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A B R E G E' 

■ . DELA 

NOUVELLE METHODE 

PRESENTEE AU ROY 
Pour apprendre facilement 

LA LANGUE LATINE, 

C O NT E N A N T 


LES RUDIMENS, 

Réduits en un nouvel ordre, 

Avec de petites Réglés pour bien décliner çjr conjuguer , 

ET LES REGLES 

Des Genres , des Declinaifons , des Prétérits , de la 
Syntaxe, de la Quantité, &des Accens Latins, 


Mi/es en François dans un ordre tré s-clair o* trés-abregé. 

NOUVELLE EDITION, 
Enrichie d’un Traité des Particules Françoifes, très-utile 
aux Enfans pour lpur apprendre à compofer en Latin, 


E T 




de quelques mots plus communs traduits 
en Latin. 

s de PORT-RO Y 


MSTE 


ierre Mortier,. 

fur le Vygendam. 17x9. 
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AVIS 


AU* LECTEUR 

SUR CET ABREGE 

a On cher Lecteur; Les avan- 
tages que propolc la Nouvelle Mé- 
thode pour apprendre facilement la 
langue Latine, ayant efté reconnus de 
tout le monde; a placeurs perfonnes 
nous ayant témoigné le defir que le public avoit 
d’em avoir un Abrégé', pour le foulagcment des 
Enfans; je n’ay pas voulu m’oppofer plus long 
temps à une demande firaifonnable, drj’ay accom- 
modé celuy-cy de telle forte, qu’eftant fort petit 
il ne laifle pas de comprendre tout ce qu’on peut 
defirer pour ceux qui commencent depuis les Ru* 
dîmens jufqqes à la fin des Quantité!. Etquoy que 
je me fois propofë de ne mettre par tout que ce qui 
fèroit nécefiairc, l’on verra néanmoins en divers 
endroits, fur tout dans la Syntaxe, quej’y ay iu- 
feré beaucoup d’Avertiflèmcns co'nfîderables pour 
les perfonnes même avancées: ayant mieux aimé 
excedçr de ce çofté-là, que de l’autre. 

Je vous prefente en même temps les Rudimens 
dans un nouvel ordre, dont je ne dis rien icy, par- 
ce que le difeours fuivant vous en expliquera les 
raifons en particulier. 

A i Je 
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. AV JS AU LECTEUR. 

Je ne croy pas même qu’il foit necefifaire de m’é- 
tendre fur le profit qu’on peut tirer des autres Ré- 
glés ; parce que l’on peut voir ce que j’en dis dans l’a- 
vis quej’ay mis à l’entrée de la Nouvelle Mé- 
thode, laquelle je croy qu’on doit toujours met- 
tre entre les mains des enfans , aufii-toft qu’ils font 
un peu grands & capables de s’en fervir: Je diray, feu- 
lement icy ce qui a cfté encore reconnu depuis feu 
par des perfonnes démérité, en des Enfans decou- 
•dition , mais fort petits : qu’avec un peu de foin , on 
peut en moins de trois mois les rendre capables par 
cette Méthode, de répondre pertinemment de 
tout ce qui eft compris dans Defpautere, & même 
avec plus de netteté & d’exaétitude. 

Mais il eft bon fur tout dans les Genres & dans les 
Prétérits, de les accoutumer, en rendant compte de 
la Règle generale, à fpecifier toujours combien il y 
en a d’exceptez , afin que le nombre ferveà fixer leur 
mémoire, & leur donner plus de facilité en les com- 
ptant de les retenir fans en oublier. 

Quenfi après cela il fe trouve encore quelqu’un, qui 
veiiille bien fe perfuader que c’eft cc qui rend ce livre 
defavantageux : prétendant qu’aprés leurs Réglés, 
plufieurs Maiftres ne fçavent prefque plus que leur 
montrer, nous pourrons peut-eftre quelque jour ,fî 
Dieu le veut , & fi le public le defire, faire voir la 
maniéré de les pouflèr plus avant , & de les entrete- 
nir agréablement tout le temps de leur jeunette dans 
les lettres humaines , & dans l’étude des langues 
Grecque & Latine, avec autant d’utilité & de facilité 
pour eux , que de foulagement & de fatisfa&ion pour 
tous ceux qui les inftruifent. 
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EXPLICATION 

Du nouvel ordre auquel on amis ces Rudimcns. 


’ Efpere que l'utilité que l'on recevra de 
ce petit livre , fera bien-tvft comprendre 
les raifons que fay eues de donner ces 
Rudimens dans un nouvel ordre & une 
nouvelle difpofition: fans y changer ne an- 


moins que ce qui m a paru ou avantageux ou neceffai 



re. 

Il y a déjà quelques années que les ayant fait im- 
primer avec quelques changemens , ce qui paroiffioit' 
dé abord un peu nouveau , a efté fuivi depuis de plu- 
jieurs ; & je me perfuade aif émeut que ce que j'y ay 
changé ou ajoûté de nouveau en cette feptiéme édition , 
fera receu avec la même approbation , parce que fen 
efpere des avantages encore plus conjiderables. 

L'on reconnut clairement dés-lors , combien c'eftoit 
une cbofe inutile & embarajfante , de joindre le Pro - 
nom hic , hæc, hoc , à tous les Cas des Noms en les dé- 
clinant : & de fe fervir de ces exprejfions Latines : Si n~ 
gulariter Nominativo, Genitivo , &c. Indicativo 
modo, Infinitivo modo, tempore præfenti , line 
numeris & perfcnîs, ÊS 3 femblables , qui font fou- 
vent plus difficiles à apprendre aux Enfans , que 
les chofes mêmes qu'on leur veut faire fpavoir , 
n'y ayant nulle apparente de leur marquer tous ces 
termes en Latin , puis qu'ils ne l'entendent pas enr 
core , 


A 3 L'on 
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Explication du nouvel ordre 

L'on reconnut aujji que c'eftoit avec raifort que 
j'dvois joint dans les noms le locatif avec le Nomi- 
natif , tant parce qu'il marque directement la chofe 
aujfi-bien que luy , s'expliquant ordinairement devant 
le (Serbe comme luy dans l'ordre naturel de la Gram- 
maire , que parce que le Vocatif eji prefque toujours 
fembttlble au Nominatif , ne recevant jamais l'ac - 
croijfement du Génitif comme les autres Cas : & qu'ain- 
fi il trouble leur Analogie , lors qu'on le met le cin- 
quième , & empefcbe de voir comme l'Ablatif Je- 
forme de l'Accufatif en ôtant l' M , comme Muiâm , 
Mufa; Patrem, Pâtre; & ainji des autres . 

Et enfin l'on reconnut combien c'eftoit «ne chofe ini 
utile d'ajouter un Meuf OPTATIF dans les Kudi- 
mens , puifque tous /es Temps peuvent efire renvoyez, 
au Subfondij\ & nous avons remarqué depuis , que f’a- 
voit efié le fentiment des plus habiles Grammairiens , 
comme deVoffius en ces derniers temps , Çÿ par my les 
Anciens même , de Palemon , qui vivait avant Qitin- 
tilien. Parce qu'en effet fi l'on voulait multiplier ces 
Modes en autant de manieresqu'ilyadefignifications 
differentes , & de façons cT exprimer les aéiions des Ver- 
be s , il faudr oit ajouter encore avec quelques-uns 
Modus mandativus t Modus promilîïvus , Modus 
conceffivus : & fur tout , Modus potentialis , qui 
donne tant de grâce dans fes exprejjions , que quelques - 
uns l'ont appellé LA LUMIERE DE LA LANGUE 

Latine. 

Mais toutes ces-multiplications de termes font inu- 
tiles , fur tout à ceux qui commencent , puifque ces 
expreffions ne regardent que l'éloquence , & le tour 
que peut donner telle ou telle modification aux Temps 
des Verbes qu'on employé. C'efi pourquoy Ramus n' ôte 
pas feulement l'Optatif , mais il retranche entièrement 
les Modes des Verbes. Sanâius fcÿ Scioppius en font 

de 
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DE CES RuDIfttSNS. 

de même , divifant feulement chaque Tempt en 
deux, comme Præfens primum AM O, Præfens 
lècundum amem; £3* owfi des autres: ajoutant 
qu'il eft tout-à-fait déraifonnable de les avoir in- 
troduits, 

‘Je n'ay pourtant pas voulu aller fi avant, nqrejetter 
abfolument une cbofe qui a eflé en ufage depuis jf long- 
temps. Mais j*ay di/pofé tellement Us Verbes en cette 
feptiéme édition , que propofant feulement deux Modes 
principaux , /'Indicatif, qui montre fimple- 
ment & abfolument Vaâtion exprimée par le Verbe l 
& le SUBJONCTIF, qui la marque avec quelque 
modification & dépendance (ce qui comprend tous Us 
Modes qu'on a inventez depuis ) j'ay joint par tout 
chaque Temps du Subjonéiif fous ceux de l'Indica- 
tif dont ils dépendent : Ce qui caufe un effet avan- 
tageux , en faifant voir tout enfemble £3* l'Ana- 
logie £3? la différence qui fe rencontre entre eux, 
& fert extrêmement à les dijlinguer & U s. recou - 
noiflre. 

Ainfi en une feule ouverture de ce livre , quoy que 
tres-petit , l'on trouve en un endroit toutes Us fortes 
de Temps prefent qui font dans la langue, , En un 
autre toutes les fortes d'imparfaits , & de mefme des 
Parfaits , £ÿ de mefme des plus que parfaits , £ÿ 
des Futurs. De forte que fi l'on veut dijlinguer 
fimpU ment tous ces Temps en PREMIERS 
Seconds , fans parler des Modes , comme ont fait Us 
Auteurs que j'ay nommez, on U peut facilement , les 
voyant atnfi de fuite l'un au-deffous de Vautre : Et fi 
Von veut retenir ces deux Modes , comme je croy qu'il 
eft fort a propos , ou U peut de même , n'y ayant rien 
de plus naturel , que de voir que nous appellions 
Subjonctif} U Temps qui eft icy partout 
joint au-deffous de Vindicatif auquel il fe doit rapporter, 

A 4 Ma is 
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Explication dü nouvel ordre 

t JM ai s parce que l' expérience m'a fait voir , que 
quelque foin que j'eufie eu de marquer en autres lettres 
ieS terminaifons ejfentielles des Noms & des Verbes , ce 
n'efioit rien , ji l'on ne trouvait moyen d'imprimer en 
même temps cette Analogie merveilleufe auffi vive- 
ment dans la mémoire qu'elle l' efioit fur le papier : j' ay 
encore ajouté icy en cette édition des Réglés en petits 
vers fur chaque Declinaifon , qui comprennent ces ter- 
minaifons ejjentielles : & j'en ay mis d'autres pour les 
< Jonjugaifons des Verbes , afin de montrer la maniéré de 
former tous leurs Temps , y de les bien conjuguer : 
ayant fait ajouter auffi ces mêmes réglés fur les deux 
■grandes T A. B I. ES des Declinaifon s .Çÿ Conjugal fin s , 
que j'ayfait imprimer à part , & qu'un devait me.tr e en- 
tre les mains de tous ceux qui commencent d'étudier * 
.[)e forte qu'il eft prefque auffi aifé maintenant à un 
-Enfant de retenir cette Analogie & de l' imprimer dans 
fa mémoire , que de la lire & la remarquer fur le papier , 
quoy que d'ordinaire c'ejl ce. qui les ar refie le plus , & 
les embarafie davantage. 

v C'efl pour quoy l'unique moyen, ce me femble , de 
leur faire bien-tofi fçavoir les Rudiment , efi de leur en 
faire apprendre premièrement les Réglés , ce qu'ils peu - 
vent faire prefque en fe jouant : & de leur faire en mef- 
me temps décliner quantité de Noms, & conjuguer 
quantité de Verbes , leur montrant comment ce qui efi 
feparé par un tiret dans ceux qu'on leur propofe icy pour 
exemple , fe rapporte entièrement à ces Réglés , &fe doit 
trouver dans tous les autres , qu'on leur fera décliner 
ou conjuguer. 

Je croy qu'il efi à propos d'abord , pour ne les pas em- 
baraffer dans les Conjugal fins , de ne leur faire appren- 
dre qu'un feul Verbe à la fois , comme Amo par exem- 
ple tout entier , en joignanttoûjours les Temps Subjonc- 
tifs aux Indicatifs ; Q fuis quand ils J f auront celuy-là, 
. leur 
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DE CES RUDIMENS. 

■leur faire apprendre Moneo , enfuite les autres , en 

leur faifant remarquer la différence qu'il y a du Verbe 
qu'ils apprennent a celuy qu'ils ont appris , & qu'ils 
•voyent à cofilé , ce qui ejl prefque toujours dans la pé- 
nultième : Parce qu' ainfi ils conjuguent plus aifément 
un Verbe , & ont plus de facilité à apprendre les fui - 
* vans . 

Mais quand ils les ont veus tous quatre , ilfert aufji 
beaucoup pour les bien fonder , de les leurs faire conju- 
guer tous enfemble par chaque "Temps , comme le prefent 
Indicatif d' Amo, Moneo, Lego Audio, />#/'/ 
/«■ prefent Subjonélif , ensuite leurs Imparfaits , & le 
refile , qu' ainfi ils s' accoutument mieux à en re- 

marquer les différences pour les reconnoijtre dans les 
Auteurs. 

Pour ce qui ejî des Verbes irréguliers , il faut aujfi 
leur faire toujours joindre chaque Temps Subjonélif 
avec les Indicatifs , quoy qu'on pu ijffe pafjer ces Verbes 
plus leger entent d abord, fe contentant prefque qu'ils 
en ayent feulement quelque idée generale , aujfi-bien 
que de la çonnoiffance des parties d'Oraifon , a an s le f- 
quelles il fuffit qu'ils fçaehent que le Nom ejl ce qui mar- 
que les chofes, Ç5 3 le Verbe ce qui exprime les actions ; 
Je contentant de comprendre les quatre dernières parties 
fous le mot de PARTICULES INDECLINA- 
BLES, & fe refervant de leur faire mieux entendre le 
refile par la pratique eff par la leélure de quelque Auteur 
facile ; laquelle pourra leur donner entrée Ji-to(l qu'ils 
fl auront ajfez, bien décliner & conjuguer , & qu'ils au- 
ront une connoififance paffable des autres Réglés , dans 
lefquelles ils fe confirmeront toujours de plus en plus par 
l'ufage. C'efil ponrquoy il vaut mieux , lors qu'on les in- 
terroge pour les exercer , leur demander , par exemple', 
quel Temps c'efil Mandaturus , que de leur faire di- 
re le Participe futur de Mando; (S quel Cas c'efil que 

A S Prin- 


Explication du nouvel ordre 

Principe , que de demander l'Ablatif de PrinCeps ; far* 
ce qu'ayant pour but de leur faire entendre tes Auteurs 
Latins ; & ayant befoin pour cela de f avoir rapporter 
tous les Cas des Noms à leur Nominatif , & tous, les 
Te ms des Verbes à leur Prefent ; il faut d'abord les ac- 
coutumer à ce qui leur doit toujours fervir dans la fuite 
de leurs études . 

Il ejl bon auffi de leur faire remarquer avec autant de 
foin la Conjugafon Françoife que la Latine , puis que ce 
feroit une honte à des Enfans qui étudient y de ne pas Jfa - 
voir la langue dans laquelle ils ont ejlé élevez . 

Il me refie adiré , que je n' ay point mis icy de Concor- 
dance s y comme on fait dans les autres Rudiment, parce 
que j'ay reconnu par plufieurs expériences , qu'en un 
mois de temps on peut tirer les Enfans de ces Principes , 
pour les faire paffer aux autres Réglés que f ay fait im- 
primer enfuite , & qui comprennent la Syntaxe ; comme 
tout le refte de Defpautere , avec une facilité dont il n'eft 
pas befoin que je parle maintenant ; Je fupplie feule- 
ment le Le fleur de lire l'Avis que j'ay mis au commen- 
cement de ces mêmes Réglés dans la Nouvelle Méthode , 
Çÿ il verra tout le defein que je me fuis propofé, & les 
raifonsque fay eues de mettre ces Réglés en François t 
& de ne les mettre pas feulement en Prcfe , mais en 
Vers François * 
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LES RU DIME N S 


DELA 

LANGUE LATINE, 

Réduits en un nouvel ordre trés*clair& trés- 
methodique. 

Avec des Réglés pour apprendre facilement , & 
en peu de tems , a bien décliner & conjuguer . 

Réglé Première 

Des parties d’Oraifon , ou des mots qui compofent le 

difcours. 

1. Le .V E RB E & le NO M font toujours 
L'effentitl de tout difcours: 

2. Mais fous le Nom nous comprenons 
Les Participes & Pronoms . 

3. On J joint les indéclinables , 

Comme Haud, Per, Et, Hem, & femblables , 

L ’O N compte d’ordinaire jufques à huit fortes 
de mots qui peuvent entrer dans le difcours » 
& qui en font comme les parties ; f^avoir le 
Nom , le Pronom , le Verbe , le Participe , l’Ad- 
verbe , la Prepofition , la Conjonction , & l’Inter- 
jeCtion. 

1. Mais de ces huit , il y en a toûjours deux princi- 
pales. 
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z Rudimens en nouvel ordre. 

pales, & qui en font comme les Parties: eflentielles;. 
fçavoir le Nom, qui marque les chofes; & le Ver- 
be, qui exprime l’affirmation d’une chofe. 

2. Les autres , ou fe rapportent à ces deux-cy, com- 
me le Pronom & le Participe, qui font compris fous le 
nom, ou elles ne fervent que pour les j oindre enfemble, 
& fpecifier ou déterminer leurfignification. 

3. Telles font les quatre dernieres , qui peuvent 
eftre comprifes fous le mot de Particules in- 
déclinables, comme Haud, Adverbe; Per , Pre- 
pofition; Et , Conjonction ; Hem , Interjection , & 
iemblables. 


DU NOM. 

Réglé II. 

Ce que c’eft qu’un Nom, & qu’il y en a de deux fortes. 

NO Ad ejl ce qui fert k nommer , 

Dont deux fortes faut dijlinguer : 

Le SUBSTANTIF marque la chofe 
Et V A DJ EC7 IF , comme ejl la chofe. 

L E Nom eft un mot qui fert a nommer , ou à qua- 
lifier quelque chofe. 

Ainfi il y a deux fortes de Noms; leSubftantif& 
l’Adjedtif. 

LcSubst ANTiFeftceluy qui fignifie limplementla 
chofe, &fubfiftedeluy-même en l’oraifon; comme Do- 
m-inu^, le Seigneur ; Pater, /«Pot; Magister 
le Maiflre. 

L’Adjectif eft celuy qui marque de quelle fa- 
çon eft la chofe, & qui fert à la qualifier. C’eft pourquoy 
il fuppofe toûjours un Subftantif auquel il fe rapporte 5 
, comme 
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Déclinaisons des Noms. $ 

comme quand on dit. Grand Seigneur; Bon PereS 
belle Maifon. 

Ainfi toutes les fois qu’on peut ajoûter ce mot (cho- 
se) avec un Nom, c’eft une marquequ’il eft Adjetfif: 
Par exemple. Rouge eft un Adje&if, parce qu’on dit 
bien chofe rouge : mais Seigneur eft un Subftantif, 
parce qu’on ne peut pas dire chofe Seigneur. 

Il faut confiderer dans les Noms, le Genre, le Nom- 
bre, le Cas, & la Declinaifon. 

' Il y a trois Genres parmi les Latins , le Mafculin , com- 
me Hic Dominüs, le Seigneur ; le Féminin , comme 
Hæc Mulier, la femme; le Neutre , comme H o c 
T e m p l u M , le Temple. L’on y ajoûte encore le Com- 
mun pour les Noms qui conviennent aux deux fexes , 
comme Hic ctHæc Parens, le Pere ou la Me - 
re: & le Douteux pour ceux qui ont efté pris tantoften 
un Genre, & tantoft en l’autre par les Auteurs La- 
tins, comme Hic ««tHac vulgus, le menu peu- 

fie. r 

Il y a deux Nombres, le Singulier qui ne s'entend que 
d’un feul, comihe Dominus, le Seigneur: & le Plu. 
rier qui s’entend de plufieurs* comme Domi ni lü 
Seigneurs. 

Fil y a iix Cas ou changemens determinaifons.le No- 
minatif, le Vocatif, le Génitif, le Datif, l’Accufatif 
& l’Ablatif. * 

Il yacinqDeclinaifonsquinaiffent delà differente ter- 
minaifon de ces Cas , dont nous donnerons des Réglés 
particulieres,afin quefur elles on puiffe facilement décliner 
toutes fortes de Noms, comme on peut voir dans les pa- 
ges fuivantee. ‘ * “ •* ' " - - ■ 1 


POUR 
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4 Rudimens en nouvel ordre. 

POUR LE FRANÇOIS. 

» 

■"pOut ce qui fait la différence des Cas en noftreLan- 
- gue, c’eft ou l'Article , ou les Prépofitions. Ainfi 
apres avoir mis la lignification Françoifc à chaque Cas 
dans la première Declinaifon, jemecontçnteraydansla 
fuite de la mettre feulement au deffus du mot Latin , & 
d’ajouter ces Articles, ou Prépofitions, à cofté de cha- 
que Cas; ettant facile apres cela d’y joindre la lignifica- 
tion du Nom qui fera au-deflus. Mais je metterayicy 
à part ces différences des Cas François tout au long , pour 
faire voir les marques ordinaires par lefquelles on les dif- 
tingue en noftre Langue. 

ARTICLE FRANÇOIS 

h 

Entremefié de quelques Prépofitions, pour mar- 
quer la diftindion des Cas en mefme Langue. 

Le Singulier, 

Nominatif Le, la. 

Le Vocatif n’a point d’ Article, mais quelquefois on y 
met cette particule, O. 

Génitif. Du, de, de la. 

Datif. A,au,àla. 

Accufatif. Le , la. 

Ablatif. Du, de, de la, par le, avec le &c. 

LePlurier. 

Nominatif. Les. 

Génitif. De , des. 

Datif. A, aux. 

Accufatif. Les. 

Ablatif, De , des , par , avec , &c. 

DE- 
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DECLINAISONS * 

DES NOMS. 

PREMIERE DECLINAISON. 
Réglé III 

Des terminaifons de la Première en tous fes Cas. 

1 . Féminins la Première en A , 

Décliné far æ * æ , am , â > 

Plurier , <£•, arum , is , as ■, 

2. Du Datif P Ablatif feras. 

i. La première comprend des Noms Féminins en 
A, qu’elle décliné ainfi fuivant les Declinaifons mar- 
quées dans la Réglé. 

MUSA, Féminin. 

Le S I NGULIER. 

Nom. Voc. Muf- a » la Mufe. 

Génitif. Muf- æ > de la Mufe. 

Datif. Muf- æ , à la Mufe. 

Accufatif. Mut am , la Mufe. 

Ablatif. Muf- a » far la Mufe. 

Le Plurier. 

Nom. Voc. Muf- æ ? les Mufes. 

Génitif. Muf- arum, des Mufes. 

Datif. Muf - is 3 aux Mufes. 

-Accufatif. Muf- as, les Mufes. 

Ablatif. Muf - is , par les Mufes, 

x. Remarquez que ce qui eft dit icy, qu'au Plurier 
l’Ablatif eft femblabie au Datif , eû vray dans toutes 
les Declinaifons., ' 

Je paffi les Noms Grecs en E , pour ne point embarajjer icy 
les En fans , rejervant à en parler plus particulièrement à l'en- 
trée des Réglés des Declinaifons. 

SE. 
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6 Rudimens en nouvel ordre* 

» , t # ' 

SECONDE DÉCLINAISON. 

> . 

. , , Réglé ..IV.. . : ... . 

Des terminaifons de la Seconde. 

1. La Seconde US, UR, UM, IR, ER, 
Fait i, o, um, o, Singulier 5 

Fuis i, omm, is, os, prendra} 

2 . Mais le Neutre a trois Cas en a. «• 

1. La Seconde ayant pour terminaifons US , UR , 
UM; IR, ER, fait fes Cas comme ils font marquez 

dans la Réglé. . ' , , 

2. Les Noms Neutres ont toujours trois Cas fembla- 

bles , fçavoir le Nominatif , Vocatif , & Accufatif. Et ces 
trois Cas fonttoûj ours terminez en AauPlurier, en tour- 
tes fortes de Dcclinaifons. ' > ‘ 1 

Réglé V r 

Du Vocatif de la Seconde. 

Le Nom pour Vocatif fe met: . 

US, e prend 5 ÎUS propre i .fait. ,y , - 

Le Nominatif & le Vocatif font ordinairement fem- 
blables ; De forte que le Nom même fert pour tous les 
deux; comme Mufa , Voc. Mufa. Magifler , Voc. Ma- 
gifler y &c. Neanmoins les Noms en US le font en E; 
corrime Dominus , Démine ; & les Noms propres en 
ï U S , en I î comme Virgûius , Virgili. Voyez ces 
Noms cy-deflous. 

. . * «V 

Dômî' 
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Déclinaisons des Noms, ÿ 

D 6 m i n v s, Mâfculin. T e M p L u m , Neutre., 

Le Singulier. Le Singulier. 

Seigneur. Temple. 

Nom. Dômin- us, le Nom. Templ- um, le. 
Voc. Dômin- e, Voc. Comme le Nominatif . 

Gen. Dômin- i , , du. Ge n. Templ^i, du. 

Dat. Ddmin- o , ' 1 - au. Dat. TempKo , au. 

Acc. Dômin- um, le. hcc. Comme le Nominatif. 
AH .Dômin- o, par le. Abl. Te’mpl-ô, parle. 

Le Piurier. Le Peurier. 

Seigneurs. Temples . 

N.V. Dômin- i, les. N. V. Templ- a; les. 

Gen. Dômin* ôrum, de;. Gen. Templ- orum, des. 

Dat. Dômin- is, aux. Dat. Templ- is, aux. 

Acc. Dômin- os , les. Acc. Comme le Nominatif. 

Abl. Dômin- is, parles. Abl. Templ- is, parles. 

Magister, Mâfculin, V i R G i-l s ^ Mâfculin. 

Maijlre. Virgile . 

Nom. Magift- er, le. Nom. Virgil- ius, 

Voc. Comme le Nominatif. Voc. Virgil-i, 

Gen. Magiftr- i , du. Gen. Virgil- j{, de. 

Dat. Magiftr- o, ««.Dat. Virgil- io, à. 

Acc. Magiftr- um, le. Acc. Virgil- iunr, 

Abl. Magiftr- 6 , par le . Abl. Virgil- iô , par. 

Le Piurier & le rejle Les Noms propres n'ont point 
comme Dôminus. • de Plurier. 

Quelques Noms en ER / retiennent E par tous les 
Cas } comme PUER, PÜERI, PUERO, PÜERUM, 
&c: Enfant. • > 

, Ceux en IR & en UR fe déclinent de même que 
les autres ; comme V1R/VIRI, VIRO, l'homme, le 
mary. SATUR , SATURI / SATURO , faoul. 
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$ Rüdikîens en nouvel ©ri>rb. 

AD J ECT I F S 

t>e trois tentrînàiforts. ‘ ' v ^ 

Les Adjefttfs qui ont trois terminaient , font de la pre- 
mière pour le Féminin , & de la fécondé pour le Mafculin 
& le Neutre j cr fe déclinent ainfi: 

LE SINGULIER. 

Le Mafculin , Le Féminin ,• Le Neutre , 
commeD6mxùüi „ comme Mufa , comme Teüiplûm. 

' U ^ ‘ ; 

Bon. Bonne. Bon. " * 

Nom. Bon-us. Bon-a. Bon-um. 

Vùc. Bon-eV Bon* à. Bon- uni. ' • ' 

Gen. Bôn-i. Bon-ae. Bon-i. 

Daf. Bon-o. Bon-sé. Bon-©. 

Accuf.Bon-uifi. Bon-am. ‘ Bon- ura. 

Ablat. Bon-o. - ‘ Bon- à. •* * •. Bon-o. - 

LE PLU RIE R. 


Bons. Bonnes. Bons. \ \ 

N.V. Bon-î. Bon-ær. . Bon- a. ■ ' ' 

Gen. Bon-ôrum. . Bon- arum. Bon-ôrum. • 

Dat. Bon-is. Bon- is. Bon-is. 

Accuf. Bon- os ’ Bon-as. Bon- à. 

Ablat. Bon-is. Bon-îs. Bort-îs. ; * - 

A V ER T I S S E M É N T. 


Nous avons mis ic y cet Adjeéüf tout an long, pour 
fervir de regîe à tous les autres , tant Noms que Partici- 
pes; Neanmoins il n’eft pas necefiaire de les faire décli- 
ner aux Enfans tout enfembîe par les trois Genres; mais 
feparément. Ce qui leur fera beaucoup plus aile , 8c 
qui fuffit pour l’ufage. ' • ' ; y - *' • , . 

Mais remarquez qu’il y a de ces Adjeâifs qui ont le 
Mafculin en ER , comme Afper, afpera , a/perum, Ru- 
de, afpre: Niger , nigra , nigrum, Noir. 

TROI- 
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TROISIEME DECLINAISON. 
Réglé VI. 

Des Noms de la Troifiéme Deelinaifon. 

I. La troifiéme a tout Genre , & Noms , 

De flujieurs termina font. 

Faifant is, i, cm,, ( ira) e ( i) : 

Es , um ( ium )' ibus vujfi. 7 : • 

1. Trois derniers Ordres déclinables y 
Ont trois Cas ÿturiers fcmblables . 

i. La troifiéme comprend toutes fortes de Genres, 
& quantité de terminaisons. Elle le décliné comme 3 
cil marqué dans la Règle?, pu les termiftaifons qui font 
ènfermees en parenthefe , font celles qui peuvent eftre 
doubles en certains Cas, comme nous dirons plu? am- 
plement dans les Réglés des Declinaifons. 

z. Les trois dernieres Declinaifons ont Je Nomina- 
tif, Vocatif 8î Accufàtif toûjours fembiables au Pluriel: 
la quatrième les ayant ep US , & la troifiéme & cin- 
quième en ES. Voyez les pages fuivantes. . 
PATER, Mafculin. GUBILE, 

Le Singulier. Le Singulier. 

Pere. • Lift. 

N. V. Pat- er , 1 • le. N. V. Cubil- e , lu 

Gen. Patr- is, du Gen. Cubfl- is, du: 

Dat. Patr- i, -tut Dat. Cubfl- i, au. 

Acc. Patr- cm , • U. Acc. Comme le Nominatif. 

Abl. Patr- e, par le. Ab. f Cubfl- i, - » par le/ 

Le PtokiE^. Le PluhiEr. 

. - * Peres. • " j C iels. 

N. V. Patr- es, les. N. V. Cubil- ia, les. 

Gen. Patr- um, des. Gen. Cubfl- ium, des. 

Dat. Patr- ibus, aux. Dat. Cubfl- ibus, aux, 

Acc. Patr- es, tes. Acc. Comme le Nominatif. 

Abl. Patr- ibus, parla. Abl. Cubfl- ibus ; p* r les. 

B z AD- 


io Rudimens en nouvel ordre. 

ADJECTIFS 

D'une ou de deux terminaifons. 

Les Adjeâlifs d’une ou de deux terminaifons font toujours 
: de la Troifïéme , comme • i 

FELIX. OMNIS & OMNE. 
de tout Genre. M. çv F. Neutre. 

Le Singulier. Le Singulier. 

Heureux. _ Tout. 

N. V. Feli- x ; N. V. Oran- * s &omn-, e * 

Gen. Felk- j s * Gen. Omn- j s * 

Dat. Felk- *• Dat. Omn-i- 

Acc. Felk- em & Feli-*- Acc. Omn- em & omn- c * 

Abl. Felic-e&i. Abl. Omn-» 

Lb Plurier. LePiurier. . 

N. V. Felfc- es & N. V. Omn- & omn- ^ 

Gen. Felk- Gen. Omn- jum. 

Dat. Felk- & us - Dat. Omn- ibus. 

Acc. Felk- eï Acc. Omn- es & omn- 

Abl. Felic-ibus.. Abl. Omn-ibus. 

PRUDENS. FORTIOR. & FORTIUS. •/ 

/ \ î 

de tout Genre. M. & F. Neutre. 

. Le Singulier.. Le Singulier. ; .. 

Prudent . Plus fort. 

N. V. Prude- . N. V. Fort- «or. & fort- WS-: * 

Gen. Prudént- j s * Gen. Fortiôr- 

Dat. Prudént- *• Dat. Fortiôr- 

Acc. Prudént- cm & ns * Acc. Fort- iôrem* . & ius. 
Abl. Prudént- c Abl. Fortiôr- e &*• 

-LE PLURIER. 1 LE PLURIER. 

N. V. Prudént- « & »• N. V. Fortiôr- « & a 
Gen. Prudént- um > &c. Gen. Fortiôr- um » &c. 

Ainfi ces Adjeétifs fe déclinent comme le Subftantif . 
mais le Neutre ayant toûjours fes trois Cas femblables , 
fçavoir le Nominatif, Vocatif & Accufatif*. Felicem eft 
pour Le Mafculin & Féminin : & Félix demeure pour le 

* Ne u- , 


Digitized by Google 



Déclinaisons des Noms, ii 


Neutre: de même au Plurier Fe lices eftpour leMafculiri 
& Féminin : & Felicia pour le Neutie. Et ainfi des autres. 

QUATRIE'ME DECLINAISON. 
Réglé VII. 

De la Quatrième Declinaifon. 

I. La Quatrième US a receu; 

Singulier. h s, uï, um, u: * 

Plurier fis, iium , ibus: 

Z. Hors que quelques Noms ont ubus. 

i. La Quatrième n’a que des Noms en US , qu’elle 
décliné ainfi : 


FRUCTUS. 

Mafculin. 

LE SINGULIER. ' 



Fruit. 


N. V. 

Frud- us. 

le 

Gen. 

Frud- ûs. 

du. 

Dat. 

Früa- uï. 

au. 

Acc. 

Fma- um, 

le. 

Abl. 

Frua- û , 

par-le. 


LE PLURIER. 


Fruits. 


JESUS. 

Nom propre de mofire 
Sauveur , fait le Nominatif 
eu USjl’Accufatif en UM, 
& les autres Cas en U. 

Les Noms en U ; comme 
Cornu , ne fe déclinent point 
au Singulier , mais au Plu- 
rier ils fe déclinent ainfi : 
CORNU, Neutre. 

LE PLURIER. 

Cornes. . 


N. V. Fruét- us t les. N. V. Côm- ü a , les . 

Gen. Frü<fi- U um, des. Gen. Côm-ü U m, ** u 

Dat. Früd- ibus , ««*. Dat. Côm- fous . aux - 

Acc. Fruéf- us , - les. Acc. Comme le Nominatif. 

Abl. Früdi- ibus , par les. Abl. Côm-jbus , t ar ^s, 

x. Les Noms qui ont UBUS au Datif & à l’Ablatif 
plurier , font Lacus , un lac ; Arcus , un arc; Specus , une 
caverne ; Artus , les membres du corps , les jointures ; Tribus, 
une tribu, une famille; Portus, un port j PartUS , l'en- 
fantement; avec Veru,#»e broche, qui fe décliné comme 
Cornu, Voyez les Réglés des Declinaifons. 1 

B 3 CIN- 


Il RüDIMENS EN NOUVEL ORDRE, 

CINQUIEME DECLINAISON. 
Réglé VIII. 

De la Cinquième Declinaifon. 

Aux Noms de la Cinquième en ES, 

Eï, eï, em, e, je fais. 

Puis es Et même erum , cbus : 

Z. Mais en fort peu de Noms récits. 

x. La cinquième n’a que des Noms en ES , qu’ellç 
décliné ainfi qu’il eft marqué dans la Réglé, comme 

DIES. 


L 

E SlNGULI 

E R. 

L 

e Singulier. 


Mafculin o* Féminin. 


Mafculin. 



Jour. 


■- 

Jours. 


N. V. 

Di- es. 

le. 

N. V. 

Di- es. 

les. 

Gen. 

Di- éï. 

du. 

Gen. 

Di- érum. 

des , 

Dat. 

Di- eï. 

au. 

Dat. 

Di- ébus , 

aux . 

Acc. 

Di- enî , 

le. 

Acc 

D i- es . 

les . 

m. 

Di- e . 

le. 

Abl. 

Di- ébus. 

Us. 


2. Les Cas de cette Declinaifon en ERUM & en 
EBUS , c’elt à dire le Génitif avec le Datif & Ablatif 
Pluriers, ne font uiitez qu’en fort peu de mots ; com- 
me Dies , dierum , diebus ; Res , rerum , rebus , &c. 
Lt plufpart des autres n’en ont point. Voyez les Ré- 
glé des Declinaifons. 

LES NOMS DE NOMBRE. 

DUO. 

P L U R I E R. 

M. F. N. 

Deux. Deux. 

N. V. Du- o. Du- æ» Du- o. 

Gen. Du-éninij Pu- arum , Du- érum. 

Dat. 
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DaL Du- obus, Du- abus. Du- ôbus. 

Acc (Du- os’ D *' as » Du ’<b 

Abl. Du- obus. Du- abus. Du- obus; 

■ T R E S. 

P L U R I E R. 

M. V F. r N. 

Trots. Trois. 

N.V. . Tr- ,es& Tr- :ia. 

Gentif. . Tr- dum. 

Datif. Tr- ,ibus. 

Accufatif. Tr- es& Tr- ia. 

Ablatif. Tr- ibus. 

Déclinez Ambo , Ambæ, Ambo, deux, comme Duo. 

Les autres Noms de Nombre , depuis Quatre juf- 
ques à Cent font indéclinables , Quatuor , quatre ; 
■Quinque , cinq y Sex , >flX ; Sept et w, fept ; Qèlo , huit ; 
JNovem, jneufj Decem , dix ; Vndecim , onze; Duédecint, 
douze ; Trêdecim , treize ; Quatuôrdtàm , quatorze; 
Quindecim , quinze ; Séxdecim , feize; Septémdecim , dix- 
fept ; 06l6decim , dix-huit ; Novémdecitn , dix-neuf ; 
Viginti , vingt ; Vlgi.nù-unus , vingt & un ; Viginti-duo , 
vingt & deux; Viginti-tres , vingt 6 c trois , vc. Triginta , 
trente ; Quadragmta , quarante ; Quinquagmta , cin- 
quante, e 7t. Voyez la Nouvelle Méthode. 

: COMPARAISON DES ADJECTIFS. 

T Es Noms Adjeétils ont trois degrez differens que 
- Ion nomme de Comparaifon. 

,i. LePofitif, qui lignifie .quelle eft la chofe fim- 
.pleraent ; comme b a n c t u s , Saint . 

2 . Le Comparatif j qui fait toujours comparaifon 
entre les chofes , & augmente la lignification du Pofi- 
tif, comme S.AN«c ïiQ.s., flvs Saim. 

5 . Le Superlatif, qui ûgnifie la maniéré de la 
chofe , en degré fupreme & avec excès , comme 
S a n c T i s s i m u s , tres-faint , ou le plus faim. 

B 4 .* Mais 
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Mais onfe peut fervir de l’Adverbe Magis avec le 
Pofitif, au lieu du Comparatif, & <de Valdè ou Maxime 
au lieu de Superlatif ; comme Magis Sanctus , plus 
Saint. Vaj.de , ou Maxime Sanctus , très faint. 

D’OU LES COMPARATIFS ET LES 
SUPERLATIFS fe forment. 

Les Comparatifs fe forment du Cas qui finit en I , 
en ajoûtant OR pour le Mafculin 8c Féminin : 8c US 
pour le Neutre ; comme Sanüus , Génitif Sanfti j 
Sântlior çr [Ânélius , plus Saint Fortis , Datif Forti ; 
Fortior 8c fortins , plus fort. 

Le Superlatif fe forme du mefme Cas en ajoûtant 
SSimus avec deux SS , comme du Génitif Sancli , Santtijft- 
mus, tres-faint: du Datif Forti , Fortijfimus, très fort. 

Neanmoins les Adjeélifs terminez en ER , forment 
leur Superlatif en ajoûtant Runus : Tener , tendre j Tc~ 
nérrimus, tres-tendre. P nicher , beau ; Pulchérrimus , 
tres-beau. "/ _ 

Mais Mat ür us , qui cil meur , fait maturijftmus , & 
mattirrimus , trcs-meur. 

AVERTIS S E M E N T. 

Le Comparatif fe connoiil en François quand il y a 
PLUS devant le Nom Adjeélif, 8c gj/£ apréslemeime 
Nom; comme plus faint que, Sanctior. Le Superlatif 
fe connoiil en François quand il y a le LE PLUS , ou 
TRES , comme Sanctissimus, le plus faint, ou très- 
faint ; comme qui diroit trois fois faint f 

Pour le Latin, il fuffit d’abord de marquer que le Com- 
paratif eil terminé en IOR pour le Mafculin 8cFeminin, 
8c en IUS pour le Neutre , 8c que le Superlatif eil d’ordL 
naire terminé en SSIMUS , Ou RRIMUS. 

IRREGULIERS. 

. i • * * ' , 

Ceux-cy font leur Superlatif en LLIMUS ; fatilis , 
facile; Humilis , bas; vil 8c abjeél ; Similis, feiqblable; 

d'où 
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d’où viennent Facillimus , Humïlltmus , Similümus. Quel- 
ques-uns y ajoûtent encore Agilis , agillimus ; Gractlis , 
gracillimus ; Docilis, docillimus , mais fans autorité. , 

Les Noms qui font formez des Verbes, Facio, Dico t 
Volo y font leur Comparaiif enENTIOR,& leur Super- 
latif en ENTISSIMUS ; comme Magnificus , magnifi- 
que : Magnificentior , magnificentijfmus . Maledicus , mé- 
difant : Maledicenttor , maledicentijfimus . Benevolus affec- 
tionné: Benevolentior , benevolentijfimus. Mais Mirificut 
fait mirifici/ftmus dans Ter. 

Quelques-uns y ajoûtent les compofez de Loquor } 
comme Vanïloquus , vaniloquemior , vaniloquentifftmus ; 
mais il ne faut pas les admettre fans autorité, outre qu’il 
paroift par Cic. que les Compofez de ce Verbe eftoient 
formez en ENS. Breviloquemem jam me tempus ipfum 
facit , 8. ad Att. ep. 19. 

CEUX-CY SEMBLENT ENCORE 

Ptus Irréguliers. 

Bonus, bon. Melior, meilleur que. Optimus, tres-bon. 
Malus, mauvais. Pejor , plus mauvais. Pefîimus , très 

( mauvais. 

Magnus , grand. Major , plus grand , Maximus , très-grand. 
Parvus , petit. Minor, plus petit. Minimus, tres-petit. 
Multus , plurimus. beaucoup . Multa , plurima. Multum , 
plus, plurimum. 

D’où vient mefme au Plurier le Comparatif Plures 
pour le Mafculin, & Féminin. 

Il faut rapporter à ceux cy les Adjeélifs,dont lePofi- 
tif femble dérivé d’une Prépofition, ou d’un Adverbe; 
comme Exterus, ou exter , exterior .extremus , ou extimus. 
Citer ( qui fe trouve dans Caton ) citerior , citimus. Super us, 
fuperior , fupremus & Jummus. lnferus , inferior , infimus 8C 
imus. Pojlerus , pojlerior , poftremus &c pofiumus , dont quel- 
ques-uns femblent eflre formez par fyncopc des autres 
qui feroient réguliers, mais qui font inufitez. 

• B 5 DES 
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DES PRONOMS. 

T Es Pronoms font des Noms qui tiennent la place 
d’autres Noms ; comme au lieu de dire Petrus 
fecit , Pierre l’a fait, on met un Pronom , & on dit; 
tilefecit, il l’a fait; fçavoir Pierre. 

Il y a huit Pronoms , qui font Ego , Tu , Sui , Üle, ipfe, 
Ifle, Hic , is: dont les trois premiers font Subftantifs ; 
éc les autres Adje&ifs. 

Ils ont fix Cas, mais Ego n’a point de Vocatif. Et les 
autres mefme en ufent rarement, fi ce n’eft Tu. 

EGO , moy. TU , toy , ou vous. 

Pronom de la i. Perfonne. Pronom delà z. perfonne. 

Le Singulier. Le Singulier. 

N. Ego; moy ou je. N.V. Tu; toy, tu ou vous. 
G. Mei ; de moy. Gen. Tui ; de toy. 

D. Mihi; a moy, ou me. Dat. Tibi; à toy, ou te. 
A. Me; moy, ou me. Acc. Te; toy , te , ou vous. 
A. Me ; de moy ou par moy. Ab. T e\ de toy, ou par vous. 
Le Plurier, Le Plurier. 


N. Nos $ nous. N. V. Vos; vous. 

G. Noftrûm *1 Gen.Veftrûm, 
x tel > de nos. vel 

'Noftri ; J Veftri. 

D. Nobis; à nous. Dat. Vobis; à vous. 

A. Nos; nous. Acc. Vos, vous. 

A. Nobis; de nous. Abl. Vobis, de vous. 

SUI , foy ou (oy-mefme. 

Pronom de la troifiéme perfonne. 

Ï1 n’a point de Nominatif , & fe décliné au Plurier 

comme au Singulier. 

Génitif. Sui , de foy , ou d'eux-mefmes. 

Datif. Sibi, à foy , ou h eux-mefmes. 

Accuf. Se, foy, ou/e, ou eux-mefmes. 

Ablat. à Se, de foy, ou d'eux-mefmes. 

PRO- 
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PRONOMS ADJECTIFS. 


I LLE , il ,luy,le, celuy-là. 
Ilia , elle , la , celle-là, 

Illud, ce. 

LE SINGULIER. 

N. Ille , Ilia , Illud. 

G. Illius. 

D. Uli. 

A. Ilium, Hlam, Illud. 
A. Mo, Ilia, Ulo. 

LE PLURIER. 


IP SE Juy , ou luy-mefme. 
Ipfa , elle , ou elle- me/me. 
Ipfum , le mefme. 

LE SINGULIER. 

N. Ipfe, Ipfa, Ipfum. 

G. Ipsîus. 

D. Ipli. 

A. Ipfum , Ipfam , Ipfum. 
A. Ipfo, Ipfa, Ipfo. 

LE PLURIER. 


N. Mi , Illæ , Ilia. N. Ipfi , Ipfæ, Ipfa. 

G. Illôrum, Illârum,I116rum.G. Ipf6rum,Ipfarû, Ipfôrû. 
D. Mis. D. Ipfis. 

A Illos, Mas, Ilia. A. Ipfos, Ipfas, Ipfa. 

A. Mis. :• A. Ipfis. 

Déclinez de mefme ISTE , ifia , iflud. G. iflius. D. ifti. 


Hic , celuy cy. Hæc , celle-cy. IS , celuy-là. EA , celle-là. 
Hoc, ctcy. Id, cela, 

LE SINGULIER. LE SINGULIER. 

N. Hic, Hæc, Hoc. N. Is, Ea, Id. 

G. Hujus. G. Ejus. 

D. Huic. D. Ei. 

A. Hune, Hanc , Hoc. • A. Eum , Eam , Id. 

A. Hôc, Hâc, Hoc. A. Eô, Eâ, Eô. 

LE PLURIER. 1 LE PLURIER. 

N. Hi,Hæ,Hæc. . N. Iï, Eæ,Ea. 

G. Horum, Harum,Horum G. Eorum , eârum , eôrum. 
D. His. D. Eis , ou , iis. 

A. Hos,Has, Hæc. A. Eos, eas, ea. 

A. His. > • A. Eis, ou iïs. 

AVER- 
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AVERTISSEMENT, 
i. Me & Ipfe font de toutes perfonnes. Ego ipfe , moy- 
mefme. Ille ego , moy. Tu ipfe, Tu ille. Me marque ordi- 
nairement la Ioüange; Magnus ille Alexander. Et ijle fe 
dit le plus fouvent par mépris; Ijfe Verres. 

z.Les Pronoms ont des compofez; comme Egomet, moj- 
mefme; ipfemet , luy-mefme. Hicce , celuy-là. L’on dit aufîi 
Idem , eadem , idem , le mefme , ou la mefme : Et autrefois 
l’on difoit au Plurier iidem , & idem; ce que Charifius dit 
que Cefar approuvoit dans fes livres de l’Analogie. 

3. Nous avons omis exprès les autres Pronoms , Meus , 
tuusyfuus , nofter , vefler , que l’on appelle Poffeffifs , & no- 
Jiras&cvejlras.eftirmnt qu’il n’y avoit pas plus de rai fou 
de les mettre icy , que ces autres, Mius, nullus ,folus , alter, 
&c. que quelques-uns font aufli pafler pour Pronoms, üc 
qui font de purs Noms Adje&ifs. Neanmoins on peut 
remarquer que Meus , tuas ,/uus, font formez des Génitifs, 
mit, tui, fui : Et que nofter & noflras , vefler & veftras , vien- 
nent des Pluriers Nos , Genit. noftrüm. Et Vos , Genit. 
veftrùm. 

La Declinaifon du Relatif QUI ou QUIS avec fes Compojex.. 

SINGULIER. 

Nominatif Qui, vel Quis , quel , lequel, ou qui. 

Q uæ , vel Q ua , quelle , laquelle , OU qui. 

Quod, vel Quid , quel , lequel, ou qui. 

Génitif Cujus. . 

Datif Cui. 

Accufatif Quem, Quam, Quod, vel Quid. 

Ablatif Quô, Quâ , Quô , vel Qui. 

PLURIER. 

Nominatif Qui, Qua , Quæ, vel Qua. 

Génitif Quorum , Quarüm, Quorum. 

Datif Queis , vel Quibus. 

Accufatif Quos, Quas, Quæ , vel Qua. 

Ablatif Queis , vel Quibus. 

.AVERTISSEMENT. 

Du Génitif Cujus , fe fait aulli Cujus ,a,um, Cujum pectts, 

Virg. 
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• Déclinaison du Relatif. ip 

Virg. Cuja litttra j Et Cujus , dtis , comme Noftras , dtit. 

Pour les compofez de 6^', ou de Quis , je mettray feu- 
lement leur Nominatif, parce qu’ils fe déclinent de mef- 
me que leur Simple, comme Qui-dam ,Qjta-dam ,Qpod- 
dam , vel quid-dam , Cujuf-dam , Cuidam , &C. 

Cm Compofez de QUI. 

Quicumque, Quæcümque, Quodcümque. 

Quiconque y chacun , ou chacune, tout ce qui. 

Quidam , Quædam , Quoddam , vel quiddam. 

U» certain , quelqu'un , ou quelqu'une , quelque chofe. 
Quüibet, Quælibet, Quôdlibet, vel quidlibet. 

Qui vous voudrez . , chacun , ou chacune , faw# c* qui. 
Quivis , Quævis , Quodvis , vel quidvis. 

Qui vous voudrez., tout le monde, chaque , ce que vous voudrez „ 

Les Compofez de QUIS , ou il ejl devant. 

Quifnam ? Quænam ? Quodnam ? vel quidnam ? 

Qui e/l ce qui î quelle ? quoy ? 

Quifpiam. Quæpiam. Quôdpiam , vel quidpiam. 
Quelqu’une , ou quelqu'une , quelque chofe. 

Quilquam. Quæquam. Quodquam , vel quidquam. 
Quelqu'un , OU quelqu'une , quelque chofe. 

Quiique. Quæque. Quodque , vel quidque. 

Chacun , tout le monde , tout. 

Quifquis, & Quidquid. 

Qltiiconque , tout ce qui. 

Les Compofez. de QUIS , ou il e/l après. 

Aliquis. A'liqua. A'liquod , vel dliquid , 

Quelqu’un, ou quelqu'une, quelque chofe. 

Ecquis. Ecqua. Ecquod , vel ecquid. 

Qui e/l ce qui ? y a-t-il quelqu'un , ou quelqu'une qui î qui a t'ilf 

Compofez des Compofez. 

Unufqulfqiie. Unaquæq; Unumquôdq; vel Unüquidq; 
Chacun , tout le monde , chaque , chaque chofe . 
Ecquifnam. Ecquænam. Ecquôdnam , vel ecquidnam. 
Qui donc t quelle i qui a t'il\ 


DU 
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DU VERBE. 

Réglé Première. 

De la nature du Verbe , & de combien de fortes 
il y en a. 

Le VERBE juge en affirmant , 

Le SUBSTANTIF l'ejîre marquant : 

Quelque chofe y joint P ADJECTIF, 

Efiant ACTIF , NEUTRE , o« PASSIF. 

T E VERBE eft un mot dont le principal ufage eft 
de marquer l’affirmation ou le jugement que nous 
faifons des chofes. 

On le peut divifer en Subftantif 8c AdjedUf. 

Le Verbe Substantif eft celuy qui marque Ample- 
ment l’affirmation de l’eftre, comme Sum , je fuit , 8c 
mefme Fi o, je deviens. 

Le Verbe Adjectif eft celuy qui ajoûte la Agnifi- 
cation qui luy eft propre , à cette affirmation Ample 
commune à tous les Verbes. Comme quand je dis , 
Petrus vivit, Pierre vit ; c’eft la mefme chofe 
que A je difois Petrus est vi v ens , „ Pierre e(l 
vivant ; où l’on voit que vivit enferme l'affirmation 
de Y e/ire , 8c la Agnificatîon de vivant. 

Le Verbe Adjeétif fe divife en A<ftif,Paflif 8c Neutre. 

Le Verbe Actif eft celuy qui Agnifie une aéhon à la- 
quelle éft oppofée une paflion : Et le Passi f celuy 
qui Agnifie une paffion à laquelle eft oppofée une 
aétion; comme Aimer, tflre aimé-. Battre, ejire battu. 

En Latin le Verbe Adlif fe termine en 0 , 8c forme de 
foy fon Paflîf en ajoûtant R; comme, Amo , J'aime , 
A mo s., je fuis aimé. 


Les 
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Les Verbes Neutres , qui font auffi nommez Ab- 
solus ou intranfmfs , font ceux dont la fignificatioft 
ne paffe point au dehors ; foit qu’ils marquent quel- 
que adion, comme Ambulo , jt marche : Coeno, 
je foupe ï foit qu’ils ne marquent aucune adion, comme 
Jaceo, je fuis couchés Sedeo, je fuis ajfis: Caleo, j'ay 
chaud : Exceieo, j'excelle t &c. 

Et ceux-cy en Latin fe terminent en O, comme 
l’Aétif, mais ils ne forment point de Paffif en OR. 

Au contraire, il y a auffi des Verbes en OR , qui ne 
viennent point de ceux en -O , & qui fous cette feule 
terminaifon OR , avoient autrefois la fignifkarion 
Adive & Paffive : & à caufe de cela ils eftoient ap- 
peliez Communs , dont il refte encore quelques-uns > 
comme Diomok. Car on dit, Dignor te, je vous 
ejlime digne y & Dignor a te je fuis e/limé digne par 
vous. Mais parce que la plufpart de ces Verbes ont 
quitté la fignificarion Paffive , & n’ont retenu que celle 
de l’Adif } on les appelle Deponens : comme Lo- 
quor , je parle. Et quelques-uns de ceux-cy ont mef- 
me gardé encore les deux fjgnifications dans leurs Par- 
ticipes, ainfi que nous dirons cy-aprés. 

Le VERBE fe conjugue ordinairement avec diver- 
fité de Nombres, de Perfonnes,deTemps, & de Maniè- 
res, d’où iftift la différence des Conjugaifons. 

LES NOMBRES. 

Il y a deux Nombres , le Singulier qui ne s’entend 
que d’un feul , comme Amo , j'aime : Et le Plurier 
qui s’entend de plufieurs , comme Amamus , nous 
aimons, ; 

LES PERSONNES. 

Il y a trois perfonnes. La première eft celle qui parle, 
comme A m oy j’aime. c 

La fécondé eft celle à- qui on parle , comme Amas , 
tu aimes. 

La 
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La troifiéme eft celle de qui on parle, comme Amat; 
il aime. 

De la fécondé perfonne de chaque temps , on forme 
aifément toutes les autres, tant au Singulier qu’au Plu- 
rier, félon l’ordre de cette Table. 


Table de la terminaifon des Ver forints. 
Pour l’A g t i f. 


Singulier . Plurier. 


as 

ai 

amus 

atis 

es 

et 

émus 

étis 

is 

it 

imus 

itis 

ifti 

it 

fmus 

iftis 


ant 

ent 

( unt pour Vindicatif. 

( int pour le Subjonftif. 
( érunt ) 

( ou ) le Prêtent. 

( ere. ) 


POUR LE PASSIF. 


iris ) 
ou) atur 
arc ) 
eris ) 
ou) étur 
çic ) 
eris ) 
ou ) itur 
ere ) 
iris ) 
ou ) itur 
ire ) 


amur 

àmini 

jantur 


émur 

émini 

éntur 

L 

imur - 

imini 

üntur 

COu ( pour 


* i 


1 les Verbes en 



« 

I io de la 3. ) 

imur 

inaini 

iuntur 

[juntur. 


les temps. 


Il y a trois différences de Temps dans la nature; iça* 
voir le Présent ,1e Prétérit , 8c le Futur. 
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Le Prefent marque la chofe, ou l’aétion eftre, oufe 
faire aétuellement, comme Sum Amo , j'aime. 

Le Prétérit, oupaffé, marque quelle eft achevée, & 
accomplie, comme Amavi, fay aune. 

Et le Futur , ou à venir , marque la chofe qui 
n’eft pas encore, fera, & qu’elle doit arriver comme 
E r o , jeferay , Amabo , faymeray. 

Mais le Prétérit fe divife en trois efpeces differen- 
tes. Car une chofe peut eftre confiderée comme ab- 
folumenr & Amplement paflee; & c'eft ce qu’on ap- 
pelle le Parfait ; comme Amavi, j'ay aimé. 

Ou bien comme prefente à l’egard d’une chofe dé- 
jà paflee; & c’efl ce qu’on appelle Imparfait , comme 
Amabam , j'aimois ; Scribe'bam, j’ écrivais : c’eft à di- 
re, lors, de telle , ou telle chofe paflee, je faifoisaétuel- 
lement celle-cy. 

Ou enfin , comme déjà paflee à l’égard d’une cho- 
fe aufii paflee; comme Ama'veram , j'avois aimé ; 
Scripseram , j'avois écrit : c’eft à dire lors de telle 
chofe que je confidere comme paflee , celle-cy eftoit 
déjà faite auparavant. Et c’eft ce qu’on appelle le 
Plus que Parfait. 

Les Modes ou Maniérés. 

Mais chacun de ces Temps fe divife encore en deux, 
félon les divers Modes ou Maniérés de les conjuguer, 
que l’on appelle Indicatif & Subjonctif , pour 
mieux exprimer les differentes façons & affrétions qui 
fe rencontrent dans les aétions. 

Le Mode Indicatif eft celuy qui montre Amplement 
les chofes , comme Amo , j'aime ; Ubi es î où eftes- 
vous ? Amabam, j'aimois ; Eram , j'eflns, &c. 

Et le Subjonétif eft celuy qui de foy marque prefque 
toujours une Agniflcationnon abfolué, mais qui dépend 
de quelque circonftance , ou quP tient beaucoup de l’a- 
venir. 

AVERTISSEMENT. 

Delà vient qu’il eft ordinairement joint à un autre 

C Ver- 
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Verbe, ou à quelque particule, exprimée ou foûs-enten- 
duë, fans quoy il ne feroitpasfouventunfens parfait 8 c 
achevé. Ainfi quand on dit , VIDEAM , que je voye , l’on 
foûs-entend , permettez. , ou fuites en forte , ou plaife à Dieu , 
ou femblable. Et de même , SI PUGNAVERIS, 
VINCES , fi vous combattez. , vous vaincrez. , 8 cc. 

Delà vient encore, que les Temps Subjonéiifs fe 
mettent fouvent pour le Futur, où Temps à venir; 8 c 
que c’eft prefque la même chofe, de dire par exem- 
ple ; fi âmes y ou fi amabis , livous aimez. 

Mais tous les Temps de ces deux Modes ou Maniérés, 
fe confondent auffi quelquefois , fe prenant réciproque- 
ment l’un pour l’autre, comme nous l’avons fait voir 
dans la Nouvelle Méthode, auxRemarques, ch.i.n. 4 . 

Il faut neanmoins remarquer une différence notable 
qu’il y a entre le Futur Indicatif 8 c le Futur Subjonéfif. 
Car encore que Terence ait dit , par exemple : Te aut con- 
filio , aut rejuvero ; pour juvabo , je vous aideray ; où le 
Subjonétif femble efire pour l’Indicatif : Neanmoins le 
Futur Indicatif pour l’ordinaire marque Amplement l’a- 
venir , comme AM ABO , f aimer ay } 8 c le Futur Subjon- 
élif le marque tellement , qu’il tient auffi beaucoup du 
Palfé , comme AMAVERO ; fauray aimé ; SCR1PSE. 
RO yi'auray écrit ; c’eft à dire, lors que telle chofe fe fe- 
ra , i’auray déjà fait celle-cy. D’où vient que plufieurs ap- 
pellent ce dernier FUTUR PARFAIT. 

A ces deux Modes principaux, on y en ajoute encore 
deux autres, fçavoir l’Impératif 8 c l’Infinitif. 
Mais l’Impératif eftant pour commander, comme Ama, 
aimez. , n’eft compté par quelques-uns que comme un 
troifiéme Futur, parce que le commandement tient toû- 
jours de l’avenir. 

Et l’Infinitif eft encore moins proprement un Mode, 
puisqu’eftant indefiny, il ne marque ny Nombre, ny 
Temps , ny la Perfonne , ny la Maniéré ; comme Ama- 
re, aimer. 

Cet Infinitif a fouvent la force d’un Nom Subftantif, 
* com- 
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comme, Tempus eft abire, pour abitionis, ilejl tetnps deïcn 
aller, Non tanti emo paenitere , )cn' acheté pas fi cher un 
repentir . Dignus amari, digne d'efire aimé , &C. 
AVERTISSEMENT. 

Les GERONDIFS & les SUPINS , qui accompagnent 
le Verbe, ne font proprement que des Noms Subllantifs: 
On les joint neanmoins à leur V erbe , parce qu’ils en con- 
fervent la lignification & le régime, ce qui eftoit autrefois 
commun à tous les Noms dérivez des Verbes. Voyez 
la Nouv. Meth. dans les Remarques. 

DES DIVERSES CONJUGAISONS. 

Réglé II. 

La maniéré de les diftinguer&connoiftre. 
r. A long, E long j E bref, long 1, 

Devant le RE, dellnfiny. 

Marquent chaque Conjugaifon . 

Z. D' oit vient as, es, is bref, is long. 

J. Mats oflant RE, r Infinitif 
Forme l' Impératif uiHtf 

1. Il y a quatre Conjugaifons , qui fe connoifient 
par la voyelle qui eft devant R E à l’Infinitif Adif, 
ou même à la fécondé perfonne du Paftif. 

La première a un A long; Amo, Infinitif Amdre. 
Paftif AmOr , amâris vel amare. 

La fécondé un Elong; Môneo , Infinitif monert. 
Paftif MÔneor , mônéris vel monère. 

La troiûéme un fcbref; Lego, Infinitif legere. 

Paflif Legor , legeris vel legere. 

La quatrième un I long; Audio, Infinitif audirt. 
Paflif A'udior , audiris vel audire. 

2. Delà vient que la première fe conjugue par as 
au Prefent. La fécondé par es, la troifiémepar Z/brefi 
Et la quatrième par is long. Et cette voyelle propre à 
chaque Conjugaifon , fe trouve encore en d’autres 

C 2 Temps 
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Temps, & fert fouyent à les connoiftre & les diftin- 
guer , comme on peut voir-cy après. 

3 . Mais de ce mefme Infinitif on forme encore 
l’Impératif Aétif en oftant re comme à’Amare , 
ama, aimez, au lieu qu’il demeure pour le Paffif; 
amdre , /oyez aimé, 

. LA FORMATION DES TEMPS. 

R E G L E I 1 1.' 

De ceux qui dépendent du Prefent, 

I. de CO Prefent Indicatifs 

Faits EM, es, AM, as j Subjonflif. 

Z. Mais de Vlmperatif font fait s 

B AM, as, REM, es, deux Imparfaits , 

3. Hors qu' auxverbes d' IO finis ^ 

IEB AM le premier a pris. 

Seconde partie de la Réglé. 

4. BO, bis, en deux Conjugaifons , 

De la mefme s au Futur faifons. 

f. Aux deux autres r am, iam, prend; 

Et par es s et 5 emus defeend. 

ï. Le Prefent Subjonéüf vient de l’Indicatif, chan- 
geant O en EM , ES , pour la première Conjugaifon, & 
en AM , AS , AT , e rc. pour les trois autres. Où l’on 
voit quela première n’a' pris es au Subjonétif, que pour 
le diftinguer de l’Indicatif qui fe conjugue par as. 

r. Les deux Imparfaits fe font de l’Impératif, en 
ajoûtant BAM pour l’Indicatif ; & REM pour le 
Subjonétif: comme ama, ama, bam , am* rem. Mone , 
moné-bam , mone rem. 

3 . Mais les Verbes en IO ont toûjours IEB AM au 
premier Imparfait, c’cft à dire l’Indicatif : foit qu’ils 

_ ayent 
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âyent l’Impératif en e-, comme câpio , cape , capiébam -, 
ou ën i, comme audio, audi, a udièbam . Et pour l’au- 
tre Imparfait, qui eft ie Subjondifj ils fuivent la Ré- 
glé; audit audirem-, cape, caperent , &C. 

4. Les Futurs Indicatifs des deux premières Con- 
jugaifons fe forment aufïî de la mefme perfonne de 
l’Impératif, en ajoûtant BO , & fe conjuguent par 
is ; comme, Ama , amd bo , is , //. Mont, monè bo, is , 
it , &c* * - 

j. Celuy des deux autres eft en AM, pour les Ver- 
bes ;en O : & en ï a m pour ceux en 10. En quoy il 
retombe avec le Prefent Subjondif des mefmes Ver- 
bes: mais il fe conjugue par et, au lieu que leur Sub- 
jondif feconjuguepar, as, at,tkc. Sur la petite Table 
des Perfonnes qui eft cy-deftus, page 21. 

Réglé IV. 

Du Prétérit Parfait, & des cinq Temps qui en dé- 
pendent en toutes les Conjugaifons. 

ï .Le Parfait eji toujours eu I y 
Et fe conjugue far illi. 

2. Que fi jour i, Pc bref je prens. 

yîvec IvAM , RIM, RO, j'ay trois Temps: 

3. Mats à Pi joignant SSEM, & SSE. 

Deux encore on en a forme, 

' ( 

1. Le Prétérit fe termine toujours en I , & fe con- 
jugue pâr ifii , fur la Table precedente , comme Amavi , 
amavifti , Legs, legijli , &c. Et il y a toujours cinq 
Temps qui fe forment de luy ; fçavoir , 
a. Le plus que parfait de l’Ind. ^ Ç erani 

. Le Parfait du Subjondif. . | en chan- | erim 

Le Futur du Subjondif. ^ gant-. 1 en<j ero 
Le plus que Parfait du Subj; I l idem 

3. Le plus que Parfait de l’inf., A v ... A iffc. 

. £ . .. . C 3 ~ " ~ ‘ Com- 
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, c . . fü-eram 

5 fü- erim 

Comme de F u i , fe fait \ fu- ero 

i fü- iffem 
^ fü-llïe. 

Réglé V. 

De la formation des Participes, 
i. NS, e^RUS, Futur prend ! u4iïif : 

US, dr DUS, on donne an Paffif ■ 

X. Mais du Supin fe font US, RUS, 

Et de l'Imparfait NS, C^DUS. 

1. Le Verbe Aétif a deux Participes, celuy en NS , 
& celuy du Futur, terminé en RUS. Le Pafïif en a 
auiïi deux, celuy en US, & celuy en DUS. . 

2 . Mais celuy en N S , & celuy eh D U S , viennent 
de l'Imparfait ; comme de Atnabam, amans , 8c 
ama-ndus ? de legèbam , legi-ns , lege-ndus ; faciébam , 
facie-ns , facle-ndus , &c. Et celuy en RUS, comme 
auffi celuy en Ü S , viennent du Supin j comme 
d ' Amatum , amatu rus , & amatu-s * de LtSlum , Uftur 
rus , & leftu.s t 8tc. 

ReglE VI. 

La manière de former les Temps du Paflîf. 

I. Pour le Pajfif bien conjuguer , 

foins R à l'O r change M en R -* ' 

Z. Mais iùusfes Temps pris dû Parfait , 

US Participe & Sum mas fait. 

x. Le Verbe Pâffif forme lès ;Tems dè ceux dé 
PAétif c ou joignant une R apres O, comme Amo, 
arnor ; Amdbo - 7 amabor ; ou changeant M en R; 
comme AmdbaM , Omabar ; Leg»m , lega¥. Ses per- 
sonnes ; fe conjuguent fur la petite Tablé que nous 

avons ty-deffus pag. il. - - . 

- . - ' a. Mais 
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i. Mais pour les Temps du Prétérit, il ne les forme 
que par une circonlocution du Panicipe en US, Si 
du Verbe Sum; comme Amatus fum vtl fui\ Amdtus 
e/fem vel fitiffem , &c. 

Pour le François. 

x. En François on ufe fouvent de la fécondé perfon- 
ne duPlurier pour celle du Singulier; comme Vous ai- 
mez, pour Tu aimes. Je me fuis contenté de la mettre, 
pour fervir d’exemple au Prefent de chaque Verbe, afn 
qu’on puiile la fuppléer aux autres Temps; parcequ’en 
noftre Langue on n’ufe gueres de cette fécondé perfon- 
nefinguliere, fi ce n’eft en parlant par mépris, ou avec 
grande familiarité , ou en certaines autres rencontres par- 
ticulières. 

i. 11 faut aufli remarquer que nous avons deux for- 
tes de Prétérits. Vous en trouverez l’un au-deflous du 
Latin, qui eft toujours formé du Participe François avec 

le Verbe auxiliaire Tay ; comme AM AVI , j'ay aimé 1 
Et celuy cy eft appellé PRETERIT DEFINY , par- 
ce qu’il eft borné dans fa lignification : & marque tou- 
jours la chofe comme venant précifement d’eftre 
faite ; comme quand on dit , Le Roy a gagné une 
bataille, ou a pris une telle ville , Sic. Et delà vient que les 
Grecs appelloient ce Temps *«<**«> «<§>* , adjacent-. 
Si Grocinus dans Linacer , Pra/ens perfettum. 

L’autre fe verra à cofté du Latin ; comme AMAVI, 
jaimay ; & celuy cy eft appellé 1NDEFINY , 
parce qu’il a une fignification plus vague , Si moins dé- 
terminée danslepaflé. C’eft pourquoy on s’en fert or- 
dinairement pour raconter ce qui s’eft paflfé, pourveu 
feulement que ce ne foit pas le jour même. Car on 
dit par exemple, J'allay hier ? j’allay l'année pafjée, j'al- 
lay il y a dix ans , Sic. Mais on doit dire, j'ay efié aujourd’- 
huy , j'ay efié te matin , j'ay e/lé cette nuit . j'ay , ef:é il y a 
deux heures, Si femblables. 

C 4 AVER- 
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50 Rudimens en nouvel ordre. . 
AVERTISSEMENT. 

I. Nous commencerons les Conjugaifons par le Verbe Sub- 
flantïf, non feulement parce que fa jignification eft la plus (im- 
pie , er lq première félon for dre de la nature, mais principa- 
lement parce qu'il fer t à for mer beaucoup de Temps des autres 
Verbes. Car en Latin le Prétérit Pajfif, v tous les Temps 
qui fe forment du Prétérit , fe prennent du VerbeSUM , joint 
avec leur Participe ; comme Amatus fum vel fui , .Amatus 
eram vel fueram. Et en François les Verbes n'ont point 
d'autre Pajfif que le Verbe Subflantif avec leur Participe ; 
comme Je fuis AIME' , J’ eft ois AIME', J’ayefté AIME', 
tyc. Bans l'Aâlif mefme tous nos Prétérits avec les Temps 
qui en dépendent , font formez, par la mefme circonlocution, 
comme J’ay AIME', j’avois AIME', J’eufle AIME', 
J’aurois AIME',Ê5V. 
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LES CONJUGAISONS 

DES VERBES. 

Le Verbe Subftantif, 

. , SUM. 

. INDICATIF. SUBJONCTIF. 

Temps Prefent. 

i: 2 . 

SINGULIER. SINGULIER. 

Sam , je fuis. Sim , que je fois. 

Es , tu es , ou vous /fies. Sis, que tu fois. 

Eft , il e/l. Sit, qu'il foi). 

PLURIER. . PLURIER. 

Sumus , nous fommes. Simus , que nous foyont. 
Eftis, vous eftes. Sitis , que vous foyez. 

Sunt, ils font, Sint, qu'ils fient . 

Prétérit Imparfait. 

1. 2 . 

SINGULIER. , . SINGULIER. 

Er- am , j'eftoif. Eli- cm , que je fujje. 

que je ferois. 

Er- as , tu eftois. Eff- es , tu fufits. 

tu ferois. ' 

Er- at , il eftoit. Eff- et, il f u fi , 

. il ferait. 

PLURIER. PLURIER. 

Er- amus , nous ejhons. Eff- émus , nous fuffions , 

-, nous ferions. 

Er-atis, vous ejliez. / Eff-ens, vous fu fiez , 

vous feriez. 

Er-ant, Us eraient. Eff- ent, ils fu/fent, ‘ 

ils feraient. ’ ' . ) 

Cf ÎNDT- 
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ii CoNJUG. DU VERm Substant. 

INDICATIF. SUBJONCTIF- 

Prétérit Parfait . 
i. a- 


Singulier. 

Fu- i, je fus. 
fay efté. 

Fu-iiti, tu fus, 
tu as efté. 

Fu- it, il fut. * 
il a efté. 


Singulier. 

Fu- crim , quefaye eftc. 

Fu- cris, tu ayes efté. 

\ 

• • A 

Fü- "rit , il ait efté. 


♦ ... 

Plurier. Plurier. 

Fu-imus, nous fujmes , Fu- érimus , nous ayons efté. 

nous avons efté. 

Fu* iftis, vousfuftes, ■ Fu- critis , • vous ayez efté. 
vous avez efté. ' r 

Fu-erimt, vel ère, ils Fu* crint., ils ayent efté. 
furent , ils ont efte. - 

* Plus que Parfait . 

I. 2. 

Singulier. Singulier. 

Fü- eram , j’avois efté. - Fu-iffem, que j'euffe efté. 
Fü- eras , tu avoh efté.- : Fu- {{Tes , tw Buffet efté. 

Fü- erat , ilavoit efté. . '-Fu- iftet, il euji efté. 

• ■ : ' ; ; H îy % . 

, • Plurier. Pirriir. , . 

Fu-ciâmus, F" 13 " iflemus, 

. nous avions efté. - ‘ nous eufftons eftel 
Fu- craùi Fu- iiietis , 

vous aviez efté. ' . vous eujftez efté. 

Fü-erant. ‘ ■ Fu- ment, 

ilsavoitnt efté. - als euffent efté. 


IN- 



. Conjug. du Verbe Substant, 33 

INDICATIF. SUBJONCTIF. 

Futur , ou Temps à venir. 


Simple. 

SINGULIER. 

Er-O, je feray. 

Er- is > tu feras. 

El- it, H fera. 

PLURJER. 
Er- imus, nous ferons. 
Er- itis , vous ferez. 
Er- unt , ils feront. 


Simple. 

SINGULIER. 

Fu- cro , fauray efté. 

Fii- cris, tu auras efté. 

Fu- crit , il aura efté. 

PLURIER. 

Fu- ériraus , nous aurons efté. 
Fu-éritis, voue aurez efté. 
Fii- crint , ils auront efté. 


■r- 


IMPERATIF. 

SINGULIER. 
Es, vel Ef- to , fois. 

Ef- to , qu'il fût. 

PLURIER.* 

Ef- te , vel EF> toté , 
foyez. 

S-unto , 
qu'ils foienti 


INFINITIF. 

AU PRESENT. 
Elfe, tftre. 

AU PLURIER. \ 
Fu-iÜe, avoir efté. 

AU FUTUR. 

Fo- re , vel Fu-turnm efle. 
devoir eftre. 


fut- unis , 

r 

* - k 


— — • ■ fi 'lTu. ■ 

PARTICIPE. '■£ 

m * * » » 

** ) < * , m »V • 

a, uni, qui fera ou qui doit eftre. -;n 

• ««.2 . . , * i * 

PRE- 
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34 Conjug. du Verbe Actif. . 

PREMIERE. SECONDE. 

TEMPS PRESENT. 

I. 

Indicatif. 

SINGULIER. 

SINGULIER. ' 

> 

B 

i 

c 

V* 

Mon- eo , 

j’aime. 

j’avertis. 

Am- as. 

Mon- es, tu avertis. 

tu aimes , ou vous aimez. 

ou vous avertirez. 

Am- au 

v -Mon- et. 

il aime. 

il avertit. 

PLURIER. 

PLURIER. 

Am- âmus. 

Mon- ému* , 

nous aimons. 

nous avertirons. 

Am- ms , 

Mon- étis t 

vous aimez. 

vous avertirez. 

Am- ant , 

Mon- em. 

ils aiment. 

ils avertirent. 

Z. 

Subjonüif. 

SINGULIER. 

SINGULIER. 

Am-, em , ' • - 

Mon- cam , ; m 

que j'aime. 

que favertijjè. ? r 

Am- es , que tu aimes. 

Mon- eas, qtte tuavertijfes , 

ou que vous aimiez. 

ou que vous avertirez. 

Am- et , 

Mon- eat. 

qu'il aime. 

qu’il avertifie. 

PLURIER. 

PLURIER. 

. Am- émus , 

Mon- camus. 

que nous aimions. 

que nous avertirions . 

Am- eus. 

Mon- eatis, 

vous aimiez. 

vous avertirez. 

Am- ent, • • 

■ ' Mon- cant . 

ils aiment. 

ils avertirent. 

•’ ~\ ç * * 

• • > « 

TROI- 

l 
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Conjug. du Verbe Actif. 2 y 

TROISIEME. 

QUATRIEME. 

TEMPS PRESENT. 

I. 

Indicatif. 

SINGULIER. 

• SINGULIER. 

Leg- 0 , 

Aüd- io , 

je lis. 

* j'écoute. 

Leg-is, 

Aud- in. 

tu lis , ou vous l'tfez. 

tu écoutes ou vous écoutez. 

Leg- it. 

Aud- ît. 

il lit. 

il écoute. 

PLURIER. 

PLURIER.* 

Lég- imus , • 

Aud-îmus,' •’ 

nous li forts. 

nous écoutons. 

Lég- iris . 

Aud- itis, •*' 

vous lifez. 

vous écoutez. 

Lég- unt. 

Aud- iunt. 

ils lijent. ' 

ils écoutent. 


Subjonftif. 

SINGULIER 

SINGULIER. 

Leg- am , 

Aud- iam , 

que je life. . 

que j'écoute. 

Leg- as, que tu lifts. 

Aüd- ias , que tu écoutes. 

ou que vous lifez. 

ou que bous écoutiez. 

Leg-at, 

Aüd- iat , 

qu’il life. 

qu'il écoute. 

PLURIER. . 

PLURIER. 

Leg- imus. 

Aud- iâmus,.. .. i .> 

que nous liftons. 

que nous écoutions. 

Leg- atis., . ( 

Aud- iatis , t 

vous lifez. 

vous écoutiez. 

Leg- a ne. 

Aüd- iant, . - . 

fis life» t. 

ils écoutent . 

- 

PRE- 
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%6 CotojUG. DU 

Verbe Actif. 

PREMIERE. 

SECONDE. 

TEMPS 

IMPARFAIT. 

i. Indicatif. 

SINGULIER. 

SINGULIER. 

Am> 'Âbam , 

, Mon- ébam. 

f aimois. 

j'avertifiois. 

Am- abas, 

Mon- chas. 

tu aimois. 

tu avertirais. 

Am- dbat , 

Mon- ébat. 

il aimoit. 

il avertiffoit. t 

PLURIER. 

PLURIER. 

Am- abdmus. 

Mon- ebâmus. 

nous aimions. 

nous avertirons. 

Am- abatis. 

Mon- cbàris. 

nous aimiez. 

vous avertiriez. 

Am- abant. 

Mon- ébant , 

ils aimoient. 

ils avertiffoient. 

2. Subjonftif. 

SINGULIER. 

SINGULIER. 

Am- drtm, que j’aimajfe , 

Mon- erem , que j'avertiffe* 

ou aimer ois , 

.ou j’ aver tir ois. 

Am- arcs, que tu aimajfes , 

Mon- ères, tu avertiffes , 

ou tu aimerois. 

ou tu aver tiffer ois. 

Am- drct, il aimafi , 

Mon- ttcx.il avertifi , 

ou il aimeroit. 

OU il avertirait. 

PLURIER. 

PLURIER. 

Am- aremus , nous aima if- Mon- erémus , nous aver - 

fions , ou nous aimerions . 

tijftons , ou nous avertirions. 

Am- aretis , vous aimaf 

Mon- erétis, vous aver- 

fiez, OU vous aimeriez. 

tirez, OU vous avertiriez. 

Am- ai cm, ils aimaffent , 

Mon- érent , ü avertirent. 

ou ils aimer oient. . 

ou ils avertiraient 

'***-. i ** 

TROI- 


V 

Digitized by Google 



Conjug. du Verbe Actif. # 

TROISIEME. QUATRIEME. 

TEMPS IMPARFAIT. 

• » - «J ' . . • • A . - 

I. Indicatif. 


SINGULIER. 

Aud- iébam , 
j'écoutois. 

Aud- iébas, 
tu écoutois. 

Aud- iébat, 
il écoutoit. 

PLURIER. 

Aud- iebamus , 

nous écoutions. 

Aud- icbdtis, 

•vous écoutiez. 

And- icbant, 
ils écoutaient. 

2. Subjonftif. 

SINGULIER. SINGULIER. 

» Aud- irem , que j’icoutaf- 
fe, OU j'écouterois. 

Aud- ires, tu écoutajjes , 
ou tu écouterais. 

Aud- iret , il écoutajl , 

OU il écouteroit. 

PLURIER. 


SINGULIER. 

Leg-ébam, 

je lifois, 

Leg- ébas , 

tu lifois. 

Leg-ebat, 

il lifoit. 

PLURIER. 

Leg- ebàmus, 

nous lifions. 

Leg- cbàtis, 

vous lifiez. 

Leg- ebant, 

ils lifoient. 


Leg-crem, que je leuffe 
ou je llrois. 

Lég- eres , tu leufîes , 
ou tu lirais. 

Lég- eret , il leuft , 
ou il liroit. 

PLURIER. 

Leg- éremus , nous leuf- Aud- irémus , nous écout af- 
filons , ou nous lirions. fions , ou nous écouterions. 
Leg- eretis , vous leujfiez. Aud- irétis , vous écoutafi- 
OU vous liriez. fiez , ou vous écouteriez. 

Lég- erent, ils leufient , Audirent, ilt écoutajjènt , 
ou ils liroient. ou ils écouteroient. 

PRE- 
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Conjug. du Verbe Actif. 

PREMIERE. SECONDE. 


PRETERIT PARFAIT. 


I, Indicatif, 


S l NGUL 1ER. 

Amav- i . j'aimay ; 
fay aimé. 

Amav-ifti. tu aimas } 
tu as aimé. 

Amav- it , il aima ; 
il a aimé. 

Plus. ier. 


Singulier. 

Monu- i. j'avertis i 
jay averty. 

Monu- ifti . tu avertis; 
tu as averty. 

Monu- it , U avertit-^ 
il a averty. 

Plurier. 


Amav- imus , nous aima - Monu* imu<; . nous ave r- 
mes ; nous avons aimé. fîmes; nous avons averty. 
Amav- illis. vous aima- Monu-iftis, voüs avertîtes ; 
fies ; vous avez aimé. vous avez averty. 

Amav- erunr , vel ère, ils Monu- erunt , vel ère. tls 
aimèrent , ils ont aimé. avertirent i ils ont averty. 

2. Subjonftif. 


Singulier. 

Amav • eritn . 
que j'aye aimé. 
Amav-eris, tu ayes , 
ou vous ayez aimé. 
Amav- erit , 
il ait aimé* 

Plurier. 

Amav- érinius , 
nous ayons aimé. 
Amav- .eritis,. 
vous ayez aimé. 
Amav- evint , 
ils ayent aimé. 


Singulier 

Monu-erim, 
que j'aye averty. 

Monu-eris, tu ayes, 
ou vous ayez averty. 

Monu- erit, 
il ait averty. 

Plurier. 

Monu- érimus , 
nous ayons averty. 

Monu- eritis, _ 
vous ayez averty, 

Monü- erint , . . 
ils ayent averty. 

TROI- 
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Conjug. dü Verbe Actif. 39 
TROISIEME. QUATRIEME. 

PRETERIT PARFAIT. 


SlNGUL 


I. Indicatif . 

ier. Singulier. 


Leg- i, je leus , 
j'ay leu. 

Leg- ilti , tu leus , 
tu as leu. 

Leg- it, il leut t 
il a Jeu. 

P L U K I £ R. 

Leg- imus , nous leümes , 
nous avons leu. 

Leg- iftis , vous leûtes , 
vous avez leu. 

Leg- érunt, vel ère, ils 
leurent , ils ont leu. 


Audi'v- i » j’écoutay , 
j’ay écouté. 

Audiv- ifti» tu écoutas, 
tu as écouté. 

Audiv- it, il écouta, 
il a écouté. 

Plurier. 

Audiv- imus, nous écoutâ- 
mes , nous avons écouté. 
Audiv- illis, vous écoutâtes, 
vous avez écouté. 

Audiv- érunt, vel érc , ik 
écoutèrent , ils ont écouté. 


2. Subjonflif. 


Singulier. 
Leg. erim, 
que j’aye leu. 

Leg- cris, tu ayet, 
ou vous ayez leu. 
Leg- erit, 
il ait leu. 


Singulier. 
Audiv- erim, 
que faye écouté. 
Audiv- ens, tu ayes, 
ou vous ayez écouté. 
Audiv- ent, 
il ait écouté. 



Plurier. 
Leg- crimus , 
nous ayons leu. 

Leg- eritis, 
vous ayez leu. 

Leg- ermt , 
ils ayent leu. 


Plurier. 

Audiv- erimus, 
nous ayons écouté. 

Audiv- eritis , 
vous ayez écouté. 

Audiv- erint, 
ils ayent écouté. 

D PRE- 


1 • 
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Conjug. du Ve**e Actif, 


PREMIERE. SECONDE* 

PLUS QUE PARFAIT. 

i. Indicatif. 


Singulier 

Amav- cram» 
fiavois aimé. 

Am âvr t eras , 
tu avais aimé. 

Amav- erat, 
il avoit aimé. 

PUIRIER. 
Amav- erâmus, 
nous avions aimé. 
Amav- eratis, 
vous aviez, aimé. 
Amav- erant,^ 
ils avaient aimé. 


Singulier. 

Monü- cram , 
j avais averty. 

Monü^ eras , 
tu avois averty. 

Monü- érat , 
il avoit averty. 

Plurier. 
Monu- erâmus, 
nous avions averty. 
Monu* erâtis, 
vous aviez, averty. 
Monü- erant, 
ils avoient averty. 


1 . SubjonEUf. 


Singulier. 
Amav- iffem, yuej’eufîe, 
ou j'aurois aimé. 

Amav* ifles , tu eufifies t 
ou tu àurois aimé. 

Amav- iflet , il eufil > 
ou il auroit aimé. 


Singulier. 
Monu- iffem , que j' tufle, 
ou j’aurois averty, 

Monu- iffes, tu eujfes » 
ou tu aurois averty. 
Monu* Iflet , il eujl , 
ou il auroit averty. 


Plurier- Plumier. 

Amav- iffémus , nous tuf- Monu- iffemus , nous suf- 
fisons, oit nous aurions aimé, fiions, ou nous aurions averty. 
Amav- iflétis, vous eujfuz, Monu- iffétis, vous eujfsez.» 
ou vous auriez, aimé. ou vous auriez averty. 

Amav- iffent, ils euffent, Monu- iffent, ils euffettf, 
ou ils auroient aimé. ou ils auroient ave#?, 

TROI- 
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Conjuq» pu Verbe Actif. .41 

TROISIEME. QUATRIEME. 

S GUE PARFAIT 


. :-u 

Singulier. 

Lég- eram, 
j' avois lû. 

Lég- eras , 
tu avois lû. 

Lég- erat, 

U avoit lû. 

Pluriel. 

Leg- eramus , 

nous avions lû. 

Leg- eratis, 
vous aviez, lû,. 

Lég- crant^, 
ils avaient lu. 

Z. 

SlNGULl ER. 

Leg- idem, que j'euflè , 
ou j'aurois lû. " 

Leg- ides , tu eujfes , 
ou tu aurais lû. 

Leg- iflet, il eufl , 
ou il aurait lû. 

PtURIB*. 

Leg- iffemus , nous enflions 
ou nous aurions lû. • - 
Leg- ifletis , vous enfliez , 
ou vous auriez, lûi-.v. 
Leg- iffent ,. ils enflent, 
ou U auraient lû. i. 

ï c 


Indicatif. 

Singulier. 

Audiv- eram, . 
j'avois écouté. 

AudiV' eras, . ! 

-, tu avois écouté. 

Audiv- erat , 
il avoit écouté. ... 

PtURIER. 

Audiv- eramus , 
nous avions éçoufcé. 

Audiv- eratis, • 
vous aviez: écouté. 

Audiv- erant , 
ils avoient éeduté. 

SvèjontUf. 

SlNGULl ER. 

Audiv- idem, que j’ enfle, 
ou j'aurois écouté. 

Audiv- ides, tu eufles, 
ou tu aurois écouté. 

, Audiv- idet , il eu/l, 
ou il auroit écouté., 

P L U SL I E R. 

t Audiv- iflemus nouseu/fions, 
ou nous aurions écouté. 
Aiidiv- ilTetis vous eufliez. r 
ou vous auriez > écouté. 
Audiv-ident , ils enflent, 
ou ils auraient écouté. 

D 1 PRE- 


A 
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4* Conjug. du Verbe Actif. 

PREMIERE 

SECONDE. 

FUTUR, ou 

TEMPS A VENIR. 

I. 

Indicatif. 

Singulier. 

Singulier. 

Am- âbo 3 

Mon- e bo. 

f aimer ay , 

j'avertiray. 

Am- à bis 

Mon- cbis. 

tu aimeras. 

tu avertiras. 

Am- âbit. 

Mon- Çbit, 

il aimera. 

il avertira. 

Plurie R. 

Plurier. 

Am- Àbimus , 

Mon- ébimus. 

nous aimerons. 

nous avertirons. 

Am- âbitis. 

Mon- ébitis , 

vous aimerez,. 

vous avertirez. 

Am-âbunt , 

Mon- ébunt. 

ils aimeront. 

ils avertiront. ' 

Z. 

Sutyonüif. 

Futur Parfait compofi du Pafi*. 

Singulier. 

Singulier. ; 

Amâv- ero , 

Monu- cro , 

quand j 4 au ray aimé. 

quand j’auray averty. 

Amâv- eris. 

Monu- eris. 

tu auras aimé. 

tu auras averty. T 

Amâv- erit. 

~ . Monu- erit , . . 

il aura aimé. 

il aura averty. • 

Plurie r. 

Plurier-. 

Amav- érimus , 

Monu- érimus, . ; - < -- v * 

nous aurons aimé. 

nous aurons averty. u\- - », , > 

Amav- critis. 

Monu- éritis, . j 

vous aurez aimé. 

» vous aurez averty. un 

Amav- ermt. 

• Monü- erint, ’ — ,.i 

ils auront aimé. 

ils auront averty. \\ :: j 

• 

T ROI- 

f 

\ « *: » * 
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• Conjug. du Verbe Actif. 43 
TROISIEME. QUATRIEME. 

FUTUR, wTEMTS A VENIR. 

1 . Indicatif. 

Singulier. Singulier, 

Leg- am , Aüd- iam , 

jel liray. - j'écouteray. ' 

Leg- es, Aüd-ies, 

tu liras. tu écouteras. 

Leg- et , Aüd- iet , 

il lira, U écoutera. . , 

Pt URIE R. 

Leg- émus , 

’ nous lirons. 

Leg- etis, 
vous lirez. 


Pt URIE R. PLURIER. 

Leg-cmus , Aud- iémus . 

nous lirons. nous écouterons. 

Leg- etis, Aud - \ etis , 

vous lirez. vous écouterez , 

Lég- ent , Aüd- ient , 

ils liront . ils écouteront. 

2. Subjonftif. 

Futur Parfait compoj « du Pajfi. 
Singulier. Singulier. 

Leg- cro , . Audîv- ero , 

quand j'auray leu. quand j'auray écoute. 

Lég- eris . ’ Audîv- eris , 

tu auras leu. tu auras écouté. 

Lcg-erit, ‘ Audîv-erit . 

il aura leu. il aura écouté, 

Plvrier. Plurier. 

Leg- ërimus > Audiv- erimm, 

nous aurons leu. nous aurons écouté» 

Leg- éritis , Audiv- éritis, 

vous aurerx leu. vous aurez écouté. 

Lég- erint , Audîv- erint , 

‘ils auront leu. ils auront écouté. 

D 3 3 
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44 Conjug. mj Verse Actîp/ 
PREMIERE. SECONDE. f . 

L’I M P E R A T I F. 


Singulier, Singulier. 

Am- a , vel Am- âto , Mon- e , vel Mon- cto , 

aime , ou aimez.. avertis , ou avertîjfèz. 

Am- ato , Mon- cto , 

qu'il aime. , ' qu’il avertijfe. 

Pluriir. Plurier. 


An>âte, vel Mon- été, vel 

Am-at6tc, , Mon-çtôte, 
aimez. avertirez. 

Am- jlnto , Mon- cnto , 

qu’ils aiment. qu’ils avertirent. 


L'I N F I N I T I F. 

4 

Temps Prejent. 

Am- are. Mener, [ Mon- cre, avertir. 

Prétérit , oh Pajfc. - i 

Amav- îffë , avoir aimé. Monu- ifle , avoir àverty. 
Futur , oh à venir . 

Am- atum ire, ou . Môn-itum ire, 0 » 

Am- aturum efle;, vel Mon- iturum efle , vel 

fuifle, devoir aimer. , fuifle , devoir avertir. . . 

• ^ ", 

‘ * » ‘ ’ 1 # - 

Ce premier Futur Amatumire; Mônitum ire , &c. eft 

indéclinable. Et partant il faut dire; Credo Pr&ctptores nos 
mônitum ire , & non pas mônitos ; jecroyquelesMaiftres 
nous avertiront ; dont nous rendons la raifon dans la 
Nouv. Meth. au traite des ^Remarques. 

TROI^ 
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CoNjfUG. ÎHJ 

TROISIEME. 

L’I M P 
Singulier. 

Leg- c , vel Lég- ito , 
lis, ou lifez. 

Leg- ito. 
qu’il life . 

P LU R 1ER. 

Lég- ite , vel 
Lég- itote , 
lijez. 

Lcg- unto, 
qu'ils lifint. 


Verbe Actif. 4f- 

QU ATRIE’ME. 

R A T I F.. 

Singulier. 

Aud- i , vel Aud- îto , 
écoutes , ou écoutez* 

Aud- ito, 
qu’il écoute. 

PltJKIER. 

Aud- ite, vel 
Aud* itote. 
écoutez . 

Aud* iünto , 
qu’ils écoutent. 


L’INFINITIF. 

Temps prefent . 

Lég* ere, Jin. Aud- ire, écouter. 

Prétérit^ oh Pajfe. 

Leg* ifle, avoir lû. Audiv iffe, avoir écouté. 

Futur , oh kvenir» 

Le- étum ire, ou Aud- itum ire, ou 

Le- étùrum effe, vel Aud- îturum eüe.wX 
folffe, devoir Un. furffe, devoir écouter. 

Mais ce dernier Futur Amatiirum efle , &c. fc confirait 
par tous les Genres, tant au Singulier , qu’au Planer i 
jyjeo mat rem amatdram effè, je dis que ma mere armera. 
Puto prâcettorêi monïturos fuijfe, je penfe que les maiftres 
doivent en avertir* Credo virginos audit uns tjjs, jecroy 
que les vierges écouteront. . . 
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4 6 ConjuG. du Verbe Actif.? 

PREMIERE. SECONDE.* 

LES GERONDIFS. 

Am- ândi , d'aimer , Mon- cndi , d’avertir , 

ou â'ejîre aimé, ou d'eftre averty.- 

Am* ando , en aimant , Mon- cndo , en averùffant , 
ou eftant aimé. ou ejtant averty. 

Am-àndum, pour aimer , Mon- endum, pour avertir , 
ou pour eftre aimé. ou pour eftre ave rty. 


les Supins. 

Am- atutn , • Mon- itum , 

pour aimer. pour avertir. 

Am-atu t d'ainftr. Mon- itu , d'avertir , 

ou d'eftre. aime. ou d'eftre averty. 


LES PARTICIPES. 

Ccltty dtt Frefent. 

Am- ans, ântis , Mon- ens, éntis averùffant , 

qui aime, ou qui aimait. qui avertit, ou qui avertijjeit. 

Celtty du Futur . 

Am- aturus , ra , rum , q* 1 Mon- itûrus., ra , mm , qui 
aimera , ou qui doit aimer, avertira , ou qui doit avertir. 

Il faut prendre garde icy qu’il y a des Verbes en ïo qui 
fuivent en partie la quatrième , & en partie la troifiéme. 
Ils fui vent la quatrième aux Temps où il n’y a point d’R; 
comme Cupio , is , U. Cupiebam , iebas , iebat. Cupiam , tas , 
iat , &c. Us fuivent la troifiéme aux T emps où il y a une 
R, fçavoir à l’Imparfait du fubjonélif, Cuperem, es, et. 
A l’Infinitif Cupere, Jacere : d’où fe forme l’Impératif 
félon l’analogie ordinaire , Jace, ito, &c. Voyez les 
Réglés qui font cy-deflus, pag. »j. 

T RO I- 
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Conjug. du Verbe Passif. 47 

TROISIEME. QUATRIEME. 

LES GERONDIFS. 


Leg- éndi, déliré, 
ou d'ejtre leu. 
Leg-éndo, en lifant , 
ou eftant leu. 

Leg- éndum , pour lire, 
OU pour eftre leu. 


LES 

Le- <flum , - 
pour % lire. 

Le du , de lire , 
ou à'eftre leu. 


Aud- iéndi, d'écouter , 
ou à'eftre écouté. 

Aud- iendo , en écoutant, 
ou eftant écouté. 

Aud- iendum, pour écouter , 
ou pour eftre écouté. , 


U P I N S. 

Aud- îtum , 

pour écouter , 

Aud- itu -, d'écouter, 
ou à'eftre écouté. 


LES PARTICIPES. 

Celuy du Prefent . 

Leg- ens, éntis» lifant, Aud- iens, îcntis , écoutant f 
qui lit , ou qui lifoit. qui écoute , ou qui écoutoit. 

Celuy du Futur. 

Le- dhirus^ ra, rum, qui Aud- iturus, ra, rum, qui 
lira, ou qui doit lire. écoutera , ou qui doit écouter. 

Remarquez auffi foigneufemcnt les Supins, d’où font 
formez non feulement le Participe Futur , & leFuturde 
l’Infinitif cy-deflus , mais auffi tous les Prétérits du Paffif 
cy-aprés. 

Les autres Temps du Paffif ferontmême aifez à rete- 
nir, fi l’on confidere qu’ils fe forment tous de ceux de 
l’Aétif , félon la Réglé que nous en avons donnée cy- 
deflfus, pag. 28. ou en mettant R après O > comme Amo, 
amor ; Montbo , monebor , ou en changeant M en R; 
comme Amabam, amabarÿ Legam , legar. 

D 5 FRE- 
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4# GonjiKt. Du Verbe Passif. > 


PREMIERE. SECONDE. 

TEMPS PRESENT. 


I. Indicatif. 


SlNGtfUÊH. 

Am- 6r , 
je fuis aimé. 

Am* àris , vel Am- are , 
tu es , ou vous ejies aimé. 
Am- atur, 
il ejl aimé. 

PLURIER.' 

Am- âmur, 
nous fommes aimeî. 

Am- ainim , 
vous e/les aimez. 

Am- antur, 
ils font aimez. 


Mon* eor , 
je fuis averty. 

Mon- cris , vel Mon- ère , 
tu es , ou voue ejies averty. 
Mon- etur, 
il ejl averty. 

P LDKIER. 

Mon- émur, 
nous fommes avertis. 

Mon- emini, 
vous ejies avertis. 

Mon- entur , 
ils font avertis. 


2. Subjonfltf. 


Singulier. 

Am- ér, 
que je fois aimé. 

Am- cris, vel ere, 
tu fois aimé. 

Am- etur , 
il fois aimé. 

Plurier. 


Singulier. 

Mon- car, 
que je fois averty. 

Mon- caris , vel care , 
tu fois averty. 

Mon- eatur , 
il foi» taverty. 

P LU R 1ER. 


Am- émur, 
nous foyons aimez. 
Am- emini, 
vous Joyez aimez. 
Am- entur , 
ilsfoyent aimez. 


Mon- camur, 
nous fuyons avertis. 

Mon- camini , 
vous foyez avertis. 
Mon-eantur , 
ils foient avertis. 

TROI- 
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Conjug. tiu Verbe Passif. 4? 

TROISIEME, QUATRIEME. 

TEMPS PRESENT. 




I. Indicatif. 

Singulier. Singulier, 


Leg- or, 
je fuis leu. • 

Leg- eris , vel Leg- ere , 
tu es y ou vous efies leu. 
Leg- îtur, 
il eft leu. 

PLURIER. 

Leg- imur , 
nous fommes leus. 
Leg-imim, 
vous efies leus. 

Lég- umur , 
ils font leus. 


Aud- ior, 
je fuis écouté. 

Aud- iris , vel Aud- ire, 
tu es , ou vous efies écouté. 
Aud- leur, 
il eft écouté. 

Plurier, 

Aud- imur , 

nous fommes écoutez. 

Aud- imini, 

vous efies écoutez. , 

Aud- îuntur , 
ils font écoutez. 


Z$ Sttbjonftif. 

SiNÔÜtïER. SlNG 


ULIER. 


Lég- ar , 
que je fois leu. 
Lég-ans, vel arc 
tu fois leu. , 
Leg- atur , 
il foit leu. 



Aûd-iar, 
que je fois écouté. 
Aud- laris, vel îarc. 
tu fois écouté. 

Aud- îatùr, 
il foit écouté. 


Plurier. 


Plurier. 


Leg-âmur, 
nous foyons leus. 
Leg- ammi,.. 
vous foyez leus. 
Leg-amur, m 
ils foient leus. 


Aùd iamur, 
nous foyons écoutez. 

Aud- lauuni , 
vous foyez écoutez, 

Aud- îantur, 
ils foient écoutez. 

PRE- 
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Conjug. du Verbe Passif. 

PREMIERE. SECONDE. 

TEMPS IMPARFAIT. 

I. Indicatif. 


S I N GU L I ER. 

Am- abar , 
j'ejîois aimé. 

Am- abaris , vel abâic , 
tu ejîois aimé. 

Am- abatur , 
il efloit aimé. 

PtURIKR. 

Am- abamur, 
nous e/îions aimez. 
Am-abàmini , 

* vous efliez aimez. 

Am- abantur, 
ils ejlotent aimez. 


Singulier. 

Am-ârer, quejefufie, 
ou je ferois aime. 

Am- areris , vel arére , 
tu fufjes , ou tu ferois aimé. 
Am- aretur, Hfufl» 
ou il feroit aimé. 

Pldrier. 

Am- arcmur , nous fu(ftons $ 
ou nous ferions aimez. 
Am-aremmi, yousfujfîez, 
ou vous feriez aimez. 

Am- arcntur ilsfujfentp 
ou ils feroient aimez. 


S I ngulier. 

Mon- ébar , 
fejlois averty. 

Mon- ebaris , vtl cbâte , 
tu tftois averty. 

Mon- ebatur, 
il efloit averty. 

Plurieiu 

Mon- ebâmur, 
nous eflions avertis. 

Mon- ebamini , 
vous efliez avertis. 

Mon- ebanrur , 
ils efloient avertis. 


Singulier. 

Mon-crer, quejefujfe , 
ou je ferois averty. 

Mon- ercns, vel erére, tu 
fufles, 6u tu ferois averty. 
Mon- eretur, ilfufl , 
ou il feroit averty, 

P LU R 1ER. 

Mon- erémur, nous fu fions t 
ou nous ferions avertis. 

Mon- ercmjni , vousfuffiez, 
ou vous feriez avertis. 

Mon- crentur, ils fuj]ent> { 
ou ils feroient avertis. 

TROI-- 


1. Subjonftif. 
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Conjug. du Verbe Passif. rj 

TROISIEME. QUATRIEME. 

TEMPS IMPARFAIT. 

I. Indicatif. 


Singulier. 

Leg- ébar, 
j'eftâs leu. 

Leg- ebâris, -vtl ebàre, 
tu e/lois leu. 

Leg- ebàtur, 
il ejloù lea. 

Pt U R 1ER. 

Leg- ebâmur, 
nous eftions leus. 

Leg- ebâmim , 

'vous ejtiez leas. 

Leg- ebântur, 
ils eftoient leus. 


er. Singulier. 

Aud- j^bar , 

, j'eftois écoute. 

>are, Aud- iebâns. w / iebâre, 
tu ejtois écouté. 

Aud- iebatur, 
il eftoit écouté. 

Pt UK 1ER. 

Aud- iebàmur, 
nous eftions écoutez. 

Aud- lebâmim, 
vous eftiez écoutez. 

Aud- îebântur, 
ils eftoient écoutez. 

Z. Subjonftif. 


Singulier. 


Singulier. 


Leg- érer , que je fufle, Aud- irèr , que je r u jr t 
ou je feras leu. ou je ferois écouté 

Leg- eréris , vcl erere, Aud- ireris, vel irére, 

Leg- etctur r , /^/î > Aud- irérur, ilfùft. 
ou ;/ fereit leu. ou il fereit écoute. 

PlURIER. PtURlER. 

Leg- erémm , nous fitjjions , Aud- iremur , nous fuyions 
ou nous ferions leus. ou nous ferions écoutez. 

Leg- erermni .vous fujfiez t Aud- irémmi, vous fuffkz 
ou vous feriez, leus. ou vous feriez écoutez * 

Leg- erentur, ilsfuffent , Aud- irenrur, ils fuffent 
OU tlsfereient leus. ou il feroient écoutez. ' 

’ PRE. 
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r fi CoNjUGt du Verbe. Passif. 
PREMIERE. SECONDE.: 

P RE TE. RI, T : P A R F A TT. 

1. indicatif. 

Am- <tus fum , vel fui. Mon- itus fum , vel fui, 
j'ay efté aime. j'ay efté averty. ' 

1. Subjontlif. 

Am./âfus fim , vel fiie- M6n- itus fim , vel fine* 
tim, que j’aye efté aimé. rim , que j'aye efté averty. 

PRETERIT PLUS QUE PARFAIT. ; ; 

I . Indicatif. 

Am- âtus eram, vel füe- Mon- itus eram , vel fue- 
ram, javois efté aimé. ram, j'avois efté , averty. 

Z. Sttbjonftif. .> 

• Am- atuseffem, vel fuif- Mon- itus effet à-, vil fuiP- 
fem, que j'eujfe , ou j'aurais fem, que feufli , ou f aurait 
efté aimé* efté averty. 

Ces Temps fe doivent conjuguer par toutes les pér formes au 
Verbe SUM * & s’accorder avec le Subftantif, en Genre en 
Nombre & en Cas. Ce qui fe doit auffi entendre du Futur 
Subjonâtif qui efl cy -après. Neanmoins U n'eft pas neceffaire 
eTembaraJfer les Enfans en cecy. Car s'ils trouvent , par exem~ 
pie } amata fuit , ils n'auront qu'à expliquer mot à mot : 
fuit elle a efté , amata , aimée. Et ainfi des autres. 


TROT 
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Conjug. pu Verbe Passif. y$ 

TROISIEME. QUATRIEME. 

PRETERIT PARFAIT. 

• * \ 

1. Indicatif. 

Le- élus fum , vtl fui , Aud- itus fum , vel fui , 
j'ay efté leu. fay eftè écouté. 

1. SubjonBtf. 

Le- ftus fim , vtl füerira * Aud- itus fini , vtl füerira * 
que j'ay ejté leu. que fayé efté écouté. 

PRETERIT P LUS QUE PARFAIT. 

I. Indicatif. 

Le- élus eram , vtl fue- Aud- Itus eram , vel ftfe- 
ram , javois efté leu. ram , f Avais efté écouté, 

1. Subjonttif. 

Le- élus efiem , vtl fuif- Aud- Itus efiem , vel fuif* 
fem , que feujfe ou faurois fera , que j'euffe ou fautais 
efté leu. efté écouté. 

Cela. fait voir la raifon que Ramus a eue de retrancher du 

Conjugaifons tous ces Temps qui fe font par circonlocution, com~ 
me une chofe qui devait e(lre refervée à la Syntaxe ; en quoy il 
aeflé fuivy de Sanflius & Scioppiut. 

T 



. 

'n:?S 

PRE- 
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f4 Conjug. du Verbe Passif. 

PREMIERE. SECONDE. 

FUTUR, ou TEMPS A VENIR. 


I. Indicatif. 

Singulier. Singulier. 


Am- âbor, 
je feray aime. 

Am- abens.t/f/ àbere, 
tu feras aimé. 

Am- dbitur, 
il fera aimé. 

PlURIEKi _ 

Am- àbimur , 
nous ferons aimez. 

Am- abimini . 
vous ferez aimez. 

Am- abuntur, 

Us feront aimez. 


Mon- ebor, 
je feray averty. 

Mon- éberis.™/ cbere, 
tu feras averty. 

Mon- dbitur, 
il fera averty. 

Plurier. 
Mon- ébimur , 
nous ferons avertis. 

Mon- cbxmini, 
vous ferez avertis. 

Mon- ebuntur , 
tls feront avertis. 


Z. Sttbjonttsfi ou 
Futur Parfait compofé du Pafjé. 

Am- âtus ero , vel fuero , Mon- itus e ro » vel füero , 
fauray eflé aimé. j'auray e/lé averty. 

L’IMPERA T IF. * 


Singulier. Singulier. 

Am- are » vel Am - ator » Mon- ère , vel Mon- ètor , 
fois ou fais que tu fois averty , ou fais que tu 

fois aimé. fois averty. 

Am- ator , q U 'U fit aimé. Mon- étor, qu'il Joit averty. 
Plurier. Plurier, 


Am- armm, 

fuyez aimez. 

Am- antor , 

qu'ils foient aimez. 


Mon- émini , 
fuyez avertis. 

Mon. entor, 
qu'il foient avertis. 


TRQ I- 
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CoNJÜG. DU V ERRE PASSI t ) ff 

TROISIEME. QUATRIEME. 

FUTUR, o* TEMPS AVENIR. 

• I. Indicatif. 

Singulier. Singulier. 

Leg- ar, Aud* iar, 

je feray leu. v _ je feray écouté. 

Leg- eris, i >cl érè, Aud- iéris , vtl érc* 

tu feras leu. iu feras écouté. 

Leg- étur, Aud- iétur, 

il fera leu. il fera écouté. 

PtüRiFK. ' ! c Plurier. 

Leg- émur, Aud- iémur , 

nous ferons, leus. * ' - . . nous ferons écoutez. 

Leg- émini, Aud- iémini, 

vous ferez, leus. vous ferez écoutez. ... 

Leg- cntur , Aud- iéntur , 

ils feront leus. ils feront écoutez. ’ 

1. SuVjonüif^oH 

Tutur Parfait compofe du Paffé. 

Le- élusero, vel fuero, Aud- îtus éro » vtl fuero, 
fauroy ejlé leu.. f auray eflé écouté. 

LT M P Ë R ATI F. 
Singulier. - Singulier. 
Leg- ere, vel Leg- icor, Aud- ire, vel Aud- îtor, 
fois leu, ou fais que tu . r .fois écouté j ou fais que tu 
fois leu. • * fois écouté. 

Leg- itor, qu'il foit leu. Aud* itor, qu'il foit écouté. 

Plurier. Plurier. 

Leg- imini, Àud- Imini, 

[oyez leuL foyez écoutez. 

Leg- untor, Aud- iiinror, 

qu'ils foyent leus. qu'ils foyent écoutez. 

' . , r E PRE- 
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. I 

Conjüg. du Verbe Passif. 

PREMIERE. SECONDE. - 

L'INFINITIF. 

Temps Prefent. 

Am-âti, Mon-(éri, 

tjîre aimé. ejlre averty. 

Prétérit^ ot* Paffé. 

Am« dtura fïuffe, M6n- itum eiïe.wlfuifle, 

avoir eju aimé. avoir eflé averti. 

Futur y ou à venir % 

Am-îâtum iri» Mon- itum iri, 

devoir efttê aimé. devoir eftre averty. 


Les Gérondifs et les Supins, 
Comme à l’Aétif. 


LE S J? A RT TC IP ES. 

Celuy du Prétérit. 

Am-étus, a , um , /•; Môn- itus, a» wu» > 
aimé , ou aimée. ■ averty , ou avertie. 

Celuy du Futur . 

Am- andus ,a , um , Mon- éndus ,a , ura . 

qui fera , ou qui doit e/ire qui fera , ou qui, fat ejtre 
aimé ou aimée.- averty ou avertie. 

TROI- 
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Conjuo. du Verbe Passif. fy 

TROISIEME. QUATRIEME. 

L’INFINITIF. 

c i.: c ». - • 

Temps prefent, 

Leg- i, Aud- iri, 

ejire Jeü.' ejire écouté. 

Prétérit , ou PaJJé. 

Le-âum elle, vel fuifle, Aud- Itum efle, vtl fuiffe* 
avoir ejié leu. . avoir efle écoute. 

Futur , oh à venir. 

Le- étum iri , Aud- itum iri , 

devoir ejire leu. devoir efire écouté. 


Les Gérondifs et les Supins, 
Comme à l’Aétif. 


LES PARTICIPES. 

* " * . * » • *- { 

Celujj du Prétérit. 

Le-étus, a, um, Aud- itus, a.ura, 

leu , ou leue. écouté , ou écoutée. 

Ccluy du Futur. 

t ' 

Leg- éndus , a , um , ■ * Aud- lendus , a , um , 

qui fera , ou qui doit ejire qui fera > ou qui doit ejire 
feu , ou leuë. écouté, ou écoutée. 


E x 

^e 


DES 
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j*8 Verbes Irréguliers. 

DES VERBES IRREGULIERS. 

T Es Verbes Irréguliers font ceux, qui en quelques- 
-uns de leurs Temps ou de leurs perfonnes fe conju- 
guent autrement que les quatre que nous avons mis 
cy-deffus. 

Eo » prefque comme Audio. 

Indicatif. Subjonctif. 

Temps Prefent. 


r. 


z. 


5. Eo ,je vais , ou je vas. 
Is s tu vas. 

It , il va. 

P. Imus, nous allons. 

Itis , vous allez. 

Eunt ^Is vont. 


S. Eam , que faille. 

Eas, que tu ailles. 

Eat, qu'il aille. 

P. Eâmus» que nous allions. 
Eatis , que vous alliez. 
Eant. qu'ils aillent. 
Temps Imparfait. 
i. z. 

S. Ibam , j'allois. S.Irem, j'irois. 

Ibas, ibat. 1res, iret. 

P. Ibamus » ibdtis , ibant. P. Irémus, irétis , irent. 
Prétérit Parfait. 
i. z. 

Ivi » je fuis allé , comme Au- Iverim , que je fois allé , corn- 
divi» ifti, it, zd-c. me Audfverim,is,it, crc. 
Plus que Parfait., 

I. z. 

Iveram , fefiois allé , comme Ivîflem , es , et ,je ferois , ou 
Audiveràm , as , at. ttllé. 

Futur , ou Temps ù venir. 

S. Ibo, j'iray , ibis , ibit. 1 vero ,;V ferois allé , 

comme Audxvero , is , it. 
Infinitif. 

Pref. Ire, aller. . .. t . 
Prêt. Ivifie , efire allé. 

Put. Iturum, am, um efle. 
devoir aller. 

• 1 P A R- 


P. Ibimus , ibitis , ibunt. 

Impératif. 
S. I, va , ou allez. 

Ito, va y ou qu’il aille. 
P. Ite, Itôte , allez. 
Eünto > qu'ils aillent. 
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Verbes Irréguliers. fp 

Participes. Gérondifs. 

Iens , eüntis , allant, ou qui va. Eundi , d'aller . 

Iturus , itüra , um qui ira. Eundo , en allant. 
ou qui doit aller. - Eûndum , pour aller . 

V O L O. 

Indicatif. Subjonctif. 

Temps pre/int. ' 

I* 2« 

S . V o]o t j e veux. S* V elim , que je veuille. 

Vis , tu veux. V dis , que tu veuilles. 

V ult, il veut. V élit , qu'il veuille. 

P. Vôlumus , nous voulons. P. Velîmus, que nousvoulions. 
V ultis, vous voulez. V clitis , que vous vouliez. 

Volunt, ils veulent. Velint , qu'ils veuillent. 

comme Sim,is,it, &c. 
Imparfait. 


i. 2. 

S. Volébam ,je voulois. S. Vellem,^* je vouluffe. ‘ 

V olébas , tu voulois. V elles , que tu voulujfes. 

Volébat, il voulait. Vellet, qu'il voulufi. 

Volebamus, nous vou- -P. Vellcmus, nous voulufi 
lions. fions. 

' Volebâtis, vous vouliez? Vellétis , vous vouluffiez. 

V olébant , ils voulaient. V ellent , voulurent. 

■ comme Cegébam , as , at. comme Euem , es , et. 
Prétérit Parfait. 

_ I » f 2. 

Volui, ifti*it, Volüerim, is, it, quej'aye 

j'ay voulu. &c. voulu. 

Plus que Parfait. 

I. , 2. 

V olüerara , as , at, V oluiflem , es , et, que j’eujfe , 

j'avoisy oulu. ou j'aurois voulu. 

Futur , ou Temps à venir . 

i. z. 

V olam, es, et ,je voudray. Voluero , is, it ,j'auray voulu. 

E 3 Ce . 
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6 o Verbes Irréguliers. 


Ce verbe n’a point d’iM - Infinitif, 

per ati f, mais onfe Velle , vouloir. 
fert du Subjonétif. Ve- Voluifle , avoir voulu. 
lis , ayez agréable , ou Le Participe. » . 
Facvelis, tafchez. de Volens , éntis , voulant , 
vouloir . ou qui veut. 

Il n’a point le refte. 

MAL O. N O LO. 

Comme V o l o , dont ils font compofeï. 

T EMPS- PRESENT. 

I . Indicatif * 

S. Malo t j'aime mieux. S. Nolo ,je ne veux pas. 

Mavis , tu aimes mieux. Non vis , tu ne veux pas. 

Mavult , il aime mieux. Non vult , il ne veut pas. 

P. Mdlumus , nous aimons P. Ndlumus , nous ne voulons 
mieux. pas. 

Mavültis , vous aimez Non. vultis , vous ne vote - 
mieux. lez pas. 

Malunt > ils aiment mieux. Nolunt ,*/*»« veulent pas. 

Z. Subjonüif. 

S. Malim » que j'aime S.Nolim , que je ne veuille 

mieux. • pas. 

Malis « tu aimes mieux. Nolis , tu ne veuilles pas. 

Malit , il aime mieux. Nolit , il ne veuille pas . 

P.Malimus. - .P.NoKmus. 

Malins. Nolitis. 

Malipt. Nolint. 

Imparfait. 


i. 

Ind. Malébam , as , / aimais, 
mieux. . 
t. 

Sub. Mallem , es , faiments 
mieux. 


i. 

lnà. Nolébam, as ,/e ne vou - 
lois pas. 
x. 

Sub. Nollem , es» je ne vou- 
drais point. 

Par- 
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Verbes Irréguliers. 6 t 

Parfait. 


1. 

Ind. Mâlui , ifli , j'ay mieux 
aimé. 

2. 

Sub. Malûerim, is ,j'aye 
mieux aime. 

Plus q_u e 


I. 

Ind. N 61 ui , illi , jen'ay pat 
' voulu. ■ 

' 2 . 

Sub. Nolüerim , is , je n'aye 
point voulu. 
Parfait. 


i. 

Ind. Malueram , j'avois 
. mieux aimé. 


I. 

Ind. Nolueram t jen'avois 
pas voulu. 


2 . 2 . 

Sub. Maluiffera , es Jeufie Sub. Noluiflem, es , je neuf- 
mieux' aimé. fe pas voulu. 

Futur, ou Temps a venir. 


1. i. 

Ind. Malam , es ,j' aimer ay Ind. Nolam , es, je ne vou - 
mieux. dray point . 

2 . 2 . 

Sub. Maluero, is , fauray Sub • Nolüero , is , je n'auray 

mieux aimé. point voulu. 

Impératif. 

Malo n’a point d’Impe- S. Noli, w/nolito, ntveuil- 
râtif. le , ou qu'il ne veùiüe pas. 

P. Nolite , ne veuillez. pas. 
Infinitif. 

Malle, aimer mieux. No \\c, ne vouloir pas. 

MaluüTe, avoir mieux aimé. NoluifTe, n'avoir pas voulu. 
Ils n’ont point le refte. 

F E R O. 

Indicatif. Subjonctif. 

Temps Prefent. 

I. 2. 

S. Fero.fers ,fert , , S. Feram, feras, ferat» 
je porte. que je porte. * 

P. Férimus , fertis * feront. P. Feràmus , feratis , ferant. 

E 4 Jmpar- 
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Imparfait, ; 

r. 2. 

S. Ferébam , as , -at, S. Ferrem , es , et. 

je port ois. que je portajfe, 

P.Ferebamus.àtis» ant. P. Ferrémus>etis,ent, 

Parfait , 

Tuli.ifti, it, zyc. Tülerim , is , it » 

j’ay forte. j'aye porté. 

Plus que Parfait. 

, r. 2. 

Tùleram, tuleras,tùlerat, Tuliffem, tuliffes, tuliflet, 
v j’avois porté. j' eu JJ e porté. 

Futur , ou Temps à venir. 

ï. 2 . 

Feram > feres > feret , T ülero , tuleris 3 tülerif, 

je porteray. j'auray porté. 

Impératif. Infinitif, 

S. Fer , vel ferto , porte. Ferre , porter . 

P, Ferte, vel fertote, ferünto.S u p i n. Latum. 

Participes, 

Ferens , portant. Latùrus, qui portera. 

Le Passif. Et ainfi du refte, for- 

S.Feror>ferris,w/ ferre, mant chaque Temps de 

fertur. ceux de l’A&if, félon l’a- 

p.Férimur,ferimini,ferun- nalogie ordinaire des autres 

tur, Verbes. 

AVERTISSEMENT. 

J’ay mis Sum au commencement dçs Verbes , pour les 
raifons que j’ay marquées au même lieu. Ses-Compofez 
fe conjuguent commeluy ,hors Pojfumfy. Profam qui re- 
çoivent quelque différence. 

POSSUM venant de potis fum, il en retient le T par 
tout où il fuit une voyelle: Et pour adoucir il changé le 
T en S lorsqu’il y fuit une autre S. Car les Anciensdi- 
foient, potejfem , potejfe j où nous Mor\s pejfem ,poJfe. 

P R O S U M prend auflï un D , lors qu’il fuit une vo-» 
yelle, pour donner grâce à la prononciation , prodes , 
prcdeft , & non pas proes, proeft. Et ces deux Verbes fe 
- conjuguent ainfi. ; P O S- 
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POSSUM. P R O S U M. 

Temps Présent, 

I. Indicatif. 

S. Pofîum , je puis , S. Profum , je profite. 

Pot es, tu peux, Prodes, tu profites. 

Poteft , il peut, Prodeft , il profite. 

P. Pôflumus , nous pouvons. P.Prôfumus , nous profitons. 
Potéftis , vous pouvez .. Prôdéftis , vous profitez.. 

PoiTunt , ils peuvent. Profunt , ils profitent. 

Z. Subjoncltf. 

Poflim , is,it,erc. Profim , is,it, e?*c. 

que je puijfe, que je profite. 

Imparfait, 
ï» i. 

Jnd. Pôteram, as,at, c rc. lnd. Prôderam , as,at, 
je pouvois. je profitois. 

2 . z. 

Sub. Poflem , es , et , Sub. Prodéflfem , es , et , 

je pourrois. je profiteras. 

Parfait. 

1. i. 

lnd. Pôtui, ifti, &•(. lnd. Prôfui , ifti , it , 
j'ay pû. j’ay profité. 

2 . 2. 

Sub. Potuerim , is , it , Sub. Profüerim , is , it , 

que j'aye pû. • que j’aye profité. 

Plus q_ue Parfait, 

t. ( i. 

lnd. Potüeram , as , at , lnd. Profûeram , as , at , 

j’avois pû. j'avois profité. 

2. 2. 

Sub. PotuifTem , es , et , Sub. Profuffiem ,es , et fifeufi 

j'euffe , ou j'aurois pû. fie , ou j'aurois profité, 

• E 5 Fu« 


*ï 
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Futur. 

1. i. 

Ind. Potero , is. it, je pourray. lad. Pr<$dcro,isjt,7> profiter ay. 

2. 2. 

N Sub. Potüero , j ’auray pû. Sut. Vrotaero, j'auray profité. 
Impératif. 

PoJJum n’a point d’I mpe- S. Prodés , prodéfto. 

• r a t i F. P. Prodéfte , prodeftdte , 

Profünto. 

(Infinitif. 

Ah Prefcnt. 

Pofie, pouvoir. Prodéfle, profiter. . 

Ah PaJJe. 

Fotulfle avoir pû. Profuifle , avoir profité. 

Ah Futur. 

Pofifum n’a point le relie. Prôfore , ou profuturum 

e(Te, qui profitera. 
Participe. 

Potens n’eft pas un Partici- Profuturus, a,ura, qui pro- 
pe , mais un Nom , corn- fitera , ou qui doit profit* 
me Abfens & Profitas. ter. 

11 n’ont tous deux ny Gérondifs ny Supins , non 
plus que Sut» leur fimple. 

EDO» comme Lego. C O M E D O. 

Présent Indicatif. 

Edo , jt mange. .• Comedo, je mange. 

Edis , vol es , tu manges. Comedis , vel cornes. 

Edit, vel eft , il mange. • Comedit, vel comeft. 

ImParfait Subjonctif. 

S. Ederem , vel elTem , es, S. Coméderem , vel coméf- 
et , je mangerois. fem , es , et. 

P. émus, étis, ent. P.émus,étis,ent. 

Impératif.'. 

Ede» vel es» mange. Comcdito, vel comcfto tu, 

Edito , vel efto tu , edo ille. coméilo ille. 

.1 K- 
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Infinitif. 

E'dere, vel elfe , manger. Comédcre, vel coméffe. 
On dit aujft au Passif. 

E'ditur, vel eftur. Coméftum pour coméfum. 

Conjuguez ainfi Exédo , exei , exejl # &c. 


DES VERBES DEFECTUEUX. 

IL y a d’autres Verbes qu’on nomme DefectveüI; 
A c’eftà dire, à qui il manqne quelque chofe, parce 
qu’ils ne fe conjuguent qu’en certains Temps , & en 
certaines perfonnes. 

Les uns n’ont que le Prétérit avec les Temps qui en 
dépendent , fous lefquels ils comprennent la lignifica- 
tion du Preferit & du Parfait; comme 

Mémini, je me fouviens, & je me fuis fouvenu. 
Memineram , je me fouvenois ,& je m’eftois fouvenu. 
Memtneroy je me fouviendray ,8c jemeferay fouvenu. 
Et de la même forte fe conjugnent JV<?w,jeconnois, 
on j’ay connu ; Odi , je hay , ou j’ay haï , Coepi ,je com- 
mence, ou, j’ay commencé. 

Les autres au contraire n’ont point de Prétérit, &par 
confequent font privez de tous les Temps qui en dépen- 
dent. Comme aufîi ceux qui n’ont point de Supins, font 
privez des Participes , & des Temps qui en font formez. 
On en verra beaucoup d’exemples dans les Prétérits. 

Les autres n’ont que fort peu de Temps en ufage. Nous 
mettrons icy ceux qui font receus de tout le monde , 
refervant dans les Remarques de la Nouv. Meth. à par- 
ler de ceux qui font moins ufitcz , ou qui ne fe trou- 
vent que dans les Auteurs fort anciens. 

AI O , je dis. I NQ U A M, dis je . - 

Prefent Indicatif. 

Aio, ais, ait- Inquam, inquis, inquit. 

Plur. Aiunt. Inquimus, inquiunt. 

Jmpar, 
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Imparfait Indicatif. 

Aiébam , as, at, tse. Inquiébat, inquiebant. 

Prétérit , ou Paffe Indicatif 
Aîfti. Inquifti. 

Prefent Subjonflif Futur Indicatif 
A'ias, diat. I'nquies. inquiet. 

Plur. Aiatïs , aiant* 

Impératif 

Aï, Inque, vel l'nquito. 

Participe. 

A'iens. l'nquiens. 

Les autres font eftimex n’avoir que la troifiéme per- 
fonne en chaque Temps, foit pour l’Aétif, foit pour le 
Paffif: &à caufe de cela font apellez Impersonnels. 
L’Actif, comme Le Passif, comme 
Prefent. Prefent. 

Opôrtet, il faut. Amàtur, on aime. 

Imparfaif. Imparfait. 

Oportébat , il faloit. Amabâtur , on aimoit. 

Parfait. Parfait. {me. 

Opértuit .'il a falu. Amdtum cft , vel fuit , ona ai- 
Et ainli du refte, joignant toûjours le Participe Neu- 
tre avec le Verbe Subftantif, pour former les Temps 
au Paffif, qui dépendent du Prétérit. 

Les autres n’ont qu’un ou deux Temps, & quelque- 
fois qu’une feule terminaifon ; comme 
C e d o , dites , ou donnez moy. Quæso, je prie. 

Ave, avéto. Plur. Quæfumus , nous prions. 

Plur. A vête , avetote , Infit, il dit. il commença 
Bon jour. à parler ; 

Avéré. Défit, pour deeft. 

Et de même de S a l v e , Defïeri , manquer. 

Bon jour. O V A T » il fe réjouit. 

Vale, Adieu, Bonfoir. D’où vient: 

A p âge, Plur. Apagite. Ovans, àntis, qui e(l gay, 
otez cela , ou retirez-vous. c? dans la joy'é. 

Su B- 
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Subjonctif. Subjonctif. 

Forem, es, et ,jefer<ris. Au si m, is, it , f oftroù. 
Plur. Forent. Et de même : 

Le Futur de fin Infini/. Faxim , is, it, que je fajfi. 
Fore} devoir efire. Plur, Faxitis, faxint. 

Ainfi de fes Compofez , Faxo , je fcray , pour fé- 
AfForem, Déforem. cero. 

DES PARTICIPES.” 

T E Participe eft un Nom Adjedif forme' du 
Verbe, qui en fa lignification marque toûjours quel- 
que temps. 

Ainfi il n’efl: nommé Participe, que parce queftant 
un véritable Nom, il tient neanmoins du Verbe en ce 
qu’il enferme le temps dans fa lignification. 

Les Verbes Adifs ont deux Participes, celuy en N S: 
Et celuy du Futur terminé en RUS. 

Les Verbes Paffife en ont aufli deux, celuy en U S : 
Et celuy du Futur terminé en DUS. On en peur voir 
la Réglé cy-delTus , page 18. 

Le Verbe Neutre a deux Participes de même que 
l’Adif; comme Sto fait fiant , qui elt debout: & Sta- 
türus , qui fera debout. Et quelques-uns meme ont 
ceux du Paffif, ainfi plâceo , je plais, fait placent , pluci- 
tus : placitttrus , & pùcéndus. 

Le Déponent en a trois; deux comme l’Adif: Ainfi 
Sequor Élit Se que m , qui fuit; & Sequutürus , qui fuivra. 
Et un en US comme le Prétérit Paffif} mais qui a pour- 
tant la lignification Adive; comme Sequmus, qui a fuivy. 

Quelques-uns même de ces Verbes ont encore le 
Participe du Futur Paffif, parce qu’ils ont efté autrefois 
V erbes communs , c’eft à dire , qui avoient la lignification 
Adive & la Paffivei ainfi Sequor a encore Sequéndus, 
qui fera fuivy; comme Utor zuténdus, de qui on fe fer- 
vira, Crimmor , criminandus » qui fera blâmé , Confilor , 
confolandm, qui fera confolé; Amplifier , ampleflindus , 
qui fera embraffé , c Te. . 

On 
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On peut voir diverfes autres Obfemtions fur les Par- 
ticipes dans la Nouvelle Méthode. 


DES PARTICULES. INDECLINABLES, 
ET PREMIEREMENT 


DES ADVERBES. 

T 'Adverbe eft un mot indéclinable, qui eftant 
joint aux autres, détermine ou fpecifie leur fignifî- 
cation. 

L’Adverbe eft ainfi nommé, parce qu’il fe joint parti- 
culièrement avec le Verbe, & eft à fon égard ce qu’eft 
le nom Adjeâit à l’égard du Subftantif; quoy qu’il ne laide 
pas de fe joindre aufîi avec les autres parties d’oraifon. 
Les Adverbes font de diverfes fortes. 


Les % uns marquent 
le lieu. 

Pour lu queftion U B I". 

• • Ou eft-il ? 

Hic , icy où je fuis. 

Iftic , là où vous e/les. 
lllie » là où il eft. 

Pour la queftion QU O. 
Où V«- (~il ? • : : 
Hue, icy où je fuis. 

Iftuc, là où vous eftes. 
llluc , là où il eft. 

Pour la queftion U N D E. 

D'où vient-il ? 

Hinc , d' icy où je fuis, 
Iftinc , de là où vous eftes. 
Illinc , de là où il eft. 

Pour U queftion Q U A. 
Par où a-t-il pafit > 
Hac ,par icy où je fuis. 


Iftac, par là où vous eftes. 
Illac , par là où il eft. 

Les autres signifient 
le temps. 

Hôdie, aujourâ huy. 

Cras , demain. 

Heri , hier. 

Pérendie, après demain. 
Donec » jufques à ce que. 
Quotidie , tous les jours. 

Les autres servent 
pour conter. 

Semel, une fois. 

Bis, deux fois. 

Ter, trois fois. 

Les autres Pour. 
interroger. 

Cur? Quare ? Quâmob- 
rem? Quiàix.nïPourquoyî 
Quorfum ï à quoy bon cela ? 

Les. 
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Les autres pour Les autres marquent 
aflcurer. la quantité. 

Etiam, oüy. Multum, beaucoup. 

Certè, certainement. Parum , peu , gueres. 

Profeéto, apurement. Minimum , le moins du monde. 

Quidem, Equidem , Sanè.Minimè, nullement. 


certes. 

Scflicct, fans doute. 

Les autres pour 
nier. 

Non, Haud, non. 
Minimè, nenny. 
Nequâquam, nullement. 
Les autres pour 
exhorter. 

Eïa, Euge, courage. 

Age , Agedum , o fa. 

Les autres pour 
monftrer. 

En , Ecce , le voilà , It 
voicy. 

Les autres marquent 
la maniéré. 


Valdè , beaucoup. 

Les autres la 
reflemblance. 

Quafi , Ceu , Ut , Uti , Velut, 
Veluti , Sic , Sicut, comme. 

Ita , ainfi. 

Tanquam , de mime que. 
Les autres sbrvent 
pour appeller. 

O, Heus, Hem. 

Les autres ont d’autres 
iignificatidns & d’autres 
fens ; ce que l’on pourra 
apprendre par l’ufage. 

Les Adverbes terminez en 


Les autres marquent E & en ER, fe compa- 

la maniéré. rent ainfi. 

DoÔè loqui, parler avec Doétè > doctement , Dôétiùs, 
fcience. plus doèlemtnt que : Do- 

Pulchrè dixifti, vous avez, v éiiffimè , très doftement. 

bien dit. Fôrtiter , fortement ; F ôrtiùs, 

Fôrtiter pugnire , cembatrt plus fortement que ; For- 

vaillamment. tiffimè , très fortement. 

II. DES PREPOSITIONS. 

J Es Prépositions font des Particules qui fe mettent 
devant les autres mots, foit feparément ; comme 
uîpud Patrem , chez mon Pere , foit en compofition , 
comme Condüco , je conduis. 

Il y en a qui font inféparables; c’eft à dire , qui ne 
fe trouvent que dans la compofition des mots. 

DI, Diduco , icarter £9* ouvrir. 11 y en a quelques-unes qui 
DISjDiftraho, ftParer , icarter. gouvernent l’Accufatif. 

RE, 
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RE , Recfpio recevoir , pro- D’autres qui gouvernent 
mettre. l’Ablatif. 

SE, Sécubo , coucher à part. D’autres qui gouvernent 
AM , Amplédor, embrajjer. tantoft l’Accufatif, & 
CO,Cohaereo ,tenir enfemble. tantoft l’Ablatif. 
CON,Condüco, conduire, On les peut voir toutes dans 
prendre d louage. la Syntaxe. 

III. DES CONJONCTIONS. 


T Es Conjonctions font des Particules qui fer* 
vent à joindre & unir enfemble les mots, ouplûtoft 
le fcns dans le difcours. 

Les unes servent Quamobrem » Quocirca, 

à unir les chofes. Proinde , c'e(l pourquoy. 

Et, Que, Quoque,Etiam, Les rutres poqr 

Atque, Ac» c r , auffi. faire diftinéfi on. 

Præterea, davantage. Sed>Enim,At,Atqui,Autem, 

Cùm , Tum , non feulemtnt , V erô , Porro » Cæterùm , 

mais aujfi. mais. 

Les autres pour Les autres Pour 

feparer. ' rendre raifon. 

Aut, Vel, ou Sive , foit que. Nam , Namque » Enim, 

Les autres pour Étenim» car. 


condurre. Quod , Quia , Proptérea 

Ergo, Igitur , donc. Quod, Quippè,Utpotè, 

Ideo , partant. Siquidem , parce que. 

IV. DES INTERJECTIONS. 


T Es Interjections font des Particules qui s’eii- 
■ remettent parmy le difcours, & qui ne fervent que 
pour marquer les diverfes affrétions ou pafîions de cc- 
luy qui parle. 

• Les autres font voir. 

l’indignation. 

Proh, Heu. 

Les autres te- 
moignent de l’admiration. 

Papæ. Hui, O. 

Et ainfi des autres, ce que l’ufage fera aflez connoiftreu 

ABRE* 


Les unes marquent 
la joye » comme 
O, Evax. 

Les autres expri- 
ment la douleur. 
Heu , Hei , Ah. 
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ABREGE' 

DELA 

NOUVELLE METHODE, 

Pour apprendre facilement 

LA LANGUE LATINE. - 

LES GENRES. 

£s Latins ont trois Genres differens pour 
leurs Noms : le Mafculin , le Féminin & le 
Neutre , qui fe marquent pour abréger par 
le Pronom, Hic , H&c t Hoc. 

Ces Genres fe connoiffent , ou par la 
i SIGNIFICATION , dont on peut donner quelques 
'< Réglés generales, ou par la TERMINAISON, ce qui 
comprend les Réglés particulières. 

La Terminaifon fe doit confiderer avec rapport à la 
i. DECLINAISON , qui a fouvent la force de changer 
le Genre dans une meme Terminaifon. 

* Mais parce qu’il y a des Noms qui ont tout enfemble 

plufieurs de ces Genres , les Grammairiens en ont en- 
core ajoûté deux à ces trois: Le COMMUN; comme. 

Hic tsr h&c Adolefcens , jeune homme & jeune fille: Et 
le DOUTEUX; comme , Hic aut hoc Vulgus , le menu 
peuple. 

11 y a cette différence entre ces deux fortes de Genres, 
ue le commun adeuxGenresàcaufe de la lignification 
u Nom, qui comprenant les deux fexes, fait que lors 

F quon 
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qu’oft rapplique ^l’homme ,'il le faut toujours mettre au 
Mafculin; & au Féminin , fi on l’applique à la femme. 
D’ôii- yiènt que le mot Commun n’a pour les deux Gen- 
res dont il eu éoihpofé , qué le Mafculin & le Féminin. 

Et le Douteux n’a plufieurs Genres qu’à caufe de l’u- 
fage qui a efte douteux d’abord , parce que les uns don- 
noient un Genre à un nom & les autres un autre. Ainfi 
les uns difoient par exemple , hic finis ; & les-autres , hac 
finis-, ce qui a fait qu’on a liberté de mettre le raéfme 
• nom en quel Genre on veutl 

De là il s’enfuit, i. Qu’un nom du Genre Douteux 
peut eftre du Mafculin , ou du Féminin ; comme , Hic 
aut hoc vulgHSi Du Féminin, ou, du Neutre; comme, 
H&c aut hoc Prenefie , nom de ville.- Et enfin de tous 
les trois, Mafculin, Féminin, ou Neutre, comme Pe- 
nus , Specus ,.&c autres. _ - 

2 . Il s’enfuit qu’ayant mis un des Noms en un Genre 
au commencement d’un difcours, on le peut mettre en 
l’autre Genre dans la fuite , comme remarque Vives , 
quoy que cela ne foit pas toujours à imiter. 

Il y a encore des Noms qui font Communs aux deux 
fexes , quant à la fignification , 8c non quant à la conftruc- 
tion ; Ainfi Homo lignifie bien, l'homme er la femme ; mais 
l’on ne peut pas dire mala homo , une mauvaie femme. 
On peut voir une lifte de ces Noms dans la NOUVEL^ 
LE METHODE, dont cet Abrégé a* efté tiré. 


-LES 
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D Ç S G E N R E S. 

R B G L E I. 

Noms qui convieunenLà l’un eu, à l’autre fexe. 
ï. Tout nom d'homfne fiit Mafculw% 

2 . Tout nom de femme Féminin. 

J. Lors qu'un nom eji commun aux deux , 

Son Genre eji commun : 4. Non Douteux , 

Exemples. '■ 

f s Noms qui conviennent: à l’homme 

^ font du Mafculin , .de quelque ter- 

m Pl^^ ™ na ^ on qu : il$ foient Soit les Noms 
Wj ^^^^jropres , comme ^rwf , Pierre ; Plato , 
^ l L*«^-- ~X^ Piaton. Hic Dinâcium , Dinace , nom 
d’homme: ioit les autres; comme Vir magnus t un grand 
homme. Primi Senatôrcs , les premiers des Sénateurs. 
Hic Advenu , un Eftranger, ce. / 

Il en eft de mefme des Noms des Anges ; comme 
Michaël , Gabriel. Des démons ; comme Lucifer. Des 
faux Dieux ; comme Jupiter , Mars , Mammôna , ou 
Mammonas , le Dieu des richefles ; parce qu’on fe lesre- 
prefente toujours fous la figure humaine. 

z. Les Noms qui conviennent à la femme feule , 
font du Féminin , de quelque terminaifon qu’ils 
foient: Soit les noms propres 5 comme. Maria fanais-* 
fima , Marie très fainte. Sanâia Eufiochium , fainte 
Euftoquic ; fort les autres , comme Mtilier pudica , 
une honnefte femme. Mater âptima , une très bonne 
mere. Il en eft de mefme de ceux desDeeffes ; comme, 
Pallas, Juno , Venus &c. 

3. Mais les noms qui; conviennent à l’homme & 
à la femme tout enfemble, font du Commun Genre; 
comme Hic & bac Cornu# , le mary ou la femme. 

» ’ ” • F i Pa - 
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P4re»i fantlus, Pere faint. Pare»; fanfla, Mere fainte.' 

4. Nous difons que ces Noms , ne font pas du Dou- 
teux , parce qu’il y a grande différence entre le Genre 
Commun & le Douteux, comme noqs avons dit en la 
page précédente. 

Des Noms des Animaux. 

Les Noms des beftes & des animaux fuivent la 
mefme diftinérion de Mafculin & de Féminin, que ceux 
des hommes & des femmes ,lors qu’ils conviennent pré- 
cifement au mafle ou à la femelle; comme ht zw«,un 
beher; hic taurus , uu taureau ; h&c ovis , une brebis; h&c 
•vacca, une vache.. Et de mefme dors qu'il y a deux 
Noms diftinéfs dérivez d'une mefme racine ; comme 
Lupus, lupa; Equus , equa; Léo, le&na. J 

Mais s’il n’y a qu'un Nom pour les deux efpeces , alors 
ou il eft du Commun , comme Hic h&c canis , un chien 
ou un chienne ;Hic vr h&c bos , un bœuf ou une vache; 
Ou bien fous un feul Genre, qui eft ordinairement celuy 
de la terminaifon , il comprend les deux efpeces ; com- 
me, H&c Vulpes , un Renard; h&c Aquila , une Aigle j 
foit qu’on parle du malle ou de la femelle, fans toute- 
fois les déterminer. 

Et ce font ces derniers No ms que les Grecs ont appel- 
iez «srwo/Mt, c’eft à dire, qui ont quelque chofe par def- 
fus les communs , parce qu’ils conviennent aux deux fexes 
comme eux , mais en forte qu’ils en marquent l’un plus 
particulièrement que l’autre. 

Mais parce que tout cela femble un peu difficile , & 
que d’àilleurs c’eft une chofe aflez peu neceffaire à ceux 
qui commencent ( d’où vient que Quintilien blâme la 
diligence des Maiftres qui obligent les enfans. àune trop 
exaéle connoifiance de ces Noms ) nous les referions 
pour en faire une Réglé à part à la fin des autres. 

II. Adjeétifs. 

Les Noms Adjeflifs appeliez . , 

Aux trois Genres feront donnez.: 

Mais 
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Mais de differente façon , 

S'ils changent leur terminaifon. 

E X E M PLES. 

Sous ce mot d’Adjeétif , nous comprenons le Nom , 
le Pronom , & le Participe. 

Or il y a trois fortes d’Adjeétifs ; Les uns n’ont 
qu’une feule terminaifon qui fe joint à tous les Gen- 
res; comme Hic & h&c cr hoc felix , heureux ou heu- 
reufe. Quoy que-ceux cy mefme changent , tant à 
l’Accufatif Singulier qu’au Nom. & Accuf. Plurier : 
felicem ou felices , pour le Mafculin & Féminin; Felix 8c 
felicia , pour le Neutre. V. les Rud. pag. io. 

Les autres ont deux terminaifons , la première pour le 
Mafculin & Féminin , & la derniere pour le Neutre ; 
comme Hic 8c hue omnis, 8c hoc omne, tout ou toute. 

Les derniers ont trois terminaifons pour les trois 
Genres; comme Bonus, bon, pour le Mafculin r Bon», 
bonne, pour le Féminin; & Bonum , bon, pour le Neu- 
tre. Niger, nigra , nigrum , noir, liber, sibera , überum , 
fertile. Illc, ilia, illud, luy ou elle, c rc. Voyez les 
Rudiments. 

. III. Genre de la terminaifon changé en celuy de la 
lignification , ou au contraire. 

I. Le mot Commun réglé fouvent 

Le Genre des Noms qu'il comprend : 

Z. Ou la Jigmf cation 

Le cede à la terminaifon. 

Exemples, 

ï. Le mot Commun 8c univerfel eft fouvent la réglé 
du Genre de tous les autres Noms qu’il comprend au- 
deffous de luy. 

Ainfi les pièces de Poëfie font fouvent du Féminin* 
en fous entendant fabula ou poèfit , In Eunüchum fuam. 
Ter. dans fa Comedie de l’Eunuque. 

Les noms des lettres font quelquefois Féminins , 

F 3 les 
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les rapportant à littera; A longa , Ebrevis ; A long. E 
bref, err. ‘ ~ •. '• . .• < 

Les noms des pierreries font quelquefois Mafculins , 
fe rapportant à lapillus ; & quelquefois Féminins , fe 
rapportant à gemma ; comme Hic Achdtes t une Agates 
Hic faphirus, un faphir çrc, • " ' . 

Les noms des nombres abftraits , terminez en ïo , 
font Mafculins, parce qu’ils fuppofent Humérus ; com- 
me Hic ünio, l’unité ; Hic térnio , le ternaire ; Hic Jé- 
nio , le fenaire. ' 

AVERTISSEMENT. , 

L’on trouve neanmoins Nec dum finitus-Orefles ,, Ju- 
ven. & femblables. Mais il eft certain que la réglé la 
plus generale qu’on puifle donner pour connoiftre les 
Genres , eft de confiderer quelle eft la nature de la chofe 
lignifiée , & fous quel mot general elle peut eftre com- 
prife; Voyez la Nouv. Méthode. 

z. Quelquefois aufli les noms quittent le genre de 
leur fignification pour prendre celuy de la terminai- 
fon , commç Oper* , arum , <Fem. des ouvriers , des 
maneuvres , des gens de journée , des gens qui font à 
noftre difpofition & à noftre main, c lptr& clodiân a , 
Cic. Les fatellites de Clodius. Et de mefme Cufiôdia , 
des gardes ou des prifonnîers. Vigilu , ExcübU , . des 
fentinelles. Ad continéndas cufiôdias. Trajan. ad Plin. 
pour retenir &- garder les prifonniers. 

Mancipium , un efclave ,* toûjours Neutre , quoy 
qu’il fe dife d’un homme ou d’une femme. Et ainfi 
des autres. i • 

IV. As y avec toute fa fuite. . 

1 . As , Alîis , Aîafculin fera 9 

2. Et tous les fîens'j $. Hors Uncia. 

Exemples. 

i. Le nom As , Ajfu , eft du Mafculin, avec toute fa 
fuite , c’eft-à-dire , tous fes compofez & fes dérivez. 

L’As, 
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T wj e ft une forte de monnoye ancienne. Il le prend 
aufîi pour une livre de douze onces , & pour toutes 
chofes dont les douze parties font le tout. 

2. Ses compofez font comme , Decuffis , une pièce 

de lîx foûs. Centüjfîs, une piece de cent foûs , & iem- 

bla Ses S *derivez ou fes parties font , comme ; Semijfis , 
un demy as. Quincunx , cinq onces, Sextans, la lixie- 

me partie de Y as , &c. . . « 

3. Il en faut excepter Uncta , une once , qui elt 

toûjours du Féminin. 

V. Vents, Rivières, & Montagnes. 

I. Mafcttlins les font s rions fat fins -, 

Z. Les Fleuves [ornent -, 3. & les Monts . 

Exemples. 

1. Les Noms des Vents font toûjours du Mafculin; 
comme Eurtts , le vent d’Orient. Zéphirus , lèvent 
d’Occident. Aufler , le vent de Midy » Boreas , ou 
ji'quilo , le vent de Septentrion. 

2. Les Noms de Fleuves ôc ceux de Montagnes le 
font aufli aflez fouvent. Ceux de fleuves ou de riviè- 
res , comme Hit Ganges , le Gange , fleuve des Indes. 

Hic Séquana, la Seine. . _ . 

3. Ceux des Monts ou Montagnes. HscEnx , mon- 
tagne de Sicile, Hic Ojfa , Ovid. le mont Ofia. 

VI. Villes, Provinces^ Navires, & Mes. 
D'ordinaire on donne Hæc aux Villes , ' ■ > 
Aux Provinces , Navires , Ifles. 

Exemples, 

Cette Réglé comprend quatre fortes de Noms , qui 
font ordinairement Féminins, àcaufe du mot commun 
& général auquel on les rapporte. 

1. Ceux de Villes , les rapportant à Urb s , Féminin; 
1 ' F 4 comme 
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comme Lutetia , Paris. Néapolis , Naples. H&c Coriru 
thusy Corinthe. 

z. Ceux des Provinces , les rapportant à Provincia 
ou terra; comme H&c Gallia , la Gaule , ou la France. 
Ægyptus fertilijjhna , l’Egypte tres-fertile. 

3. Ceux des Navires les rapportant à Navis ; comme 
Centdurus magna t Virg. le grand Navire appelle Centau- 
re. H&c Argo y le premier Navire;, félon les Poètes, qui 
mena Jafon à la Toifon d’or. 

4. Ceux des Ifles, fuivant leur nom commun ln fu- 
it; comme h&c Dtlos , l’Ifle de Delos ; h&c Cyprus y 
Mile de Cypre. 

AVERTISSEMENT. > 

Les mots qui font exceptez fe doivent rapporter aux 
Réglés de la terminaifon , tant icy qu’en la Réglé précé- 
dente; comme Hoc Pr&néfle , Hoc Hifpal , Hoc Lugdünum , 
Hoc illyrium. Voyez les liftes qui font dans la Nouvelle 
Méthode, 

VII. Noms d’Arbres. 

I. Les noms d' Arbres font Féminins ; 

Z. Mais ceux en ST ER font Mafcultns j 

3. Comme encor Spinus & Dumus: 

4. On dit Hic , par fois Hæc Rubus. 

f. Neutres feront Robur, Acer. 

6. Ceux en UM, & Silver, Suber. 

Exemples. 

t. Les Noms d’Arbres font du Féminin ; comme 
Pinus alta , un haut Pin. Gjuercus magna , un grand 
Chefne. Ulmus annôfa , un vieil Orme. H&c Pomus , 
ou Malus , un Çommipr. Mais Malus pour le Mas d’un 
Navire eft Mafculin. 

1. Ceux en STER font Mafculins ; comme Oledjlér , 
un Olivier fauvage. Pindfter , un Pin fauvage. Pirâfier , 
un Poirier fauvage. ■ . 

3. Ces deux cy font aufli Mafcu. Hic Spinus , Serv. 

un 
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on Prunier fauvage. Hic Dumas , Ovid. un Buiffon 
épais. 

4. Rdbüs eft Douteux , mais mieux du Mafculin : 
Afper Rubus , Virg. un Buiflon rude & piquant , Rubus 
confort a , Prud. une épine torfe. 

y. Ceux-cy font du Neutre : hoc Robur , rôboris j 
efpece de Chefne tres-dure , appellé Rouvre. Il fe 
prend aufîi pour la force & le courage : hoc Acer „ 
Âceris , de l’Érable. Siler molle , Virg. du Siler fouple Sc 
ployant. Suber filvéftre , du Liege fauvage. 

o. Et de mefme tous ceux en UM.; hoc Buxum ,j’.le 
Boiiys, hoc E'benum, l’Ebene: hoc Bdlfamum , le Bau- 
me. Ligüjlrum , Plin. du Troëfne. 

AVERTISSEMENT. 

La raifon pourquoy les noms d’arbres font du Fémi- 
nin , eft qu’ils font confiderez comme les Meres qui por- 
tent les fruits. Et la raifon pourquoy il y en a plufieurs 
exceptez de cette réglé , eft qu’ils rentrent du genre de 
la Planification dans celuy de la terminaifon félon la 
Réglé 3. 

VIII. Noms Indéclinables. 

Neutres font les Indéclinables 
Manna,Gummi,Fas, & femblables. 
Exemples. 

Les Noms indéclinables font toûjours du Neutre 
comme hoc Manna , de la Manne : Hoc Fas , ce qui 
eft licite : Nefas , ce qui eft illicite , un crime , une 
méchante aétioh. * •• 

Hoc Moly, forte d’herbe. Gummi , de la gomme. Si- 
napi, de la moûtarde. Et tous les autres Noms enlou 
en Y , qui font toûjours Neutres & indéclinables. 

Mille unum, un mille} quoy qu’au Plurier il fe décli- 
ne, Millia, ium : hoc Cornu , une corne : Veru , une 
broche : quoy qu’au Plurier ils fe déclinent aufli , Côr- 
nua, mm, ibus , & femblables. 

• F y Mtloi 
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Mélos fuaviffimum^ une douce harmonie, Chaos <m- 
tiquum , l’ancien chaos , cDnfufîon. 

Les Infinitifs des Verbes pafient aufîl pour Noms 
indéclinables, & par confequent du Neutre; Scire tuum , 
voftre fçavoir; Velle tuum , voftre vouloir. 

> AVERTISSEMENT. 

En un mot tout ce qui efl: pris matériellement, & com- 
me indéclinable, eft du Neutre; Trifte vale , Ovid. un 
trille adieu , Rex derivatum à rego. Le nom Rex èft dé- 
rivé de rego. 

' De mefme les Noms des lettres font fouvent Neutres 
pour cette raifon, lllud À, lllud B, cet A,ceB; quoy 
qu’on les trouve auffi du Féminin en les rapportant au 
mot commun littera y comme nous avons veu cy-deflus. 

Mais il faut auffi prendre garde que l’on dit : h&c gum- 
mi , hdc finapis , & femblables , lefquels fe declinans , 
fuivent le Genre de leur terminaifon. 

I X. Noms Pluriers. , 

1. I Plurier efl Mafculin : 

2. Ai 3. comme E Ne titre y 4.. Æ Féminin. 

Exemple s. ... 

1. Les Noms en I qui n’ont que le Pluriet, font du 
Mafculin , de mefme qtie Dômini dans le Rudiment; 
comme Hi Parîfïi, Pariji 6 rum,h ville de Paris; Ht Can - 
«élit ; vrum , des treillis, des barreaux, des baluftres. 

2. Ceux en A font du Neutre, de mefme que Tem- 
plct\ comme Arma impia. Armes contraires à la pieté. 
Cap a , arum t un Camp. Ilia , ôrum t les Flancs. Battra, 
irum , nom de Ville. 

3. Et de mefme des Noms Grecs en E; Cete grdndia, 

de grandes Baleines. Amæna Tempe , lieux de plaifance 
en Theflalie. . . ' . k \ ■ 

4. Ceux en Æ diphtongue font du Féminin, de met 
me que Mufa ; comme DoéU Athéna , la fça vante ville 
d’ Athènes, Tenebra denfe , Tenebres épaifies. 

. • . . . X. Noms 
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.....Des Genres. I ï 
X. Noms Singuliers en A & en E. 

I . En la première Hæc eft donnée 
Aux Noms en A ,4 ceux en E. 
r i . Dis Hic Cométa, Planéta , 

. 3. Au Neutre mets toujours Pafcha, 

< 4. Comme /’A ou V E pour le Nom 
De troijicme Declinatfon. 

Exemples. 

1. Les Noms en A ou en E de la prémiere Déclinai? 
fon , font du Féminin , H&c Ara. , cet Autel. Fama mul - 
ta , grande renommée. H&c Müftce , Mtifces , la Mufi- 
que. H&c Epitome , es, un Epitome, un Abrégé. 

- 2. Ces deux font du Malculin ; Diras Cornet a , une 
cruelle Comete. Pulcher Planéta, une belle Planete. 

3. Pafcha eft du Neutre ; Pafcha pràximum, Pafque 
prochain; & fe décliné de la prémiere ou de la troiiié- 
me: Pafcha , &, & Pafcha , atis. 

4. Les Noms en A & en E de la troifiéme,fontaufli 
du Neutre; Hoc D'tadéma , atis, un Diadème. Ænigma, 
atis, une Enigme, chofe difficile à expliquer. Mare fol- 
iicitum , une mer agitée. 

Des Noms en I. 

'■ Nous ne parlons pas icy des Noms en I , parce quç 
nous avons déjà fait voir dans la Réglé 8. qu’ils font Neu- 
tres & Indéclinables. C’eft pourquoy nous paflons à 
ceux en O. 

XI. Noms en O; 

I. Hic demande O, 1. mefme Hârpago: 

: 3. Mais Hæc veut tout autre en DO, GO, 

Plus de deux j jllabes ayant. 

4. Et Caro, Grando sj joignant ^ 

f. ïo du Verbe ou du Nom pris. 7. t «■ 

6 . Nombre ) 7, Et Pügio horfmis. . 

E X E M- 
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Exemples. . 

i. Les Noms en O font du Mafculin ; Hic ferma , 
ônis, un difcours,une parole- Hic Mucro,ônis, la pointe 
de quelque chofe. Hic fcipio , oms , un ballon. Hictitio , 
ônis, un tifon. Hiçligo, ônis, un hoyau. Hic car do , inis, 
le gond d’une porte. Hic ordo , inis , l’ordre. 

z. Et même Hic hdrpago, ônis ; un croc, un crochet. 

3. Mais les autres Noms en DO , GO , qui ont 
plus de deux fyllabes , font Féminins j comme H&c 
aründo inis , un rofeau. H&c dulcedo , inis , douceur. 
'H&c formido, inis , la crainte. H ne imago, inis, une ima- 
ge. H ac fuligo , inis , de la fuye. 

4. Ces deux font auffi Féminins, H&c caro, carnis , de 
la viande , de la chair. H&c grando , grdndinis , de la greüe. 

5. Ceux en ïo qui defeendent d’un Nom ou d’un 
Verbe , font auih Feminis. H&c portio , ( de pars ) une 
portion , part ou partie. H&c tdlio ( de talis ) la peine 
de talion , quand on fouffre le même mal que l’on 
a fait à un autre. H&c côntio ( de ciéo ) prédication , 
alTemblée. H&c contagio ( de tago , pour tango ) con- 
tagion. H&c optio ( de opto choix. H&c Æuvio , ( de 
ji'lluo , autrefois au Prétérit Allüvi ) une ravine , ou 
écoulement d’eau. H&c Ditio , ônis , ( de Dis , ditis ) 
Seigneurie, auto rite, domaine. H&c Rehgio, ônis, (de li- 
ge ) Religion , foin de plaire à Dieu , fcrupule de conf- 
cience. H&c rebellio ônis , ( de bellum ) rébellion , révolté. 
H&c Légio. Légion. 

Et particulièrement ceux qui font formez du Su- 
pin. H&c lettio ( de leôlum ) leçon , leélure. H&c ordtio , 
(à'orâtum ) oraifon , difeours, harangue, & une infinité 
de femblables. 

6 De ces Féminins en ïo , dérivez des Verbes ou 
des Noms , il en faut excepter premièrement les 
Noms de nombre ; comme. Hic ünio, ônis, l’unité, ou 
même une perle & une forte d’oignons , qui non 

. qu'une 
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qu’une telle. Car alors il vient toûjours d’unus, mais 
il ne fe trouve pas dans les Auteurs Latins pour dire 
union. Hic duérnio , le binaire. Hic térnio , le ternaire. 
Quatérnio , le quaternaire. Quinquérnio , le quinaire , 
e rc. Ce qui rentre dans l’analogie geneiale du mot 
.Commun cy defius , Réglé III. 

7. Secondement : Hic Pugio , onis, un poignard, qui 
eft Mafculin , quoy qu’il foit pris de pugnus t le poing , 
ou de pugno , combattre. 

XII. Noms en M, C, L, T. 

1. M, C, L, T, Neutres feront : 

2. Sal y hic ou hoc 3 3. Sol , hic, prendront. . 1 

Exemples. 

1. Les Noms finis par M font toûjours terminez en 
UM. Ces Noms font de la x. Declinaifon. & du Neu- 
tre; comme Hoc Templum , Templi, le Temple. Aurum 
fulvum y de l’or jaune. Pulchrum Lugdünum, la belle 
ville de Lyon. Hoc lllyricum, l’Illyrie, Province. Hoc 
Iàgüftrum , le troëfne , arbre. Hoc pomum , une pomme. 
Hoc Manctpium , un Efclave , ou une Efclave. 

Ceux en C. en L , & en T , font de la troifiéme, mais 
aufli du Neutre; comme Hoc halte , halecis,une forte de 
fauffe ou de poiffon , de la faumure. Lac novum , du lait 
nouveau. Animal fortijfimum , animal très-fort. Mel ptt- 
rum , du miel pur. Caput nitidum une telle nette. 

2 . Sal, du Jel , la mtr , la fagejfe , mots pleins d’efprit t 
parole de raillerie. Il eft Douteux , mais plus fouvent 
Mafculin. Sal ficcus zr acer , Plin. du iël fec picquant. 
Sal coâlum , Colum. du fel qui apafle parle feu. Sales At- 
tici , Cic, les rencontres ingenieufes d’ Athènes. 

3. Celuy-cy eft du Mafculin ; Sol igneus , un Soleil 
ardent. 


AVER- 
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• AVERTISSE M E> N. T. - . > 

Je ne comprcns par icy parmy les Noms en UM , les 
Noms propres d’hommes on de femmes , qui fuivent 
toûjours le genre de leur fignification , par la Réglé ge- 
nerale : Ce .qui eft trop clair. 

Mais il faut rapporter iCy les Noms Grecs en ON dè 
la z.'Declinaifon , que les Latins changent en UM , com- 
me Hoc Gymnajion, ou Gymnafium , un lieu d’exercicet 
Ceux en ON de la 3. font compris dans la Réglé fui- 
vante. . ' ' 

XIII. Noms en N.' t ' ' .1 

' I. Hors Sidon , Icon : 2. Hic prend N : . .r 

3. Hoc MENj( 4. Gluten , Unguen, Inguen. 

Exemples. • r 

1. Les Noms de la troiûéme Declinaifon , qui JfiniP 
fent en N, font ordinairement Mafculins, quelque ter- 
minaifon qu’ils reçoivent. 

En AN. Hic Pian , paantis, Virg. Chant de rejouïflan- 
ce. Hymne en l’honneur d’Apollon. 

En EN. Hic peclen. péélinis , un peigne, un archet de 
violon , une navette de Tifferan , un rafteau , une herfe, 
une forte de poiffon. Hic ren , au Plur. renés 3 les reins. 
Hic fplen , enis , ou lien, liénis , la rate. 

■ En N. Hic Dclphin , inis, un Dauphin. 

En ON. Hic Canon, onis , une Réglé, un Canon des fa- 
crez Conciles. Hic Hgon. onis , un Combat. 

î. Ces deux-cy font Féminins -, H&c Sïndon , un fuai- 
re. Hac Icon , une image , une ftatuë. 

3. Ceux en MEN font du Neutre -, Lumen jucündum , 
une lumière agréable. Flumen rdpidum , une riviere 
rapide. Hoc Flamen , inis, un vent, un foufïle. Mais 
Flamen , le Preftre des faux Dièux , eft Mafculin par la; 
Réglé des noms d’homme. 

4. Avec ces trois-cy : Hoc Gluten , inis, de la colle. 
Hoc Unguen, de l’onguent. Hoc Inguen, l’aine. 

XIV* 
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. XIV.. Noms en AR, & en U R. 

i. AR avec 1 . UR le Neutre a pris, 

3. Hormis Hic Fur fur, fûrfuris. 

Exemples. 

1. Les Noms en AR font du Neutre ; comme Ld- 
quear y ou Lacunar aureum , un plancher , un lambris 
d’or. Jttbar, lafplendeur du Soleil. Calcar argent eum , 
un éperon d’argent. Hoc Bacchar , herbe nommée Gans 
Noftre-Dame. 

2. Les Noms en UR font aufii du Neutre ; Murmur 

raucum , bruit fourd , murmure , Ebur -vendle , de l’y- 
voire à vendre, i < 

3. Celuy-cy eft du Mafculin ; Hic furfur , furfdris , 
du fOn. 

XV. Nom en E R. 

I. ER prend Hic: z. Mais dis Hæc Linter. 

3. Hoc lier, Cadaver, Spinter, 

‘ Ubcr, Ver: 4. Les plantes oh Fruits . 

. f. Mais Tuber en tout Genre ejl mis. 

^Exemple s. 

1 ‘ , 4 1 » 

1. Les Noms en ER font du Mafculin ; Ager almus , 
une terre fertile & nourricière. Imber frigidus , une 
pluye froide. •' 

2; Celuy cy eft Féminin ; H&c Linter , lintris , une 
barque ou naflelle. 

3. Il y en a cinq du Neutre ; Iter altum , 1 e haut che- 
min. Caddver informe , cadavre ou corps mort diffor- 
me. Hoc Spinter , une boude, une agraffc} un braffelet. 
Vber bedtum , heureufe mammelle. Ver amœnum , IV 
greable Printemps. 

4. Les Noms de Plantes & de Fruits font auffi 
Neutres; Piper crudum , du poivre crudi Si fer, chcrvy. 

^ Cic er , 
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C’tcer , pois chiche. Laver , forte d’herbe. Lafer, benjoin. 
Suber , duliege. . .. 

5. Tuber fe met en tous les Genres , mais différem- 
ment. Car fignifiant une hauteur & tumeur , ou une 
boffe,il eft du Neutre, d’où vient tubérculum: Etmefme 
quand il fe prend pour des Truffes , efpece de champi- 
gnons qui viennent dans la terre. Mais fignifiant un ar- 
bre il eft du Féminin par la Réglé generale: & fignifiant 
le fruit de cet arbre , il eft Mafculin. Obldtos tüberes fer - 
vari jujftt , Suet. 

Des Noms en IR. 

' Pour les Noms en IR, Hir , 1 a paume de la main: & 
Abbadir, la pierre que . Saturne dévora pour un de fes en- 
fans, font indéclinables , félon Prifc. & partant Neutres 
felon la R. 8. ; . 

Les autres, comme vir ,levir,&cc. regardent la Réglé 
generale des Noms d’hommes : c’eft pourquoy fans nous 
arrefter à cette terminaifon,nouspaflbns a celle en OR. 

XVI. Noms en OR. 

1. OR prend Hic : z. Mais dis Hæc Arbor. 
3. Hoc Cor, Ador, Marmor, Æquor. 
Exemples. ' " 

1. Les Noms en OR font du Mafculin , Amor divi- 
nes , l’amour de Dieu. Dolor acérbus , une cuifante douleur. 

2. Arbor eft dn Féminin : Arbor mala , un mauvais 
arbre : parce que les arbres font comme les Meres qui 
portent , ou le fruit , ou les branches. 

3. Ces quatre-cy font du Neutre : Cor lapidettm , un 
cœur de pierre. Ador,ddoris , pur froment. Marmor anti - 
quum , marbre ancien. Æquor tümidum, mer enflée. 

Des Noms en U R. 

Les Noms en U R font cy-devant avec ceux en A R , 
parce qu’ils conviennent dans le Genre. De forte que 
pour les Noms en R , il y en a deux termkiaifons qui font 
généralement du Mafculin , ER , & OR , & deux du Neu- 
tre, AR & UR. 

Celle 


Digitized by Goc 


De S. 7 G £ N * E S* t£ 

Celle en IR embrafle les deux Genres, mais elle regar- 
' de les Réglés generales.' ’* * 

‘ XVII. Noms en As. 

1. A S en la première Hic prendra , 

2. En la trof/îéme Hæc recevra. 

5. Mais tu diras Hoc Vas, vafîs: 

4. Hic ceux en AS fatfant ANTIS. # 
Exemples. 

* * > 

1. Les Noms en AS de la première Declinaifon» 
font du Mafculin ; comme Hic Tiâras , a , une Tia* 
re , un Turban. Hic 4 ft crias , & , pierre précieufe. 
Mais comme ces noms font Grecs on les change 
fouvent en a félon la terminaifon Latine ; & alors 
ils font Féminins. Hac lidra , tidra , &c. par la Re* 
gle X. , . -, 

z. Les Noms en AS de la troifiéme , font du Fémi- 
nin ; Hac Æfias , dtis , l’Efté. Hac Lampas , adis , 
aine lampe. - 

3. Vas, vajis, eft du Neutre, toutes fortes de vafes. 

4. Ceux en AS qui font antis , au Génitif , font du ’ 

Mafculin. Hic W4amas , dmis , un diamant. Hic Gi - 
gas, gigdntis , un Géant. Hic Elephas , elephdntis , un 
Eléphant. • . • , . -, 

Xy III. Noms en ES.' • • 

1. ES , au Féminin fè mettra , 

■- 2. Dies Douteux , 3. Neutre ÆS fera. 1 

4. Mafculins font ^ Poples, Limes, * 
Stipes, Paries, Pes, Fomes, 

Palmes , far ment. T rames joins -y , . 
Gurges, Cefpes, Termes, aujïï. ; 

f.' Les noms G reps ainjî que Magnes 9 

Tapes y Lebes, & Soritcs./ ) , . 

G Exe m- 
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Exemples. 

A 

1. Les Noms en ES font du Féminin ; Rupes im - 
tnôta , un rocher inébranlable. Merus tuta , recom- 
penfe aflurée. Fides Sanùla, foy fainte. H&c Aies , itis, 
un oifeau. 

2. Dies eft Douteux; mais plus fouvent Féminin 
au Singulier. Dies facra, un jour faint. Longa dies , pour 
dire beaucoup de.jours, un long-temps. Au Plurier, il 
eft plûtoft Mafcülin. Pr&teriti dies , les jours paflez. 

Ses compbfez font toûjours Mafculins. Meridies , * 
Midy. Se/quidies, un jour & demy, arc. 

3. Hoc Æs , tris , du cuivre , de l’airain , du laiton. 

H eft du Neutre. 

4. Il y en a onze du Mafcülin. Poples , le jarret. 

Limes , une borne & limite. Stipes , une fouche, un 
pieu , le tronc d’un arbre. Paries , un mur , une mu* 
raille. Fomes , Ce qui fomente & entretient. Pes , le 
pied. Palmes , une branche de farinent. Trames , un 
ientier , un petit chemin. Gurges , un gouffre. Ter * 
mes , un rameau avec le fruit. Cejpes , une motte de 
terre , un gazon. • * ■ ■ * 

5. Les Noms Grecs en ES qui viennent de ceux 
en <*c, font aufü Mafculins ; foit qu’ils foient de la troi* 
fiéme ; comme Magfies, étis, pierre d’Aimant. Tapes, 
étis, un tapis. Lebes, étis , un chaudron. 

Soit qu’ils foient de la première ; comme , Hic Co- 
mètes , a , une Com ete. Hic Sorites,a , une (forte d’argu- 
ment. Hic Pintes, -a t & autres femblables noms; dç pier- 
reries. Hic Abjynthites ,,& , vin d’abfynthe, arc. 

XIX. Noms en Is. 

1 . IS rendra les Noms Féminins. 

2. Ceux en NIS feront Mafculins ^ 

3. Avec Colis , Caulis, Collis, 

Axis, Orbis, Gallis, Follis, 


Fuftis ; 
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Füftis, Lapis, Vcpris butf/on^ » «■ . 

• Sentis, Menfis, Torris, T// 3 #.* 

4. fmu Cucumis, Pollis, Sanguis, 

V eélis , Fafcis , Pulvis , Unguis , 

Et Gaffis , rets , Poftis , poteau , 

Enfis, Aquâlis, pot à Peau. 

..Exemple s. 

ri Les Noms en IS font du Féminin ; Vêflis aurea ; 
une robe d’or. H&c Volucris , oifeau. H&c caffts , caf- 
fidis , un cafque , habillement de tefte. Tyrânnis ty- 
rannie , & femblables Nom» Grecs. Hcc Saks , is , 
fcieure, iimurej ce que. la tertiere tire hors du trou. 

2. Mais ceux terminez en NIS font du Mafculin , 
Partis Ahgdicus , le Pain des Anges. Crinis folûtus , 
cheveux épars. Hic Atnnis , une riviere. 

3. Il y en a encore 24; autres qui font auffi Maf- 

culins : Hic Colis , ou Caulis , une tige d’herbe , un 
tronc de chou ^ le pampre ou rejetton de la vigne. 
Collis apertus , une montagne découverte. Hic Axis , 
loffieu -dune roue. Hic Orbi s , un cercle , un rond , 
le monde. Callis , un. chemin battu frayé. Calle 
angûfio , Virg. par un petit chemin. F dits ventôfus , 
un foufflet enflé de vent. Fuftis rectfus , un bafton 
couppé. Lapis pretiôfus , une pierre precieufe. Hic 
Veprk U qif «plût oïl, Hi Vepres ,vau Pluri des buiffons , 
des épines , des chaj-dons. Sentis éft . plus ufité 'au Plu- 
rier , Sentes dtnfi , des épines ou ronces épailfes. Menjis 
novus , un nouveau mois; Torris ambüjtus , un tifon 
brûlé. - : • ' 

4. Hic Cucumis , is , ou tris , plûtoft qu e Cécumèr , 
un Concombre. Hic Pollis , pollinis , de la fleur de fari^ 
ne r ou de la folle farine. Hic Jdnguis , fânguinis , le fafig. 
Veéïis &reus , un levier, une barre d’airain. Fafcis injùf- 
tus , un fardeau trop pefant. Unguis aduncus •, ongle 
crochu. Pulvis- multus , beaucoup de poufliere. Hic 

: G x > , Cajfts y 
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Cajfis , hujus cajfis , des rets, des filets. Mais , Cajfis jidis , 
un cafque eft Fem. Voyez cy-deffus. Poftii ferrâtus , 
un pofteau ferré. Etijts diftrittus , une épée nuë. Hic 
aaudlis , une aiguiere, un pot à l’eau. 

AVERTISSEMENT. 

Les Noms en YS font auffi Féminins , comme Hic 
Chlamys , ydis , un manteau de guerre , cafaque. H&c Che - 
lys , ydis, un lut, une tortue. Mais on les petit rapporter 
à cette Réglé, puis que nous prononçons l'y comine/. 
Que fi on le prononce comme un «,ainfi qu’on devroit 
faire: on rapportera ces noms en ys à la Réglé des noms 
Grecs en us, qui eft cy-aprés. 

XX. Noms en IS , Douteux. 
u 4 u Douteux nous latjjons , Finis, 
Scrobis, Torquis, avec Clunis. 
Exemples. 

Ceux-cy font du Douteux , c’eft-à-dire, Mafculin ou 
Féminin. Fines latins ; Virg.les frontières du pais Latin. 
Qui finis fiandi. Virg. jufques à quand ? 

Hic aut h&c fcrobis , Colu. une fofie. Torquis déco - 
rus , Stace , un beau collier. Torques dure& , Varro , des 
colliers d’or. 

Hic clunis , Mart. H&c Clunis , Hor. le derrière , la 
crouppe d’un cheval. 

XXI. Des Noms en Os. 

i . Os prend Hic , z. mass dy , Hæc Cos , Dos j 
3. Hoc Epos, oris, oflis, Os. 

Exemples. 

1. Les noms en OS font du Mafculin ; Flos purpu - 
reus , une fleur de couleur de pourpre. Ros gratijfimus , 
une rofée agréable. 

2. Ces deux font Féminins; Cos , une pierre à aigui- 
fer. Dos, la dot d’une fille, ou ce qu’on luy donne en 
mariage. Il fe prend auffi pour toutes fortes de pre- 
fens, & pour les avantages de la nature. 

3. Ceux- 
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3. Ceux-cy font du Neutre ; Hoc Epos , un poëme 
héroïque. Hoc Os, or'is , la bouche, le vifage. Hoc Os, 
cjfis, un os. 

XXII. Noms en VS de la Seconde ou de la Quatrième. 

1. US de Seconde oh Quatrième 
Le Mafculin cC ordinaire aime. 

2. Le Grec eji fouvent Féminin , 

3 . Comme le font en bon Latin , 

Al vus , Colus , Acus aiguille , 

Manus , Idus , T ribus famille , 

Porricus, Ficus, figue. Humus, - 
Vannus,Cârbafus, & Domus. 

4. Speçus , Penus , Hic , Hæc choijijfent , 

Où Groflus jFafélus s uniffent , . 

f. Fais Neutres Virus ,Pélagus, 

6 . Et Neutre ou Mafculin Vulgus. 

Exemples. 

r. Les Noms en US de la fécondé , & ceux de la 
quatrième Declinaifon , font Mafculins ; Hic Oculus , 
ôculi, l’Ceil , Hic fruâlus , ûs , le fruit. Hic Acus , aci , 
une efpece de poiffon. 

Les Noms en US dérivez des Grecs font differens , 
parce qu’ils retiennent le Genre qu’ils ont en Grec. 
Ainfi il y en a quelques-uns qui eftans Mafculins , fui- 
vront icy la Réglé generale : comme Hic Paradifus , i , 
un jardin. Hu Tomus , i , un tome , une partie de 
quelque chofe. Hic Hyacinthus , i , une fleur nommée 
Hyacinthe. 

2. Mais la plufpart eftant du Féminin en Grec , 
retiennent aulïi leur Féminin en Latin , Hac papy- 
rus du papier. Hac Métbodus , une Méthode. Htc 
erémus , un defert Hac Âtomui , un atome , petite chofe 

indivifible. 
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3. Il y en a encore n. gui font du Féminin dans 

, les bons Auteurs , Alvus cœca , ventre obfcur. Ceins 
ebümea, une quenouille d’y voire. H&c acus, «r, delà 
paille , ou une aiguille à coudre. Maaus déxtera , la 
main droite, Idus Mai&, les Ides de May, il eftdujPlu- 
rier: Idus, tduum, tdibus, Tribus infima , la derniere 
famille , race j tribu , lignée. Pôrikus ampla , fine grande 
galerie, grand, veftibule , un portique, Hu Ficus ûs , 
ou ficus , i , une figue ou un figuier. Mais hic ficus fe 
prend pour une forte d’ulcere , & eft feulement de la 
fécondé. Humus ficca , terré feche. Vannus rüfiica , van 
pour les champs. Hoc. Garbafusr voile de fin lin. Domus 
ampla , une grande maifon. . . 

4. Il y en a quatre qui font ou Mafculins ou Fémi- 
nins , Specus denjus , une caverne fombre. Specus ultima, 
le fonds de la caverne. - Penus annuus , Plaut. la provi- 
fion annuellç. Magna penus , Luc. grande prôvifion. 
Hic aut h&c Grojfus, une figue qui n’eft pas meure. ' Fa- 
félus , une forte de barque-, il eft. mieux au Mafculin. 

5. Il y eù a deux du Neutre , Virus mortiferum , poifon 
mortel. Pelagus.Carpdthium t : Hor. la mer Carpathienne, 

6. Et un qui eft quelquefois Mafculin , & plus 

fouvent Neutre j Vulgus dihgentior , Plin. la populace 
plus diligente, Vulgus incertum., Virg. la populace in» 
confiante &: legere. 

XXIII. Noms en VS de la Troifiéme. 

1 . US fera Rentre dans le Nom 
Ve troijîéme Declinaifin : 

1. Mais US , UTIS 5 UNTIS , UDIS , 

Prend Hæc* comme Incus, incüdis. 
g. Joins-y Tellus, ûr isfaifant : 

4. Maïs PUS 9 ODIS , de Poùs , Hic prend. 

Exemples. 

1 . Les Noms en US de la troifiéme , font du Neu- 

.. •' tre 
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tre. Hoc Munus , eris , un prefent , une charge. Hoc 

Acus, âctrii , de la paille. imTC 

i. Les noms en US , qui font au Génitif UDIS , 
ou UTIS , ou UNTIS , prennent le Féminin. Ha c 
Virtus. virtûtis, la vertu, Hac Salus, uns , le falut, la 
fanté. Hac Paulus , Mis , un marais. < Hac ^fvitus , 
ûtis , fervitude. Hac Juvimus , uns , jeunefle. Hac 
S ubfeus , üdis , une cheville à faire tenir deux aïs en- 
femble. Hac Semilus. ütis , la vieilleffe. Hac Incus 
üdis , une enclume. Hac Hydrus , hydrmtis , nom de 
fleuve. Hac Opus, opüntis , nom de ville. 

3. Hac Tellus, tellüris y la terre ; d eft auffi Féminin. 

4. Les Noms en PUS qui font OD1S , ceft a 

dire , les Compofex des Pts , pedis , ou plûtoft de 
a le pied , font mafculms comme luy. 

Hic Tripus , tripodis , un trepied. Hic PoLypus , osai , 
un poiffon qui a plufieurs pieds. Hic Cytrapus , odis , 
une marmite. Hic Apus , dpodis , qui n a point de 
pieds. . , • 

AVER TI SSEMENT; 

Meanmoins Lagopus eft Féminin, foit qu il fe prenne 
pour une forte d’herbe , ou pour unoiieau,fuivant ainli 
le mot commun en general , avis ou herba . 

XXIV. Laus & Fraus. Noms terminez en S & Confonne. 

I . A VS <]tti fut une Confonne \ 

X, A Laus comme à Fraus, Hæc fe donne . 
Exemples. 

1. Les Noms finis enS.jointeauneautre confonne, 
font Féminins. Urbs opulent a , une ville riche. Hac 
F rons y frondis , une feuille d’arbre. Hac Frons frontu , le 
front. Stirps fantta, une race fainte. 

x. Ces deux-cÿ font auffi du Féminin. Laus yera , 
la louange véritable. Fraus iniqua , une tromperie in- 
jufte, une fourbe, une fourberie. . '.. ^ 
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XXV, Exception de la Réglé précédente. 

J. Fais Mafculins Dens , Chalybs, Mons. 

Hydrops, Rudens, avec Fons, Pons: 

1. Mais Scrobs , comme Adeps , font douteux , 

' Stirps, tronc ou racine avec eux. 

E X E M PL ES. 1 

r. Ces Noms font exceptez de la Réglé précédente 
Il y en a fept Mafculins. Hic Dens , une dent ; & de même 
de fes Compofez. Bidens .inftrument à deux dents. Tri- 
dens , à trois dents ,vc. Hic Hydrops, Hor. l’hydropifie. 
Chalybs vulni ficus , Acier qui fait des playes. Mons inc ül- 
tus, une montagne deferte. Rudens extêntus,nn chable, 
une groiïe corde tendue. Tons limpidi/fîmus , une fon- 
taine très claire. Pons fublicius , un pont de bois. 

z. Et trois du Douteux. Scrobs , une fofle Scrobes 
ampli , Colum. de' grandes fo (Tes. Scrobs exigua, Lucan. 
une petite fofle. Lupinus adeps , Plin. graille de loup. 
H&c Adeps y Colum. Hic, aut h&c Jlirps , un tronc d’ar- 
bre , une racine. ’ ; . l ’ 

AVERTISSEMENT. 

Stirps, pour marquer la race& l’extraélion , eft Fémi- 
nin par la Réglé precedente. Et pour un tronc d’arbre 
ou une racine , il eft Mafculin ou Féminin : Lentoque in 
Jlirpe moratus. Virg. La raifon de cela peut eftre de ce 
qu’il a efté aufli autrefois du Douteux en la première lig- 
nification : <§u*i (lirpem occidit meum , Pacuve. Mais cela ne 
fe trouve pas dans les Auteurs purs. • • 

. XXVI. Des Noms en X. 

1 . Féminin font les Noms en X. 

2. Hors Hic Caüx, Calyx, Fornix, 
.£>Spadix, Varix, Ürpix , Grex. 

3. Joins le DiJJyllable en AX, EX: 

4. Fornax, Carex, Forfex pourtant y 
Au feul Féminin fe rendant j 

f. Laif- 
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f. haijfent douteux Tradux, Silex: 

6 . Jotns-y Cortex , Pumex, Imbrcx, 

Et Calx , talon , mieux Mafculms j 
•j. Sandix, Onyx, mieux Féminins . 

Exemples. 

1. Les Noms en X font ordinairement Féminins. 

Soit qu'ils foient monofyllabes ; comme Fax fu~ 

rêfta , un flambeau funefte. Nex injufta , une mort 
injufte. Pîx atra , de la poix noire. H&c Vox , vocis , 
la voix. H&c Crux , crucis , une croix. 

Soit qu’ils ayent deux ou plufieurs fyllabes ; com- 
me H&c Similax , ou jmilax , Plin. du lifet , forte d’her- 
be. H&c fùpéllex , ftipellettilis , les meubles 8c le ména- 
ge. H&c bombyx y ci s , de la foye : car pour le ver , 
il eft Mafculin. H&c cervix , le chignon du coù. Chæ - 
nix , une efpece de mefure. H&c Vibix , icis , la marque 
des coups qui demeure après avoir eu le fouet. H&c 
vivirâdix. Cic. une plante-vive & qui a racine. H&c 
Phalanx , àngis , un bataillon à la Macedoine. 

2. Il en faux excepter quelques Mafculins. 

Premièrement , les 7. qui font dans la Réglé , Hic 

calix , icis , un verre , un calice. Et de mefme Calix , 
un bouton de fleur , ce qui la couvre avant qu’elle 
fçit épanouie , petite peau qui enveloppe le fruit. 
Spadix , une couleur luifante , ( quoy que proprement 
parlant, celuy-cy foit Adjeélif. ) Varix , une varifle,& 
grofle veine enflée. Hic Urpix , icis, Cat. une herfe ou 
autre inftrument à cafler les mottes. Hic grex , gregis , 
un troupeau. 

3. Secondement, les mots de deux fyllabes en AX 

& en EX. . - - • .i.;' 

En AX comme a'c Abax , un buffet. Thorax , 
l’eftomac, un pourpoint, une cuiraffe. 

En EX ; ' Hic Apex, la houppe qui eftoit au haut de 
la mitre des Preftres. Latex , ctoute forte de liqueurs , 

G y Mu- 
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Murex , la pourpre , ou le poiiïon dont on la tire. 
Pollex, le pouce. Pulex , une puce. Hic Obex , toute 
forte d’empefchement , un verrouïl , une barre. Ver- 
tex ou vortex , une eau qui va en tournoyant , un 
tourbillon de vent. 

4. Il Faut excepter de ces diflÿllabes en AX 
& en EX j 

Premièrement , ces trois-cy qui font Féminins ; 
Bu Fornax , une fouriiaife. Htc Forfex , qui eft le 
mefme que forceps , des forces ( des tenailles , des 
cifeaux. Hac Carex , Y irg. forte d’herbe nommée 
Glayeux. 

5. Secondement , ces deux-cy qui font du Douteux. 
Hic Tradux , Var. H&c tradux ; Colu. un Avantin de 
vigne. Hic aut h&c Silex, un caillou. 

6. Trofiémement , ces quatre- cy qui font encore 
du Douteux ; mais plus fouvent du Màfculin ; Calx 
le talon : { Car quand il lignifie de la chaux , il eft Fé- 
minin. ) Cortex , une écorce , Pumex, une pierre pon- 
ce. Imbrex , une tuille creufe , une faiftiere. 

7. Quatrièmement , ces deux cy encore Douteux ; 
mais qui font plus fouvent Féminins ; Sandix , cou- 
leur meflée. Onyx, pris pour une pierre precieufe, eft; 
Féminin ; parce qu’il fe rapporte à Gemma : Vera Onyx , 
Phn. Et pris pour une forte de marbre ou d’albaftre , 
ou pour les vafes qui s’en font , eft Màfculin ; Parvus 
Onyx , Hor. un petit vafe d'Onix. 

XXVII. Des Noms EPICENES. • 

I, Jl Epicerie fnivre faifins 
. Genre des terminaifons. 

2,. Mais dts j Hic Phoenix, Glis, Turtur j 
« Hic Bombix,Orix & Vültur: 

Joins-y Vermis , Pifcis , Lepus « 
Salar^Delphis, Mugil, & Mus, 

3 , Le 
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3. U 'Féminin ont Alcyon ; 

Halex, Lagôpus, Aëdon. 

4. Limax,^ Cenchris font douteux, 
y. Anguis,Palûmbes,Hic ont mieux, 

6 . Hæc ont flûtoft Serpens, Talpa, 

Grus , Perdix , Lynx avec Dama. 

Exemples. 

t. Les Epicenes font les Noms qui fous un mê- 
me Genre marquent les deux efpeces. Ces Noms fui- 
vent ordinairement le Genre de leur terminaifon , & 
il fuffit prefque d’en prendre cette notion , fans y em- 
baraifer davantage les enfans. 

Ainsi nous voyons que ceux-cy font Mafcu- 
lins ; Hic Ve/bertilio » 6 nis , une chauve- fouris. Hic 
Scôrpio , onis , un Scorpion , fuivant la Réglé XI. Hic 
Attagen , une Francoline , oifeau , fuivant la Réglé 
XIII. Hic Elephas , amis un Eléphant , fuivant la 
Réglé XVII. Monoceros , une Licorne , fuivant la 
Réglé XXI, Camélus , un Chameau , fuivant la Ré- 
glé XXII. Corax , un Corbeau, Sorex , une Souris, fui- 
vant la Réglé XXVI. Et ainfi des autres. 

Nous Voyons au contraire que ceux-cy font Fé- 
minins. H&c Aquila , une Aigle , félon la Réglé X. 
Alcedon , un Alcyon, félon la Réglé XI. Anas, un Ca- 
nard, félon la Réglé XVII. Vulpes i un Renard, félon 
la Réglé XVIII. & ainfi des autres. 

Mais parce qu’il y a beaucoup de ces Noms ex- 
ceptez , nous en avons compris les principaux dans 
la Réglé ; nous les avons divifez en cinq ordres 
differens, 

2. Les uns font Mafculins ; comme Hic Bombix , 
un ver à foye. ( Car pour la foye mefme il eft Fé- 
minin par la Réglé des Noms en X. ) hic Orix , une 
efpece de chevres fauvages. Vultur , un Vautour, 
Vernis , un ver. Pifcis , un poiflon. Lepus, unLievre, 

Salar, 
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Salar , un Saumon, une Truite. Delphi i , un Dauphin. 
Mugil , un poilfon appellé Mulet ou Mufnier. Mus', un 
Rat, une Souris. 

3. Les autres font Féminins ; Htc Alcyon f : un Al- 
cyon , lequel quand il fait fon nid fur la mer , elle eft 
toûjours calme. H A ex , écis , forte de poiifon ; com- 
me Haren , & même de la fauffe ou faumure. Mais 
l’on dit auffi Halec , qui eft du Neutre par la Réglé 
XII. Lagopus , un oifeau qui a les pieds comme un 
lievre , &: qui pour cela eft appellé Pied de lievre. Aeden, 
un Roiïignol. 

Les autres font du Douteux, & entre ceux-cy; 

4. Les uns font fouvent ulitez en l’un & en l'autre 
Genre ; comme Hic er htc Umax , un Limaçon. Hic 
Cenchris , is, forte de Serpent. Htc Chenchris 3 idis , un 
oifeau. 

5. Les autres font plus fouvent du Mafculin ; 

comme Hic Anguis , un Serpent. Hic Palümbes , un 
Pigeon ramier ; quoy qu’on les trouve quelquefois Fé- 
minins. • ' 

6. Et les autres plus fouvent du Féminin ; comme 
H sc Serpens , un Serpent. Talp» , une Taupe. Grus , 
une Grue. Per dix , une Perdris. Lynx , un Linx , efpece 
de Cerfs tachetez , qui ont la veuë fort aiguë. Dama , 
un Dain. Quoy qu’on les trouve aufli quelquefois 
Mafculins. 


LES 


Digitized by Google 


*9 



, ' ■ ' E E' S r ( • 

D E CL I N AI SONS 


DES NOMS. 


Latins ont cinq Declinaiforis qui naif- 
WfâlHr ^ ent différence de ^ eurs C as * Ce que 
j»] WfzÎ! pour a ^ re 8 er on re duit d’ordinaire au feul 
rjy Vm&J S Génitif. Neanmoins il eft vifible que cet- 
te diftinétion doit eftre prife de tous les Cas 
en general , puifque le Génitif peut eftre femblable , 
& la Dedinaiion differente , foit en Grec , foit en La- 
tin , comme nous l’avons fait voir dans la Nouvelle 
Méthode. : • • • : 


Le Génitif fe forme du Nominatif, -& fouventcroift 
en nombre de fyllabes ; ôc tous les autres Cas dépendent 
en cela du Génitif. 


Nous ne mettons icy dans les Réglés que ce qu’il y 
a de neceftaire , omettant ce qui eft déjà fuffifamment 
expliqué dans le Rudiment. Mais comme lés Genres 
font toûjours beaucoup plus difficiles à fçavoir que les 
Declinaifons, parce que l’analogie de celles-cy elt bien 
plus grande, cftant rebattue prelque dans tous les Cas; 
au lieu que les Genres ne dépendent que du feulNoûni- 
natif : J ’ay, marqué l’article avec les Noms 4 ans l es 
Exemples , afin que cela fervift comme d’une confir- 
mation des Réglés précédentes. ‘ 
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LE S REGLES 

DES DECLINAISONS. 

C If tL b! a II e -J.' ■ 

Des Noms Gompofez. 

Les Compofez, font déclinez .. 

Srtr les Simples dont ils font nez.. 

E x E M P l e s. v. . 

/ .'s ii . ’ <■ ’ ’ 

Es Compofez fc déclinent comme leur 
Simple ; Hic Pes , pcdis , le pied.” H&c Cam- 
pes, cômpcdis , les fers qu’on met aux 
pieds des captifis. Pipes , bipedis , qui a 
deux pieds. Sanus , fani , fain. Injdnus , 
infant , mal fain, infenfé. 

Il y en a quelques-uns exceptez j comme H/c Sæ«- 
g«/j , fdnguinis , le fang. Exânguis , bujus exânguis , & 
non pas exAnguinis , qui n’a point de fang. £t ainli de 
quelques autres que l’ufage apprendra. 

II. Gompofez de deux Noms joints enfemble. 

I. Deux Nominatifs joints entre eux ^ 

Veulent fe décliner tous deux. ' 

- 2. Mais dans le Nom Altéruter, 

Par fyncope on ne met ^«’Alter* 

3. Et tout autre Cas e fiant joint) 

Il ne fe déclinera point. * 

Exemples. 

Il y a des Noms compofez de deux Nominatifs , & 
alors ils fe déclinent tous deux 5 comme du Nominatif 
c • Res , 



Google 


4 


Des Déclinaisons. $f 

Ret , & de püblica , fe fait Refpublica , République, 
Gen. Reipublica , Dat. Reipublice , Accufat. Rempubli • 

, &c. Jusjurandum , jurement , Compofé de jfaf, 
juris, & jttrandum ,jurdndi , Genit. juris jurdndis , &C. 

z. Dans le Nom. Altéruter , on retient toûjours 
, Genit. Alterutrius , Dat. Altèrutri, &c. 

AVERTISSEMENT. 

Quand on dit Altéruter , Genit. Alterutrius , ce n’eft pas 
que ces deux Nominatifs ne fepuiffent décliner, puifque 
1 on trouve dans Cicéron même Altérius utrius. Mais 
c’eft que par fyncope l’on a dit premièrement altenu" 
utrius , retranchant l'j félon les Anciens , & retranchant 
Ym de -même à*TAccufatif ; puis pour adoucir l’on a dit 
alterutrius , altèrutri , &c. Ce qui eiV demeuré le plus ufité. 

3. Il y a des Noms corhpofez d'un Nominatif & 
d’un autre Cas ,■ & alors le Nominatif fe décliné, & 
l’autre Cas demeure toûjours le même. Cela fe voit 
dans les Noms cpmpofez d’un Génitif & d’un Nomi- 
natif; comm tSenatuj'confultwn , un Arreft du Sénat, 
compofé du Génitif Senâtus , & du Nominatif Conful- 
tum , au Gen. ùenatufconfüiti , de l’Arrelt du Sénat. Où 
Ton voit auffi qu’en François le Génitif, du Sénat , de- 
meure en tous les Cas. Jurifconjulius , Jurifconfülti , 
Jurifbonfolte. 

Cela fe voit encore dans les Nomscompofez dequek 
«que autre Cas que ce foit ; comme Jureconftiltus , 
Jureconfülti , Jurifconfulte $ Omnipotent , omnipotèntit, 
omnipoiènü , tout-puiffant ; Adtodatus, Adeôdati , Adeâ~ 
date, &c Dieu-donné. Et ainfi des autres. 

.,*— ** . *■ — — . ,> M - ru 

PREMIE’RE DECLINAISON. 

T, A première dedinaifon comprend quatre terminaifons 
A , AS,E, ES; comme Mufa , Æneas, Pénélope, Anchtfes. 

De toutes ces terminaifons, il n’y a que celle en A qui 
foit Latine , les autres font Grecques, & retiennent encore 
en plufieurs de leurs Cas quelque chofe de cette Langue. 

Ceux 
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Ceux en AS retranchent IV , au Vocat. comme c’eft 
l’ordinaire des Noms Grecs , Hic Æneas , 6 Ænea. 

Ceux en ES en font de mefme , & outre cela ont l’Ac- 
CUS. en n. Hic Anchifes , b Anchïfe , hune Attchifen. 

Ceux en E fe déclinent encore tout autrement queles 
autres , retenant leur Declinaifon Grecque , comme 
dit Probe. 

Nom. Voc. Epitome. Genit. Epitomes. 

Datif. Epitomæ. Accuf. Epitomen. 

Allât. Epitome. Le Plur. comme Muft , arum , &c, 

III. Datifs & Ablatifs Pluriers de la Première. 

1 . De Mufa , Mufis tu diras : 

2. Mais donne ABUS aux mefme s Cas 
A Filia, Mula, Duæ, 

Equa, Nata,Dea, Ambæ. 

Exemples. 

i. Les Datifs & Ablatifs Pluriers de la première 
font en 1 S ; comme Mufa , Datifs & Ablatif, Mujis. 
Voyez le Rudiment. 

Mais il y en a quelques-uns qui ont A B VS au 
Féminin ; Ftlia , Datif & Ablatif Plurier , Ftlidbus , 
une fille. Mula , Muldbus , une mule. Du & , du abus , 
deux. Equa , equdbus, une cavalle, une jument. Na. 
ta , natâbus , une fille. Dea , dedbus , Deefife. Amba ; 
ambdbus, deux. 

\ A V E R T I S S E M E N T. 

On trouve encore Animdbus , Domwdbus , Famuldbus, 
Servâbus, liber tahus , Afmdbus , Socidbus , & quelques 
autres, femblables. 

Mais on dit auffi quelquefois au Féminin Natis , Filiis, 
F. qui s : Et de mefme Animis. Tullius falutem ducit Terentis 
er lullioU , duabus animis fuis. Lib, 14. Ep. 14. 


SE- 
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SECONDÉ DECLINAISON 
T A fécondé Declinaifon a de deux fortes de 'terminai* 
•*“' fons,lcs unes Grecques, & les autres Latines. Les 
Grecques font OS ,ON , & EUS. Les Latines font ER » 
US , UM, aufquelles on en peut joindre encore deux IR 
■ik UR,fi l’ôn n*aime mieux dire qu’elles font faites par 
fyncope. Car Vir vient proprement de virus , qui faifoit 
fnefm é'vira au Féminin : d’où vient ^uerquetulanavin, 
dans Fefte. Et fatur eft pmde fatums, dont on trouve 
encore le Féminin fatura dans Terence. 

Des Terminaifons Grecques. 

Les Noms Giccs retiennent icy beaucoup deleur De- 
clinaifon, auflî-bicn qu'en la première» Ceux en EUS 
fe déclinent ainli : 

Nom. Orpheus. Votât, Orpheu. 

Gtnit. Orphei. Datif. Orpheo, 

Accuf, Orpheum , ou Orphea» 

Ablat. Orpheo. 

Les autres fe peuvent voir dans la Nouvelle Méthode, 
IV. Génitif Singulier de la Seconde, 
l. .Dominus fera Doraini. 

Z. Unus prend IUS, & ceux-cy ^ - 
A'lius, Quis, Totus, Uter, 

Neuter, Ullus,Solus, Alter. 
Exemples. 

i. Le Génitif Singulier de la Seconde fe fait en I } 
Comme Hic Dôminus , le Seigneur, Genit. Dàmini. 
Hic Vir , vtri ,l ‘homme. Puer , pût ri , enfant. Hic Liber % 
libri, un livre. Mais Liber Adjedlif , fait liberi, libre. 

. • AVERTISSEMENT. 

L'on voit par ces exemples que de ces Noms en ER , il 
y en a qui çroiffent au Génitif, Ôc d’autres qui ne ciroilfînt 
pas. Surquov on peut voir ce qui en a efté dit dans la 
Nouvelle Méthode. Il faut feuLenjent remarquer que 

H fi ces 
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fi ces Noms croiffent au Génitif, ils croiirent auffi dans 
la Motion, ou variation de l’Adiedtif. Ainfi parce qu’on 
dit txter , exteri , l'on dira auffi exter , éxtera , éxteram. 
Mais parce que l’on dit niger , nigri , l’on dira de mefme, 
mger , mgra , mgrum , & non pas niger a , nigtrum. 

i» L.es Noms fuivans fe déclinent comme îlU , UU t 
illad , faifant leur Génitif en ïus, & le Datif en 1 . 

Unus y uns , unum , un ou une. Génitif tfa/W. Dat. 
Uni. Æus, dlia , ü/W , autre Génitif Ahus. Dat. 
jflii. Qui , où qud , , ou gtdd , lequel. 

Genit. Ça;#* Dat. Cui. 

lotus , tota , totum , tout. Génitif Tonus. Datif 
Toti. Uter , a um , lequel des deux. Gen. Utrius. 
Dat. Ütri Neuter , tra, um , ny l’un ny l’autre. 

Gen. Neutrius. Dat. Neutri. 

Ullus , a , um , quelqu’un. Genit. XJllius. Dat. Utli. 
Ainfi Naüus , a , «w , perfonne. G. Nulltus. D. Nulli. 
Solus , fola , yô/tfw , fcul. Genit. Sohus. Dat. Soit. 
Alter t a y um y l’autre. Gen. Alterius. Dat. A'iteri. 

AVERTISSEMENT. 

Ces Noms faifoient autrefois leur Génitif en I , ou en 
Æ, comme les autres Adjeftifs, comme nulli fum confilii. 
Cic. Et alors leur Datif eftoit auffi en O. 

V. Vocatif Singulier. 1 
I. Les Pocarifs des Noms en US, 

Sont en E: 2. Mais dts>o Deus. 

3. Le Nom propre en ïus prend 1 . 

4. Bis auffi Fili, Mi , Geni. 

Exemples. 

1. Le Vocatif cft par tout femblable au Nomina- 
tif ; mais les Noms en US de la fécondé , le font en 
E, comme Dbminus. Vocat. Domine , Seigneur. Hic 
Herus, here , Maiftre. 

1. Deus fe dit pour le Vocatif comme pour le No- 
minatif: Te, Deus aime f celam f Buchan. Je voushono- 
reray , ô grand Dieu ! 

3. Les 
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3. Les Noms propres en ïus , font le Vocatif en I; 

Comme Virgilius , Virÿli , Virgile. Pompélus , Pompti , 
Pompée, Antâaius , Antôni t Antoine. , - 

4. Filius , • fils , fait auffi fiii } Mous , mon, mien , wi; 
êc Genius t genie , geni au Vocatif. 

AVERTISSEMENT. 

Les autres Noms en ïus font leur Vocatif en E, com- 
me le refte des Noms en US V ocztTaMla^ 

rie y MeiTager. Plus , pie 3 Pieux. 

On trouve aufii ces Vocat. en US; Flüvius , fleuve. 
Populus , peuple. Chorus , Chœur. Ayons r Agneau. 
Mais ces quatre le font mieux en E. 

Pour le Plurier. ' 

: j ; ,\j v »f , 

Il fc fait icy une fyncope au Plurier: comme Dt pour 
Diis y Dis pour dits , Dcüm pour Deôrum. 

VI. Datifs & Ablatifs Pluriers. 

t>v I. Les Datifs Pluriers ont IS , 

\ CommeDôminus , Dominisj 
1. Mais Ambo veut prendre Ambobus j 
Amfi que Duo , Duobus. 


Exemples. 


> 


1. Le Datif Plurier fe fait en IS ; Dominas. Datif. 
Plur. DÔmmis , aux Seigneurs. 

a. Neanmoins Ambo fie Dus , font au Datif Am- 
bôbus , Duobus pour le Mafculin 6c le Neutre ; com- 
me Ambabus 6c Duabus pour le Féminin , par la Ré- 
glé III. ' • . : ‘ \ 

Les Ablatifs Pluriefs fuiVerit toûjours les Datifs , 
comme nous avons dit dans lé Rudiment. Ceft pour- 
quoy comme Dominus oit Datif & Ablatif, ainfi Amb 6 - 
bus t & les autres font Datifs 8c Ablatifs. 


H 2 
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TROISIE’ME DECLINAISON. 

RJOus ne nous amufons pas à marquer les terminai- 

Tons propres à cette Dedinaifon ; parce que cela 
fembleroit allez inutile. Il fuffit de dire qu’elle com- 
prend celles de toutes les autres poutre plufieurs quiluy 
font particulières : Mais il faut prendre garde que beau- 
coup de ces terminaifons n’ont efté faites que par un re- 
tranchement de la derniere fyllabe. Ce qui fert à con- 
noiftre l’analogie du Génitif, comme on peut voir dans 
h Nouvelle Méthode. 

‘ VII. Génitif des Noms en A & en E. 

I. A fait au Génitif ATI S. 

1. R fait fin Génitif en IS. 

Exemples. . . . 

1. Les Noms terminez en A ; font le Génitif en 

A T I S ; comme Hoc Ænigma , émigmatii , Enigme. 
Hoc Thtma , thématis , le thème , le fujet de qudque 
chofe. ,■ f 

2 . Et ceux en E le font en IS ; comme Hoc Mantile, 
mantilu , une ferviette. Hoc Stdile , fedUis , un fiege , une 
efcabelle. Hoc Cuitle , cubiHs , un lift. 

VIII. Noms en O. 

I. ONIS prend O* 1. mefîne Unédo, 

3 . IN îb fait tout autre en D0 5 GO* 

Qui fe trouve du Féminin : 

4 . Ceux-cy mefme du Mafculin j 

: Ot do , Homo , T urbo , Cardo , 

Apolio, Cupido, Margo. 
f. A'nio, Nério,ENIS, 

6. Et Laro veut avoir Carnis. 

Exem- 
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Exemples. 

i. Les Noms en O, font ONIS au Génitif, comme 
Hic Mucro , 6 nis , la pointe d’une épée. Hic Strmo , ferma* 
nis, la parole, le difcours. 

Et mcfme Hac unèdo , oms , Féminin , forte de pe- 
tit fruit fauvage. 

3. Les autres Noms Féminins en DO , & en GO , 
font au Génitif INIS ; Ha c grando , grdndinis , de la 
grefle. Hac Caligo y caliginis, les tenebres. Virgo , w- 
ginis , une Vierge , une fille. 

Mais les Mafculins en DO , GO , font ONIS par la 
réglé generale , Hic ligo , ligônis , un hoyau : hormis 
ceux-cy qui font encore INIS. 

4. Hic Ordo , ordinis , Ordre. Homo kàminis s un 
homme, Nemo , néminis , perfonne , pas un , nul : Il 
vient d ’homo. Hic Turbo , türbinis , un tourbillon de 
vent, un fabot à joiier,une toupie. Hic Cardo , cdr- 
dinis, le gond d’une porte. Apillo , Apôllinii , le faux 
Dieu Apollon. Cuptdo, Cupidinis , le faux Dieu Cu- 
pidon. Hic margo , mdrginis , la marge d’un livre , le 
bord de la mer. 

5. A'nio , fait Aniénis, nom de fleuve i Nério , énis , 
la femme de Mars. 

< 5 . Hac Çaro, fait carnis y de la chair ,de la viande. 

IX. Noms en C & en D. 

Vy Halécis , Laftis attjfi , 

Davidis, Bogudis joins-y. 

. . t • a.. 

Exemples. 

Ceux-cy font diverfement.leur Génitif. 

Hoc Halec , ou hac Halex : Gen. Halecis , Haren , for- 
te de faufle. Hoc Lac, laftis , du laiéf. 

David. , Davidis , le Prophète Roy David. Bogud , 
nom d’homme, BôgudU, Liv. . 

» j 1 H 3 X. Noms 
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y. Noms en. L. y / 

1. On ajoute IS aux Noms en L: 1 

2. Mais on joint LIS a Mcl & FEL. 

Exemples. 

* r . . . 

1. Les Noms qui finifient par une L , font leur 

Génitif en ajoutant 1S ; Hoc Animal ,animdlis, une bê-» 
te , un animal. Daniel , Daniilis , nom propre. Vipl , 
vîgitis , une fentinelle. < - . ■ ■ - 

2. Ceux-cy redoublent L; Hoc Mcl, tneüis, du miel. 

Hoc Fél , fellis, du fiel. ' ’ \ 

XI. Noms en N. , 

1. Apres la lettre N fe met IS: .. .. 

2. Mais le Neutre e« EN fait INIS j 

J. Avec Peéten, & ceux en CEN, 

Quoy que Mafculins , & Flamen. 

4. Quelquefois le Nom propre en ON 
Fait ONT! S , f, avec Horizon, 

' E X E M P L E S. 

ï. Les Noms qui finiflent par la lettre N , ajoûtent 
auffi IS ; lit an , Titdnis , nom propre : Il fe prend 
pour le Soleil. Hic Ren , rouis , les reins. Delphin, Del - 
phinis , Dauphin. Memnon * Mémnoms , , le fils de 
l’Aurore. 

%. Les Noms Neutres ien : EN i, changent E en I ? 
& font INIS } Hoc Flumen fluminis , un fleuve , une 
riviere. Hoc Lumen, lütnifés , la iüraiere. 

3. Ceux-cy font aufli INIS , quoy que Mafcu- 
lins ; Hicpetten , pci Unis , un peigne, un archet de 
violon. Et ceux en GEN ; c’ell à dire , les Compofez 
de Cano ; comme Hic Tibictn * tibkinis , un joueur dç 
ffrrfte. Fidictn , inis, un joueur d’inftrament, xsrc. H'tç 
'Flamen, inis, le Preftre des faux Dieux. 

Les 
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Les autres Noms Mafculins fnivçnt la Règle genera- 
le; comme Hic lien, lienis , la rate, &ç. 

4. Les Noms propres font quelquefois ONTIS $ 
comme Phaéthôn , Phaëthôntis , le fils du Soleil. 
Quelquefois ils fuivent la Réglé generale, j Ufim , Ja- 
fonu . Plufieurs rpefme ont les deux; comme Ctefiphon, 
Ctefiphontis , Ctejtphônis. 

5. Hic Horizon , fait au(fi horizontis , l’Horifon , le 
cercle qui finit la moitié du Ciel que nous voyons. 

XII. Noms en R. 

1. Ceux en R ajouteront IS, 

Fur, finis, Honor, honoris. 

2. Neanmoins Farris vient de Far, 

3. Comme Hépatis fe fait ^’Hepar. 

Exemples. 

1. Les Noms qui ont une R à la fin , font encore 
leur Génitif en ajoûtant IS ; comme Hoc Calcar , 
calcâris , un éperon. Hic Carcer , edre/ris , une pri- 
fon. Hic Honor , éris , l’honneur. Hic fur , furie , un 
larron. 

2. Hoc Far , du pur fromeut. Gen. Farris , il re- 
double l'R. 

5. Hoc Hepar , le foye , fait hépatis. 

XIII. Noms en BER. 

1. Fais, en BRIS Cèle ber, Imber, 

Saiüber ; 2. Et lés mois en BER. 

. Exemples. 

1. Ceux-cy font leur Génitif en BRIS : Cileber , céle- 
bris , célébré , renommé. Hic Imber , imbru , la pluye. Sa- 
litber , falübris , fain , propre à la fanté. 

2. Hic September , Septénfbris , le mois de Septembre. 
Oflôber , Oftôkr'u , cçluy d’Oétobre. Novémbçr , No - 

. . • o H 4 ? vém- 
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vémbris , Novembre. Decêmber , Decémbris , Décembre, 
Et de mcfme l'nfuber , J’nfubris , nom de peuple. 

XIV. Adjectifs en CER. 

L'Adjeftifen CER prendra CRIS, 

Am (î r on du , Acer, aeris. 

Exemples. 

i. Les Adjedbifs en CER font le Génitif en CRIS, 
Commenter; Génitif Acris , aipre , aigre. -A. lacer, 
aUcris , alaigre , gav, vif, promt , difpos , délibéré. 
Vôlucer j voiucris , qui va ville» , qui vole. .. ^ 

. XV, Nqibs en TER. 

1. Le Nom Grec en TER, ERIS prends 

2. Later lateris s'y joignant. < . 

5. Les autres Lqtins TRIS auront . 

4. Et Pater, Mater les [uivront. 

Exemples. 

1. Les Noms en TER , s'ils font Grecs , fuivent 
la Réglé generale , ajoûtant IS apres R ; comme Hic 
Crater , cratéris , une coupe , une tarte. Hic Æther , 
eris , le haut de l’air, le Ciel. . ■ . . 

z. Lattr , quoy que Latin , fait aufli lateris , unç 
tuille. . . / . H. . 

3. Les Noms Latins en TER , font feulement 
TRIS au Génitif : foit les Adfjeflifs ; comme Cam - 
pejler , campé (Iris , champeftrc : . foit les Subftantifs , 
comme Hic Accipiter , tris , un Efpervier, Hic Frater t 
tris, frere. 

4. Ces deux-cy fuivent auffi les Latins , quoy que 
xpris des Grecs ; Hic Pater , pas ris , le pere. H&ç Mu- 
ter, tris, la mere. 

XVI. lier. Cor , fk Jupiter. 

Itèr reçoit itîneris, 
v Cor, çordis, Jupiter^ Jovis, 

Exs m- 
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Exemples.'* 

Ceux-cÿ font diverfement leur Génitif ; Hoc iter , 
Uineris, chemin, voyage, journée, marche. Hoc Cor f 
çordis , le cœur. 

XVII. Les Noms en UR. 

Décliné par OR 1 S Jccurj 
Robur , Fémur , avec Ebur. 

* Exemples- 

Ceux-cy font OJRIS ; Hoc Jecur , jêcoris , le foye. 
Hoc Robur , rôboris , efpece de Chefne appellé Rouvre, 
la force. Hoc Fémur , fémoris , la cuiflfc. Hoc Ebur , 
éboris , de l’yvoire. 

XVIII. Noms en AS. 

I. ATIS prend AS, ainjî cjtiÆL tas 5 

z. ADIS Içs Grecs , comme Hæc Pallas: 

3. Mais leurs Mafcnhns : font ANTIS, 
Comme A\iamas,adamântis. 

4. h§ fait affis,^ maris, Mas * 

Hoc Vas, vafis, hic vadis, Vas, 

Exemples, 

1. Les Noms en AS font au Génitif ATIS ; Hac Ætas, 
Atdùs , l’age. H&c bônitas , bonitdtis , la bonté. 

z. Les Noms. Grecs en AS qui font du Féminin 
font ADIS; comme Hac Pallas , PdllaJis , la Deelfe 
• Pallas. Hic lampas , Idmpadis , une lampe. 

* 3. Les Noms Grecs en AS , qui font du Mafculin , 
font ANTIS î Hic Gigas , gigdntis , un Géant. Hic 
A' damas , adamdntis , un Diamant. Hic Pallas , Pal- 
Idntis y nom d’homme. 

4. Ceux cy font diverfement leur Génitif ; com- 
** . H s me 
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me Hic As . Génitif 4 fu, un As, douze onces. Hic 
Mas, maris , un mafle. Vas eftant Neutre, fait vafss , 
un vaifleau 5 un vafe. Vas eftant Mafculin , fait vadis, 
ccîuy qui fe donne pour caution. 

XIX. Noms en ES. . 

Le Nom en ES change ES en IS , 

Verres, verris* Vates, vatis.' 

Exemples. 

Les Noms en ES , font leur Çenltif , changeant 
ES en IS } comme Hic Verres , Gen. Verris , un verrat, 
pourceau mafle. Vates , Vatit, un Poète, un Devin, un 
Prophète. 

Et de même Ulyjfès * Ulyffis , nom d’homme. Hae 
Nubes , nubis , une nuée. Hoc Clades , cladis une grande 
perte, une défaite d’armée, & femblables. 

X X. Noms qui font ETI$ f : { 

1. ETIS ont Locuples , Præpes, 

Paries , Seges , & Perpes , 

Tapes , Intérpres , Truchement , 

Teges , Ter es, Magnes , Menant , 

A'bies , A Vies Hebes , , -, / 

Z. Quiesj 3. & flujïeurs Grec? en ES. 

Exemples. . 

1. Tous ceux-cy font au Génitif ETIS ; Locuples ; 
lûcuplétis , riche. Prepef , pra'petis , promt , leger , 
vif, vifte. Hic Pdrîetfs, parietis , un mur» une murail- 
le. Hac Seges , fegetis , lqs bleds qui font encore furie 
pied. • Perpes, pérpetis , continuel , entier. Hic Tapes , 
tapé tis , un tapis. Intérpres , Intérpretis , un Interprète , 
un Truchement. Hac Tiges , tégetis , une façon de 
grofle couverture. Teres , terêtis , ce qui eft rond en 

longueur, comme une coiomne , un cylindre, hic 
Y Magnes , 
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Mapust magnétis , la pierre d’Aimant. Hue A'biis t abu- 
tis , arbre nommé Sapin. Hic a' ries , arietis , un Beljer, 
une machine de guerre. , hihetis , rebouché , hé- 
bété. 

z. iï<ec go/« .quiétis , le Repos, Et de mefme de 
fes Compol'ez. Réquiet , le Repos. Inquies , qui eft 
fans repos. 

3. Plufieurs Noms Grecs en ES , font auffi ETIS; 
comme hic Lebes , lebétis ; un Chaudron. Dures , Date* 
tis : Cbremes , étis .Noms d’hommes : Ctles, étis , ce- 
luy qui ne conduiioit qu’un cheval aux jeux publics , 
ou le cheval meûne : Et femblables. 

XXI. Des autres Noms en ES. 

. ' .2 

i . Cercs demande Céreris , 

z, Et Bes prend befïïs j Æs,æris. 

3. ID 1 S veulent ceux de Sedes: 

4. Pes EDIS , Heres , Merces , Præs. 

f. Ptlbcs 9 poil y fait IS $ jeune ERIS. 

6 . Les autres Aiafcultns 1 TIS. 

Exemples. 

r. Cens, la DéefTe des bleds fiait Céreris. 

z. Hic Bes, le poids de huit onces, fait bejfts. Hoc JEs, 
tris, de l’Airain, du Cuivre, du Laiton. 

3. Ceux qui viennent de Sédeo , fedes, s’affeoir, font 
IDIS, comme Obfes , obfidis , qui eft donné en oftage, 
Prefes , Pr&fidis , un Prélîdent , eduy qui Préfide. 
Refis, ré/idis , pareiïeux , endoxmy , lent. Défis, dèfidis , 
fainéant. 

4. Les autres Noms Mafculins , & mefme Com- 
muns en ES , qui ne fqnr pas icv exprimez dans les 
Réglés , font leur Génitif en ITrS ; comme Hic cr 
hue Mfle; t Militis un foldat. Veles , vélitis , armé à 
la legere. Equts , équités , un Cavalier. HicValmes, 

■ 1 t*h 
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palmitis , le farment qu’on laiffe à la vigne. Hic Ter- 
mes y termine , une branche coupée avec le fruit. Hic 
f ornes y fômitis , ce qui fomente & entretient le feu ou 
' la choeur. 

; AVERTISSEMENT. 

Pubes y püberis , eft Adjeétif ; comme Homo pubes , 
à qui le poil commence à venir : mais pubes , pubis ,eft 
Subftantif, ôc fignifie ce poil mefme. 

On peut remarquer icy , que les Noms en Es qui 
croiffent au Génitif font ordinairement Mafculins. Il 
n’y en a que cinq du Féminin : Seges , teges , merces , 
compes & quiet ; auquel on peut ajouter Inquiet , Sub- 
ûantif. Et un du Neutre, tris. 

XXI I. Noms en IS. 

IS fe retient au Génitif , 

Comme il eft au Nominatif 

Exemples. 

Les Noms en IS ont ordinairement le Génitif fem* 
blable au Nominatif ; comme Hac Clajfis , hujus Claf- 
fis y une flotte , une armée navale. Dülcii , hujus dul- 
cisy doux. Hic Cajfis y hujus caps , des rets & filets. 
HicCucumis , hujus cücumis, un concombre. 

XXIII. Exception de cette Réglé. 

« . ‘ . t * 

I. En DIS fe font Caflîs , Lapis; 

Z. Plujîeurs Noms Grecs avec Cufpis ! 

. , 3. Quiris, Samnis, 1 TIS auront : 

Dis, Lis & Charis les ftnvront, 

4. Pulvis , Cinis veulent ERIS , * 

Glis gliris, f . Sanguis fanguinis, 

Exem- 
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Exemples, 


i. Ceux-cy font le Génitif en DIS ; Hic cafts , eâjjt- 
dis i un cafque, habillement de tefte. Hic Lapis , idis , une 
pierre. Hic Cufpis , idis , la pointe de quelque chofe. 

II y a auffi quantité de NomsGrecsqui font IDIS; 
Tyrdnnis y tyrànniâis , la tyrannie. Pyxii , /dû , une boëte. 
Cblamys r y dis, une cafaque. Et femblables. 

3. Ceux-cy font ITIS ; QyirU $ Qpiritis * Romain. 
Samnis , Samnitis , peuple d’Italie. Dis , Ditis , je Dieu des 
richeffes , un homme riche. Hic Lis , itis , un procès ,• 
un différend, une querelle. Charis, itis, ouplûtoftau 
Plurier Chantes , les trois fœurs appellées les Grâces. 

4. Hic Pulvis , pülvtris , de la poudre. Hic Cinis r 
ciniris , de la cendre. Glis , gliris , un Loir, 

5. Hic Sanguis , fanguinis , le fang ; parce qu’autre- 
fois on difoir Sanguin , iras. Ses Compofex fuivcnt la 
Réglé generale ; Exânguis , Gen. Exânguis , qui n’a 
point de fang. 

PollU , ou jdûtoft Pollen , fait auffi Pôllinis , delà 
folle farine , ou bien de la fleur de farine. 


XXIV. Noms en OS. 


\ 


I. OTIS fe donne aux Noms en OS ; 
z. Mats ORIS/<wr, Mos, Flos & Ros; 

3 . Héros 9 Minos , Tros , Thos OIS. 

4. Bos bovis, Cuftos cuftodis. 

f. OS prend offis, un os marquant \ 
Marquant la Bouche , oris il prend. - 


Exem* 
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Exemples. 

r. Les Noms en OS font ordinairement leur Ge- 
nitif en OTIS; comme H&c Dos , dotis , la dot, un 
douaire, un don. Campes, compotis , qui a en. fa puif- 
Xance , jouïfiant. Hic nepos , nepotis , petit fils , c’eft 
auffi un prodigue. ’ • 

1. Ceux-cy font ORIS} Hic Mot , maris , coûtume. 
Hic Fias , fions , une fleur. Hic Ros , roris , de la rofée. 

3. Ceux-cy font OIS ; Hic Héros , herois % un Hé- 
ros , un demy Dieu , c’eft à dire un grand personna- 
ge* Minos , Minois, Min os Roÿ de Crete, Très, Trois , 
qui eft de Troye. Troès, les Troyens. Thos ,thois , une 
forte de loup. , 

4. Hic cp* h&c bos , bovis , un boeuf ou une vache. Hic 
O* h&c Cttftos , euftadis, gardien ou gardienne. 

5. Le Nom Os eft toûjours Neutre. 11 fait ojfis , lors 
•qu’il lignifie un os. Il fiait Om, lors qu’il lignifie la bou- 
che ou le vifage. 

XXV. & XXVI. Noms en US qui font 
ERIS ou ORIS. 

ï. f US, ERIS bref veut recevoir 

2. ORIS Fâcinus veut avoir. 

Avec Pecus,Tergus, Fœnus, 

Le pus, N émus, Frigus, Penüs, 

Pignus , Peétus, Stercus^ow/j-j, 

Decus & Dédecus aujft, 

Littus, Tempus, Corpus encor , 

5. US Comparatif fait comme OR. 

Exemples.- 

t. La plufpart des Noms en USfonum,* au Génitif. 
On en peut compter 2.0. fçavoir Hoc Acus , âcens , delà 
paille. Hoc Fœdus ,fœderis , paét , accord , alliance. Hoc 
Funus , eris , funérailles , enterrement. Hoc Genus , eris , 
genre ,iace , extraction. Hoc Giomus , eris , un peloton de 

fil' 
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fil. ‘hoc Latus ,eris, collé , les flancs. Hoc Munus , tris, 
don, prefent, grâce, faveur, bien fait. Hoc her- 

bes , manger. Hoc Onus , cris , charge , fardeau , obliga- 
tion. Hoc Opus , eris, ouvrage , befoigne , travail. Hoc 
Pondus , eris , poids , pefanteur , gravité. Hoc Rudus , eris, 
décombre deballimens, mafure. Hoc Scelus , eris, crime, 
méchante aélion. Hoc Sidus , eris aftre , étoile. Hoc Vel- 
lus,eris, toifon , peau de mouton avec fa laine. H&c Ve- 
nus, tris, la Déene Venus. Vêtus , eris , vieil , ancien , il eft 
Adjeélif. Hoc Vifcus ,eris , entrailles , intellins. HocUL - 
eus, eris, ulcéré. Hoc Vulnus , tris , playe , blefiure. 

i. Il y en a 16. qui font ORIS; fçavoir Hoc Fdcinur, 
on s , un aéle ou fait. Hoc Pecus ,pécoris , une belle, un trou- 
peau. Hoc Tergus , oris , du cuir. Hoc Fœnus , oris , ufure , 
profit , revenu. Ce que la terre produit. Hic Lepus , oris, 
un lievre. Hoc Nemus-, oris, un petit bois. Hoc Frigus , 
oris, le froid. Hoc Penus , oris , provifion de vivres, ou 
autres commoditez. Hoc Pignus, oris, gage. Hoc Peclus , 
oris , poitrine , eltomach. Hoc Stercus , oris , excrement . 
fumier. Hoc Decus , décoris , honnelleté , bienfeance: 
Et de mcfmefoncompofé. Dedecus ,oris, honte, vilenie. 
Hoc Littus , oris , bord , rivage. Hoc Tempus , oris , temps. 
Hoc Corpus , oris , corps. 

3. Le Comparatif en US n’a point d’autre Génitif 
que celuy en OR; & par confisquent il fait oris , long; 
comme Major o“ hoc Majus , majoris , plus grand. Melior 
XV hoc Melius , oris , meilleur , plus bon. Pejor hoc pe- 
ins , pire , plus méchant. 

AVERTISSEMENT. 

Leporis long vient de let>or ou lepos, Mafculin; grâce, 
douceur, élégance, agrément, beauté. 

Decoris long vient de décor Mafculin. 

Ainfi l’on voit que tous ces Noms en US , font«w , ou 
•ris bref au Génitif, & qu’ils font tous du Neutre, hors 
-Vêtus, qui eft Adjeélif, & Venus, qui eft Femin,par lp 
lignification. 

XXVIL 
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. , XXVII. US qui fait uris >uis ,udis. : 

I. US Monopfllabe & Tel lus. 

Font URIS : z. UIS Grus & Sus 5 
j.' Paulus , Incus, Subfcus, UDIS : 

Le vieux mot , Pecus, pécudis. 

Exemples. 

1. Tous les Monofyllabes en US, font URIS 5 
Hue Tbus , thuris , de l'encens , ou l’arbre fur lequel 
il croiff. Hoc rus , ruris , les champs. Hic mus , mûris , 
Une fouris, un rat. 

' Hic Tellus , la terre , fait aufli tdlüris. 

2. Ces deüx-cy font uïs ; Hic Grus t gruis , une 
Grue. Sus ,/uîs , un cochon , ou une truie. 

3. Ceux-cy font UDIS ; Hic Palus , palüdis , 
un marais. Hic Incus , incüdis , une enclume. Hic 
Subfcus , ûdis , une cheville qui joint deux ais en*- 
femble. 

Le vieux mot , Pecus , belle , inufité au Nomina- 
tif & Vocatif , fait aufïï pecudis. Impur ijfvni pécu- 
dis for des. Cic. in Pilon, les ordures de cet homme 
infâme. 

XXVIII. US qui fait uns , audis , odis. 

i. Intércus,Salus,c^ Virtus, 

Juvéntus avec Sené&us , 

Et Sérvitüs prendront ÜTIS : 

1. Laus,Fraus, AUDiSj Tripus, ODIS. 

Exemples. 

1. Ceux cy font au Génitif UTIS ; Inttrcus , in- 
tércutis , 1 Adjeft. Mcdicamentum ad aquam inter eu. 
ttm , Cic. remede pour l’hydropifie. Hic Salus , falü^ 

fis * 
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tis > îe falut , h fanté , la vie , & le bon-heur. Hac 
V irtus , •virtütis , la vertu. Hac Juvéntus , juventutis , 
la jeuneffe. Hac Senetlus , fctuttutis , davieillcflc. Hac 
Strvitus, fer^tntU tSttvkvÀti s •> t !'{ \ 0 . 

■ z. jCes deux-cy font AUDIS \/H&c Laus , taudis f 
loüafige. Hac fraüs , fràudis , fraude 7 frop^étie’ , 
fourberie. • • .J r.ouj. 

3. fiic tripus fait tripodis , un trepietL ÎEt Ües autres 
compoicz de îreùç pareillement. '. x , . v . . . \ j 

XXIX. Noms enBS,.$: P5S. 

• - • «. i .1 » . . t . 

I. Les Noms en BS auront,BlS y , 

Et ceux ên P S auront PIS. > * ^ 

r . Z. Mais I pour É ceux-là prendront : 

Qui plus d'une Jyllabe auront. > 

* :ri. Auceps veut avoir aûcupis, ’ - 

. * f - Puis pultis , Hyems hyemis. . ’ , 

Exemple ?. 1 

1. Les Noms en BS , & ceux en PS , font leur 
•Génitif en mettant un I .devant S j comme Arabs , 
Arabis , un Arabe. Hac Slips, ftipis, de la monnoye. 
Stirps, fiirpis, race» une radne. 

• ;; , 2. Les Noms qui ont plus d’une fyllabc , changent . 

E en.I i la pénultième,; comme Cilebs ,> c Alibis, & non 
c&lebis , qui n’eft pas marié. Hac Forceps , Jpis , des te- 
nailles , des cifeaux, des pincettes. Princeps, Principe, 
un Prince, ie premier. * ' 

3. Auceps ne^tnpa()ins fait aûcupU * un Oyfcleur. 
Hac Puis fait pultis, de la boüillie. Hac Hyems, hyemis, 
l’Hyvcr. 

.w :i .t •: • ' il 
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• XXX. Noms en NS, & RS.' / 

I, Ceux en NS comme en. RS $ . . .Y,' ■ ; r! 

Auront T 1 S en perdant leur S : - ^ 

Z. ^»wGlans,Ncfrens, Lens, Lende, ont PIS, 
Et Libripens, libripéndis. : 

^ Joins-y F rons , feuille , de Cor , • 

Qui prennent un S après OR. : ° 

y , n ^ * % • ■ % 

Exemples. 

, - y ; •« . l - - 4 . 

ï. Les Noms en NS , ou en RS , font le Génitif 
en changeant S en TIS ; comme Hic Mo>is ; montis , 
une montagne.' H&c Front , fromir'i X^ front. • Esters, 
expertise exempt. H&c Lens , lenfis Y.unc lentille. 

z. Ces Noms-çy changent l’§ en DIS ; H&c Clans , 
glandis , du glarfd. .-Et de mefme ; Jugions , juglahdis , 
une noix. H&c Lens , l en dis , tiré tende dëia téftc.* Ne- 
frens , éndis , Uü petit cochon fevrë. Libripens , libripén- 
dis, celuy qui pefe les chofes. H&c Prons , frondis , une 
fcüille d’arbre. r:> . ' • , r.-j • ■ ' *• ! .t 

. 3. *Les compofez de Cor , cordis , le cœur , prenant 
un 5 à la fin , font de mefine. leur. Génitif en iDIS.; 
Concors , cancôrdis , qui s’accorde* qui a mefine vo- 
•lonté. Di/cors , ordis , qui ne s’accorde , quine.con- 
vient pas. Extors , ôrdis , qui n’a ny cœur ny courage , 
qui n’a point d’efprit , &c. q Y. . , YY . > 

XXXI. Jé»j,.avéc tes compofez. 

■' 1. £» EUNTTS fi frit Ien$ *• ; 

Et tous les Jtens , 2; ‘fors À'mbiens. ‘ 

E X E M p L e s. 

1. Le Participe du Verbe Eo , je vais , ou je vas ,& 
ceux de fes compofez , font au Génitif EUNTIS ; 
-comme lens , eüntis , allant, qui va. P trient , per eüntis , 

qui 
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qui périt, perifTant. Abiem , abtüntis , qui s’en va , 
qui fort. , ' 

Qtfims . fait auffi quéuntis , qui peut. Néfuiens , ne- 
quevmis, qui. ne peut. Quelques-uns les prennent pour 
Compofei de Eo.< v , • ' ./ r . 

2r. Neanmoins Ambiens fait • ambiéntis , qui en? 
toure, qui environne. 

f XXXII. Caput, avec fe$ Compofez. 

Caput & tous fis Compofez . ,, 

' En IT IS feront, déclinez.. 

E X EM .? L E S. 

Caput Isfeutre , fait au Çenijtif capith , la telle. 

Ses Compofez font de mefme que luy , comme 
Hoc Sînçiput , Sincipitis , le devant de la telle. Occiput f 
occîpitts ^ ‘ le derrière de ta telle* , 

Et de mefme de ces Adjectifs ; Ancepi , ancipitis , 

J [ui a deux telles, quiefidouteux & ambigu. Biceps, 
icipitis , qui a deux telles , Triceps , tricipitis , qui a 
trois telles. c .i ‘f 


■ XXXIII. Noms en X. . . 

i * • * * / 

1. Change dans les Noms X en CIS, 

Difant Vervécis, Halécis: 

2. 'Mais Gts veulent Frux , Lex , Rex , Grcx, 

Styx,Phryx, Conjuxj J.IGIS Remex. 
4. Tout autre eh EX , 1 CIS prendra , 

Qui plus d'une Jyllabe aura. 

Exemple 


s. 


1. Les Noms finis par un X , font leur Génitif en 
changeant X eii CIS ; Hic Vervex , vervécis , un mouton. 
Hac Halex ou Alex , écts , une forte de faûce , ou de 
poiflon. Hm Félix, elicis , delà Fougcre, nom d’her- 
be^ Hac Lux y lucis la lumière. 

Il a. Ceux 
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x. Ceux cy changent X en GÏS ; Hac Frux,, frugis , 
du bled > les biens de la terre. Hac Ltx , legis ,une Loy. 
Comme auffi fon Compofé ; Exlex , exlégis , quih'a 
point de Loy. Hic Rtx Regis. i un Rôy. HicGrex ; 
gregis , un troupeau. Hac Styx , Stygis., le marais d’En- 
fer. Phryx , Phrygis , qui eft .de Phrygie. Hit & hic 
Conjux, côujugis , le mary ou fa femme. :r , v; <• 

3. , un rameur qui tire à la rame/, fait rémi- 
gts, changeant E en I , parce cju’il a plus d’une fyl- 

4. Les autres en EX qui ont plus d’une fÿllabe,( hors 

Vervex & Halex , que nous avons déjà marquez ) chan- 
gent auffi E en I , mais font ICÏS ; Judex , . jüdicis , 
un juge. Index , indicis , celuy qui montre quelque 
chofe. t . . ■*. ^ i 

XXXIV. Exception de là ^egle précédente, 

Dfr.Senis, No£is, & Nivis, ;r; 
O'nychis, Supellé&ilis. ; 

-, . . . . . . 1 , '• . . r p . > 

■ ‘ ’ Exemples. j 


Ceux*cy font diverfement leur Génitif , Senex , 
fer.is , un vieillard. Hac Nox, noéîu , la nuit. Hac Nix , 
nivis , de la neige. Hac Onyx , onichis , forte demarbre, 
ou d’albâtre. H<«c Supillex , fupelléttilis , le ménage , le 
meuble de h maifon. < " • . 


V 


' Ji XXXV. Accufatifs. 

. • . 1 *, • , t , ’ ‘ 1 

Les Accufatifs font en EM 5 . V 
Comme Dux , Ducis A ait Ducem. 

• f; * r t 

V*. '* a-. ■ 

Exemples. . v , . . 

, ■ ■ ; . ,ir. '..t . 

Les autres Cas fe forment du Génitif , prenant la 
’ermjnaifon qui leur eft propre, comme eftcelle en 
EM pour tes Accufatifs. Par exemple. Hic $ermo , 
fcrmùnis , ' Accuf. Sermomm , parole , difcours. Hic Labor y 

labô- 
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labôris. , labûrem , peine, travail. Dux, Ducis ,. Ducem , 
un Duo, un Capitaine. 

y XXXVI. Accnfatifs en IM. 

Donne IM k Tuflîs, Àmuiîis, 

Sitis, Sccuris, Decuflîs, *•. 

Joins Vim , Pclvim , Ravim , Burim , 
Ararim, Tigrim, Tiberim. 

Exemples. 

Tous ces Noms-cy ont l’Acculatif en Tujfis, 

Accuf. lujftm , la toux. H&c Am u fin , Amûfiim , un 
Cordeau, une réglé, une mefure- H&c situ , Jitim, la 
foif. H&c Stcuris , Jecürim , & quelquefois fecurem, une 
feie, une hache, une coignée. Hic Dectifin , dectîfitm , 
une piece de dix fous. H&c Vis , vim , la force, la vio- 
lence , l’abondance. H&c Pelv'ts , pclvim , un ballm 
à laver les pieds. H&c Ravit , ravim , enrouement. 
H&c Buris , burim , le manche de la charrue. Arar , 
ou Araris , Accuf. Ararim, la riviere de Saône. Tigris , 
Tigrim , le Tigre, fleuve. Ttberis, Tiberim , ou Tibrim, 
le Tibre. 

XXXVII. Accufatifs en EM ou IM, 

EM oh IM Turris choijira , 

Et Sémentis V imiter a j 
• Comme Febris y Reftis, Clavis, 

, • Aqualis, Puppis & Navis. 

Exemples. 

Ceux-çy ont l’Accufatif en EM ou en IM ; H&c 
Turris , Accuf. Turrem ou turrim plus ufité , une ,tour. 
H&c Semémis, feméntem , ou feméntim , la femaille , le 
temps „de femer. H&c Febris , febrtm , ou febrim , la 
fièvre. H&c Refis, rtftem, ou refim , plus ufité , une 
corde. H&c Clavis , clavem , ou tlavim , une clef. H/c 

I .3 Acfiâ- 
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Aqualis , aqudlem , ou aqualim , plus ufité,, une 
éguiere , un pot à l’eau. Hic puppis , puppem , ou />«?- 
pim, plus ufité, la pouppe, le derrière du Navire. H&c 
Navis, navem , ou navim , un Navire. Le premier en 
tm eftle plus ufité. r' :r; ‘ : ■ 

AVERTISSEMEN T. * 

Cttcumis , dans les Anciens fait plûtoft cucumim que 
cucümerem. On trouve aufii cutem & e«tt?»àl’Accufatif. 
Prafepim, du nom prafepis*. Strigtlim, fentim , gummim ; 
cannabim , & autres. Quelques uns mefme de la Ré- 
glé précédente fe trouveront avoir par fois em ou im. Mais 
je me fuis contenté de mettre dans les Réglés ce qu’il y a 
de plus feur à imiter, laiffant le refte à l’ufage , & à ce 
que j’ay remarqué dans la Nouvelle Méthode. 

XXXVIII. Ablatif. 

1. Les Ablatifs fe font en E. 

2. Les AdjeElifs ont I on E. 

Exemples., 

Les Ablatifs de la troifiéme fe peuvent confi- 
derer , ou félon les Subftantifs , ou félon les Ad- 
jeétifs. 

1. Les Noms Subftantifs font ordinairement l’Ablatif 
en E ; comme Hic Pater , Patris , Ablatif pâtre , le 
pere. Hoc Corpus , cSrporis , Ablatif, côrpore , un corps. 

2. Les adjeétifs le font ordinairement en I : & en E; 
comme Félix felicis , Ablatif feltce , felici , heureux. 
Fôrtior & fortius , for tiare & fortiôri , plus fort. Vêtus 9 
vétere , ou véteri , vieil. Viflrix , Viftrice , ou viftri- 
ci , viétorieux , ou viétorieufe. Amans , amante, ou 
Amant i , qui aime. 


E«cep<- 
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Exceptions pour, les Substantifs. 

XXXIX. Neutres qui font ï à l’Ablatif. 

' I. A l'Ablatif^ le Neutre en AR, 

~ z. {Hors Ne£tar,Jubar, Far,Hepar.) 

3. Et ceux en AL, 4. Ou ceux en E, 

Font I , hors Gaûiape , ,Sale. 

‘•'"•J. ; ' ' - ; ’ ' 

E X È M P L E S. 

* • « * • 1 ^ # J a .. ’ .4/ 

1. Les Noms Neutres en iAR » font l’Ablatif en Ij 
Calcar, calcaris> Ablatif. Calcari, un éperon. . . 

i. Ces quatre-cy font exceptez , qui le font en E , 
Jubar , jûbare, la fplendeur du Soleil. Neùlar , néclare, 
la boiflon des Dieux. Far,farre y de là pure farine de 
froment. Hepar y hépate, le foye. 

3. Les Neutres en AL font aufli. l’Ablatif en I , 
Animal , animdlis , animâli , une belle , un animal. 
Horfmis Sal , du fel , qui fait fait, parce,. qu’il elt plus 
ufité au Mafculin. . , 

4. Ceux en E , font demefme l’Ablâtifen I ; Hoc 
Mare , Ablatif, mari- t la mer. HocCuktleculili , un 
lift. Horfmis çncotfc Gaufape, une mante velue de 
g rolfe laine. Ablatif,' . Gaufape , Hor. , 

4 - 1T. ’ ' < \ I . ' . / . ~ 

Des Noms propres en AL ou en E. 

Les Noms propres font toujours E à l’Ablatif , An- 
nibal , Annibale , Amilcat\ Amilcafe. Èt de mefme les 
noms de Villes, quoy que Neutres ; comme Pranefte , 
Care, Reace , Bibratte , de mefme de Napete, Soratle , 8c 
autres noms propres. • • ' . 

licence des Poètes dans Us autres Noms . 

. . . . j-r • { - i 

Mais c’eft une licence qui n’eft guere permife qu’aux 
Poètes de le faire dans les Noms AppeUatifc,£omrne ils, 
difent à l’Ablatif , Laqutare , m<* re » & femblaj?!#. En quoy 
neanmoins il faut prendre ; garde : que : lCjNominatjf ell 

I 4 quel- 
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quelquefois double , ce qui donnera lieu à deux Ablatifs 
differens. Car comme on dit Rete & Pr&fepe , qui ont 
l’Ablatif en I, l’on dit aufli refis & pr&fepis , qui font 
l’Ablatif en E. On peut voir une lifte de ces divèrfè^ ter- 
minaiions , à la fin des Hétéroclites , dans la Nouvelle 
Méthode. • • . , - \ -• -.j. .£ 

XL. Subftantifs qui font E oui à l’ Ablatif. 

• %M, IM, dans les Accufàttfs , 

OJlant M, font leurs Ablatifs. 

Exemples. 

’ L’Ablatif fe forme de l’Accufatif, en retranchant M ; 
ainfi ceux qui oht IM font leur Ablatif en I ; commç 
Hic Sitis , Jitim , fui , la foif... H&c vis , vira , w, la 
force , la violence. 

Et ceux qui ont l’Accufatif en I ; comme H&c Navis , 
navem, ou navim , Ablatif, Nave, ou navi t un Navi- 
re. Hac clavis , clavem , ou clavim ,• Ablatif, Clave, ou 
clavi , une clef. - : 

XLI. Noms qui ne gardent pas l’Analogie précédente, 

• i. A'r ans fait mieux A rare 5 

Et Reftis ne y rend fue Refte : ■ • à 
Z. Veâis au contraire ‘ veut I j 
Strigilis , Catiâlis aujji. 

1 ,, • » . . . » • 

Exemple $. 

e 1 * *- * . , ( 

1. Cette Réglé n’eft qu’une .dépendance de la pré- 
cédente; car A’raris, 4 Saône, n’a prefque qu’A'rarim , 
à l’Accufatif. Et neanmoins il a quafi toûjours Arare 
à l’Ablatif, quoy qu’on trouve auffi quelquefois Arari. 
kejlis , une corde, n’a que rejte à l’Ablatif , quoy qu’il 
ait reftem & rtftim à l’Accu&tif. . 

2. Au contraire Strigilis , une étrille , a toûjours 
firigili , quoy que l’pn ne dife que rarement firtgilim 

• i ■ . àl’Acr 
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à l’Accufatifs. Il en eft de même de Vettis , un levier, 
qui fait veâti ; 8c Canâiis , un canal , qui a canali , 
quoy que l’on ne trouvera peut-eftre p$s leur Accufotif 
en Im. 

AVERTISSEMENT. 

L’on peut joindre icy Bâtis , qui fait Bue ou Bzti , 
n’ayant neanmoins que B&tim à 1’ Accula tif. Le premier 
fe trouve dans T. Live : Super ato Bâte amni: & le fécond 
eft dans Pline. Et la raifon de cecy eft , que tous ces Noms 
ont eu autrefois les deux terminaifons à 1‘ Accufatif 8c à 
l’Ablatif. Mais l’u&ge leur en aofté l’une à un Cas , 8c a 
refervé l’autre à l’autre. 

XLII. Autres Subftantifs qui ont l’Abl. en E ou en I. 

I comme E, font Unguis» Amnis, * 

RuserCivis, Imber, Ignisj r. 

• Vigil , Avis , Tridens, jotns-y . 

Supéllex, & d' antres attjji t 

Exemples. 

Geux-cy font encore I ou E à l’Ablatif ; Hic Vnguis , 
Ablatif Ungue ou ungui , l’ongle. Hic Amnis, amne ou 
amni , un fleuve , une riviere. Hoc Rus , ruris , les champs, 
la campagne. Abl. Rure ou rttri ; comme , efj'e rsire ou ru- 
ri , eftre aux champs. Hic cr hzc Civis , cive ou civi , Ci- 
toyen ou citoyenne. Hic Imber , imbris , imbrc ou imbri , la 
pluye. Hic Ignis , igné ou igni, le feu. Vigil , vigile ou 
•vigtli , une fcntinelle. Hzc Avts , ave ou avi , un oy- 
feau : le dernier eft plus ufité. Ttidens^tridénte ou », un 
trident, chofc à trois pointes. Hzc Supéllex, fupelléctiù 
oui, le meuble, le ménage» * 

AVERTI S SEMEN T..f T * . 

II y a encore quelques autres Noms qui font I ou E à 

l’Ablatif , mais ils s’apprendront plus facilement par 
l’ufage , 8c fe peuvent voir dans la Nouvelle Mé- 
thode. - * , i 

If Ex- 
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, ; Exceptions pour lis Adjectifs. 
XLI1I. -Adjtdifs qui n’ontT Ablatif -qu’en E. 

I . V Ablatif en E font Hofpes , 

Pubes, Senex , Pauper , Sofpcs. 

Z. Et ceux en NS fimjjdnt 

Sur tout pour Absolus paffant. 
Exemples. 

. 4 * 

1. Ces cinq Noms font Adje&ifs ; , & neanmoins 
font feulement l’Abl. en comme lçs Subftantifs. 

Hofpes t unhofte, Abl. hofpitc. Pubes , eris , à qui le 
poil commence à venir , ptibere. Senex , vieil ou vieux , 
fine. Pauper , pauvre , paupere. Sofpes , fain & fauf, 
fô/pite. * •.'•[* v.- • . " i - 

2 . Les Participes du - Noms Adjb&ifs' en NS font 
aufli prefque toujours. .l’ Ablatif en E. Car première- 
ment lors qu’ils fe mettent dans un fens abfolu , & in- 
dépendant , ils ne lè font jamais auïrefnént. Deo vo- 
lénte. Dieu aidant.- Régnante Rômulo . fous le régné de 
Romule. Et ce feroit une faute de dire volénti , ou 
regninti , en ce fens. 

Hors cela mefme , ils font toûjours plus fouvent 
E. Pro cauto ac diligente. Cæf. En homme avifé & 
diligent 

f ill»m dépérit impotente amôre. Catul. 

Il l’aime paflionnement, • . . 

Mais alors ils peuvent neanmoins avoir I Excellents 
anime, Cic. D’un cfprit excellent. Voyez la Nouvelle 
Méthode. 

XLIV. Adjeâifs qui n’ont l’Ablatif qu’en I. ■ 

I. Tout Adjeïïtf en ER ou ISj 

Z. ( Les noms de Mois mefme y compris.) 

L'E pour fon Neutre refervant , 

I fini à C Ablatif il prend. 

. . • [ ' Exe m- 


Digitized by Google 



Dés Déclinaisons.;. fp 

Exemples. 

î. Les adjeftifs en ER ou en Is font I à l'Ablatif, pour 
le diftinguer du Nominatif Neutre en E. 

Ceux en ER ; comme Hic 8c h*c actr , & hoc acre, aigre, 
Abl. acri. Céleber CT célébré, célébré, Abl. célebri. 

Ceux en IS; comme Dulcis, 8c dulct , doux. Ablatif, dul- 
ci. Fortis 8c forte , Ablatif forti. 

2 . Nous y comprenons melmelesNomsdemois,qui 
font des véritables Adje&ifs ; comme Septémber , Septem- 
bre , Ablatif, Septembre. Oftàber, Oélobre , Ablatif, Oftobri. 

Apnlis, Avril , Ablatif, Apnli. QuintiHs , J uillet , Abla- 
tif, Quintili. Sextilis, Aouft, Ablat. Sextili. 

AVERTISSEMENT. - 

Nous rapporterons à cette Réglé quantité de Noms, qui 
de leur nature eftant Adjeéhfs , fuivent cette mefme Ana- 
logie, parce qu’encore qu’ils ne foient que peu ou point 
ufitez- au Neutre., neanmoins ils y ont pu eftre. 

T els font les Noms de Mois , que les Enfans mefme ne 
peuvent pas ignorer cftre Adjeétifs , puis qu’on leur fait 
dire menfe Aprili: Kaléndas Octobres j Nonas Novembres*, 
ldus Décembres , 5tC. 

Tels font piufieurs Noms qui conviennent auxehofes 
inanimées; comme Bipénnis , birémis ,trirémis, arm dits,, na - 
tdlis , radis , & femblablcs , qui ont tous I à l’Ablatif. 

Tels font encore piufieurs autres, qui conviennent à 
l’homme , comme Soddlis , rivdlis ,familidrïs , a finis , &di- 
lis, populdris , patruélis , &c. 

Mais il faut bien prendre garde que ces Noms fe reve- 
nant quelquefois de la nature des Subftantifs , en fuivent 
aufli l’Analogie, faifant fimplementE à l’Ablatif. Ce qui 
eft general mefme pour tous les autres. Voyez la Nou- 
velle Méthode. I 

Dû PLURIER DE LA TROISIEME 

Déclinaison. 

Le Nominatif Plurier des Mafculins 8c Féminins, eft; 
prefque afiez connu par le Rudiment, qui nous marque 
qu’il eft en es , patres , fortes , 8cc. Neanmoins quelquefois 

, * ii* 
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ils y mettaient un i, forte is, puppeis , reflet s, cc queVar- 
ron aflure eftre aufïî bien dit que buppes , refies , &c. 

XLV. Pluricr des Noms Neutres. ' 

Le Planer Nominatif , 

Aux Neutres vient de l y Ablatif : 

I . S'il n'ejl qu'en E , ils n' auront qu'A } 

Z. Mais prenant I , il donne ÏA, 

3. Neanmoins tout Comparatifs 
R A prendra pour Nominatif. 

4. Plus fait plura, parfois ïa: 

Mais Vêtus n a que vétera. . 

Exemples. 

Le Nominatif Plurier des Noms Neutres dépend de 
l’Ablatif Singulier. 

1. Si l’Ablatif eft feulement en E , le Plurier eft en 
A ; Hoc Corpus , le corps. Ablatif corpore. Plur. càrpo- 
ra , les corps. Caput , cdpitis , la telle. Ablatif, câ~ 
pite, Plur. capita, les telles. 

2. Mais fi l’Ablatif eft en I feul , ou mefme en E & 
en 1 , 1 e Plurier Neutre fe fait toujours en ïa; Mare, la 
mer. Abî. Mari. Plur. maria , les mers. Dulcis , & hoc dut- 
ce, doux. Ablat. dulci. Plur. dulces & hac dulcia. Félix , 
heureux. Ablat. felice er felici. Plur. felices ôc feinta. 
Amans , qui aime , amante & amdnti. Plur. amantes & 
amântia. 

3. Les Comparatifs ont l’Ablatif en E & en I , puis , 
qu’ils font Adjeélifs. Pülchrior ty hoc Pülchrius , plus 
beau. Ablatifs , PuchriSre & pulchriéri ; mais parce 
que leur Ablatif en E eft plus ufité , ils font le Plu- 
rieÉNeutre feulement en A ; Pulchriores & pulchriéra , 
& non pas pulchrima. Sdnftius , plus faint , fanÉfiôra. 
Fàrtius , plus fort , fortiora , &C. 

4. Plus , plus , davantage , fait plure & pluri. Et de 

jnefme au Plurier , il a plura , & quelquefois' plüria. 
Vêtus , vieux , ancien , fait veter't ; mais au Plurier il 
jû’a que vetera. XL VI. 
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XLVI. Génitifs Pluriers. 

I . L ' E de l'Ablatif Singulier , 

Prend UM Génitif Plurier: 

1 . Et ceux en I prennent ÏUM 5 
j. Plus aujft fera plurium. 

Exe mp les. 

t. Le Génitif Plurier fe forme aufli de l’Ablatif Sin- 
gulier ; en forte que fi l’Abl. eft en E , ce Génitif fe fait 
en UM ; Hic Pater , le Pere. Ablat; pâtre. G en .patrum. 
Htc A' Rio , une action , a£liône , aôliônum. 

z. Mais 11 l’Ablatif Singulier eft en I , foit feul ; foit 
en E & en I, le Génitif Plurier eft en ïom ; comme 
Hoc Lâquear , un lambris , un plancher. Ablat. laque a- 
ri. Genit. laquedrium.- Amant , amântium , qui aime. 
Hic Menfis , ménftum , un mois. 

3 . Plus aufli, quoy que Comparatif , fait plûrium , 

parce qu’il a plure & pluri à l’Ablatif Singulier. 

■ 

Exceptions de la Réglé du Génitif. 
XLVII. Comparatifs 5c autres Adje&ifs qui font UM. 

1. Afais tout autre Comparatif 

2. ErPrimor ont UM Gemttfs ; 

3. Vêtus, Supplex, Memory##*, 

Quoy que des Ablatifs en I. : s 

4. Joins Pugil, Dégener, Celer, 
Compos, Impos, Pubes, Uber, 
Divcsj p. Ceux de Pes* 6 . ^eFacitj 
Cdnfors , Inops , 7. CEPS de Capit. 

Exemples. 

r. Comme les Comparatifs font le Nominatif Plu- 
riel* en A ; aufli font-ils le Génitif en UM , ôc non 
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cil il) m. Major é hoc majus, plus grand que. Pluricr. . 
Majora , majarum. f ôrtipr , & fârtius’ j < plus .fort que. 
Foriiora , fortiôrum. V' t 

2. Primor , ôris , 1 le 'premier , plus extérieur, plus 

apparent. Plur. Primoret, pnmôrum. ■ ■ ' 

3. Ceux-cy UMau Genffif 1 * quoiqu’ils 

ayent l’Ablatif en î. Vetüs , vieil , anrien. Génitif vé Sé- 
rum. Supplex , füpplicum , fuppliant.' Mtmor , mèmorum , 
qui fe reffouvient. Et de même Immemor , } immémo- 
rum y qui ne fe reffouvient pas. r • 

4. Pugil pdgilum y un Combattant.^. Dégener , 

nerum , qui dégénéré , & fait honte à fa racp. Et dp 
même Çongener , qui cft de même genre , de même 
race , qu de même eîjpeçe. Celer , ceUrum j promt , vif, 
yifte , & leger. Comjios , cpmpotumy quiaquelqueehofe 
en fon pouvoir; lmpos , impotum , qui n apa^ en, fon 
pouvoir , qui ne fe peut contenir , qui n’a point de force 
fur foy meme. Puber , ou plûtoft pubes , pub tris? Plur. 
püberum yVL qui le poil commence à ve^ul^> überum, 
fertile. Dives , divitum , riche. Confors , confôrtum , 
compagnon , participant . d’une même ehofo * inopï , 
inopumy pauvre. , . î /1' 

5. ' Les Compofez dé P es , pedis , comme Alipes , 

altpedis y Ablat. Aüpede ^'i'-'Ÿiur.'Alipedes \ r 'aliptdtim , 
qui a des ailles- aux pieds.: Qtiddrupes } • P)nr- Qua- 
drupèdes, um , qui a quatre pieds. .> ; 

6. Les Dérivez de JTacià terminez 'eh F£3£ , font 

auffi UM ; comme Artiftx , lois. Plur; ' Artificum , 
artifan. Opifex , opificum ; ouvrier. Cirnifet , f ’atm, 
bourreau , meurtrier , qui tourmente. & fait: peine à 
un autre! î 

7/ Ceux de Ca/vo terminez en CEPS >, commc 
Münueps-y T pis , Plur. - Muntàpum , Bourgeois d’une 
ville , qui joüit des Privilèges d’un.e ville. Princeps , 
Frincipum , le premier , le Prince, 
il .'f:**- ; " 

XLVIII. 


Digitized by Google 



l t>Es Déclinaisons 6$ 

XLVIII. Noms tn AS , ES , IS , NS , qui font ïVM. 

I. IS comme JL S du Nom Singulier y 
Qui ne croijl point au Pluvier : 

< 2. {Hors Juvcnes, Vates, Canisj 
Strigilis, Volucris, Pariis.) 

AS meme & 4. NS font ïuM j 
Comme Enfium , Infantium 

Exemples. 

' ’ ! #| • • T • 

1. Les Noms en ES & en IS , qui n’ont pas plus 
de fyllabes au Plurier qu’au Singulier, font leur Génitif 
Plurier en ïum , encore qu’ils ayent l’Ablatif Singulier 
en E; comme Hic enfu , une épée. Plur en (es , enfium . 
Hac clades , une perte , une défaite , clades , clddium. 

z. Ceux-cy en font exceptez , font leur Génitif 
en UM ; Jüvenis, jeune homme. Plur. Jnvenes , jtt- 
venum. Vates , Vatum , un Devin » Poète, ou Prophète. 
Canis , un chien , .ou une chienne , canes , canum. Hac 
Strigilis , ftrigilum , une étrille. Hac Volucris , valu- 
crum , oyfeau, & tout ce qui vole. Hic Panis ,panum t 
du pain. ", 

3. Ceux en AS aulîi font fouvent ïum ; comme les 
Noms de Pays Arpmas , dtis , Arpinâtium , qui eft 
d ' Arptnum , NoJIras , àtis noftrutium , qui eft de noftre 
pays. Veftras , veflrâtium , qui eft de voftre pays. 

4. Ceux en NS en font de même : comme Infans , 
infantis. Plur. infantium , enfant , qui ne peut parler. 
Adoléfcens , adolefctntium , jeune homme ou jeune 
fille. Quoy qu’il s’y faflfe fouvent une fyncope ou re- 
tranchement de l’I j Paréntum jprudentum , &c, comme 
nous dirons cy-apres. 

• • ■ f , O » ... 
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, XLIX. Monofyllabes qui font ïVM. 

I. Ceux d'une fyllabe en AS, Z. IS. 

3. Ou de deux Confonnes finis: 

4. (Hors Gryps, Lynx. Sphinx)'?*#/*»/ ïum, 
Comme mârium , ârtium. 

f . Joim.-y Mus, Sal , Cor , Cos , & Dos, 

6. Par , Lar , Faux , Nix , Nox, ledouble 

O s> '• • , *. y 'ï 

* . , Exemples.' 

Il y a pluiieurs Monofyllabes qui font 'ïum au Génitif 
Plur. ^ 

1. Ceux en AS ; ; comme Hic As , aflis , un as, un 
foû. Gehit. Flur.AJfîum. Hic Mas , maris un malle, 
manum. 

\ z. Ceux en IS , Dis , ditis , riche ; ditium. Hac Lis , 
##jf,\procé$ , querelle, litum. 

3. Ceux qui finirent en deux confonnes ; Hac Ars t 

artis , un art, un meftier } artium.- 'Hac Gens , gentis; 
géntiuï». . ‘ * • v ' ' ■ 

4. De ceux-cy il faut excepter Gryps , gryphis , un 
Grifon , Plur. gryphes , gryphum : mais l’on dit aüffi 
gryphus. Lynx , tyncis , un Linx , lyncum. Sphinx , 
Jpbihgis , un Sphinx , fphingum. Et • ainfi dé tous les 
Noms pris des Grecs, qui ont au Plurier. ' ■- 

5. Il y a outre cela divers Monofyllabes qui • font 
ïum & qui font compris dans la Réglé ; fçav-oir , 
Hic Mus , mûris , un rat , une fouris , murium. Hoc 
Cor , cor dis , le cœur , cordium. Hac Cos ,• cotis , une 
pierre à éguifer ; cotium. Hac Dos , dotis , les avantages, 
les dons; dàtium." 

6. Par , non feulement l’Adje&if qui lignifie pa- 
reil , mais auflî le Subftqntif qui lignifie compagnon , 
fait pdrium , quoy qu’ alors il ait pare à PAblat. Hic 
Lar , laris , la maifon , Pâtre , le feu , le Dieu do- 
meftique des Payens ; Idrium. Hac taux , faucis , la 

gorge , 
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gorge , le gofier ; faucium. Hac Nix , nivis , de la 
neige i nivium. Hac Nox , , la nuit ; nôâlium. 

Hoc Os, offis , un os ; ôjfrnm . Hoc Os, oris, la bouche* 
je vifage, «ïim». 

L. Autres Noms qui font ï u m. 

ï. IUM ont ceux d'As, i. & Linter, 

Caro, Cohors, U ter, Venter, 

Palus, Fornax, Quiris, Samnis, 

3. fax fyncope ils ne font mis. 

Exemples. 

Tous ces Noms-cy ont encore ïUM , quoy qu’ils 
ayent l’Ablatif en E. 

ï. Premièrement les dérivez & cortipofez à' As , 
(lequel eft compris cy-devant dans la Réglé des Mo- 
tiofyllabes en AS. ) Hic Quincunx , üncis , cinq onces, 
quincttncium. Hic fextans , fexiântis , deux onces , 
fextântiutn. Hic Bes ou bejjis , hujus bejjis , le poids de 
huit onces , béjftum , &c. 

i. Secondement tous ces Noms-cy particuliers * 
Hac tinter t lintris , une barque, une naflelle, lintrium . 
Hac Caro , camis , de la chair , carnium. Hac Cohors , 
ôrtis , une compagnie de gens de guerre, une aflemblée 
de monde , cohortium. Hic Vter , utris , certaines peaux 
à mettre de l’eau, ütrium. Hic Venter, tris, le ventre, 
' véntrium . Hac Palus , üdis , des marais , palüdium. 
Hac Fornax , acis , une fournaife , fornâcium. 

Ainfi Qutris , Gluiritis, Romain, Gjuirstium. Samnis , 
itis y Samnite, peuple d’Italie, Sammtium. 

3. Mais il fe fait quelquefois une fyncope ou re- 
tranchement de l’I à ce Génitif en ïUM : non feule- 
ment aux Noms de cette Réglé , mais aufii dans tous 
les autres. Ainfi l’on dit Apum pour dpium , des abeil- 
les. Qjuirstum pour Quiritium , des Romains. Loque»* 
tttm pour loquemium , de ceux qui parlent, este. 

K AVER- 
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AVERTISSEMENT. , 

Cette fyncope eft particulièrement ufitée dans les 
Noms en NS , comme ; Adolefcentum pour adolefcentium 5 
infantum , prudent um , &c. Et fur tout dans les Participes 

Î ue l’on trouve prefque auffi fouvent en VM qu’en 
VM; comme Cadentum pour , 8t femblables. 

Elle eft encore affez ordinaire dans les Noms en ES & 
IS; C&dum , pour c&dium , &c. 

■LI. Noms Pluriers. Feftes en IA* 
x. Le Nom qui n’ejl qu'au Plurier , « 

Feut qu'on feigne fin Singulier , 

Comme Mânium, z. Très triura: 

3. Mats l'on dit opum, coelftum. 

. 4. Et le Nom de Fefle en ÏA, 

Seconde ou troijicme fuivra. 

’ Exemples. 

• r. Les Noms Pluriers fe doivent regler par le Géni- 
tif, en feignant leur Singulier. Ainfi Mânes , les Mâ- 
nes, les ombres ou les âmes des morts , fait munium 5 
parce que l’on difoitau Singulier Munis , d’où eft de- 
meuré encore immdnis , cruel. 

2. Ainfi Très , trois , fait trium , parce qu’encore 
qu’il ne puifle pas avoir de Singulier, il fuit neanmoins 
l’analogie des autres Adjeftifs , d’où vient qu’il fait 
•le Neutre en Ïa ; tria. Et de meme des autres. 

3. Il en- faut excepter opes, les richeffes , qui venant 
’d'Ops , opis , fait opum , & non opium , comme ilde- 
vroit faire par la Réglé des Monofyllabes. Et Cælltes , 
les Bien-heureux , qni fait Caïitum , quoy qu’il femble 
'qu’il foit Adjeétif , ou qu’au moins il devroit venir 
de Cœlis cœl'itis , & ainfi fuivre l’analogie de Dis ; Lis , 
Quiris, Samnis, &c. qui font ïüm. 

Les Noms Neutres fuivent cette même 
Réglé. Car on dit Mcenïa , moemum , les rempars. 

ilia , 
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$4 , ilium % les flancs ; parce que s’ils avaient urt Sin- 
gulier 1 ils auraient l'Ablatif en I , comme ils ont le 
Nominatif Plurier en ï*. ' : • 

4, Mais les Noms de Feftos.en ïa fuivent la faconde 
8c la troifiéme, Dedinaifon. Saturndlia , les Feftes de 
Saturne ; Genit, Saturndltum & Saturaaliérua. Et de 
même de Baccbandlia , Compitdlia , Flordlia , Ttrmi- 
ndlia t & autres ; quoy que pour le Datif 8c P Ablatif 
ils foient feulement de la troiftéme , Saturndlibus , Ter - 

mindlibus. 8cc. ‘ i * 

' v 

LÏL Datifs Pluriers. Cas pris du Grec. 

I. Au Datif IBUS fera mis , 

Z. Ou ceux en MA font aujfi TIS» 

Des Grecs on prend encor Cas y 
3. Pâlladosj 4.Hé&ora, f. Troas. 

Exemples. 

1. Le Datif Plurier de la troiftéme eft en IBUS ; 
comme Pater , patrifrus , aux peres. 

2. Mais les Noms en MA font plus fouvent ce Cas 
en IS qu’en IBUS 5 fijc Thema . un theme , le fujet 
d’un difcours : Datif 8c Ablatif Thématis , plûtoft que 
Themdtibus. Hoc Poéma , un Poeme Datif & Ablatif 
Poimatis ou Poemdtibffs. 

De plus les Grecs nous donnent aufïï trois Cas- en 
cette Dedinaifon, qui font fort ufltei dans les poètes, 
fçavoir le Génitif Singulier en OS , l’Accufatif Singu- 
lier en A , 8ç l' Aççufatif Plur. en AS. 

3. Le Génitif comme Pallas t Pâiladis ou Pdllados , 
nom propre. Gène fis , G é nef s ou Genéfeos & Genéfos , 
la Genefe , Génération. Pixls , ptxulis ou idos , upe 
boëte. MnHt Ænéidif ou idos , l’Eneide. 

4. L’Acçufatif Singulier ; comme Htfior , uéclo- 
rem 8c Hétiçra , nom d'homme. Lais > Ldidem 8c 
Ldida , nom de femme. Hic A'er , derem 8c dera , l'air, 

K 2 Quel- 


Digitized by Google 



68 Abrégé* de la Nouv. Méthode. 

Quelques-uns mefine en ont trois 5 comme Métis 
Gen. Métis ou otidos. AccuC Métidem , ou Métida. 
8c encore Métin. Voyez la Nouvelle Méthode. 

5 . L'Accufatif Plurier; comme Très , Trois , Troyen; 
Plur. r««ou Trais. Crater , un verre, unetaffe; 
Plur. Jïw Cratéras, Rhetor , Orateur $ iflw Rhétoras; 
8c femblables. 

QUATRIEME DECLINAISON. ' 
/^Ette Declinaifon fuit entièrement les Rudimens. 
^ Nous marquons feulement icy plus expreifément les 
Noms qui ont UBUS au Datif Plurier, au lieu d’IBUS. 

Mais il faut prendre garde qu’autrefois il y avoit plu- 
lîeurs Noms qui eftoient de la fécondé & de la quatriè- 
me: c’eftpourquoy l’on trouve encore au Génitif Frtttti , 
tumulti , &c. 

Et en la quatrième on difoit autrefois Frufiuts , Exer- 
cituis , Amis , Domuis , & femblables: d’oû eft venu la 
contraèlion Us, fruttus , & c. de mefme qu’au Datif on 
trouve û quelquefois pour sii; Mets* pour Métsti. Parce 
met u Cytherea. Virg. 

Le Génitif Plurier fait auffi quelquefois icy fa contrac- 
tion , auffi-bien que dans les trois Declinaifons précéden- 
tes, quoy que plus rarement : comme Fturüm pour 
Nuruum ,pajfûm pour paffuum. <§}*& gratta currûm , Virg. 
pour cttrruum , &c. 

LUI. Datifs Pluriers en UBUS. 

Fru£tibus les Datifs fuivront : 

Mais UBUS ces huit-cy prendront: 

Lacus, Arcus, Specus, Artus, 

T ribus , Portus , Veru, Partus. 

E x E M FEES. 

Le Datif Plur. de cette Declinaifon fe fait réguliè- 
rement en IBUS ; comme Fruflus , le fruit : Frtiâiibus. 

Mais ceux-cy le font en UBUS ; Lacus, un lac; 
Lacubus. Anus , Ârcubus , un arc. Specus , Jpécubus t une 

grotte , 
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grotte, une caverne. Artus , artubus , les membres du 
corps , les jointures. Tribus , tribubus , une tribu, une 
partie du peuple , une famille. Portus , pôrtubus , ou 
mefme ibus , un port. Hoc Veru , une broche , vérubus , 
ou mefme ibus , & de mefme Genu , genouü , génubus, 
ou ibus. Partus , partubus , enfantement. 

AVERTISSEMENT. 

En tous ces Noms l’Ablatif eft en Ubus , comme le 
Datif, parce que ces deux Cas font toujours femblables 
au Pluricr. Defpautere met au nombre de ceux-cy A eus, 
une aiguille , Quercus , un chefne , & Ficus , une figue 
ou un figuier , mais il ne s’en trouve pas d’autorité. 


CINQUIEME DECLINAISON. 

TA cinquième n’a que des Noms en Es, comme Diis, 
& le Rudiment luffit pour les fçavoir décliner. 

Le Génitif, Datif & Ablatif Pluriers ne font gueres 
ufitez qu’en Dies & Res. La plufpart des autres Noms 
n’en ont point. Aide neanmoins a voulu renfermer en 
ce vers ceux quife rencontrent en ce Cas parmy les An- 
ciens. 

Res , Sptciefque , Dies , Faciès , Spes , Progeniefque. 

Et il eft vray par exemple que l’on rencontre facitrum 

dans Caton, fpccierum dans Celius Aurel, 

r 
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LES 


HE TER O CL I TES 

ou 

IRREGULIERS 

a N appelle Hétéroclites ou Irréguliers dans 
les Noms, ceux qui fe déclinent autrement 
que les autres ; & l’on en peut remarquer 
de deux fortes. 

Les uns changent dans le Genre , ne 
gardant pas le même au Singulier qu’au Plurier ; & 
les autres changent dans la Declinaiibn. Ainii foif 
dit par exemple. Locus Mafculin au Singulier , & lotit 
Neutre au Plurier. L’on dit , vajis de la troi- 
fiéme au Singulier , & vbfa , ■ vafimm de la fécondé 

au Plurier. 

Or il faut prendre garde que cette Irrégularité nes’eft 
introduite que dans l’ufage , au lieu qu’au commen- 
cement ces Noms eftoieiit aüffi -regüliersqué les autres; 
parce que l’on dffoit non feulement Hic lotus , d’où- 
venoit le Plurier , ht locï , mais encore hoc htum ; qui 
faifoit h&c loca: De même l’on ne difoit pas feulement 
vas , vajîs, mais auiïi vafum , va/i , d'où eft demeuré 
le Plurier vafa , vaforum. Et ainfl des autres. Mais 
parce qu’il eft arrivé dans la fuite que quelques uns de 
ces Noms font devenus inuiitez en un nombre , & les 
autres en l’autre; on a donné le Plurier de l’un au Sin- 
gulier de l’autre , & ainii on les a confiderez comme 
tout extraordinaires. 

Et A ceux-cy on peut ajoûter les DEFECTUEUX , 
c’eft à dire, les Noms qui font deftituez de quelque Cas 
on de quelque Nombre. 

- DES 
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DES IRREGULIERS DANS LE GENRE.. 

T ’On peut remarquer de fix fortes de Noms que l’on 
appelle Irréguliers dans le Genre , qui feront com- 
pris dans les Réglés fuivantes. 

I. Mafculins au Singulier , & Neutres au Plurier. • 
Tâftarus prend Hæc Tartara, 

Comme Hic Avérnus , Averna. 
Exemples. 

i 

Hic Tdrtarus , l’Enfer , ou le lieu le plus profond 
de l’Enfer. Tutn Târtarm ipje. Bis patet in pr&ceps , 
Virg. Nigra Tartara , Virg. Trijlia , Id. les cachots ., 
fombres & triftes de l’Enfer. 

Hic Avérnus , lac de la Campanie proche de Baye, 
que les Poètes ont pris fouventpour l’entrée de l’Enfer, 
& pour l’Enfer même. Grave olens Avérnus , Virg. infeét 
& puait. Avérna alla, Id. creux & profond. 

AVERTISSEMENT. 

Infernus , que Defpautere joint icy , eit Adjectif: caron 
dit Infernus carccr , Inferna aqu & , Inferna loca, &C. 

Mais on y peut joindre tous ces Noms de montagnes, 
Dindymus , Ifmarus, M&nalus , Pang&us , T&narus , Taygetus, 
qui fe terminoient auffi autrefois en VM dans les vieux 
Auteurs, & qui à caufe de cela ont le Plurier en A. 

II. Mafculins au Singulier , & Neutres & Mafculins. . 
au Plurier. 

Jocus prendra joca, joci j 
Locus, loca, parfois loci. 

Exemples. 

Jocus , raillerie, parole dite en riant, mot pour rire. 
Au Plurier on dit Joci & Joca. 

Locus , Mafculin ; Locus amænus , Cic. un lieu de 
plaifance. Au Plurier on prend le Neutre ; Loca opulénta, 
des lieux riches. Abdita , Cic. fecrets & cachez. 

K 4 AVER- 


7* Abrégé* de là Nquv. Methôde, 

avertissement. 

L’op dit auffi quelquefois loci ,fur tout pour marquer 
les lieux de Logique, Loci argumentationum. Pour dire 
des places ou des endroits , on ufe toujours dç loca, quoy que 
Virgile ait dit. Devenue locos , &c. Ils arrivèrent en des 
lieux. 

y J1I. Féminins au Singulier , & Neutres au Pluricr. 

Hæc Cârbafus prend Cârbafa , 

$upéllex, Supelleétilia. 

Exemples. 

Cârbafus voile de fin lin , eft Féminin au Singulier. 
Cârbafus intenta , Lucr. Au Plurier il eft Neutre. Dedté- 
cere cârbafa, Ovid. Abattre les voiles. 

Supèllex , & autrefois Supelléftilis , eft Féminin au 
Singulier. Campân* fupellex , Hor. vaifielle de terre , 
qui fe faifoit dans la Campanie. Au plurier on le fait 
Neutre ; Supellettilia , ium, quoy qu’il foit peu ufité 
en ce nombre. 

LV. Neutres au Singulier, &Mafculins au Plurier. 
Cœlum Neutre prerd hi Cœli, 

Elyfium, Elyfn. 

E X E M P L E 

Cœlum eft du Neutre au Singulier. Cœlstm rotün- 
ium , le Ciel rond. Ltquidum Cœlum , Virg. le Ciel fe- 
jein , le beau temps. Le Plur. eft. Hi Cœli ; mais il n’eft 
gueres ufité que dans l'Ecriture j Cœli cœlôrum , laudâte 
Deum , Pfolm. Cieux des cicux , loüex le Seigneur. 

Hoc Elyfium , le Paradis des Payens» Aù Plur. Ify 
plyfii, les champs Èlyfiens. 

V. Neutres au Singulier, & Mafculins ou Neutres 
. au Plurier. 

Donne « Frænum , fræni , fræna , 

Vanne 4 R^ftrum, raftri , raflra, 

Exem- 
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Exemples. 

Hoc franum, un frein, une bride, un licol. Darefr a- 
71a , Sen. donner la bride. Franos mjicere alicui , Val, 
Max. arrefter quelqu'un* dans fes entreprifes, 

Raflrum curvum , un. radeau courbe. Graves raflri. 
Ter. de pefans radeaux. Raffra côquere. Juven. Forger 
des radeaux. Mais rajlri eft beaucoup plus uûté que 
rajïra, 

VI. Neutres au Singulier , & Féminins au Plurier, 

On dit E'pulum, épulæj 
Delîcium, deliciæ, 

Bâlneum bâlneas prendra , 

Al ai s il fait encor Balnea. 

Exemples. 

Ces noms edans do Neutre au Singulier , prennent - 
Je Féminin au Plurier ; E'pulum f timbre , banquet do 
funérailles. Dare épulas , traiter quelqu’un. 

Deliciam domüs , le contentement de fa famille. Il 
n’ed gueres ufité au Singulier. Tuüiola délie a mea t 
Tulliole mes délices , en qui je mets tout mon con- 
tentement* 

Hoc Balneum , un bain. Plur. Ha Balnea , ou bac 
Balnea , Balnea conjünâla. Balnea Palatina. 

LES IRREGULIERS DANS LA 
Declinaifon. 

T Es Irréguliers dans la Declinaifon font de trois 
*** fortes , les uns font d’une Declinaifon au Singu- 
lier , & d’une autre au Plurier. Les autres tien- 
nent quelque chofe de deux Declinaifons , tant au Sin- 
gulier qu’au Plurier. Et les autres fe départent en. tout 
ou en partie de l’Analogie qui feroit naturelle à leur 
Nominatii Ce que nous allons voir dans les Réglés 
fuivantes. * • . , . 
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VIL Noms de la fécondé au Singulier , & de la 

, troiiîéme au Plurier. 

Jugerum, i, prend de Juger, 

Jugera, -gerum, Plurier . 

Exemples. 

Hoc Jugerum , jûgeri , de la fécondé au Singulier , 
Jugerum vocatur , cjuod uno jugo boum in die exardrt 
pojftt , Plin. On appelle de ce nom ce qui peut eftre la* 
bouré en un jour par une paire de bœufs. Au Plurier 
il eft de la troifiéme : Jugera , Jügerum , jugéribus. Ce 
qu’il prend du vieux mot Juger ,, d’où vient encore 
Jügeris au Genit. dans Mêla , & Jtigere à l’Abl. dans 
Tibule. Voyez la Nouvelle Méthode. 

. i 

VIII. Noms de la troifiéme au Singulier , & de 
la fécondé au Plurier. 

Du Singulier de Vas , vafis , 

Vient Vafa, vafôrum, vafis. 

Exemples. 

Hoc Vas , vafis, un vafe, un vàiffeau # dela troifiéme. 
Plurier , Vafa , vafôrum , de la fécondé. In âureo vafe , 
jdans un vafe d’or. Vafôrum appelltuio commums eft. Ul- 
pien Le Nom de vaiffeau eft general. 

IX. Noms de la fécondé & quatrième. 

’ . ^ ' • » i 

' Domus fait dotnûs domüi , • 

Et fait encor T)omo y domi. / 

Exemples. 

Ce) Nom eft en partie de la fécondé, en partie de la “ , 
quatrième, & fe décliné ainfiï 
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H&c DOMUS, une Maifon. 

Singulier. Plurier. 

N. V. Domus. K. V. Domus. 

G en. Domi, feulement à la Gen. Domorum , pour la fe- 
QueftionUBI; ailleurs conde. Et quelquefois Do- 
toûjours Domus. muum pour la quatrième. 

Pat. Domui feulement. Dat. Domibus feulement. 
Acc. Domum. Acc. Domos & Domus. 

Abl. Domo , & autrefois Abl. Domibus , comme au 
mû. Dat. 

Tous les Cas inufitez en l’une & en l’antre Dedinai- 
fon font joliment renfermez en ce vers dans Alftedius. 

Toile me ,mi ,mu 3 mis declinare Domus vis. 

Où il rejette Domi t tant parce qu’il n’eftoit point en 
ufagc au Plurier ; que parce qu’au Génitif Singulier 
mefme on ne s’en fert que pour la queftion UBI ; Et 
Domü , parce qu’il n’eft plus en ufage. 

X. Noms Irréguliers en qudques Cas. 

Vis, vis, fait vires , vlribus. 

Et Bos, bovis, boum , bobus. 

Exemples. 

• • t ... 

Le Nom vit eft irrégulier j en ce qu’il n’a point 
d’augment au Singulier ; & qu’il en a au Plurier. Il 
fe décliné donc ainfi : 

Nom , Vis Gen. vis. Il n’a point de Dat. Accuf. 
vim. Abîat. vu , . 

Au Plurier', il devroit avoir ves ; mais on dit Vires, 
Génit. vrriunt. Dat. v tribus. Accufat. vires. Vocat 
vipes. Abkt. viribass ' - 

• Bos , bovis, un bœuf. Plur. Beves. Genit. boum. Dat 
& Ablat. Bobus ou bubus, par fyncope, au lieu de dire 
bovum, bôvibus. , 

DE- 
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DEFECTUEUX. 

Ou Noms à qui il manque quelque chofe. 

T’On en peut remarquer de trois fortes. Les uns 
font privez de l’un ou de l’autre Nombre , comme 
nous dirons cy après , les autres n’ont point du tout de 
Dedinaifon, comme, Nequam, tôt , quatuor, & c. Et 
les autres manquent feulement de quelques Cas , com- 
me Infitias , ingratis , vis , pecudis , &c. 

x. Les Noms propres n’ont point de Plurier ; com- 
me Petrus , Lutetia , Rhôdanus. 

11 en faut excepter ceux qui n’ont que lefeul Plurier» 
Comme Delphi , Parifii , Athéna. 

Les autres mefme en reçoivent en diverfes rencontres , 
comme quand nous difons par Emphafc. Les Alexan - 
dres , les Cefars. 

Ou quand un mefme Nom eft commun à plufieurs; 
comme fi je dis , Complures fuerunt Socrates , il y a eu 
plufieurs Socrates, oéodecim numerantur Alexandrie ; 
l’on conte jufqu’à 18. villes qui fe nomment Alexan* 
drie. Mais alors ces Noms font plûtoft Appellatifs que 
Propres, puis qu’ils conviennent a plufieurs. 

%. Les Noms d’Ages font aufii fans Plurier ; comme 
Pueritia , l’enfance ; Juvéntus , la jeunefle j Sénium , 
la vieillefie; mais il n’y a nulle difficulté en cela, puis 
que c’eft la mefme Analogie dans noftre Langue. 

A ces deux Réglés , les Grammairiens en joignent 
encore trois autres j l’une des Noms de METAUX j 
comme aurum , argintum. L’autre , DES BIENS 
DE LA TERRE ; comme trtticum , feenum , &c. La 
troifiéme DES CHOSES LIQUIDES; comme 
éleum, acétur » -, butyrum , &c. Et eda fe peut remar- 
quer en plufieurs Noms , quoy qu’il ne foit pas ge- 
neral 

•XI. 
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XL Noms qui n'ont que rarement ou point du 
tout de Singulier. 

Beaucoup de Noms font Plttriers * 

Ne fiant prefque point Singuliers , 

Comme Arma , Nugæ, Nüptiæ, 

Grates, Vepres, Divitiæ: 
cent autres avec ceux-lÀ , 

Que l'ufage te montrera . 

Exemples* 

Il y a quantité de Noms ufitez au Plurier , & qui 
n’ont point de Singulier , ou qui au moins ne s’y trou- 
vent que rarement , & feulement en certains Cas ; 
comme ceux-cy , Arma impia , des armes cruelles. 
Mer a nugt , de pures folies , des nïaiferies. Ktpindert 
grates , rendre grâces , remercier. Veprts multi , quan- 
tité d’épines. Mulu divitU, beaucoup de richefles. 

AVERTISSEMENT. 

Ceux qui s’y trouvent quelquefois , comme Vepere 
à l’Ablatif , dans Ovide , s’apprendront par l’ufage , 
ou par les Liftes entières que j’en ay fait mettre dans 
la Nouvelle Méthode , où le Leéleur peut auffi voir 
plus particulièrement ceux qui font , ou tout-à-fait 
indéclinables , ou privez de certains Cas particu- 
liers. 


LES 
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LES 

C O N J U G AI SONS 

DES ,V E RBE S. 

f ; r * 

TQ Ans les Verbes Toi) doit principalement confiderer 
le Prétérit , S caufe des temps qui çn dépendent ; 
& le Supin, à caufe de beaucoup de Noms & de Partici- 
pes qui en font formez. 

Le Prétérit eft toûjours terminé en I , & fe conju- 
gue par ifli , it. Plur. imus , iftis , erunt ou ere. 

Le Supin eft terminé en UM. 

Le Prétérit , generalement parlant , fe peut former 
de la fécondé perfonne du Prefent , en changeant S en 
VI , comme Amo , amas , amavi j Fleo , es , evi ; 
Peto , is , ivi; Audio , is , ivi. 

En quoy l’on peut remarquer deux exceptions ge- 
nerales. 

La Premiere } que l’V confonne devenant V voyelle, 
on perd Pautre voyelle precedente, pour éviter le trop 
grand bâillement ; comme Domo , as , demui pour do - 
mavi * Mcneo , es , monui pour monevi ; Arguo , is , 
argui j Aperio , aptrui , &c. 

La Seconde , qu’il s’y fait quelquefois un retranche- 
ment, foit dans le milieu du mot , comme Juvo , as 
jnvi , pour juvavi : Caveo , es , cavi pour cavevi foit 
à la fin 5 comme Lego , legi pour legivt , Solvo , folvi , 
Venio , veni , foit dans tous les deux ; comme Ftindo , 
is , fudï , pour fundi, qui viendrait defandivt. 

Les Supins fe forment du Prétérit, changeant les deux 
demieres lettres en TVM ; comme Amavi , amdtum , 
Juvi, jutum; Flevi, etum ; Raptti , raptum , &C. 

Or il arrive fouvent que le retranchement du Prétérit 
ne paffe pas dans le Supin; en forte que le Supin fe for- 
me de même que fi l’analogie du Prétérit eftoil parfaite 
» i com 
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comme Ruitum , de rui pour ruivi , Fugitum de fugi , pour 
fugivi. Mais quelquefois aufli il reçoit unefyncopequi 
luy eft particulière ; comme ISlum pour icitum , d 'ko , ici , 
pour tcivi , Ruptum pour rupitum , de Rumpo , rupi , pour 
rupivi. Ain fl Alo , d'dlui, pour dlivi, fait alitum , &par 
fyncope altum. Et de même de quelques autres. 

Ceux en Uï d’ordinaire , font feulement ITUM ou 
UTUM au Supin , pour UïTUM j comme Monui , 
monitum; Argui , argütum , Sut , fuium , 8tc. 

Outre cela les Latins ont fouvent imité l’Analogie des 
Grecs. De forte que comme les Grecs changent les Fi- 
guratives fi & en 4 , & y , * en ? en plufieurs 
temps, les Latins de mefme ont dit , Scribo ,/cripJi; Car- 
po , car p fi ; Dico,dixi: Jungo , junxi. Et encore Vincio y 
’vinxi ; Sancio , fanxi , & femblables. Les Verbes en O 
pur fuivent fouvent la terminaifon non pure. 

Et comme les Grecs changent fouvent le & le r 
en <r ; de mefine les Latins ont dit non feulement La- 
do , UJt , .l&fum ; Sentio , fi, fum , & femblables. Mais 
aulli bieéto , fiexi, Neùlo , nexi : pour fleefi , neefi , &C. 
Xx n’eftant en valeur qu’un es , ou un|î. 

Us ont auifi quelquefois donné un Redoublement à 
leurs Verbes , à l’imitation de l’augment des Grecs ; 
comme Mordto , wetnordi, ou momordi ; Pendco , pepen- 
di ; Cddo , cecidi ; Pello , pepuli , &C. 

Voilà en peu de mots l’Analogie generale des Prété- 
rits & des Supins: & on la peut remarquer icy en paf- 
fant , quoy que pour l’ufage il foit difficile de trouver 
un plus court moyen de les apprendre facilement & de 
les bien retenir, que par les Réglés que nous allons en 
donner, 

Ces Réglés enferment fouvent dans un feul petit 
vers le Verbe , fon Prétérit & fon Supin , avec un tel 
enchaînement, qu’il ne nous cft prefquepas poffiblede 
nous fouvenir de l’un fans nous reffouvenir aufli toft de 
l’autre. 


. LES 


8o 


4 
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LES REGLES 

DES PRETERITS 

E T 

DES SUPINS. 

REGLES GENERALES * ^ 

I. Verbes Compotes 
X. Les Simples & leurs CompofeL , 

Sow pareillement conjuguez, : 

1. Mais on en excepte plujteurs , 

remarquerons ailleurs. 

Exemples. 

ï, T ES Verbes Compofez fe conjuguent ordi- 
• nairement comme leurs Simples , & forment 
leur Prétérit & Supin fur le leur; comme 
Amo, amdvi, amatum, amdre; Aimer. 

Rédamo, dvi, atum, dre ; Aimer çeluy qui nous aime. 
Sédeo, fedi, feflum, ère; Eftre ajfîs, saJjeoir t eJire oifif. 
pofcideo, poifédi, pofTéflum, poffidére; Pojjeder. 

2 . 11 y en a quelques uns d 'exceptez, qüi fe pourront 
remarquer icy dans la fuite , & plus particulièrement 
encore dans les obfervations de la Nouvelle Méthode. 
AVERTISSEMENT. 

Si l’on a peine à trouver le Prétérit d’un Verbe com- 
pofé, il faut prendre fon Simple, en retranchant la par- 
ticule de la compofition, afin qu’on voye plusaifément 
fon Prétérit ; comme Exaudio , retranchant Ex , refte 
Aüdio , audtvi , auditum, & partant Exaudio aura exau- 
dtvi , exauditum. 

Mais fouvent les Verbes Compofez changent la pre- 
mière voyelle du Simple en I ; comme Sédeo , Pojftdeo , Si 
non pas poffédeo. Ago , ddïgo , & non pas âdago. . . 

Quelquefois ils la changent en E ; comme Carpo , 
dÿcérpo. Qucfl- 
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Quelquefois il s’y fait d’autres changcmens que l’u- 
fage montrera , comme d'^o, vient iogo , pourrie; 
& coago pour eonago , félon Quint. 

1 1 . Verbes qui redoublent au Prétérit. 

I . La première au Simple doublée , 

Des Compofez, ejl retranchée. 

Z. Hors tous ceux de Difco, Polcoj 
3. Cinq de Currit , & 4. Rcpungo. 

Exemples. 

ti II y a beaucoup de Verbes qui redoublant au 
Prétérit, perdent ce redoublement dans leurs compo* 
fez; comme 

Mordeo , mo-mordi , morfum , mordére ; Mordre. 
Remôrdeo , remordi , remorfum , ère ; Remordre. 

Péndea , pepéndi , penfum , ère ; Pendre d'enhaut. 
Impéndeo , impéndi , impénfum , ère; Pancher dejfus. 
Spéndeo , fpo-pondi , fponfum , fpondére ; Promettre . 
Refpôndeo , refpôndi , refpônfum , ère ; Répondre. 

2. Ceux-cy retiennent le redoublement. 

Difco, di-dici, difeere; apprendre. 

Addifco , addidici ,addifcere ; Apprendre par cœur * 

Et de même de tous fes autres compofez. 

Pofco, po-pofei, pôfcere; Demander. 

Depôfco, depopôlci , depôleitum, depôfccre; Deman- 
der avec importunité. 

Et de même de tous fes autres Compofez. 

3. Curro, cucurri, curfum, cürrere ; Courir. 

11 retient fon redoublement en pluficurs de fes Com- 
pofez, & particulièrement en 

Præcürro , præcu-curri , præcurfum , præcürrere ; Courir , 
C?* aller devant , prévenir. 

On le trouve même fouvent en Concürro , Decürro , 
Excürro , Procûrro , quoy qu’ils fc difent aulîi fans re- 
doublement. Voyez la Réglé LV. 

Pungo ,pü-pugi, punxi, punètum , pûngere ; Picquer. 

L 4. Il 


Sz Ab re Ob' de la Noxjv. Méthode. 

*Hy a un de fes Compofez qui redouble. 

Repüngo, repüpugi, repünxi, repun^um , repungere. 
Repicqutr , rendre le mal pour le mal. 

III. A en I changé, prend E au Supin. 

1. Si dans le Verbe Compofe , 

V A du Simple ejl en I change 9 
Son Supin un E recevra / 

2. Ceux en DO, GO retiennent A. 

Exemples. 

i. Les Verbes qui changent A en I dans leurs Com- 

! ofez, prennent un E à la pénultième du Supin ; comme 
âcio , jeci , jaéhim , jàcere ; Jetter. 
lejfcio,éci, éétum,l(£Sf non pas àétum ) icere ; Rejetter. 

z. Les Verbes compofez finis en DO ou GO , fuivent 
leur Simple , fans prendre E au Supin. 

Cado , cecidi , cafum , câdere; Tomber, cheoir , arriver. 
Récido, récidi, recâfum, réddere} Retomber. 

Frango , fregi , Fraétum , frangere ; Rompre. 

Effiringo , effrégi , effrâdum , effringere ; Rompre en 
pièces. 

AVERTISSE ME N T. 

Cette Réglé ne s’entend proprement que des Verbes 
qui ont un A à la pénultième de leur Supin , comme 
Rapio, rapui, raptum: Arripio , arreptum. Et non pas de 
ceux qui n’ont l’A qu’à l’antepenultiéme comme Habeo, 
habitum ; d’où vient qu’on doit dire adhibitum , & non 
pas adhebitum ; parce que cet A n’eft pas proprement _ 
dans la terminailon du Supin , qui eft ITUM. 

Ainfi l’on peut dire que tous les autres Verbes fuivent 
la Réglé de leur Simple, s’ils n’en font particulièrement 
exceptez. 

IV. Verbes fans Prétérit. 

Tous les Verbes fans Prétérit , 

Sont fans Supin , comme Glifcit. . ’ 

Exem- 
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Exemples. 

Les Verbes qui n'ont point de Prétérit , n’ont 
point auffi de Supin-* .comme Glifcô , gliftere ; .croi- 
itre. Palleà , pollèrt) avoirpuiffançe. L*bp, labdre , 
branfler , .gUïïfïy c , •* 

V. Syncope. 

La Syncope du Verbe eft gardée ^ 

Lors qu'une ftfllabe eft oftée 3 • 

Comme quand on dit Amâftî, • i 

Ah lien de dire Amavifti. 

* • " » » # 

Exemples'. 

* *. . ‘ * - * t ?' *'•** 

La Syncope eft uh retranchement qui- fc fait fou- 
vent aux Prétérits , principalement en ceux qui font 
terminer en VI i çonime. 

Pétii, au lieu de Petivi , J’ay demandai. 

Nofti, />o#fNov{fti j. Vousaï/ez. connu. , ... , 

Norunt, pour Novérunt; Ils ont connu . 

- • ■ 

' • « * -r. - J v • | 

PREMIERE eONJUGAISp.N. 

VI. Réglé generale. 

La première defit prendre AV I, 

Comme Amo, amas, Amâvi , 

Et fon Supin eft en ATÜM 9 
Comme AMO^atnas, Amâtum* 

E X E M’ P L E S. 

Les Verbes de la prétaiére'j font le Prêtent en AVI , 
& le Supin en ATÜM'; comme. 

Amo, amas, amâvi, amâtum, amârer Aimer. 

Çrco, creâvi , creâtum,âre: Créer , engendrer , produire. 
Delineo , delineâvi, delineâtum , delineâre : Tirer des 
lignes, tracer i ébaucher 4 tirer les premiers traits. 

L i VIL Dè 
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VII. Do & Sto avec fes Compofez. 

1. Dedi 9 datum, demande Do, 

2 . Steti , ftatum , veut prendre Stoj 
Ses Compofez. ST 1 TI* STITUM, 

Et plus fouvent même STATU M. 

Exemples. 

1. Do, dccïi » datum, dare: Donner , dire , bailler. 

AVERTISSEMENT. 

Il n’y a que quatre Compofez de Do , qui foient 
de la première ; fçavoir circumdo , j’enclos , j’envi- 
ronne; peffundo , je foule aux pieds ; fatifdo , je don- 
ne caution; venundo , je vends.- Les autres font de la 
troifiéme. 

Le prefent de l'Indicatif Paffif Dcr, & celuy du Sub-' 
jondif Der , ne font plus en ufage. 

2. Sto, fteti, ftatum, ftares Eftre debout ,• fe tenir 
ferme. 

3. Ses Compofez font STITI & STÏTÜM , ou 
meme ST ATUM le plus fouvent. 

Afto , âftiti , 1 tum , are : Eftre debout , fe tenir auprès 5 
ajftfter. 

Confto , fti , ftum , ou âtum , are : Subjijler , eftre 
enfemble. 

Exto , éxtiti , éxtitum , âtum , are : Eftre dehors , fe 
montrer. 

VIII. Lavoy PotOy & j luvo. 

Lavo fait lautum & lavi , 

Lotum & lavâtum aujfi . 

Poto, potâvi, potâtum, . 

Fait par Syncope aujft potum. 

Juvo n a gueres que juvi , 

Mais Adjûtum ejl tres-fuivi . 

Exem- 
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Exemples. 

Lavo , îavi , lotum , lautum , lavatum , lavare ; Laver. 
Poto , potâvi , potatum , ou potum , potdre : Boire 
Juvo , juvi , jutum ,peu ufité , juvare ; Aider , fecourir. 
A'djuvo , adj dvi , adjütum , are : Aider , ajftfter. 

IX. De ceux qui font ÜI & 1 TUM. 

1. ITUM, ÜI donne à Sono, 

Comme à Çubo , Domo , T ono , 

Veto, Crepo joins avec eux , 

2. Mais difcrepâvi fe dit mieux . 

3. Mico, fans Supin fait uï, 

4. Dimico aime ATUM, AVI.' ~ 

Exemple s. 

1 . SONO , fonui .fônitum , fondre : Sonner. 

A'iîono , onui , ônitum , dre : Sonner avec , rejonner ,fonner 
de tnefme. 

Cônfono , onui , itum , are : Sonner avec , s'accorder. 
Diffono , üi , itum , are : Sonner différemment , difeerder. 
l'nfono, üi, itum, are: Sonner fort , faire bruit , retentir. 
Pérfono , üi , itum , dre : Faire grand bruit , retentir. 
Réfono, üi, itum, dre: Refonner. 

CUBO, cübui, cübitum,cubdre: Coucher , eftre couché. 
A'ccubo , accubui , accübitum , accubdre : Coucher contre , 
- cr eftre ajfts à table. 

Décubo , decübui , decübitum , dccubdre ; Coucher bas. 
Excubo, ui, itum, dre: Coucher dehors , faire la fenti- 
nelle. 

I'ncubo, üi, itum, are; Eftre couché fur quelque chofe t 
couver. 

O'ccubo , üi , itum , dre î Mourir , cheoir , tomber , fe 
coucher. - . • : 

Prôcubo , üi, itum , are : S'encliner , fe coucher , ou 
pancher devant. 

. • L 3 Ré- 
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Recubo , üi , itum , are : Efire couché tout plat , o? 
étendu de fin long. 

Sécubp , üi , 1 tum , ire î Coucher feparément , coucher 
à part. 

Supercubo , üi, itum, are: Coucher deffùs. 

X. Plico & fes Compofez. 

S. Plico me fine ITUM, t)l pend:. 

Comme ATU M , AVI^ le* donnant 
A quatre de fes ComfofeTL, : 

1 . Mais <MTUM, AVI ont (iffi^b 
Ceux fris d'un nom & de j?Jiço$ 

Avec Réplico, Sûppliço. ' 

\ 

E X E M P L E S. 

T. Plico faifoit pllcui , pllcitum cr plrcivi , pîicatum , 

plicare, Plier ou ployer. '■■■'< 

Ce Verbe n’eft plus gueres en ufage hors les temps 
formez du Prefent. Mais il donne ce double Preterif 
& double Supin à quatre de fes Compofez , fçavoir 
à ceux qui font formez à’ Ad, Con , Ex, In. A'pplico » 
ivi , itum , üi , itum , ire : Appliquer , faire aborder , 
accommoder , s'étudier à, quelque chofe , s'appliquer. 
Cômplico , ivi , itum , üi , itum , ire t Plier l'un avec 
l'autre. : ; . , r 

E'xplico , ivi, atum, üi , itum, ire : Expliquer , s'étendre . 
I'mplico, ivi, atum, ür> itum, ire: Envelopper , em- 
- brouiller. t • * *• , . t 

2. Les verbes qui fe forment d’un Nom & de Plico , 
ont feulement AVI & ATUM; comme 

Düplico , avi , atum , are : Doubler , plier en deux. ' 

Et ainfi de Triplico , plier en trois. Quadruptico , 
plier en quatre. Multiplico , plier en plufieurs doubles , 
multiplier. Et autres fcmblables. 

c . Çes 
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Ces deux cy font de mefme. 

Réplico , àvi , atum , are : Replier, répliquer à quelqu'un. 
Supplico , âvi , àtum , Are : Supplier , reprefenter une 
requejle. 

XI. Ceux qui font üi & CTUM. 

Frico, Seco, font Uï, CTUM: 

Ncco fait mieux AVI, ATUM. 

Exemples. 

Frico, fricuï, friétum, fricàre: Frotter. 

Seco , fécuï , feéhim , fecare : Couper , trancher ,/cier. 
Neco, necui ne&um, & plutofi necàvi, necàtum , ne- 
cure : Tuer , faire mourir. 

Sur le Prétérit en A V I. 

Prefque tous les Verbes de la première qui font excep- 
tez dans les Réglés precedentes , faifoient autrefois AVI 
& ATUM , félon la Réglé generale ; Il y en a mefme 
encore beaucoup qui le retiennent} comme Cubo,cubavi, 
cubât um, are. 

De là vient que dans Horace on trouve encore intonata , 
& fonaturum. Il y en a mefme qui font plus fouvent AVI, 
car diferepavi eft plus ufité que diferepui , félon Voffius. 
JL,es compofez de Frico faifoient ordinairement atum. On 
trouve dans Cic. Refricaturus : dans Seneque emicaturus : 
dans Colum. Secaturus : dans Florus domaverunt , & 
d’autres dans d’autres , ce que Fufàge apprendra. 

SECONDE CONJUGAISON. 

XII. Réglé generale. 

La fécondé demande ÜI, 

Comme Moneo , monüi $ 

Et prend à fin Supin ITLJM, 

Comme Moneo, monitura. 

L 4 Exem* 
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Exemples. 

Les Verbes de la fécondé foht toujours terminez en 
Eo , & font ordinairement le Prétérit en UI , & le 
Supin en ITUM; comme 
MôneOj mônüi, mônitum, monére: Avertir. 

Térreo , térrüi , itum ,ére: Epouvanter, effrayer. 

Hâbeo , hàbui , hâbitum , habére : Avoir , ejiimer. 

Careo , üi , ftum , ère : N'avoir point , avoir fautif 
manquer. 

AVERTISSEMENT. 

Quelques uns donnent Caffum à Careo. Et il eft yray 
que l’on trouve Caffus dans les Auteurs ; mais c’eft un 
Noms, de même que laffus & f*ffus y qui ne doivent pas 
eftrepris pour des Supins, puis que l’on n’en peut pas for-, 
mer de Participe, caffurus , fejjurus , &c. 

XIII. Exception pour le Supin. 

Docco, doftum veut (ivotr 3 
Téneo , tentum recevoir , 

Bonne cenfum à Cénfco , 

Comme miftum à Mifceo, 

Dont quelques-uns ont fait mixtum : 

Be Torreo fe prend toilum. 

Exemples. 

< • 4 * 

Ces Verbes fuivent la Réglé generale pour le Prer 
terit, le faifant en uï, & font feulement exceptez pour 
le Supin. 

D6ceo , dôcui , doèîum docére ; Enfeigner , prouver. 
Teneo , ténui , tentum , tenére : Tenir , convaincre ,fç avoir. 

Ses Compofez changent E en I au Prefent ÔcauPrc*- 
terit, & non au Supin} comme 
Abftineo, abftinui, abfténtum , abftinére: S'abjlenir 
s'empejeher. • 

Cènfeo , cénfui , cenfum , cenférç : Opiner » dire fon 

avis , 
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avis , penfer . , juger , ordonner , faire un ejlat & dé- 
nombrement. 

îrtifceo , mîfcui , milium , a 1 par un mot corrompu 
mixtum , mifcére : Mef.tr , brouiller. 

Tôrreo , tôrrui , toftum , torrére , Rojiir , brûler . 

XIV. Verbes Neutres fans Supin. 

J. Le Verbe Neutre ayant UI, 

Comme Florco, florui, 

Jamais de Suptn ne prendra } 

. 2. (£/Timeo limitera ) 

3. Exceptez. Valet, Plâc eo, 

Caret, Mcret, d'Jâceo, 

Paret, Licct, Nocct, Dolet, 

Latet, Caletj Præbet, Olet. 

> Exemples. 

L Le Verbe Neutre ou Absolu ell celuy qui fe 
conjugue comme l’Aélif, & n’a point de Paffif. Ceux 
qui font uï , fuivent la Réglé generale pour le Prété- 
rit , mais il n’ont point de Supin ; comme 
Clareo , clarui , clarére ; Eflre clair , avoir réfutation. 
Flôreo, florui, florére: Fleurir , eftre fleurijfant. 
Langueo, üi, ère : Languir , défaillir , ejlre dans l'oifi- 
veté. 

Emlneo, ernlnui, eminére : Se montrer, commencera 
paroiftre. 

2. Timeo,tîmui,timére ; Craindre , avoir peur. 

Il eft Aètif, mais il fuit la Réglé des Verbes Neu- 
tres. • • 

3. Ceux-cy font excepter, & font leur Supin félon 
la Règle generale, quoy qu'ils foient Neutres. 

ydleo , vàlui , jtum , ère : Valoir , pouvoir , fe porter bien. 
Paceo , plâcui, plàcitum,placére: Plaire. 

Càreo y carut , caritum , ere : N'avoir point , avoir befoin. 
Méreo , mérui , itum , ère : Mériter .gagner. . c - 

L 5 On 


Digitized by Google 



pQ Abrégé’ de la Nouv. Méthode. 

On dit aufji Me'reor , méritus fum , meréri aui 

U Re^LXXVli MaiS Mœrt ° Cft aUtfe chofc * v °y« 
Jâceo ,j*cui , jàcitum , jacére : Efire couché , efire abatu 
Hreo, parai, paritum, paiére: Paroiftre, obéir. 

Uceo , licui, licitum , lieére: Efire mis h prix , prifi. 

Il s explique par le Paffif: Et au contraire. 

Llceor , licéris, licitus fum , licéri : Prifer, mettre à 
Venchre; S explique par l’Actif. i 

n2fï? , /! SCUi ^ n<kit , Um » nocére = endommager. 

Doleo , dolui , itum , ere : Efire marry , fafcbé z? affîaé 

Lateo, latui, latitum, ère: Efire caché. J ' 

Caleo, câlui, câlitum , calére ; Avoir chaud. - 

rræbeo præbui , itum, ère; Donner çy fournir. 

UJ eo, Olui, olitum , olére: Sentir, rendre odeur. 

A VERTISS-EMENT. 

PATEO, que Defpautere joint à ceux-cy , n’a que 
patui fans Supin : Car pajfum ne peut venir que de pan- ! 
do ou de patior, Crinibus lliados pajfis. Virg. Parfis velis 
provehi. Cic. Multa quoque C7* bello pajjus . Virg, 

XV. Compofez d 'oUo. 


I. Ceux ^’OLET ont ITUM U*. 
S'ils marquent fenrir comme luy , 

Z. Ceux qui fe prennent autrement 9 
Font ETUm, EVI, plus fouirent e 

J. Mais Abolévi prend ITUM* 
Comme Adolcvi, adûltum. 

Exemples. 


t. Oleo , fentir , fe trouve dans la réglé precedente. 
Entre fes Compofez , ceux qui retiennent la lignifi- 
cation du Simple , retiennent aufîi le plus fouvent fon. 
Prétérit uï , & fon Supin ITUM ; comme 
Obôleo , obolüi , itum , ère : Sentir , rendre odeur , flairer. 
Perdleo , per61üi,itum , ère: Rendre une odeur forte. 

Rc- 
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Redèleo , ïedôlüi , itum , ère : Sentir , rendre odeur. 
Subôleo , üi,itum ,ére : Sentir un peu ,fe douter, Je défier. 

i. Les autres Compofez de ce Verbe , font le plus 
fouvent EVI & ETVMj comme 
Exôleo ou exoléfco , exolévi , étum , ère : Se pajfer , 
s abolir. 

Obfoleo , ou éfco , évi, étum , ère : Se paffer , perdre 
fon luflre. ■ 

3. Aboleo , aboie vi , itum, ère: Abolir, anéantir , 
effacer. ' . 

Adoleo ou adoléfco, adolévi, adiiltum, adolére, Croi- 
Jlre , devenir grand , o\i brufler. 

XVI. D 'Arceo & de Taceo avec leurs Compofez/ 

1. D’Arcet , ârcqit vous ferez.. 

Z. D'ott vient ITUM aux Compofez.: 

3. Mats Tacet, U 1 T, ITUM prend y . 

4. Aux Jtens fon Supin rejufant. 

Exemples. 

T. Arçeo , arcui : le Supin & citum 1 défi plus en ufic- 
ge, arcere; Empefcher , repouffer , chaffer. 

1. Ses Compofez neanmoins retiennent le Supin : 
Coérceo ,coércoi,coércitum, ère : Retenir g empefcher , 
reprimer , arrefler par toutes fortes de peines , enferrer , 
enfermer. 1 - 

Exérceo , üi , ftum , ère : Exercer , travailler , tourmenter , 
donner de la peine er de l'exercice , exercer une charge , 
un art ou métier. : - . 

3. Taceo, tacui , tacitum , tacére : Se taire , ne dire 

mot, taire une chofe. 11 fe dit auffides chofes inanimées, 
commeS/fca, cy deffus. . . 

4. Ses compofez n’ont pas de Supin: 

Conticeo , conticui , ère : Se taire teut court , ne dire 
mot. :■ ■ ; 

Obtîceo , üi , ère : Ne dire mot , taire des chofes hon- 
teufes, _ . 

Reti- 
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Rctîceo , uï, ère; Celer, tenir une chofe fecrtte, ne pas 
faire paroijlre fa douleur ou fon rejfentiment. 

. XVII. Verbes en VEO. 

' I. VAElif en VEO prend VI , TUM, 
Foveo, fovi & fotum. 

Z. Fautum pourtant fait F âveo , 

Et cautum vient de Cavco, 

3. Mats VEO Neutre , eji fans Supin , . 

4. Dont plujieurs n'ont ny pted ny main y 
c. Férveo fera férbui 5 

Et Conmveo VJ & XI. 

Exemples. 

j. Les Verbes Aftifs en VEO , font VI au Prétérit, 
& TUM au 'Supin ; comme 

F6veo,fovi, fotum, fovére : Echauffer , fomenter. 
M6veo,movi,motum,movére: Emouvoir , remuer. 
Voveo, vovi, votum, vovére : Vouer , promettre quel- 
que chofe à Dieu. 

i. Fâveo fait fovi , fautum ; ( cr non fatum ) favé- 
re: Favori fer , fuivre le par ty de quelqu'un, l’appuyer. 
Câveo , cavi , cautum , ère : Prévoir , fe donner de garde. 

3. Les Verbes Neutres en VEO n’ont jamais de 
Supin; comme 

Léngueo, langui, languére : Languir. 

Pâveo , pavi , pavére : Avoir peur. 

4. Plufieurs de ceux-cy même n’ont ny pied ny 
main , e’eft à dire , ny Prétérit ny Supin ; comme 
Aveo, avéré: Defirer fort , fouhaii ter ardemment. 
Céveo, cevére; Flatter : cef proprement comme font les 

chiens en remuant la queue . . 

Flâveo , flavére : Devenir blond ou jaune , jaunir. 

5. Férveo, férbui, cre: Bouillir , eflre échauffe , eftre 
en colere. 

On 
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On dit aufll Fervo ffervis , de la troifiéme , d’où vient 
Fervi au Prétérit. 

Connlveo , connivi plus ufité , connixi j Vére : Cligner 
■ les yeux , faire fcmblant de ne pas voir. 

XVIII. Sorbeo & fes Compofez. 

Sorbet, forbuit , forptum prend; ' 
Abforpfit fe dit rarement . 

Exemples. 

Sorbeo , forbui, forptum , forbére : Humer , avaler. 
Abforbeo , abfôrbui , cr dans Lucain, abfôrpfi , abforbé- 
re: Abforber , engloutir. 

Exforbeo , exfôrbui , exforbére : Humer tout. 

Refôrbeo , üi , ère : Ravaler , humer ce qu'on avait 
rejette. 

XIX. Autres Verbes qui font VI & TVM. 

I. ETUM, EVI veulent Fleo: 

Delet, Vict, Z. ceux de Pleo, 

- Z. Neo, filer ) s 1 y jotnt aujfi^ 

Cico fait ITUM , IVI. 

Exemples. 

i • Fleo , flevi , fletum , flere : Pleurer. 

Déleo , delcvi , delétum , delére : Effacer. 

Vieo, viévi, viétum, viére: Lier , fondre. » 

2- Pleo n’eft point en ufage , mais les compofez , 
comme 

Adimpleo , adimplévi , adimplétum , adimple're : Emplir. 
Cômpleo i cvi , étum , ère : Emplir , accomplir , achever. 
E'xpleo , évi , étum, ère : Remplir , combler , rajfafier t fouler. 

3. Neo, nevi , netum , nere : Filer. 

Cieo , des > civi , citum , dérc : Exciter , émouvoir , 
• appeller. 

AVER- 
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» A V E R T I S S E M EN 1 
On dit aliffi Cio , ris , rivi , cttum , «re* delà quatrième, 
qui eû le mcfme. Leurs Compofeit fui vent plûtoft la 
qaatriéme que la fécondé; comme Accio , aocis, acci- 
vi, accitum , accirej Appelltr t faire venir. 

XX. Verbes qui font DI & SUM. 
î. Prandet # Videt* ont DI* SUM^ 

2. Sédeo/j/> ffedi, fefTum y ' . 

3. Stïiàzt ahjfî faiàit aura-) 

, Et de Supin fe pajfera. 

Exemple s '. 

i. Prândeo , prandi , pranfum , prandére : Dlfner , 
Video , vidi, vifum* vidcre : Voir , prendre garde. 

.• z. Sedeo, fedi, feflunl, federe: Efire ajfis , s'ajfeo.ir. 
Ses Compofez changent l’E du Prefent en I. 

Afsideo , affédi , afféifum , afïidére : Efire ajfis auprès. 
Consideo , confédi , conféffum , ère : Efire ajfîs en* 
femble. - • » 

3. Strideo, ftridi ( fans Supin ) ftridére : Faire bruiu 

A VE K T ISS E M E NT. 

Les Verbes qui onrE aü Prétérit du Simple , le re- 
tiennent aufli au Prétérit .du .Compofé , quoy qu’il fe 
change en I au Prefent , comme on voit icy en Sedeo . 
Il n'y a que les compofeï de Teneo qui -retiennent l’I de 
leur Prefent à leur Prétérit. Voyez la Réglé XIII. 

XXI. Ceux qui font DI , SUM , redoublant au Prétérit. 

1. Mordet prmd momordi, morfum j 

2. Et T onaet , totondi , tonfunv 

3. Péndeo, pcnfum, pepéndi: 

4. Spondeo, fponfuai, fpopdndî. 

Exemples. 

Ges Verbes-cy redoublent au Prétérit la première fyl- 
labc, mais ce redoublement fe perd dans leurs Compo- 
fcï, félon la Réglé II. 

' * - •’ - x. Mor- 


Digitized by Google 


Pub-tekitj et Supins. ‘ 

i. Mérdeo , mo-mordi , morfum., mordére: Mordre. 
Adraordeo , admôrdi, admorfum , admordérc: Mordre 
dedans , entamer , remordre , affliger. 

z. Téndeo , to-tondi , tonfum , tondére ; Tondre, 
Detôndeo , detôndi , énfum , ère : Tondre tout a fiait. 

3. Péndeo, pe-péndi , penfutn pondéré , Pendre 
d'enhaut , ejire pendu à quelque chofe , dépendre de quel - 
qu'un. 

Appéndeo, appéndi, énfum, ère: Pendre * quelque 
chofe. 

Mais on dit auffl Appéndo ; Appendere aurum ; 
Pefer l'or. Voyez la Réglé XXXVII. 

4. Spôndeo , fpo-fpôndi , fpénfum , ère : Promettre. 

Defpôndeo , defpôndi , fum , ère î Promettre , fe dé- 
courager. * • ■ ' . • 

XXII. Verbes qui font SI & SUM. • 
Ridet, Muléet, Suâdéo, 

Mulget, Hæret , comme A'rdeo, 

Tcrget & Manet, font SI, SUM: 

Jubeo prend juffi , juffum. 

Exemples. 

Tous ces Verbes font SI au Prétérit , 8c SUM an 
Supin. 

.Rideo , rifi , rifum , ridére : Rire, fe mocquer. 

Mulceo , mulfi , mulfum , ère : Adoucir , apbcùfer ,ftater. 
Sua deo, fuafi, fuâfum, fuadére : Copfeiller. 

Mülgeo ,fî er xi : fum xsr dura , ère : Traire le laitt. 
Hæreo , hæfi> fum-, ère : Tenir contre , eftre. joint & 
attaché , hefiter , douter , demeurer court , ne fçavoir 
que dire. 

A'rdeo, arfî, arfum , ère: Brûler , Aftre.enflJmê. 
Tér^eo, terfi, terfum, tergére: Torcher , nettoyer. 

Lon dit auffl Tergo , terli , terfum, tergere s 
Le mefme. 

Maneo, manfi, fum, ère ï Demeurer , attendre. 

Jübeo; 
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•Jübco , juffi , juffum , jubcre : Commander , ordonner* 
XXIII. Ceux qui font SI , TUM. 

. Indülgeo forme, SI, TUM j 
if/Torqueo, torfi* tortum. 

Exemples. 

* » • # 4 

Ces deux font SI au Prétérit , & TUM au Supin. 
Tndülgeo , indülfi , indültum , indulgcre : Eftre doux tr 
indulgent, pardonner , traiter trop délicatement. 

, Térqueo , torfi , tortum, torquére : Tordre, plier , tour - 
menter , donner la gehenne c 7 la torture , lancer. 

XXIV. Ceux qui ont XI. & CTUM. 

Lüget , Mulget , XI , CTU M ont pris , 
Le Verbe Auget les a fuivis. 

Exemples. 

Ces trois-cy ont XI au Prétérit, & CTUM âtiStfpin. 
Lügeo , luxi , ludtum , ère : Pleurer, porter le deüil. 
Mülgeo, mulxi,' muldtum, iftulgére : Traire le laiâl. 

II fait aufli Mulfi , mulfum. Voyez la Réglé xxii. 
Mais le Supin mulGlum , eft le plus ufité. 

Aügeo, auxi, auétûm, augére : Augmenter , accroijlre. 
Adaugeo , adàuxi ,adàu<ftum , adaugére: Le me/me. 

XXV. Ceux qui ont SI ou XI fans Supin. 

1 . Algco , Fulget, Turgeo , 

Ont SI de mefme <jh > Urgco : 

2. Frigct, Lucetj XI recevront $ 
j Et fans Supin tous paieront. 

Exemples..:. 

, t. Ces quatre-cy ont au Prétérit SI , & n’ont point 
de Supin. 

Algeo, allî, algére: Avoir grand froid. 
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Füîgco , fulfi , fulgére : Reluire , eftre refplendijfant. 
Türgeo , turü , tuigére : Eftre enflé . 

U'rgeo , urfi , ère : Preffer , hafler , pourfuivre , tourmenter . 

2. Les deux fuivans ont XI, mais fans Supin: 
Frîgeo, frixi, frigére: Avoir froid, 

Lüceo, luxi, lucére : Luire, rendre lumière a * clarté. 


TROISIEME. CONJUGAISON. 

Cette Conjugaifon ne garde point de Réglé generale 
pour le Prétérit ny pour le Supin ; C’eft pourquoy nous 
mettrons plus commodément fes Verbes félon l’ordrede 
la terminaifon du Prefent , que de celle des Prétérits. 

XXVI. Verbes en CIO. 
i . Fâcio fait fcci , fa&um , 
z. Et Jâcio, jeci, jaftumj 
5. ITUM, uï, Elicio : 

• Les autres prts de Lâcio j 
- EXI , EGTUM poffederont: 

4. Ceux de Spécio les fteivront . 

Exemples. 

1. Fâcio, feci j faéUim, fâccre: Faire. 

De fes compofez , les uns font formez d’autres 
Verbes ou d’ Adverbes qui retiennent A, comme 
Arefâcio , areféci , arefâdtum , arefâcere : Deffeicher. 
Benefacio , beneféci , âélum , ere : Bien-faire , faire 
plaifir. 

Calefâcio, caleféci, âétum , âcere: Echauffer. 

Les autres font formez d’une Prepofition , chan- 
geant l’A en I* & prennent un E au Supin. 

Affîcio; affeci , afféétum . affkere : Faire, donner , émou- 
voir le cœur, toucher , faire impreffion. 

Conficio, conféci, confé&um , conflcere i Procurer, 
terminer , expedier, conclure. 

M * l Ji- 
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2. Jdcio, jeci, jaâum, jacére: Jetter. 

Ses compofez changeant A en I , prennent E au 
Supin. 

Abjfdo, abjéri, abjé&um , ere : Jetter par dépit , re- 
jetter. 

Adjicio, adjéci, é<ftum, ere : Jetter vers quelque lieu , 
ajoufitr , mettre auprès , appliquer , yê wef/re 4 quelque 
choje. 

3. Elicio, elicui, cUcitum , elicère : 2î«r dlflfow , 
attirer. 

II eft compofé de Ldcio -, qui n’eft pas en ufage. Et 
duquel les autres compofez font EXI, ECTUM, 
comme 

Allicio, alléxi, éélum , ere : Attirer par carejjes , en- 
jôler. 

Illicio, illéxi, illéétum , icere : Attirer, gagner quel- 
qu'un. 

4. Spécio n’eft pas non plus en ufage , mais fes 
compofez font auffi EXI , ECTUM , comme 

. Afpicio , afpéxi , afpédtum , afp"icere: Voir , regarder. 
Circonfpicio , exi , edum , ere : Regarder à P entour , 
prendre garde, confidertr ,j*tter le* yeux de tous coflex.. 

XXVII. De Fodio Fugio. 

. Dis Fodio, fodi, foflumi 
Fugio, fugi , fugitum. 

Exemples. 

Fôdio , fodi, folium, fôdere : Fo'ùir , creufir la terre. 
Fùgio , fugi, itum,ere: Fuir, s'échapper , éviter , oublier. 

XXVIII. Ceux en PIO. 

1. Cà\>io prend cepi , capturas, 
z. Cœpio vieux cœpi , cœptum , 

D'qu peut venir Incipio. 

3. Râpui, -ptum veut Rapjo. 

4. Cüpio 
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4. Cüpio fût ITUM , IVI, 

• • 

Sapit fins Supin mieux UI. 
Exemples. 

t. Capio , cepi, captum, caperej Prendre , fe faifir , 
élire . 

Ses Compofez changent l'A en I , & prennent un 
I au Sppifl.. ' 

Accîpio, épi, eptum , ere: Prendre , recevoir , mr x afi 
• prends. 

Autrefois on difoif auffi : 

2. Cœpio , çqepi , eœptujn : Commenter . Mais ce 

Verbe n’eft plus uf/té qu’au Prétérit ayx temps qui 
en dépendent : Caÿi , cœperam , cxpijjem , , 

ceepiffe. 

Ses Compofez retiennent la diphthongue a au 
Prétérit * de forte que Incipio & Oçcipia , yênant de 
Cœpio , font incœpi s incepturn; Occcepi , oçccepjurn , Et 
venant de Capio ; /««/>;, tncéptum ; Oçcépi , occéptum , 
comme nous les avons mis cy defius. ‘ 

3. Rapio, ràpui , raptum . rapere : Ravir, arracher. 

Ses Compofez changent l’A en I , & prennent un E 

au Supin. 

Abripio, üi,abréptum, abripere: Ravir , ofler de force. • 

4. Cüpio j cupivi , cppitum , cüpere ; Beftrer , fou- 

haiier. : . 

Sapio , fait auffi faplvi ou fapii , cr plus ordinairement 

iapui , fans Supin , fâpere : Sentir , avsir goufi , eftre 
fige. Ses Compofez changent A en 1 . 

Desipio, defipivi, desipui, père: Devenir fou , radoter. 
Resipio , ivi , üi , pere : Revenir en fin bon fins ,fe ravi fer, 

XXIX. Ceux en RIO, & en TI O. 

I . Pârio prendra pcperi , 

Partum ( pour pâritum) auffi. 

M 2 2. Quatit 
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z. Quant fai/bit quafîi , quaflum: 

D'oie les fiens ont CUSSI, CUSSUM. 

Exemples. 

I. Pàrio fait péperi, & partum par fyncope , pour pà” 
titum , pdrere : Enfanter 3 accoucher , engemrer , produi- 
re 3 caufer , acquérir. 

Ses Compofez changent A en E , & font de la 4. 
Apério , apérui , értum , ire : Ouvrir. Voyez là Re- 
gïeLXVIII. ' 

z, Quatio faifoit autrefois quaffi , quaflum , quatere : 
Ebranler , faire trembler , fecouer , hocher , crouler. 

Ses Compofez ont pris de là CUSSI , CUSSUM. 
Concütio , concuflî , concüfliim , concütere : Ebranler. 
Dccütio, deçüfli , decüflum , utere: Abattre , faire choir. 
Incûtio , ineufli , incüflum , incutere : Frapper , faire 
■ entrer , 

AVERTISSEMENT. 

QUATIO faifoit autrefois quafp, quajjum. Mais le 
Prétérit eft inufité , félon Charifius & Prifcien. Le Su- 
pin quaflum eft dans Servius. Cajfum , dit-il , eft quafi 
quajjum ty nihil continent , in z. Æneid. Delà vient auffi 
que l’on dit : Qua/fa rates; &le fréquentatif Quajfo. 

XXX. Ceux en UO. 

1. UO, UI, UTÜMmj 
, 2. Struo, ftruxi , ftruâum voudra y 
Fluo forme fluxum , fluxi j 

3. Et Pluo n a plus que plui. 

Ruo, ruï j ruitum prends 
Les Jtens ont RUTUM feulement. 


'Exemples. 

1. Les Verbes en UO font le Prétérit en UI & le 
Supin en UTUM ; comme 

Arguo, 
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Arguo', àrgui , argutum , argücre : Reprendre , reprocher . 
Acuo, Üi, Ütum, erc : Aiguifer , affiler , émouvoir, inciter. 
Exuo , éxui , exütum , exüere : Dépouiller , délivrer , 
Stàtuo, ftatütum , ftatuere : Ordonner, établir , 
bajlir , mettre ,pofer , faire de(fein , faire eftat , croire. 

Ses Compofez changent A en I j comme 
Conftituo , conftitui , conftitütum , conftitüere : Ordon - 
ner , regler , créer, injlituer , affermir, arrejler , refondre. 
Inftituo , inilitui , inftitütum , inftitüere : Infiituer , 
commencer , propofer , ordonner , injlruire , enfeigner , 
apprefler , faire. 

Suo , fui , futum , füere : Coudre. 

Tribuo, tribui, ütum , üere: Donner, oSlroycr , devifer 
z. Struo , ftruxi , ftru&um , llrüere : Mettre en or- 
dre, ajujler . bajlir , machiner. 

Fluo , fluxi, fluxum, flüere: Couler , s'écouler ,fe paffer , 
tomber en ruine en decadence , fe relâcher. 

3. Pluo, plui, plüere. Pleuvoir - Il fuit la Réglé ge- 
nerale pour le Prétérit, mais il n’a point de Supin. 

Ruo, rui, rüitum , rüere : Chérir , tomber en ruine. 

Ses compofez font au Supin UTUM , fuivant la 
Réglé generale. 

Côrruo , côrrui , u'tum , üere: Chcoir en ruine , faillir. 
Diruo , dirui , dlrutum , diniere : Abattre c r ruiner. 
AVERTISSEMENT. 

Pluo , avoit autrefois pluvi , fi l’on n’aime mieux le 
prendre du vieux Verbe Pluvio, félon Voffius, Mais 
aujourd’huy ce Prétérit eft eftimé hors d’ufage , aufîi 
bien que le Supin, plutum ; quoy que Complut us foit 
dans Solin , pour dire, mouillé de la pluye. Voyez la 
Nouvelle Méthode. 

XXXI. Ceux en UO qui n’ont point de Supin. 

1. Mctuo,Luo,Congruo: 

. z. Avec Réfpuo, l'ngruo: 

3. Et ceux <pui de Nuo naiftront , 

Jamais aucun Supin n'auront. 

M 3 Exem- 
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Exemples. 

1. Ges Verbes fuivent la Règle generale de ceux en 
UO , pour le Prétérit , faifant UI : mais ils n’ônt point 
de Supin. 

Métuo, métui, metuere: Craindre. 

Luo , lui , lüere : Payer rançon , fatisfaire , eftre puny. 
Côngruo , côngrui , congruere : S'accorder z? con- 
venir. 

Ingruo, ui > üere: A faillir , arriver , aborder , venir. 

2. Réfpuo , réfpui , üere : Cracher contre , rejetter ty 
repoufer. 

Il eft Compofé de Spuo, ïpui, fpumm , -ere: Cracher. 

Ses autres Compofez, n’oht gueres auffi de Supin. 
E'xpuo , éxpui, expüere: Cracher , rejetter. 

Infpuo , infpui , infpüere ; Cracher defus ou dedans. 

3. Nuo n eü paft en ufage , mais feulement fes 
Compofez; comme 

Abnuo, âbnui, üere : Hocber la te/le , faire ftgne de refus. 
A'nnuo, üi, ere: Accorder , faire Jigne que l'on confent. 
ï'nnuo, innui, innüere : Faire ftgne de quelque chofe. 
Rénuo, rénui, renüere : Refufer en hochant latejie. 

AVERTISSEMENT. 

Batuo fait auffi Batui , fans Supin; Batuere , battre. 
Cluo méfme faifoit cltti , cluere, batailler', refplendir: 
d’où vient clupeus ou clypeus , un bouclier; Cicéron s’eft 
iervi da Participe; Multum clutntes conflio^rlin^uâ, plus 
tafrien auôitiritate z? gratiâ fublevabant. Mkis le Prétérit 
de ces deux Verbes n’eft plus en ufage. 

Luo faifoit auffi autrefois htvit dans Lücil. 

XXXII. Verbes en BO. 

I. Donne att Verbe en BO, ËI, : 

z. Mais Scribo, Nubo,/o^r PSI,PTUM. 

• 5. Sans Supins font Scabo , Laifrbo , 

4. Tous ies Compofet, de Cubo , 

UI, 
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Ul j ITUM veulent avoir $ 

Accumbo te le fera voir. 

Exemples. 

r. Les Verbes en BO fontBI au Prétérit, & BIT UM 
au Supin; comme 
Bibo , bibi , bibitum , bfbere ; Boire. 

Glubo , glubi, itum, ere: Efcorcher , ôter V écorce, peler. 

2. Ces deux-cy font PSI , & PTUM. 
Scribo,fcripli,fcriptum,fcribere: Efcrire, compoftr. 

Nùbo , nupii , nuptum , ere : Se marier , prendre un 

mary. 

3 . Ces deux-cy n’ont point de Supin , & fuivent la 
Réglé pour le Prétérit. 

Scabo,fcabi,fcâbere: Gratter , galler. 

Lambo, lambi, làmbere: Lejfcher , Idpper , tomme font 
les Chiens en beuvant. 

4. Les Compofez de Cubo, qui font de la troifxéme, 
ajoûtent une M au Prefent , mais ils la perdent au 
Prétérit & au Supin ; comtpe 

Accumbo , übui , übitum , e“re: EJlre couché ou a(f,s . 
auprès. ■ / 

Difcumbo, difeubui, difertbitum , cumbere ; Eflre affîs. 
Occümbo , occûbui , occubitum , occumbere ; Mourir. 

XXXIII. Verbes en CO. 

1. XI j CTUMj auront Dico. Duco. 

2. ICI, ICTÜM, Ico, Vinco, 

3. Parco, pcpérci , parcitum , 

Demande auffi parfi, parfum. 

' Exemples. 

f. Les Verbes en CO font diverfement leur Prété- 
rit & leur Supin. Ces deux-cy ont XI , CTUM. 

Dico, dixi, didtura, dicerc : Dire, prononcer . 

M 4 Duco , 


Digitized by Google 



104 Abrégé’ de la Nouv. Méthode. 

Duco,duxi, duétum, ere: Mener , guider , conduire pro- 
longer y différer , penfer , e/limer , enjôler, 
z. Ico, ici, iétum, icere: frapper, toucher . 

Vinco , vici , viétyim , vincere t Vaincre , furmonter. 

3. Parco , pepérci , pârcitum , c? parfi , parfum , 
pdrcere 1 Pardonner , épargner , manager , foulqger , /ap- 
porter. 

XXXIV. Ceux en SCO, 

I. SCO fe doit changer en VI, TUMj 
1. Mais Pafco , pavi , fait paftum : 

3. ITUMAgnofco, Cognofcp: 

4. Popofci, pofcitum, Pofco. 
f. Difco n'a flus que didici, 

6. Compéfco, Difpéfco qtt UI: 

Jadis ITUMo# leur donnott , 

7, Comme Conquéxi fe dsfott. 

Exemples. 

r. Ceux en SCO , font leur Prétérit , changeant 
SCO en VI ; & leur Supin , le changeant en TUM, 
comme 

Crefco , crevi , cretum , créfcere : Croijire , s'augmenter . 
Nofco , novi , nptum , nôfcere : Connoijlre , ff avoir. 
Ignofco , ignovi , ignotum , ignofcere : Pardonner. 

Quiefco , qufévi , qüiétum , quiéfcere : Se repo/er. 

Scifco, fcivi, feitum , feifeere : Ordonner , faire une loy , 
une ordonnance , donner fa voix v fon Juffrage. 
Confdfco, confcfvi , tum , ere: Faire une loy, un edit. 
Suéfco , fuévi , fuétum , fuéfeere î Avoir de coutume. 

2. Pafco , pavi , reprend l'S au Supin , .paftum , pafcerc ; 
P ai (Ire , nourrir, repaijlre , amufer. 

3. Agnofco, agnôvi, âgnitum, 6fcere î Reconnaître , 
avouer. 

Cognofcp , 6vi , itum , ôfeere î Connoijlre , apprendre. 

4. Pofco , popôfci , pofcitum , pôfcere : Demander.. 

5. Difco, didici, {autrefois difeitum, ere ; Apprendra 

Ses 
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Scs compofcz retiennent le redoublement. Voyez la 
Réglé II. 

6 . Compéfco , compéfcui , ( autrefois itum) éfcere : 
Paiftre enfemlle , appaifer , empefcher , refrener. 

Difpéfco , üi , ( autrefois itum) éfcerè : Séparer , ramener 
les beftes de la paflttre. 

7. Conquinifco, autrefois conquéxi , fans Supin , con- 
<juinifcere: BaiJJer la ttjle ,fe rabaijfer . 

AVERTISSEMENT. 

Pofco a pofcitumzu Supin, félon Prifcien; mais il n’efl: 
gueres ufité. L’on trouve pourtant expofcitum caput dans 
Seneque. Di/co 11’a point de Supin , félon Eraüne & 
Melan&hon : mais on trouve difeiturus dans Apulée , 
ce qui marque que Ton a dit autrefois difeitum. Prifcien 
admet aufli Compefcitum & difpofcitum de compéfco ÔC 
Difpefco ; mais il ne s’en trouve pas d’autorité. 

XXXV. Verbes Inchoatifs., 

VJnehoatif ou rien naura , 

Ou du Primitif tout prendra: 

Ainfi le Verbe Caléfco , 

Prend câlui de Câleo, 

1 • 

Exemples. 

Les Verbes Inchoatifs font ainfi nommez , parce 
qu’ils marquent ordinairement l’aôion dans fon com- 
mencement. 

Ces Verbes n’ont d’eux mefmes , ny Prétérit, ny 
Supin ; comme. 

Hifco , hlfcere : Baailler , s'entr'ouvrir,fe fendre, crever. 
Fatifco, fatifeere: S'entr ouvrir fort, défaillir, fe laffer. 
Labafco, labafeere: Efire ébranlé , eflre prefl de tomber. 

Souvent ces Verbes prennent leur Prétérit & Supin 
de leur Primitif , comme , 

Caléfco prend càlüi , de Câleo , cales : .S'échauffer, , 
Ërubefco, erübui, de Rubeos Rougir, avoir honte. 

M s XXXVI. 
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XXXVI. Verbes en Do. 

1. Donne DI, SUM au Verbe en DOj 

2. Sans Supin font Rudo , Strido. 

3. Comecfo prend par fois ESUM $ 

Paudo fait panlum , & paflum. 

Exemples. 

x. Les Verbes en DO , changent DO en DI au 
Prétérit , & en SUM au Supin ; comme 
Cudo , cudi , eufum , cudere : Battre , forger , frapper. 
Scando, feandi, feanfum, fcândere : Monter , efcaûder. 
Edo, edi, efum, édere, vel elle: Manger , ronger. 

2. Ceux-cy fuivent la Réglé pour le Prétérit, faifant 
©I , mais ils n’ont point de Supin. 

Rudo, rudi, rudere: Braire comme un Afne. . 

Strido, ftridi, ftridere: Bruire , faire bruit. 

3. C6medo , comédi , coméfum , cr par fois co- 
méftum, comédere : Manger , confumer. 

Pando, pandi, panfum, & paffum, pândere: Ouvrir , 
dépiter. 

AVERTISSEMENT. 

Il faut bien diftinguer ineufum & exeufum , qui vien- 
nent de incüdo & excüdo , d’avec incujjum & excujfum , 
par deux JJ, qui viennent de Jncütio & excütio dans la 
Réglé xxix. 

XXXVII. Ceux en DO qui redoublent. 

1. Tendo demande teténdi, 

Tenfum avec tentum aujft. 

2. Pendo fait pepéndi, penfum, 

Pcdo, pepédi r péditum. 

3. Tundo, tunfum, de tütudi, 

Donne aux Jîens TUSUM & TUDI. 

Exemples. 

x. Tendo , teténdi, tenfum w tentum, téndere: 
Tendre des tentes , tendre à quelque chofe , tajeher. 

- Ses 


Digitized by GoogI 



Prétérits et Supins. 107 

Scs Compofex perdent le redoublement. 

Atténdo’, éndi , fum , tum , ere : Eftre attentif , t'ap- 
pliquer. 

Conténdo, di, fum, tum, ere: Etendre , tâcher , eftre 
en différend . 

t. Pendo, pepéndi , penfum , ere : Pefer, efiimer , 
payer. 

Pedo , pepédi , péditum , c re î Peter , faire bruit. 
Oppédo, oppédi , ere: Contredire ,fe mocquer ,infulter. 

3. Tundo , tùtudi , peu ujité , tunfum , tundere : 
Frapper y coigner , forcer , brifer , broyer , icacher. 

De ce vieux Prétérit fes Compofex ont pris TUDI 
& TUSUM ; comme 

Contundo , contudi , contufum , contündere ; Piler , 
broyer r réduire en poudre, 

Obtundo , obtûfi , ôbtüfum , obtundere : Emouffer, 
gafter , empefeher , ojler U parole , étourdir , remplir 
la tejle. 

AVERTISSEMENT. 

On trouve quelquefois ces Verbes fans le redou- 
blement., Veâügal quod Régi pendiffer.t , Liv. Voyez, 
la Nouv. Méthode. 

XXXVIII. Compofex de Do, & Sido. 

1. DO veut qu'a tous fes Compofez , 9 
DID 1 T & DITtJM firent donnez.^ 

2. Aîats abfcondi 9 vient z/’Abfcondo. 

3. Sidi fans Supin prend Sido : 

4. Afats les ftens ont SEDI , SESSUJM 
De Sédeo , comme Aiîéfium. 

Exemples. 

1. Le Verbe Do , das , eft de la première : Dare , Don- 
ner. Mais la plufpart de fes Compofex font de Jatrcdfic- 
me, & font DI-DI au Prétérit, & DITUM au Supm. 
-Abdo, abdidi , ibditum , abdore : Cacher , retirera i 

Con - 
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Condo, ldi, ftum, cre , Baflir, compofer , cacher» 
enclore. 

Credo, crédidi , ditum , dere : Croire , ajouter foy , 
prejier , fe fier , confier quelque chofe , mettre en dé- 
pcft. . 

z. Abfcondo , abfcondi , abfconditum , cônderc : 
Cacher. 

3. Sido, fidi , fans Supin t sidéré: Defcendre , devaller , 
aller au fond. 

4. Ses compofez prennent leur Prétérit & Supin de 
Sédeo comme 

Afsido , affédi , afîeffum , îdere : S'ajfeoir , efire ajfts 
auprès. 

Consido , confédi , éffum , ere : Se rajfeoir , savaller : 
Resido , refédi, reféffum, residere: Se rajfeoir. 
AVERTISSEMENT. 

Autrefois on difoit auffi abfcondidi , félon Prifcien. Le 
Supin abfconditum eft dans Cicéron , auffi bien que 
abfconditus & abfcondite. Mais l’on difoit encore abfconr 
fum , d’où vient abfconfio , dans Pline. 

XXXIX. Ceux en DO qui perdent N. 

1. Frendi, freflum aura Frendo, 

2. Sans N, Fundo, Findo , Scindo, 
Nous donneront fudi , fufum 5 

Fidi, fiflumj fcidi, fcifluni. 

\ 

Exemples. 

1. Frendo, frendi, perd N au Supin double S : 
freffiim, fréndere % Froiffèr , rompre , brifer. 

z. Ceux-cy perdent N au Prétérit & au Supin. 
Fundo , fudi , fuffum , fundere : Verjer , répandre. 

Findo , fidi, fiifum , fïndere : Fendre , entamer. 

Scindo , fcidi , fciffum , fcindere : Trancher , couper , 
tailler , déchirer , divifer , fendre , faire incifton. 
Confdndo, fcfdi , fciffum, fdndcre : Couper en pièces. 

XL, Ceux 
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XL. Ceux qui font SI , SUM. 

I • ^4 Ludit , Dfvidic, Claudô , 

2 . Lædit. Tradit, Radit, Plaudo, 
Comme a Rodic* SI 9 SUM donnez*} 
Vadit les, fuit aux Compofiz .. 

Exemples* 

i. Ces neuf Verbes changent DÔ en SI au Prétérit, 
& en SUM au Supin. 

Ludo.lufi, luiim, lüdere : j louer , fi rire , fi mocquer. 
Divido, diviti , fum , dere : Dtvifir , partir , difiribuer. 
Claudo, daufi, fum , claüdere: Fermer , clorre , terminer. 

Ses compofez viennent plùtoft de C L U D O , 
qui eft mefme en ufage dans quelques Auteurs , 
comme 

Exdüdo , ufi , üfum , ere : Mettre dehors , exclure , rejetter . 
Inclüdo, inclufi, üfum,üdere: Enfermer , enclore. 

z. Laedo , læfi , læfum , laedere : Blejfir , offenfir , nuire . 
Ses compofez changent Æ en I long ; comme 
Àllido , allfti , allifum , allidere : Froijfer , frapper } 
brifer contre , caffer. 

Collfdo, collifi , colHfum, collxdereî Ecacher, choquer. 
HUdo, illxli, iUifum, illidére : Heurter , froijfer. Mais 
. illæfum y fain c r entier , eft un Nom ; parce que 
l'on ne dit pas llledo. 

T rudo , trufi , trufum , trüdere : Pouffer à force. 

Rado, rafi,rafum,râdere: Rafer, racler , ratifier. 

Plaudo , plaufi , fum , ere : Frapper des mains , applaudir t 
Rodo , rofi , rofiim , rôdere : Ronger , médire. 

Vado, vafi, vafum, peu ufitez. hors les Compofiz, , vâ- 
dere: Aller. 

Evâdo , fi fum, ere: S'évader , s'échapper , s’enfuir, 
Invâdo , invâfi, invâfum , invâdere : Envahir, attaquer, 
prendre d'afiaut , fi jet ter fur. 

XLI, Cado, 
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XLI. Cado, Cado, & Cedo, avec leurs Compofez. 
i. Cado, cécidi, çafum prend j 
Les Jîens , hors trois , Supin perdant . 
z. Cxdofait cecîdi, cæfumi 
' Ses Compofez, cIth^ C î S U M: 

3. AftfwCedo, cdîî, cefTum a. 

Qu’à tous les fient il donnera . 
Exemples. 

’ J’ay joint ces trois Verbes enfemble à caufe de leur 
reflemblance , afin qu’on les puifle mieux remarquer. 
1. Cado , cécidi , calum, er e: Tomber, choir, fe décourager. 
Ses Compofez changent VA en I bref, & il n’y en 
a que trois qui prennent fon Supin; fçavoir, 
IncidOjfncidi, incàfum, inddere : Tomber dedans, ren- 
K contrer, avenir, arriver. 

O'ccido , 6ccidi , ocdfum , occfdere : Çheoir 3 mourir. 
Récido, récidi, recâfum, recidere : Recheoir, retomber. 

JD 'oit vient recafûrum , dans Cicéron. - 
* Les autres n’en ont point ; comme 
A'ccido, accidi , accfdere. Arriver , écbeoir , fe projlerntr. 
Côncido .côncidi, ere: Tomber tout d’un coup , mourir. 
Excido, éxcidi, excidere '.Tomber en bas , oublier , perdre. 

1. Cædo , cecîdi , raefum , ere ; Couper , trancher , 
fraper , tuer , divifer Rendre à l'tnchere çr en detail. 

Ses Compofez perdent ce redoublement à leur Pré- 
térit , félon la Réglé II. • 

Accîdo , îdi , îfum , ere : Couper , mettre par terre , ruiner. 
Concîdo , îdi , fum , ere : Couper menu r bacbér en pièces. 
Occido , ldi, fum , ere: Tuer , tourmenter , faire mourir. 

3. Cedo, cefli , ceffum, cédere: Çeder, faire tranf 
port , fe décourager ,Je retirer , s'en aller , arriver , échoir. 
Accédo , éffi , éflum , édere: S'approcher , fe joinder , 
s’accommoder , confentir , eftre femblable , efire accef- 
foire ou partie du principal. 

Accédit quod , &c. Il y a encore de plus , que : ce qu’on 
traduit fouvent par ; Outre que -, c? de plus , &c. 

O B- 
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Observation 
Sur le Prétérit de quelques Verbes en DO. 

Il fout donc bien remarquer icyque Cedo avecE Am- 
ple foit cejft, cejfum , cedere , ceder: ôc Cedo per Æ céctdi, 
avec un E Ample au Prétérit : parce que la diphthongue 
«du Prefent fe change icy en i long, & que la fyllabe 
CE n’eft qu’un augment à L’imitation des Grecs , de 
même qu’en F alto , fefelli , en tollo , tetuli , & femblables. 
Mais le le Supin C&fum reprend l’<r , Cedere , couper Cudo 
foit aufli cécidî , majs il a l’I bref à la pénultième. Tou- 
tes ces petites différences ont donne lieu à ce vers Latin: 
Cedo foit ctjjii cécidi Cado ; Cedo , cecidi. 

Il fout aufli prendre garde de ne fe pas tromper dans 
les Compofez de Cada & de Cedo. Ceux de Cado chan- 
gent A en I bref, & ceux de Cedo changent Æ en I 
long, comme Occido, occidi y occdfum , occidere , mourir, 
tomber ; de Cado : & Occido , occidi , occîfum , occidere , tuer, 
de Cedo . Voyez les cy-deffus dans les Exemples. 

Mais il fout de plus remarquer les Compofez de Cidol 
Confido avec une S , foit confiât , confiJJ'um , félon la 
Réglé 38. "Et Concédo avec un C, foit concidi t concifum ; 
pénultième longue venant de Cedo. Au lieu que Côn- 
cido , côncidi pénultième breve eft fans Supin , & vient 
de Cado , félon que nous venons de dire. 

Il fout encore prendre garde au Prétérit des Compo- 
fez de Scindo : Car Cônfiidi avec SC , & confciffum a- 
vec deux ff, à la An , viennent de Confiindo ; or l’S 
n’a efté ainfl redoublée que pour donner plus de lieu à 
la quantité de la fyllabe CI , qui eftant breve au Pré- 
térit , eft longue au Supin. Et autrefois mefme il s’e- 
crivoit avec une feule S , comme dans Juftin , Abfiifis 
attribut , & femblables. Voyez la Réglé 38. 
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XL1L Verbes en GO. 

X. Le Verbe en GO fera XI, CTUM. 

Z. Figo , Frigo font de plus XUM ; 

»' Pergo, perré&um, pcrréxi: 

Surgô, furré&um, furrexi. 

Exemples. 

i. Les Verbes en GO font au Prétérit XI , & au 
Supin CTUM * comme m 

Cingo i cinxi , cindum , cîngere s Ceindre „ entou- 
rer , environner , faire une ligne de circonvallation , 
affieger. 

Jungo, junxi, dum , ereî Joindre, rajfembler, atteler. 
Affligo, Xi, dum, ere: Affliger * tourmenter , perfecuter. 
Rego, xi, redum, régere: Conduire , gouverner. , 

■ Lès Verbes terminez en GUO, font auffi compris 
icy, parce qu’on prononce GO , non GUO, comme 
les Compofez de STINGUO, inufité. 

Diftinguo , inxi , indum , ere : DiviÇer ,féparer, diftinguer. 
Extinguo, inxi, indum , ere : Efleindre, abolir , détruire. 
Unguo , ou ungo , unxi , undum , ungere : Oindre, frot- 
ter , parfumer , répandre des eaux de fenteur. 

Les deux fuivans ont CTUM & XUM. 

Figo, fixi , fixum , cr quelquefois fidum figere ï Fi- 
cher , attacher , percer. i : 

Ses Compofez n’ont gueres que le premier Supin. 
Afftgo , affixi , affixum , ere : Attacher contre , attribuer. 
Confïgo , xi , Xum , ere : Ficher , percher , attacher , cloue' r. 
Frigo , frixi , frixum or fridum , frigere : Frire ,fricajfer. 

3 . Pergo , perréxi , perrédum , pérgere : Aller , con- 
tinuer , pourfuivre , perfeverer, fe hajler , avancer. 

Surgo , furréxi , furredum, furgere : Se lever. 

Aflurgo , aflurréxi , rédum , ere ; Se tenir droit , Ce 
lever. 

XLIII. 
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■ XLIII. Ceux qqi ôtent 1*N au Supin. 

ICTUM otant N veut Pingo, 

Avec ces deux Srringo, Fingo. 

Exemples., 

Ces trois Verbes fuivent la Réglé generale , mais ils 
perdent l’N au Supin. 

Pingo , pinxi , piéhrni , (cr non pinéram , ) pingere : 
Peindre , ajoujier , farder. 

Stringo , ftrinxi , ftriétum, (cy non ftrinéhim , ) ftrin- 
gere : Serrer fort , cueillir à la main élaguer. 

Fingo , finxi , fiélum , ( ct * non finèluni , ) fingere i 
, Paire i former , jet ter en moule > contrefaire , inventer % 
controuver . 

AVERTISSEMENT. 

Prifcien, & après luy Defpautere, joignent RINGO 
à ceuX'Cy. Mais ce Verbe n’eft plus en ufage. Au lieu 
de luy on fe fert de Ringor ; Déponent, llle ringitur , tu 
rideas , Ter. Ce Verbe n’a point de Prétérit, mais il y â 
apparence qu’il en a eu autrefois, puifque l’on dit encore 
riù'ists , l’ouverture de la bouche. 

XLIV. Ceux qui fçnt IGI on EGI , &AÇTUM, 

i. Tango fait técigi , ta&um, 

2,. Pango, pègi, panxi, paftum. 

J. Du vieux Pago vient Pépigi. 

4. Ceux-cy prennent ACTUM, EGI* - 
Frangit, Agit, & Compîngo, 

J*. Cogic, Im pingo, Suppingo, 

Dego, fans Supin fait EGI , , 

Prodigit, Sâtagifc 

: N ÉXSW* 


Digitized by Google 


1 14 Abrégé*; de la Nouv. Méthode. 
Exemples. 

1. Tango; tëtigi , tadum, tângere s Toucher , {rap- . 
fer ,ta(ler. . 

Ses Compofez changent A en I , mais ils reprennent 
l’A au Supin. • - •' 

Attingo, igi, âdum, ere : Atteindre , toucher legere - 
ment. 

.Contfngo,! igi’, âdum , ere î Toucher , attraper , *r- 
riwr, 

2. Pango, autrefois pegi » maintenant , panxi, pa- 
dum , pangere : ficher , planter , ./#>« , compofer des 
vers , 

Entre fes Compofez , les uns retiennent A , & font 
'le Prétérit en ANXI, comme 
Circumpângo , panxi , padum , pangere : Ficher au- 
tour. - 

Depângo, depdnxi , depàdum , pangere : Ficher en 
j terre. _ 

, Les autres changent A en I , & font au Prétérit EGI , 
reprenant l’A au Supin ; comme 
.Cômpingo , égi , âdum , ere : Ficher , ajfembler , 
joindre proprement l'un à F autre : ferrer , relier , en- 
chaffer. 

Impfngo , pégi-, pâétum , e"re : Ruer , jetter contre , 
heurter. 

Suppingo , égi , âdum , e"re : Ficher dejfous , peu 
uiité. - r • * • - ' ^ 

3. Pago ejl. inufité , mais de luy vient pépigi »■ J 
fait alliance. ' f 

AVERTISSEMENT. . 
Quelques uns font venir, ces derniers Compofez du 
Verbe Ago , mais quoy qu’il en foit, il faut prendre garde 
de ne les pas confondre avec ceux de Pingo xi; Peindre» 
qui font en la Réglé XL1IL . # 

, Vepigi vient du vieux V erbe Pago , comme cecidi de Ca- 
do, félon Quintil, Et ce Verbe fe prenoit de , félon 
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les Doriens pour Mais pegi % ||oit dfpango , com- 

me fregi de frango . 

4. Tous ccux-cy foritau Prétérit EGI* & au Supin 
ACTUM. . ■ v • . . 

Frango, fregi , fra<£tum., : frdngcre : Rompre , çaffer ; 
brifer.v 

Confringo , cgi , aéluùi , ingéré : . Rompre en heur» 
tant. > 

Ago , egi , a&um , âgere : • Faire . , , pourfuivre , chaf- 
fer , conduire , traiter , parler , habiter , vivrez 
eftsmer. ■'T .J 'i ’/• 1 » 

II change A en I bref dans fes Compofez : comme 
A'bigo t abégi , abâ&um , abîgerc : Chajfer , mener 
, battant i mener pàiftre. C’eft auffi dérober le be^ 
Jlail. . , - . . " . 

A'digo, adégi , adâ&um , ’e"re : Pouffer , faire entrer 
de force. 

Pérago , (tl retient l’À) perégii âftum , igere : Ache- 
ver , accomplir , perfectionner , convaincre faire con- 
damner. 

' 5. Cogo , coégi , coâ&um , côgere : Amajfer , 
ra/for , épefftr , /4/re prendre v cailler , contraindre, pouffer 
■ dedans. : : 

Compingo , Impingo , Suppxngo. Voyez, la page prece- 
dente. , 

Ces trois autres Compofez n’ont point de Supin. 
Dego , degi , dégerç : Paffèr , mener jufques à la fin, conti- 
nuer, demeurer, vivre. ' 

Prodigo, égi ,ére Prodiguer , dijfiper mal à propos , 

Satago , fatégi , fatâgere ; Rftre Joigneux, s'entremettre 
de quelque chofe * 


N 2 XLV. 
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XLV. Pungo, & Lego avec fes Compofez. 

I. Pung o fait pun&um & punxi, 

Mais il aime mieux Püpugi. 

Z. Lcgo f rendra legi , leàum. 

3. Trois des Jîens font EXI, ECTUM, 
Intélligit, & Négligo, 

! Avec le Verbe Diligo. - ' 

Exemples. 

I. Pungo , punxi , feu en ufage hors fes Compofez- * 
püpugi , pun&um , püngere : Pitquer , élancer 
faire défit. 

Ses Compofez font diverfement leur Prétérit. 
Compüngo , compüpugi , R ob. Ejl. compünxi , Voff. 

compünâum , compüngere : Picquer , éguillon- 
• ner. 

Difpüngo , difpünxi, difpünétum difpüngerei Abo • 
lir \ effacer , examiner un comte , le noter de f oint s , 
ponftuer.'- 

Expüngo , ünxi, ündtum * üngere : Le mefme , abolir ■ 
une écriture par petits points que l'on met de fous , 
-- payer. 

Repüngo , repüpugi , cr repitnxi , Steph. z? Voff, rc- 
pun&um , repüngerc : Repicquer, fe vanger. 

- 2. Lego, legi , leétum , légère : Cueillir , rama fer , 
lire , élire , tirer , recevoir , afiocier , admettre , cofoyer , 
naviger le long du bord , rafer la cofie , reciter. 
Quelques-uns de fes Composez retiennent E. 

A'ilego , allégi , allé&um , allegere : Ajouter quel- 
qu’un d. une compagnie , faire choix de quelqu'un , 
l’afiocier. 

Prælego , prælagi , præléélum , prælégere : Lire au- 
paravant , expo fer quelque chofe , ou donner l’expli- 
cation. 


D’autres 
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D'autres changent E en I, au Prefent;, le retenant 
au Prétérit &: au Supin. > 

Côlligo , égi , ééhim , ere : Cueillir , rama fer , af- 
fembler , lier enfemble , fe recueillir , inferer , con- 
clure. 

Déligo , delégi , éftum , igere : Choiftr , faire choix. 

3. Il y, en a trois qui font EXI au Prétérit, & re- 
tiennent le Supin du Simple ECTUM. 

Diligo , diléxi , ééium , igere : Aimer avec difcernement . 
Intelligo , éxi , étum , ere: Entendre, connoijlre , com- 
prendre. 

Négligo , negléxi, negléétum, e're : Négliger , méprifer. 

% XL VI. Spargo & Tergo. 

Mergo, Spargo, prennent SI , SUM, 

Comme Tergo, terfi, terfura. 

Exemples. 

Mergo, merfi, merfum , mergere : Plonger dans l'eau. 
Emérgo , fi , fum , ere : Sortir de l'eau , Je monfirer , fe 
dégager. 

Spargo , fparfi , fparfum , fpârgere : Répandre , jetter, 
fà tsr là, femer , diftper , faire courir des bruits. 

Ses Compofez changent A en E ; comme ; i- 

Afpérgo , afpérfi , afpérfum , afpérgere ; Arrofer , 
afperger. 

T ergo , terfi , terfum , ere « Torcher , nettoyer , effuyer. 

Le meme que Tergéo. Voyez la Réglé XXII. 

XLVII. Ceux qui n’ont point de Supin ou de Prétérit. 

1. Sans Supin Ningo fait ninxi: 

Et Clango comme Ango prend ANXI, 

Mais fans Supin & Prétérit , 

PaJJe Vergit comme Ambigit. 

N 3 Exsto* 
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Exemples. 

1. Ces trois Verbes ont XI au Prétérit , fuivant la, 
Réglé generale, mais ils n’ont point de Supin. 

Ningo , ninxi , ningerc: 

Ango.xi, e~re : Tourmenter , étrangler , ferrer ; attrijter. y 
Clango , clanxi > clângere : Sonner de la trompette. 

2 . Les deux fuivans n’ont ny Prétérit ny Supin. 

Vergo , vérgere : Ejlre tourné ou panché vers quelque lieu , 

eftre fur [on déclin. ~ ■* 

Ambigo , ambigerc : Ejlre en doute ou en différend. 

XLVIII.. Verbes en AU & Meio. 

Traho, V cho prennent XI, CTUM: 

Et Mcio fait minxi, mi&um. 

Exe m p l e s. 

Traho , traxi , traâum , tràhere : Tirer , traîfner, différer. 
Veho vexi , ve&um , véhere : Traîfner, porter , mener. 
Meio, minxi , ftura , cre : pifi.rJvrei'Cetu .urimr. 

avertissement. 

Autrefois on difoit Mîngo , comme il eft dans les anciens 
GramSiens. Et delà lient encore MngensdzpzVm- 
ture. Mais à prefent iln’eft plus enufage , quoy que w»** 
& mittum viennent delà. Diomede luy donne aufli Meu. 

XLIX. Vérbes en LO. ^ . 

i. LO, de foy veut ITUM, ÜI: J 

z. Mais Alo fait altum aufli', 

Ainfi ^«’ULTUM fait Occulo , 

Avec Colo & Coniulo. . 

7 > . Vult & les jiens font fans Supin. 

4 . Antecélfu pas Latin: . ' 

, Majs d’Excéllo , ww^excdfus. , 

Et de Præcelb , præcélfus : ; . . S - .s. 

5*. CULÏ^CüLSUM^r^ PereéUo; 

Et rien ne forme Recéllo. 

*■ ■ ' . c. • - Exem- 
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Exemples. 

• i 

r. Les Verbes en LO, doivent faire généralement 
parlant , leur Prétérit en üi , & leur Supin en itum, 
félon l’analogie que nous avons marquée cy>defîus. 
Ainfi l’on dit : 

Molo , môlui , molitum , molere : Moudre. 

Emolo , lui , itum , ère : Moudre entièrement. 

a. Mais fouvent il s’y fait une fyncope au Supin ; 
comme 

Alo, âlüi, alitum , c par fyncope altum , moins ujitê , 
âlere î üourrir , entretenir , fomenter. Et de 
même: 

Occulo , occului , occdltum , ( pour occûlitum ,) oc- 
culere : Cacher , couvrir. 

Colo , cdlui , cultum , côlere : Labourer la terre , 
demeurer en un lieu , honorer , reverer , orner , adorer, 
exercer. ' ■ ,\ 

Cdnfulo , confului , uîtürn , ère : Confulter , prendre ou de- 
mander confeil , pourvoir , donner ordre , avoir foin. 

3. Volo, vis, vult, YÔlui , fans Supin, V elle : 
Vouloir , defirer , fouhaiter , avoir envie , vouloir du 
bien , favortfer. 

Nolo, nôlui, nollc : Ne vouloir pas ,refufer. 

Malo , mâlui , malle: Aimer mieux , choifir ,prefirer. 

.4. Cello ancien Verbe faifoit üi & elsum , d’oà 
viennent les Verbes fuivans : . . , 

Antecéllo , céllui , Jans Supin , ere : Eftre plus excellent. 
Excéllo. excellui , excélfum , excéllere : Exceller ; paffèr 
les autres. D'où vient Excélfus.,- a, um , Haut , 
elevé. 

Præcéllo , éllui , élfum , é’re : Avoir le deffus , eftre 
plus eminent. D'où vient Præçelfus , a , um ; Très- 
haut, . ; • ;>• ; 

Percello , uli, ulfum , ere: Abattre , renverfer, 
étonner. ... .... • - 

N 4 Re- 
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RecÆlo ri a ny Prétérit ny Supin : Recéllere, Lir. 
Appui. Abaîjfcr * , ■ fotder.ÿ s'appefantir , er defcendre 
en bas. 

AVERTISSEMENT. 

• Céllo venoit du Grec ****» , moveo. Entre fes Com- 
pofez Antecello n’a point de Supin. Exeello & practll » 
femblent en avoir eu, puifque de là vient encore exctlfus 
& pr&celfus , qui neanmoins font phltoft des Noms Adjç- 
difs que des Supins ou des Participes. 

L. Seconde partie des Verbes en LO. 

1 . Pello fait pépuli , pulfum j 

2. Vello,velli, vulfi, vulfum. 

Salli , falfurn , prendra Sallo j 
Et fefélli , falium , Fallo. 

Reféllo n a que refélli. 

Pfallo , fans Supin , ^pfalli j 

3. Süftuli , fublatum, 'ï'ojlo : 

Mais rien ne demande Attollo. 

» 1 ' 

Exemples. * 

Les Verbes qui font dans cette fécondé partie de la Rc« 
gle, fonf diverfement leur Prétérit Ôdeur Supin. 

1. Pello , pépuli , pulfum , péllere : Pouffer , chajfer. 
Appéllo , âppulli, ûlfum, ère: Aborder, prendre terre. 
Compéllo , cômpuli , ulfum , ere : Chajfer , forcer. 

■ 2. Vello , velli , vulfi, peu ujtté , vulfum , véllerc : 
Arracher. ■ 

Sallo , falli, falfurn , fâllere: Salier. On dit attjff. Si - 
lio ,falivi,falitum, faliie: De la quatrième. 

Fallo, fefelli , fum , ere : Tromper , abufet , féduire. 

Reféllo , refélli , fans Supin , ere t Réfuter , reprendre. 

Pfallo ,'pfalli , pfâllere : Chanter , pfalmodier. 

3. tollo prend \üi luli , fublàtum , tpllere : O ( 1 er * 
haufftr , faire élever des ertfans , faire mourir queû 

i. . : qu'un. 
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qu'un , • Voter de ce monde, détruire , emmener. 

Attollo n'a ny Prétérit ny Supin , attôliere : Haujjer , 
élever en haut , relever , emmener. 

LI. Verbes en MO. 

• • ' • 

1. ITUM, UI font ceux en MO. 

2. Sumo, Como, Demo, Promo, 

SI, TUM, auront en bon Latin. 

Tremo prend UI fans Supin. 

3. Emtum,emi viennent d' Emo. 

4. Et prefîi , prefliim de Premo. 

Exemples. 

1. Les Verbes en MO font UI & ITUM : comme 
Fremo ,frémui , fremitum , ere : Faire bruit , frémir. 
Gemo , gémui , gémit 14m , gémere ; Gémir , fe plain- 
dre 

Tremo, trémui. Il fuit la Réglé generale pour le Prété- 
rit , mais il ri a point de Supin , trémerc î Trembler 
de crainte. 

2. Il y en a quatre qui font SI, TUM, & non pas PSI: 
PTUM. Voyez la Nouv. M'erh. 

Sumi, fumfi, fumtum , fumere : Prendre, s’attribuer. 
Como , comfi , comtum , comere : Coiffer , orner , 
embellir. ? 

Demo , demfi , demtum , ere : Ofier , retrancher , ex- 
cepter. 

Promo , promli , promtum , promere : Tirer çy 
mettre dehors , expo fer au jour , découvrir , dire clai- 
rement. 

Promptus lignifie aufii: Eftre preft , eftre à la main , efire 
prejent , efire promt en [es reparties. . - 

3. Emo, emi/emtum, émere : Acheter. 

Ses Compofez changent E en I bref , & reprennent 
VL au Prétérit & au Supin. 

; N j A'dimo, 
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A'dimo , adcmi , adémtum , adimere : Ofier , délivrer , 
tirer. 

Dirimo, dircmi , dirémtum , dirimere : Départir, fe- 
parer , démejler , interrompre les affaires , faire ceffer, 
décider. 

4. Premo , prefli , preflum , prémere : P-refier , fer - 
rer , itraindre , fouler , icacher , pourjuivre , perfecttter. 

Ses Compofez changent É en I bref au Prefent, re- 
prenant l’E au Prétérit 8c au Supin. 

Cômprimo , préfii, préflum , ere : Preffer , ferrer , te- 
nir fecret cr caché , modérer , appai/er , Jupprimer , 
violer t 

O'pprimo , oppréffi , éiTum , imere : Opprimer , fuf 
foquer. 

LÎI. Verbes en NO. 

' » • * 

Cano fait cécini, cantum , 

Ses Compofez. UI , ENTUM : 

• Pofui, pofitum, Pono. 

Gcnui , génitum , Gigno. 
Temno,tcmfî, teratum fera , 

* Qu à Contémnit il laijfera. 

Exemples. 

» ♦ . 1 ' 

Les Verbes en NO font diverfement leur Prétérit 
& leur Supin. ; 

Cano, cécini, cantum, cânere : Chanter, publier, pré- 
dire , prophetix.tr , jouer des inftrumens , fe complaire en 
foy même. 

' Ses Compofez chahgent A en I bref , 8c font UI 8c 
ENTUM , comme 

Côncino , cinui , céntum > cinere : Faire un concert , 
s'accorder. : 

Pono , pàfui, pôiitum,p6nere : Mettre, pofer. 

Gigno , gcnui , génitum , gignere: Engendrer, produire. 
LA c Tcmno, 
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Tcmno , temfi , temtum , témnere : Méprifer. 

Son Preterir n’eft en ufage que dans le Compofé. 
Contémno, émfi, émptum, e~re : Méprifer , dédaigner, 
LIII. Seconde partie des Verbes en NO. 

Stravi, ftratum, donne à Stcraoj 
Et fprevi , fpretum k Sperno. 

Cerno fera crevi , cretum j 
Et Sino prend fivi, fitum* 

Lino veut litum & lcvi , 

Lini encore avec livi. 

Exemples. 

Tous les Verbes qui font dans cette ieconde Réglé en 
NO ; forment leur Supin en changeant VI en TUM, 
félon l’analogie que nous avons marquée , page 78. 
Stemo, ftravi, firatum , ftérnere : Etendre , couvrir , 
mettre bas, porter par terre 

Conftémo , conftravi , conftratum , conftémere : Cou- 
vrir , paver , répandre par-dcffus. 

Sperno, fprevi, fpretum, fpémere : Séparer , méprifer. 
Cerno , crevi , cretum , cérnere : Juger , voir , dtf cerner , 
faffer , blutter , combattre , fe porter pour heritier . 

Sino, fivi, fitum, sinere : Quitter, lai fer faire. 
jjno , lini, livi ou levi , litum , linere : Oindre frotter de 
quelque, liqueur , enduire , huilier ,-graijfer. 

AVERTISSEMENT. ' « 
CONSTERNO eftde la première &de latroifiéme; 
de la première quand il marque le trouble & Pabbate- 
ment de l’efprit : Conjlernata multitudo , Liv. fai fie d' épou- 
vanté : Et de la troifiéme quand ilregardeleschofes ex* 
terieures : Humi conftrata corpora. . - 

.CERNO nVgueres de Prétérit, que lors qu’il fignmé 
fe déterminer , ou fe porter pour heritier. Quand ilfignifie 
Amplement voir , il h’en a prefque jamais. 

* LIV. 
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L 1 V. Verbes en PO & en QUO. 

I. PO, PSI, TUM veut bien recevoir , 
l. Rumpo, rupi, ruptum avoir , 

Strepo, ftrépui, ftrépitum: 

3. Coquo forme coxi , coétum. 

Linquo, liqui ^ fans Supin fait % 

' uiux Compofez. LICTIJM fe met. 

Exemples. 

r. Les Verbes termine! en PO font PSI, PTUM* 
Carpo , carpft , carptum , ere : Cueillir , prendre , 
accujir. 

Ses Compofez changent A en E; comme 
Decérpo , érpii , érptum , ere : Cueillir , arracher , 

, extraire. 

Difccrpo , érpfi, érptum , ere s Déchirer , mettre en 
- pièces. 

Qepo, clepfi , cleptum , clépere, Cicer. Dérober .pren- 
dre jecrettement. 

Repo , repfi , reptum , ere : Ramper , Je trai/ner , 
grimper. 

2. Rumpo , rupi , ruptum , ere : Rompre , brifer , 
fracaffer. ■, 

Abrümpo , abrnpi , abruptum , abrümperc : Rompre tout 
d un coup , divifer. 

Strepo , ftrépui , ftrépitum , ere : Faire du bruit. 

. ' Exemples des Verbes en QUO. 

3. Coquo, coxi, coétum , côquere : Cuire , digérer. 
Linquo ,liqui , lînquere i LaiJJer , délaijjer. 

' Il n’a point de Supin , mais fes Compofez en ont. 
DeÊnquo, deliqui , iftum, ere: Laifier , omettre, faillir 
en quelque chofe , commettre une faute ou un péché. 
Rclùiquo , rcliqui , rcUélum , reUnquçre : Quitter , 
laitier. 

; : LV. Ver- 
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LV. Verbes en RO. 

I. Texo prendra txWx) tritum 5 
• l. Quæro, quæsivi, quæsîtunij 
9. Tuli, Jatum, donne à Fero* 

4. Et geffi, geftum * Gero. 
f. Curro fait cucurri, curfum; 

6 . Et Verro, veutvt rri, verlïïm. 

7. Uffi , uftum , viennent «PUrit ; 

Mais rien du tout n aura Furit. 

Exemples. 

1, Les Verbes en RO font diverfement leur Prété- 
rit & leur Supin, 

Tero, trivi, tritum, térere : Broyer, ujer en frottant t 
piler , brifer , rendre commun. T ritus : Accoutumé, 
r. Quæro, sivi, itum, ere : Chercher , acquérir , amaf- 
ftrdubien, s'enquejler , s'enquérir , pourfuivre , tâcher. 

Ses Compofez changent Æ en I long ; comme 
Acquiro , sivi , situm , ere : Acquérir , gagner , conque/ier. 
Anquiro , sivi , itum , ere : Faire information tr en- 
quefle. 

3. Fero, tuli , latum , ferre: Porter , emporter, en- 
durer , venir dire, propofer une loy , obtenir , mettre fur 
[es contes , donner fa voix a? fin fuffrage , emporter le 
butin , piller . 

A'fFero, ou Àdfero , âttuli , allitum , àfferre : Apporter. 
Aufero , âbiluli , ablatum , érre î Ojler , emporter , 
prendre. 

Diffcro , diftuli , dilàtum , diffërre : Porter fà c 7 là , 
dijfper. 

E;ffero , uli , atum 3 érre : Porter dehors , tranjporter, 
publier. 

OÏTcro , ôbtuli , oblâtum , érre : Offrir , pnfenter , 
s'ixpofir. . ‘ ‘ 

Suf- . 
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Siiffero , füftuli , iublitum , fufférre j Ojler , enlever , 
elever. 

Les autres Gompofez de ce Verbe ne changent- ’rien 
à la Prepofition dont ils font compofez,. ficen’éft au Su- 
pin ; comme , 

Confero, côntuli, colldtum, conférre : . Porter plüfeurs 
cbofes en un meme lieu; donner , contribuer conférer. 
Infero , intuli , illitum:, ferre : Mettre ou porter dedans. 

4. Gero , geffi , geftum > gérere : Porter , faire , ma- 
nier , exercer t gouverner , adminiflrer , faire pour quel- 
qu'un. 

5. Curro, cucüm,curfum cikrerej Courir. 

Ses Compofez perdent le redoublement horfmis 
cinq, qui font les cdmpofez de con,de,tx ,pr& , & pro. 
Accürro, accùrri , accürfum , accürrere : Accourir. 
Concürro, concucürri peu ujité , es/ concurri, urfum, 
urrere : Courir enfemble , s’ajfembler , concourir , fe 
■r rencontrer. 

Decürro, decucurri es/ decurri, decürfum, decürrere: 
Courir de haut en bas , aller vijle , courir la bague. 
Difcûrro , difcùrri , difcurfum , urrere : Courir ça es/ là. 
Excürro , excucurri er excürri , excurfum , excûr- 
rere : Faire de petits voyages es/ promenades , faire 
une [ortie. 

Occurro , occürri , occurfum , oçcurrere : Aller ou 
venir au devant , rencontrer , fe prtfenter , provenir t 
devancer. - ■ 

Praecürro , precucurri , præcurfum ; præcürrere : Courir 
devant , devancer , parvenir , fur monter. 

Procürro , procucürri es/ procürri , procürfum , pro- 
cürrere : Courir devant , • s'avancer , s'étendre. 

Succürro , ri, fum , cre : Secourir , furvenir ; venir en 
refprit. 

6 . Verro, verri, verfum , vérrere Traifner , tirer, 

bailler , nettoyer. * ..... 

7. Uro , uffi , Uftum , ere : Brader , tourmenter , 
faire dépit. 

Furo. 
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Furo. Ce Verbe n’a pas de première perfonne. On dit 
feulement : 

Furis, furit, furere : Eflre furieux , en furie: fans Pré- 
térit ny Supin. 

AVERTISSEMENT. 

Lors que Suffero lignifie endurcir , il n’a ny Prétérit, ny 
Supin , pareeque ne les ayant que de Tollo , ou plûtoft Suf- 
ftolloy ils confervent toujours leur première lignification, 
qui eft ôter ou enlever. 

VERRO félon Servius fait ver fi, & félon Charis il fait 
-i terri ; Quod er ufus comprobat , aj oûte Prifc. & c’eft ce que 
nous avons fuivy. Le Supin verfum eft dans Cic. 

LV1. Sero , & fes Compofez. 
i . Sero planter fevi 5 fâtum 5 
Les fions prennent fevi, fitum j 
4* Que fi quelque autre fens ils ont , 

UIjERTUM ils recevront. - ' 

Exemples. 

t. Sero , fevi , fatum , férere : Semer , planter 
emblaver. * 

Les Compofez qui retiennent la même fignifîcation 
que luy , retiennent aufli fon Prétérit ’& changent l’A en I 
bref au Supin , faifant SEVI, SITUM. 

Alfero , alîcvi, itum, ere : Planter, femer , ou enter 
auprès. 

Dllfero , dilfévi , itum , érere : Planter ou femer ça 
cr là. 

Infero, infévi, Infitum, inférere : Enter , planter , femer, 
imprimer , graver dedans , marquer , empreindre. 
z. Ceux qui ont une autre lignification que le fim- 
ple, font ui & ertum ; comme 
/Alfero, alférui , alfértum , a (férere : Affeurer, fouftenir 
une chofe, adopter , jetter la main fur quelque chofe 
pour la prendre. 

Dlfïe- 
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Differo, différai, différtum, différera: Tr Miter cr dou- 
ter de quelque chofe , di [courir. 

I'nfero, üi, értum, cre : Mettre dedans , inferer , ren- 
fermer. 

LVÎI. Verbes en SO. 

■’ Ceux en SO/o»/lTUM, IVI, 

Mais Inceflo na ^«’inccffi. 

Pinfo , s i , su ï , pinfitum , 
FaitauJfiyMum & piftum : 

V ifo fans Supin fait vifi j 
Depfo feulement dépfui. 

Exemples. 

Des Verbes en SO font 1VI & ITUM , mais fou- 
vent il é'y fait une fyncope à leur Prétérit. 

Arcéffo , arcefsivi ou arcéfiii , arcefsitum , arceffere : 
Aller quérir , appeller , retirer , faire venir , tirer de 

LaceflT! lacêfsivi , lacéffii , ou lacéffi , lacefsitum , la- 
ceffere : Attaquer , irriter , provoquer , agacer , 
picquer. . 

Faceffo , facefsivi , facéffii ou facéffi , facefsltum , fa- 
céffere : Faire , aller faire , s en aller } partir , laijfer , 
faire de la peine. 

Capéffo , capefsivi , capeffii ou capéffi , sltum , capéffere : 
Prendre , entrer en charge , prendre la conduite d'un 

ejlat. \ * 

Cette fyncope eft demeurée feule dans le fuivant. 
Incéffo , incéffi , feulement CSf fans Supins , inceffere : 
Venir ,fnr venir , affaillir, attaquer, entrer dans l effrrit , 
le faifir , le pofleder par quelque mouvement. 

Pinfo , pinfi , pinfui , pinfitum , pinfum & piftum : 
Pinfer , piler , peflrir. 
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Vifo , vifi, vifere: Aller voir, rendre vif je. \ 

Depfo , dépfui , sé're: Peftrir & amollir la farine. 

AVERTISSEMENT. ' 

Souvent l’on fe fert d 'Accerfo pour arccjfo, mais c’eft 
un mot corrompu , dit- VolT. quoy quel’ufage femble 
l’avoir autorifé , au lieu qu’il faudroit dire Arcejfo, La 
raifon eft que Arceffo vient d'arcio, de mefme que Laçefio 
de lacio , Vaceffo de facto , & Capeflo de capio 

Fifo fait feulement-w/î fans Supin; car vifum vient de 
Video ; & c’eft de ce Supin vifum qu’a efté formé le fré- 
quentatif Vifo , qui fignifie tout enfemble to vifum ; com- 
me Pulfo vient de Pulfum y Supin de Pello . 

LVI11. Verbes en TO. 

I.. Accorde XI, XUM à Fleéfco, 

Comme a Pe6fco, Necto , Plcéto. 

Mais ces trots de pins ont xui. 

2 . Meto prend meflümj méfl'ui. 

Mitto fera mifi, milium, 

Peto , petivi , petitum. 

Exemples. 

< 

Les Verbes en TO font diverfement leur Prétérit & 
leur Supin. 

i . Fl eft o , flexi , xum , ere : Fécbir , courber , tour- 
ner , ployer. Il y en a trois qui ont double Prétérit. 
Pcfto , pcxi moins ufitè , péxui , pexum , péftere * 
Peigner, carder. 

Nefto » nexi, nexui , nexum, néftere : Nouer, at- 
tacher , lier , affembler , faire que les chofes s'entretiennent. 
Plefto , plexi moins ufitt , pléxui , plexum , pléfterc : 
Punir , battre, frapper , plier , entrelajjer. 
z. Meto , meflui , meiïum , métere : Moijfonner . 
Mitto, mifi, miiTura, mittere: Envoyer , mander. 

O Peto, 
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Peto, petfvi, petitam, pétere : Demander , préten- 
dre , aller , tendre en quelque lieu , pourfuivrt , frap- 
per. • 

LIX. Seconde partie des Verbes en TO. 

I, Verti, verfüm , fera Vcrto, 

Scértüi fans Supin Sterto. 

%. Sifto Neutre a de Sto , fteti .* 
jîiïif il prend ftatum , ftiti. 

Exemples. 

1. Verto , verti , verfum , vértere : Tourner , ren- 
verser ,gafler, labourer , reùfftr , changer de pats , conflfler -, 
eftre en cecy ou en cela. 

Sterto, ftértui,ftértere: Ronfler , dormir. 

2. Sifto Verbe Neutre: Eftre , sarrefler , prend fou 
Prétérit de Stoffteu. Et n’a point de Supin. 

Ses Compofex fuivent aufli ceux de Sto. 

Afcîfto , dftiti , afsiftere f f Eftre auprès Je tenir debout. 
Absifto , âbftiti, absiftere : Se tenir loin Je retirer. 

Consifto , iti , itum , ere : Sarrefler ; fe repofer , fe- 
journer. * 

Sifto Attifa ftiti, ftatum, siftere : Reprefenter quelqu'un 
en jugement, adjoumer , donner ajflgnation. 

avertissement. 

SISTO Adifau Prétérit. ftiti: Mais Sifto Neutre prend 
fteti de Sto : Par exemple le voicy dans le fens Adif : 
Antea ilium tflic ftiti, nunchîc eumfifto. Je l’ay fait appel- 
er là auparavant , maintenant je le fais appeller ici, mais fi 
je le prens dans le fens Neutre & abfolu, je diray : An- 
tea illic fletit, nunchîc fiftit : Il avoit comparu là aupara- 
vant, maintenant il fe prefénte icy. 


LX. Vcr- 
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LX. Verbes en VO. « . 

De Vivo, vînt vixi, vi&um * * * 

De Solvo, folvi , folutum ; I. 

V olvi , volütum de Volvo : 

Calvi fans Supin de Calvo. 

‘ Exemples. 

Les Verbes en VO font diverfement leur Prétérit 
& leur Supin. 

Vivo , vixi , viétum , viyere : Vivre. 

Sol vo , fol vi , folütum ; ' ere : Délier , détacher t payer. 
Volvo, vol vi, volütum, yplvere * Rouler , ruminer . , 
Calvo, calvi , càlvere : Tremper % abufer. 

LXI. Verbes en XO. 

Nexo prend néxui,nexum. 

Et Texo, téxui, texum, 

Exemples. 

Il n’y a que ces deux Verbes en XO. 

Nexo, nexis, néxui, nexum, néxere: Ou 
Nexo , as , fréquentatif de Neélo t Nouer , attacher t 
lier. 

Texo, téxui, textum, texere: Faire ün tiffu. 


QUATRIEME CONJUGAISON. 

LXII. Réglé gcperale pour la Quatrième. 

La quatrième fait IVI* 

Audio, audis, audivi: 

Et fan Supin ejl en ITUM: 

Comme Audi vi fait auditum. 

■ ' ■. ■ t 

, O x Exbm* 
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E x e m «LES. 

Les Verbes dé la quatrième Coujugaifon font au 
Prétérit IVI , & au Supin ITUM ; comme 
Audio , audlvi , auditum , audire : Otàr, écouter. 

Linio , linivi , linitum , linire : Oindre , frotter dou- 

v çemtnt . 

LXIII. Ceux qui n’ont point de Supin: 

Geftit fans Sapin fait IVI 5 
Inéptit, Cæcutit aufft. 

Exemples. 

Ceux-cy fuivent bien la Réglé generale pour le Pré- 
térit, mais ils n’ont point de Supin. • 

Géftio , geftivi , geftire: Tre faillir t fauter de joye 
lnéptio , ineptivi , ineptirc : Faire le badin , maifer. 
Cæcûtio , cæcutlvi , ire': Ejln aveugle , ne voir 
goutte, ■' 

AVERTIS? EM E N T. 

O bédio , dont quelques-uns ont douté , fait obedivi 3 
tltàitum. Utrimque obeditum Dittatori ejl , Liv. Punio 
fait punivi & pumtus fum. Cujus tu inimiciflimum multo 
erudelius pumtus es , Cicer. On peut voir les Liftes & les 
Remarques de la Nouvelle Méthode. 

LXIV. Singultio , Sepélio , Véneo & Vénio. 

Singültio prend fingultum , 

Et Sepélio, fepultum. 

Vénii vient de Véneo j 
Veni, ventum de Vénio. 

Exemples. 

Ces deux premiers Verbes fuivent encore la Réglé 
generale pour le P reterit , & font le Supin en ULTUM. 


I 
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Singültio , iîngultivi , fingültum , fingultire : Avoir 
le hoquet ,fanglotter. D’où vient Singültus. 
SepéliOjfepelm, fepultum, fepelire: Enfevelir , enterrer* 
Les fuivans font diverfement leur Prétérit & leur 
Supin. 

Veneo, vénii, fans Supin , veni're : Eflre vendu. 
Venio,veni, ventum, venire: Aller , venir t arriver.' 
AVERTISSEMENT. 

VENEO vient de Venum & de Eo. / U.n’any Partici- 
pe, ny Gérondif , ny Supin , & c’eft une erreur de croire 
que venum puifle eftre fon Supin , puifqu’au contraire il 
eft compofé de venum ; de même que de pejftm vient 
pejfundo , tk de fat: s , fat if do. C’eft pourquoy lors que 
l’on dit , venum ire ,pejfum ire , c’eft à dire, ad venum , & ad 
pejfum, qui font de véritables Noms; d’où vient que Ta- 
cite a dit au Datif, Pofita veno irritamenta guU. Et à l’ Ab- 
lat. Uifi in iis que, veno exercèrent , &c. 

LXV. Sâncio , Vincio , & Amicio. 

Sâncio fait fanxi , fan&um , 

( Jadis îvi) & faticituni , 

Vinxi,vin£him veut Vincio. 

VI , XI, CTUM, Amicio. 

E X E M .P L E s. \ ’ 

Sâncio •, fanxi , fandum cr autrefois fancivi , fanci- 
tum, Prifc. fancxre: Ordonner , établir, decerner , punir. 
B’ où vient Sândio , ônis : L'article de la Loy qui mar- 
que la peine. 

Vincio, vinxr, vindum , vincire i lier, ferrer , gar- 
rotter. , .• 

Amicio , amicui & amixi , plus ufitê, {autrefois même 
amicivi,) amidum % ire Couvrir , envelopper , 
voiler. - \ - . 

■ • O 3 LXVI. 


Digitized by Google 



134 Abrégé’ de la Nouv. Méthode. 

LX VI. Ceux qui font SI , SUM , ou SI , TUM. 

1. Sentit, Raucit , feront SI , SUM .* 

2 . Fulcit , Sarcit, Farcit, SI, TUM. 

Exemples. 

' i. Il y a deux Verbes qui font SI au Prétérit , & 
SUM au Supin, 

Séntio , fenfi , fenfum , fentire : Sentir , s'aperce- 
voir. - 

Raddo, raufi, raufum , raucire : Ejlre enroué. 

2 . Il y en a trois qui font SI & TUM, 

Fülcio , fiüfi , fultum , fuldre : appuyer ,foujlemr. 

Sarcio , farfi , fartum , fardrè: Coudre , rentrant. 

Fârcio , farfi , fartum , fardre : Farcir , remplir t fouler. 

Ses Compofez changent quelquefois l’A en E; 

comme .. 

Confércio , conférfî, confertum , ire. Remplir , en- 

tajfer. 

Infardo retient l’A » infârfi * tum , ire : Entafer , 
remplir. 

LXVII. Haürio , Sépio & Salio. 

i. Haufi, hauftum prend Haürio î 
IV l, PSI, feptum, Sépio, 
z. Salit fiuter 9 HT, ALTÜM, 

Avec ui j Les Jïens ULTUM. 

•‘Exemples, 

)- i , Haürio , haufi , hauftum , haurire : Puifer. 

Sépio , fepivi , moins ufité , fepfi , feptum , fepire : 
Clone des hayes , enfermer , enclore. 

' i. Sâlio ,vu Sàllio ,■ falir * fuit la Réglé generale } 
Salivi , fâlitum ; Mais / 

Sdlio , fauter , fait falii ou fàlui , faltum , falire; 

Bondir , faillir 3 féfetter défias, 

' . v Se 
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Ses Compofez le fuiveat pour le Prétérit, & pren- 
nent ULTUM au Simm ; comme 
Afsilio , afsflüi , affultum , Ire : Sauter contre , ou 
de/fus. 

iLXVIII. Compofez de Pdrlo. 

I. Ceux qui de Pârio viendront , 
uï , ER 1UM demanderont : 

1.' Mais dis Réperi , Comperij 
Rcpértum , Compértum auffi. 

E X E M P L. E S. . 

Pârio t fl de la trotfiéme. Parère : Accoucher , enfanter. 
Voyez la Réglé XXIX. 

1. Mais fcs Compofez font de la quatrième, & 
font uî, ertum; comme 

Apério , apérui , apértum , ire : Ouvrir , déclarer , 
expliquer. 

Opério , opérai , opértum , operfre ; Couvrir, en - 
clore. 

r - -Me [me Oppérior : oppértus fum , Attendre , 
femble prendre d’icy fon Prétérit. Voyez la Réglé 
LXXV i 

2 . Ceux-cy font ERI & ERTUM. 

Compério , cômperi , pértum , ire : Scavoir certai- 
nement. 

Repério , réperi , repértum , reperire : Trouver , in- 
venter. -u' - • 

LXIX. Verbes de defir, ou MEDITATIFS. 

Lors que le Verbe fgnifef 
Le dejîr de faire & V envie y 
Il n'aura joint de Prétérit , 

{Tels font auffi Ferit, Ait.) 

Exceften-en Partürio, 

,Efûrio> Nuptürio. 

0 4 ., E X B M- 
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Exemples. 

Les Verbes qui lignifient le defir & l’envie de faire 
quelque choie , appeliez Méditatifs, font formez 
du Supin de leur primitifs, & n’ont point de Prétérit 
ny de Supin; comme 

Cænatürio de cænatum turire : Avoir envie de 

fouper. ■ ' . 

Dormiturio . dormiturire : Avoir envie de dormir . 
Emturio , emturlre : Avoir defir d'acheter. 

Quelques uns ont le Prétérit,, mais faDS Supin ; 
comme . . .. 

Partürio , i vi , Ire : Efire en travail , accoucher , enfanter. 
Efurio , efurivi , efurire : Avoir faim , eftre affamé . 

On trouve pourtant Efuritürus , Ter. . ^ 

Nupturio,nupturivi, ire: Avoir defir d'ejlre mariée. 

Ces. deux-cy n’ont point aufli de Prçterit , quoy 

? u’ils ne foient pas Méditatifs. 

ério, ferîs, ferire : Frapper , toucher , contrarier. 
Aïo,aïs, je dis s Verbe Défedueux. On dit neanmoins 
à' la fécondé perfonne: Aifii , Plur. aiftis. V. Rudira. 


DES VERBES DEPO NE N S. 
LXX. Ce que c’eft qu’un Déponent. 
Déponent bien fi nommera , ' * 1 ‘ 

4 Le Verbe qui toujours aura ” , 

Signification aftive , 

' Et la Conjugaifon PajJive. ' i/J. 
Exemples. 


^ -.A 


Les Verbes Déponens font ceux qui font terminez 
en OR comme le Paffif , dont ils fuivent la Con- 
jugaifon, 8c qui ont pourtant la lignification aétive , 
comme . oIhj" t . .. •- # '■ 

Polliçcor , Je promets, V&qor, Je {rwu 


J 
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LXXI. Règle, generale du Prétérit des Déponens. 

Le Prétérit du Déponent , 
jiinfi que de l* A Eltf fi prend : 

Car comme amâtus vient d ' Amo , 

Lætâtus , fe prend de Læto. 

Exemples. 

Comme le Prétérit du Paiîif fe forme du Supin 
de l’A&if , ainfi pour trouver le Prétérit du Déponent, 
il faut feindre un Aétif en retranchant l’R , .& voir 
comme cet A&if auroit au Prétérit & au Supin , félon 
les Réglés de la terminaifon , puis former de là celuy 
du Déponent. C’eft pourquoy. 

En la première Conjugaison tous ces Verbes 
ont le Prétérit en ATUS. 

Lætor , lætâtus fum , lætâri : Se réjouir. De même que 
[i l'on difoit Læto,âvi âtum. Et cûnfs des autres, 

'■ En la seconde ils l’ont en ITUS. 

Véreor, véritus fum , veréri : Craindre. Comme s'il 
venoit de Véreo , ui , itum. 

Polliceor , polhdtus fum , pollicéri : Promettre. Comme 
de PolHceo. • 

En la trolsie'me ils l’ont diverfenjent , félonies 
Réglés de leur terminaifon. 

Ampléétor, ampléxus fum, amplééli : Embrajfer , en- 
vironner , comprendre. Comme s'il venait d'Atn- 
pléélo. 

Fungor, funélus fum , fungi : Faire , exercer , Comme 
s’il venoit de Fungo , iii , étum. 

Nafcor, natus fum, nafci : Naiftre , venir au monde . „ 
> Comme s'il venoit de Nafco, üi, tum.. \% A - 
En la Quatrième il fe fait en ITCJS. f 
Blândior , blanditus fum , blandlri : Flatçr , Comme 
t'il venoit de Blindio. V . ' 

’ t • '} J w 

O5 EX- 
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EXCE P T IONS 
De la Réglé precedente. 

LXXII. Ceux en EOR. 

Ratus fe forme de Reor j 
Mifèrtus de Miféreor. 

Fâteor donnera faflus $ 

Mats fes Compofez. ont FESSUS. 

Exemples. 

H y a plufieurs Verbes exceptez de la Règle pre- 
cedente ; comme 

Reor , ratus fum , reri : Penfer , eftimer. 

Miféreor, mifértus fum, mifereri: Avoir pitié. 

Fâteor, faillis fum, fatéri : Confejjcr , accorder , avouêr. 

Ses Compofez changent A ep I , & prennent un E 
au Prétérit, félon la Régie III. comme 
Confiteor , conféffus fum , confitéri : Confefler. 
DifEteor, diffitéri : Nier. Il n’a point de Prétérit. 
AVERTISSEMENT. 

Tueor fait regulierement tuitus .comme moneor , moni- 
teur mais tutus vient de tuor; comme argutus d'arguor. 
Et ilfe trouve encore dans Plaute, auffi-bien que fes Com- 
pofez- f Contuor , intuor , obtuor. De forte qu’il ne faut point 
de Réglé particulière pour ces Verbes. Il faut feulement 
remarquer que Tueor eft bien plus ufité que Tuor. De tu- 
tus neanmoins fe fait aufii tutari , qui eft affez commun. 

LXXIII. Ceux en OR. 

L*oquor, Sequor prennent UTUS$ 

Et de Queror fe fait queftus. 

Nitor, nifus, nixus prendra % 

Fruor, frûitus, fru&us a. 

Avec Labor, lapfus ejl mis j 
Et 4’Utor, ufus fera pris. 

: " ! Exbm- 
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Exemples. 

Loquor, locütusfum.loqui: Parler , dire. 

Sequor, fequutusfum, fequi: Suivre , embraffer. 
Queror,queftusfum , queri: Se plaindre. 

Nitor, nifus , ou nixus fum , niti : S’efforcer , tafcher. 
Fruor, frûitus ou fruétus fum , frui : Jouir , prendre 
fon plaifir en quelque chofe , vivre , prendre nourriture. 
Utor, ulus fum, uti: Ufer d'une chofe , s'en fervir. 

Labor , lapfus fum , labi : Gliffer , tomber feu à feu, 

LXX1V. Ceux en SCOR. ; V 
Apifcor, Aptus donnera. / . 

Ulcifcor, ultus formera. 

Naélus,/? donne à Nancifcor j 
Et paélus vient de Pacifcor. 

Proficifcor a profé&us : 

Expergifcor, experré&us. 

Oblitus prend Oblivifcor, 

Et comméntus , Comminifcor. 

Exemples. 

Apifcor, aptus fum , apifci. Tac. Acquérir 3 Soncem- 
pofe efl plus en ufage. 

Adipifcor, adéptus fum, adipifci : Acquérir .gagner. 
Ulcifcor , ultus fum , uldfci : Punir , fe venger , venger 
un autre. 

Nancifcor , naÔUS fum , cifci : Trouver , rencontrer. 
Pacifcor, pa&us fum, ifci: Faire un pafl , un accord. 
.Proficifcor , proféétus fum , Ifci : Partir , s'en aller, 
venir. _ . 

Expergifcor, experredus fum , expergifci: S'éveiller. 
Oblivifcor , oblitijsfum , oblivifd : Oublier. 

Comminifcor , comméntus fum , comminxfcî : In- 
venter , controuver quelque chofe , contrefaire , penfer, 
fonger. ' " ■ 

.. .. •' AVER- 
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^ AVERTISSEMENT. 

Adiptfcor vient de Apifcor qui fe trouve encore dans Ta- 
cite, & qui forme eptus. Et de là même vient lndipifcor, 
indeptus,Comminifcor vient aufli de Minifcor , ou de menifcor , 
qui faifoit mentus, d’où vient mentis. Défit if cor n’a point 
de Prétérit , car dcfifjus eft un nom , comme fiffus & taffus. 

LXXV. Ceux en ïOR. 

' Grâdïor formera greflus , 

£t Pâtior aura paflus. 

Expértus prend Expérior $ 

Comme oppértus y Oppcrior, 

O’rdior, orfus donnera , 

£t Métior , menfus fera. 

Mortuus vient de Morior, 
jitnfi quonus vient ^’Orior : 

Mais ta diras Oritürüs , 

Nafcitürus, Moriturus. 

Exemples. 

Grâdior, greflus fum, gradi: Marcher , aller. 

Pàtior , paflus fum , pati : Endurer , fouffrir , permettre. 
Expérior- , expértus fum , experiri : Expérimenter , 
éprouver. 

Oppérior, oppértus fum, operiri: Attendre. 

O'rdior , orfus fum , ordiri : Ourdir une toile. 

Métior, menfus fum, metiri: Mefurer, paffer outre. 

Morior, mortuus fum , mori : Mourir , périr. Au Parti- 
cipe il a Moriturus , Virg. qui doit mourir j comme s'il 
avait Môritum au Supin. : , ' 

O'rior, éreris , de la troifiéme , ou bien Orior, oriris, 
de la quatrtéme , ortus fum, orlri : Nai/tre , fe lever, 
commencer d'eflre , fi montrer. Au Participe, oritürüs, ! 
Hor. qui fe lèvera. Comme s'ilavoit oritum au Supin. 

Nafcôr , natus fum , fuit la Réglé generale. Mais il a I 
Ifc au - Participe nafcitürus , qui doit naiflre ; comme s'il 
venait de nàfcituin au Supin . 

* *• AVER- 
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AVERTISSEMENT. 

Plufieurs fçvavans fe font fervy d emetitus pour menjusz 
Mais les lieux de Cic. qu’ils citent pour fe défendre, font 
corrompus. Voyez la Nouvelle Méthode. 

LXXVI. Déponcns fans Prétérit. 

Rien ne prennent Vefcor, Liquor, 
Médeor, nj Remimfcor. 

Divértor, Prævértor ^joins-y 
Ringor, Diffiteor attjji. 

Exemples. 

Ceux*cy 'n’ont point de Prétérit. 

Vefcor , vefci: Vivre o* manger de quelque chofe. 

Liquor , liqui , V irg. Se fondre , couler , difHüer. 

Médeor, medéri: Traiter un malade , lepenfer. 

Reminifcor , reminlfci : Serejfouvenir. 

Divertor,divérti: Se détourner , prendre un autre chemin, , 
Prævértor , praevérti : Devancer, gagner ,furmonter , fri, 
venir , renverfer l'ordre , aller au devant. 

Ringor , ringi : Tordre la bouche, rechiner , faire le fâ- 
ché ,fe / dépiter , dire des injures. 

Diffiteor, diffitéri : Nier, ne vouloir point confejfcr , ny 
avouer. 

LXXVII. Verbes Neutres Paffifs. 

1. On dira Solct, folitus: 

Fit , fa£tus 5 & Fidit , fifus , 
Mœftus,Moeret, aufus, Audct; 

Et gavifus vient de Gaudet. 

2. Plufieurs ont double Prétérit . 
JurOjConfïdo comme Odit. 

• Exemples. 

•x. Ces Verbes font terminez en O comme l’Aftif 
& ont le Prétérit en US , comme le Paffif. 

Sôleo , fôlitus fum , folcrc : Avoir de couflume , eftre 
ordinaire. . 

Fio, 

V 
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Fio, faéhis fum, fieri : Eftre , efire fait , devenir. 

Fido, fifus fum, fidcre: St fier * quelqu'un, 

Audeo , aufus fum , audére î Ofier , m pas craindre . 
Mœreo,mœftus fum, mœrére: Efire trifte crfa/ché. 
Gaudeo, gavifus fum, gaudérc : Se réjouir , efire gay , 
efire bien-aife , efire ravy. 

AVERTISSEMENT. 
Remarquez donc que ces Verbes fe conjuguent com- 
me le Paffif aux Temps qui font formez du Prétérit , 8c 
comme l’Aétif aux Temps qui dépendent du Prefeut. 

z. Pluüeurs ont double Prêtent -, comme 
JURO, juravi, <sr jurâtus fum, jurare ï Jurer , faire 
ferment, 

Confido , confidi ü* confifds fum , (il vient de fido 
cy-dejfus ) confédéré : Se fier, avoir confiance , fe tenir 
ajfuri , croire , efiimer , efperer , Je fonder fur quelque 
chofe . 

Qdi e?* ofus fum (*/ pw»/ de preftnt ) odifle Haïr, 

LXXVIII. Neutres pris paffivement. 

Par le Pajfifrends Liceo, 

Vâpulo, Fio, Véneo, 

Sont en terminaifon uiJlifs. 

Et dans le fens feraient Pajfifs, 

Exemples. 

Ces Verbes fe conjuguent comme l’Aétif , 8c font 
ordinairement traduits par le Paffif. 

Lfceo, licui : Il prend [on Supin de l'imperfonnel Licet, 
licitum eft , licére : il s'explique par le PaJfif , Eftre 
prije , efire mis à prix. Et au contraire. 

Liceor, licitusfüm , s'explique par l'Aftif , Licéri : Met- 
tre à prix , mettre enchère quand on vend quelque chofe, 
Vapulo,ivi, atum, dre .* Efire battu ou pleurer fort. 

Fio , fa&us fum , fieri : Eftre , efire fait , devenir. 

Véneo, vénii, venire : Efire vendu. 
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LXXIX. Imperfonnels. 

Mifer et prend mifertum eft: 

- Autrefois miféritum eft: 

Tædet j tæduit, pertæfum. 

Les fuivans ont uÏT, 1TUM: 

Placet, Libet, Piget, Licct, 

Pudet: Mais rien n'aura Liquet. 

Exemples. 

Les Grammairiens appellent Verbes Imperfonnels 
ceux qui fe conjuguent par la troiiîémc perfonne feu- 
lement ; comme opôrtet , Decet , &c. Et partant leur 
Prétérit fe formera aulîi par la troifiéme perfonne de 
leur Conjugaifon. Opôrtuit , Décuit , &c. Mais ü y en 
a quelques-uns d’exccptex , fçavoir; 

Miferet , mifértum eft : On a tu pitié. Et autrefois 
Miféritum , Plaut. 

Tædet , tæduit , taefum eft , ou plûtoft pertæfum eft de 
pertædet : Efire ennuyé cr fâché , efire marry. 

Ceux-cy ont uït & itum Est. 

Placet, placuit , zr plâcitum eft , Cicer. On a ejlè 
d'avis , on a jugé a propos , on a voulu 
Libet ou lubet, libuit, cr libitum eft : On a trouvé 
bon , on seflrfteterminé. 

Piget , piguit „ £5* pigitum eft , Gell. On a efté marry. 
Licet,Hcuit , cr licitum eft: Il a efté permis ,m a pu. 
Pudet, püduit, er püditum eft , Cicer. C'a efté une 
grande honte. 

Liquet , Cicer, Cela eft clair, cela eft certain. 

Sans Prétérit. 

AVERTISSEMENT. 

Les Imperfonnels n’ont point d’Imperatif, niais au lieu, 
on fe fert du Prefent du Subjonctif, paentteat, pugnetur y &ç. 
’ Us n’ont fouvent ny Supins, nyGerundifs; neanmoins 
on en trouve quelques-uns. Voyez la Nouvelle Mé- 
thode. 

LXXX. 
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LXXX. Impératifs irréguliers. 

Dico, die } Duco, duc aura\ 
Fâcio,fac; Fero 5 fer a . 

. , Exemples. 

Ces Impératifs devraient eftre terminez en F; comme 
Lege; mais on retranche l’E delà fin ; ainfi l’on dit : 

Die , au lieu de Dice: Dites. 

Duc, au fieu de Duce: Menez. , condutfez. 

Fer, au lieu de Fere: Portez . , endurez. ffouffrez. 

Fac au lieu deFnce : Faites. 

AVERTISSEMENT. 

Les Compofez de Facito avec unePrépofition font leur 
Impératif en E , à l’ordinaire; comme. 

Perficio ; Impératif , Perfice ; Achevez.. Sufficio ; Im- 
pératif , Suffice; Fourni fez 

Autrefois mcfme on difoit Face : Orandi jam finem face. 
Ter. Demefmeque Div , &les autres. 

OBSERVAT ION 

.Sur les Verbes de diverfes Conjugaifons. 

Plufieurs Verbes fous une feule terminaifon , font quelquefois 
de diverfes Conjugaifons , félon leurs differentes Jignifi - 
cations. ' 

Appello, as y. appelles . Apello, is; aborder. 

Fundo , as; fonder. Fundo, is; répandre. 

Mando, as; donner charge. Mando, is; manger. 

Obfero, as, fermer. Obfero, i s; femer. 

Pando, as j abaifjer Pando , is; étendre. 

Conftérnor, aris, avoir le- Conftémor , cris , eftre porté 
f prit abattu. parterre. Voyez Prifcieru 

Quelques uns different en quantité. 

Colo, as T* couler. Colo, is; cultiver. 

Dico, as, dedier. Dico, is; dire. 

Et de même de leurs Compofez , Abdico & abdico. 
dico & induo. Prddico &C predico , &c. 

Lêgo , as; deleguer. Le go, is; lire. 

Et ainfi des Compofez , Allégo & allego. Relego ôc rélego , 
&c. Pb- 
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Pltt/ieurs font auffi de diverfes Conjurai font , quoy 
qu'en mime Jignification. 


* Cieo , es. 


Cio, is,ire; 

Appeller. 

* Denfo, as. 


Dénfeo , es ; 

F.ntaJJer. 

Excélleo , es. 


*Excéllo,is; 

Exceller. 

* Férveo, es. 


Férvo, is; 

Bouillir. 

* Fôdio, is,ere. 


Fôdio , is , ire ; 

Creufer. 

* Fiilgeo, es, ère. 


Fülgo , is , ere ; 

Briller. 

* Lavo, as. 


Lavo , is ; 

Laver. 

* Lino , is , ere. 


Lfnio,is,îre; 

Oindre. 

Nexo , as. 


Nexo, is; 

Entrelacer. 

* Oleo, es. 

& 

Olo , is, vieux; 

Sentir. 

* Sallo , is, ere. 


Sâllio, is, ire; 

Saller. 

* Strideo , es, ère. 

» N 

Strido , is ere ; 

Faire bruit. 

Térgeo,es. 

v 

Tergo, is; 

Torcher. 

* Morior , eris. 


Morior , iris, vieux; Mourir. 

O'rior, eris. 


O'rior, iris; 

Paroiftrt. 

Pôtior , eris. 


* Pôtior, iris ; 

Jouir. 

* Sono, as. 


Sono, is, vieux 

; Sonner. 

* Tueor, éris. 


Tuor, eris ; 

Conferver. 


Et ainfi defes Compofez, Intüeor , intuor ; Contmor , c6n- 
tuor } Obtüeor , &c. 


Où nous avons mis des étoiles, c’eft à dire, que ces Ver- 
bes font plus ufitez, que celuy d’une autre Conjugaifon 
qui leur répond en même ligne. Mais les lignes où il n’y 
en a point dutout,c’eftàdire, qu’ils font tous deux en 
ufage. v j_ r y ? y 

Orior & Potlor font, plus ufitez à l’Infinitif de la qua- 
trième, mais à l’Indicatif O'rior n’eft plus que delà troi- 
fiéme, & Pôtior fe trouve en toutes les deux dans les Poè- 
tes, quoy que le plus fouvent ils prennent potitur bref, 
c’eft à dire., comme de la troifiéme. 

Polydorum obtruncat , C* aura 


Vi potitur 


Qutl- 


1 
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Quelquefois un mime Prétérit vient de plu fleur s Verbes. 
Comme des Compofez de Sto cr de Sifto. 

Cônftiti de Confto ou de Consifto ; S'arrefter. 

Exititi de Exto ou Exifto; EJlre. 

Inftiti de Infto ou Inslfto; Pourfuivre. 
Comme encore de ceux cy qui changent de 
•' • fignificatièn. 

Acui de Aceo, s'aigrit', ! ou Acuo, aiguiftr. 
Crevi de Crefco , croiflre ; ou Cemo, juger. 1 
Friad de Frigeô , avoir froid ; ou Frigo , fricafler. 

Luxi de Lüceo , luire ; ou Lugeo t pleurer. 

Mulfi de Mulceo, adoucir ; ou Mülgeo, traire. 

Pavi de Paveo , avoir peur ; ou Pafco , paiftre. 

Fulfi deFülgeô, reluire; ou Fülcio , appuyer. 

Quelques-uns ont au [fl un mime Supin. 

Cretum de Crefco , croiflre, o«Gerno, voir. 
Manfum. de Mâneo, demeurer; ou Mando,is,w4«^er. 
Paflum de Pando ,is; ouvrir; ou Pâtior , jouffrir. 
Succénfum de Succénfeo , vouloir mal ; ou Succendo ,bruler. 
Tentum ^eTéneo, tenir;' oaTendo, tendre. 

YinèHim de Vinco, vaincre; ou Vivo , vivre. 

Des Gérondifs des deux àemieres Conjugaifons. 

Les Gérondifs de la quatrième, & ceux des Verbes en 
IO de la- troifiémè , prennent fouvent un u pour un t; 
comme Facisindi , Capiundi, Voyez la Nouv. Meth. 

r i r r : ■ r-r*TTTrr+-~* b ' 

•V-..:.: LA 

. . SYNTAXE. 

Piflribution generale de la Syntaxe. 

T A CûiiftruéHon que les Grecs appellent SYN- 
•k'TAXE, n’eft autre chôfe que la jufte compofition, 
& l’arrangement des parties dans l’oraifon. 

Elle fe divife en SIMPLE, ou REGULIERE, & en 
FIGUREE ou IRREGULIERE. 

La Reguliere eft celle qui fuit l’ordre naturel, qui fe 
voit particulièrement dans les Langues vulgaires. 


Digitized by Google 


,\r fW L À ; S Y N T A X f E. I47 

L’Irreguliere ou Figurée , eft celle qui s éloigné de cet 
ufage plus commun, pour füivrc certaines façons de par- 
ler, ou plus courtes, ou plus élégantes. 

Mais la Conftruétion Te diviie encore en deux ordres , 
l’un de CONVENANCE , k l’autre de REGIME. , 

_ La Syntaxe de Convenance eft lors que les parties con- 
vienrienttentrc elles en quelque chofe, 8c cit de quatre 
fortes. : : ‘ ' • • .) 

1. Celle de l’Adjeétif avec le Subftantif; Dcnsfanttus. 
x. Celle du Relatif avec l’ Antécédent î Deus qm eft. 

- 3. Celle du Nominatif avec le Verbe; Ego etiho. / 

Et ces Convenances doivent eftre foigneufement con- 
fiderées dans le difeours* car il n’y a pomtd’ Adjectif qui 
n’ait fon Subftantif, ny de Relatif qui , n’ait fon Antécé- 
dent, ny de Verbe qui n'ait fon Nominatif, foit qu’on 
l’exprime , ou qu’on lefuppofe. Comme au contraire 
toutes les fois qu’iljy.a un Nominatif , il fe rapporte toû- 
jours à un Verbe exprès oufous-entcrtdü. 

4* A ces trois Convenances, nous en ajoûtons encore 
une , qui eft de l’ Accusatif avec l’Infinitif: Meamarefup- 
plicem ejfc 'uiùtori , &c. Quoy que dans le? phrafes qui tien- 
nent du Grec, le Nominatif peut aufft convenir avec 
l’infinitif. ' ; ' . 

La SYNTAXE DE REGIME eft, lors qu’une partie 
en gouverne une autre dans le difeours t oc qui fe fait , ou 
félon la force de quelque Prépofitiün exprefle ou fous- 
entenduë , ou félon la propriété 8c la nature de chaque 
Cas , qu’il faut bien remarquer. .. ; . 

1 . Le GENITIF de foy-meme marque toujours le poP 
fefleur , ou quand une chofe eft dite d une autre : comme 
Liber Pétri , le livre de Pierre : Vulnus Achillis , la playe d’A- 
chille, foit qu'elle fe prenne aétivement pour ceilequ’il 
a faite, ou paffivement pour celle qu’il a receué. Ainfi ce 
Cas eft toûjours gouverné d’un autre Subftantif, quoy 
que fouvent fous-entendu : ce quia donné lieu à quantité 
déréglés, ou fauffes, ou inutiles, comme nous le ferons 
voir dans la fuite. Il faut feulement remarquer,, que dans 

P 2 . les 
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les phrafes Grecques ce Cas peut eftre auffi gouverné de 
la Prépofition U* plenus vim (fupple «*) comme nous 
difons en François yplein de vin. 

2. LE DATIF marque toûjours ce à quoy la chofe 
tend , & ou elle fe rapporte. C’eft pourquoy il n’y a point 
de Nom ny de Verbe oùilnefepuiffejoindreencefens: 
jtffinis Rigi, Communis omnibus , Eft mihi , Peto tibi , Sibi 
fapit. Quelquefois même il y a deux Datifs : Do tibi pi- 
gnon y &c. 

3. L’ACCUSATIF marque le fujetou paflel’Aétion 
du V erbe , Amatpdtrem , ou convient avecl’infinitif, com- 
me cy-deffus n. 4. Si non il fera gouverné de quelque 
Prépofition exprefie ou fous-entenduë, comme après les 
Verbes d’enfeigner, ceux de mouvement, dans les ques- 
tions de temps & de mefure ,& autres. Et jamaisiln’y a 
d’Accufatif qu’il ne dépende de l’une de ces trois chofes. 

4. L’ABLATIF , félon Sanétius , devrait plûtoft eftre 
nommé le Cas de la Prépofition, parce qu’il eft toûjours 
gouverné d’une Prépofition exprefie ou fous-entenduë , 
comme dans les queftions UBl, QUA &UNDE,dan» 
les Comparatifs , dansles Verbes Paffifs , & autres , & mê- 
me dans les Ablatifs quel’on appelle ABSOLUS. 

5. Pour le VOCATIF, il n’eft jamais regyderien, 
mais il marque feulement la perfonne à qui on parle , ou 
avec qui l’on s’entretient : c’eft pourquoy il convient 
quelquefois avec le Verbe en fécondé perfonne; comme 
Domine y mi/erere mei. 

Ces petites Maximes eftant courtes & faciles, peuvent ef- 
tre aifément remarquées , & nous donner une idée gene- 
rale de toute la Syntaxe, qui peut même fervir pour tou- 
tes les Langues , où la difiandion de ces fix Cas eft en 
quelque façon neceflaire. Et cela pourrait prefque fuffi- 
re d’abord pour donner entrée à ceux qui commencent 
par la traduétion des livres Latins, pourveu qu’on euft 
foin de le leur faire entendre , félon que nous l’allons expli- 
quer dans les Réglés en particulier, dans lefquelles je fui- 
vray l’ordre que je viens de marquer, autant qu’il me fera 
poÉble. LES- 
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LES REGLES 

DELA 

SYNTAXE. . N 

REGLE L 

De l’ Adjectif & du Subftantif. 

Fais toujours accorder ce qu'on nomme JtdjeBif, 
En Genre , Nombre & Cas avec fon Subjlamif. 

Exemples. 

’Adjeétif foit Nom, Pronom, ou Participe, 
ne fe met jamais dans Poraifon, qu’il n’ait 
fon Subftantif exprès ou fous-entendu , aü- 
quelil fe rapporte, & avec lequel ils’accor- 
de en Genre, en Nombre, 8e en Cas; com- 
me Vir bonus , Un homme de bien, llle Philofophus , Ce 
Philofophe. Par va fitpe fcintilla contémpta magnum exci- 
tât incéndium. Une pétite étincelle négligée allume fou- 
vent un grand feu. 

AVERTISSEMENT. 

Quelquefois l’on fous-entend le Subftantif: Pauch te 
volo , (fupple vérins , ) Je vous veux dire un mot. Trifie Lu- 
pus Jlabulit (fup. negotium ,chofei) Le Loup eft une cho- 
fc dommageable aux bergeries ; Car le mot de negotium 
fe prenoit autrefois parmy les Latins pour Res, chofe. 
Voyez la Nouvelle Méthode. 

Souvent le Pairicipe ayant rapport à deux Noms dif- 
ferens , convient avec le dernier : Gens univerfa Veneti ap- 
pellati , Liv. Non omnis error (lultitiadicenda eft, Cic. 

P 3 II. Re- 
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II. Relatif & Antécédent. 

Qui , Quae , Quod Relatif ^fe jotnt communément , 
En meme Genre & Nombre , avec l' Antécédent . 

E X E M P L E S. 

Le Relatif Qui , Qus. , Quod , doit ordinairement eflre 
confideré comme entre deux Cas d’un mêm£ Subftan- 
tif exprimez ou fous-entendus. Et alors il s’accorde 
avec l’Antecedent en Genre & en Nombre : & avec le 
fuivant même en Cas, comme avecfonSubllantif, fui- 
vant la réglé précédente. Bellum tantum, quo bello ornnes 
pxcmebantur , Pompejus confesit. Cicer. Pompée a mis 
fin à cette guerre, par laquelle guerre toutes les nations 
eftoient opprimées. Ultra eum loçum , quo in loco Germant 
confederant , Cæf. Au delà du lieu , auquel les Allemans 
s’eftoient campez. • . , . •. . i 

AVERTISSEMENT. 

Cefar femble particulièrement affééter ces façons de 
parier , parce qu’il s’étudioit le plus à la netteté & à la 
naïveté du difeours. Et l’on doit toujours l’imiter lors 
qu’il y a fujet de quelque ambiguité , Laodamantes Cleo- 
phili dijcipulus , qui Cleophlius , Appui. Leodamante difei- 
ple deCleophile, leque Cleophile, &c. S’iln’euftrepe- 
té que cleophilus , le qui euft pû fe rapporter àLeodamente 
aufli-bien qu’a aeophile. . . 

Hors cela l’on fupprime d’ordinaire le Cas fuivant ; 

* parce qu’il eft allez exprimé par le Relatif même qui 
tient toûjours fa place, & le reprefente ; comme Cognojces 
ex iis litteris , quas liberto tuo dtdi ; Cic. pour ex litteris , 
quas litteras. Vous connoillrez par les lettres que j’ay 
données à voftre affranchy. Odi fapienten quijibi nonfapit, 
comme s’il y avoit qui Japiens , &c. Jehaylefagequin'eft 
pas fage pour luy-même, Erune infinité d’autres. . . 

Quelquefois l’on fous-entend aufli l’Antecedent , & 
cela en deux maniérés. 

i. En ne mettant le Subftantifqu’aprés le Relatif, 8s 
par confequenten même Cas que luy, félon ce que nous 
avons dit cy.deflTus; comme. * Nemini credo, qui divesblan- 
ditur pauperi , pour nemini diviti 3 qui divts. ôcc. Et 
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Et c’eft la raifon de ces excellentes façons de parler : 
Populo ut placeront quas fecijfet fabulas , T er. pour ut fabula, 
quas fabulas feciffet , 8cc. Quas credis elje has , non funt vo- 
ta nuptia, Ter. pour ha nuptia non funt ver a, quas has 
nuptias credis ejfe veras. 

i. En mettant le Subftantif avec le Relatif, mais en 
forte qu'il ne tienne lieu que que dufuivant, àcaufede- 
quoy il s’accorde avecluy en Cas , ce qui n’eft guere ufité 
que dans les Poëtes, comme , Urbem quant Jtatuovéflra 
efl, Virg. pour ea urbs , quam urbem Jlatuo , &c. Eunuchum 
qutm dedifii nobis , quas turbas dédit , T er. pour llle Eunu- 
chus t quem Eunuchum dedifti nobis , &c. 

Quand le Relatif eft entre deux Noms de differens 
genres, il peut s’acorder avec le premier, ou avec le fé- 
cond. Avec le premier , comme Proptus a terra fov'ts flella- 
la fertur , qui P hait on dicitur , Cic. Avec le fécond ; com- 
me Pompeius quod Jmperii Romani déçus c 7 ornamentum 
fuit , Idem. Ce qui femble plus élégant 8t plus ordinaire. 

III. Cas que demande le Verbe avant foy. 

1 . Donne un Nominatif à tout Verbe avant foy j 

2, Hors que P Infinitif rejet tant cette loy , 

Du Cas Accufatifveut ejire précédé : 

Ainfî dis , Petrus flet *, Scio Pctrum Acre. 

Exemples. 

t, Tout Verbe veut devant foy un Nominatif de 
mefme Nombre & de mefme perfonne que luy , foit 
qu’il foit exprimé ou fous-entendu. Petrus flet , Pier- 
re pleure. Tu dotes y nos difcimus , Vous cnfeignez , & 
nous apprenons, Non te hoc pudet ? Cela ne vous fait-il 
point de honte? Et en tout cecy le Nominatif eft ex- 
primé. 

Mais lors que l’on dit Legit , il lit. Audimus , nous 
écoutons. Ajunt , ferunt, on le dit. Pluit , il pleut: le 
Nominatif eft fous-enfendu ; fçavoir , ille , nos , hommes, 
8c pluvia, ou Calum , ou Deus. 

P 4 Souvent 
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Souvent auffi on met un Infinitif ou une période en* 
tiere , qui tient lieu de Nominatif. Scire tuum nihil eft , Vo- 
ftre fçavoir n’eft rien. Ingénuas didicifie artes emôllit mo- 
res, Ovid. Il fcrt pour rendre l’efprit docile d’avoir ap- 
pris les belles lettres. 

i. L’Infinitif veut devant foy un Accufatif qui fc rc- 
foût par quod, ut, ne, ou quin , & en François s’explique 
par QUE , ou par DE, Scio Petrum fiere, id eft, Gpuod Petrus 
jflet, Je fçay que Pierre pleure. Volo vosbenefperâre er con- 
Jidere , id eft, ut bene Jperétis z? eonfidâtis. Je veux que 
vous ayez bon courage & bonne efperance. Probibue - 
runt eum exire , id eft , ne extret , Us ont empefché qui] ne 
s’en allait, ou de s’en aller. Non dubitat CHRISTUM 
id dixijfe , id eft , quin dtxerit , U ne doute pas que JESUS- 
'CHRIST n’ait dit cela. 

AVERTISSEMENT. 

En Grec le Nominatif covient auffi avec l’Infinitif, 
ce queles Latins ont quelquefois imité, comme Ovide, 
Seu {nus Æneas eripuifie ferunt , pour pium Æneam. 

II y en a qui rejettent entièrement quod par lequel on 
refoût l’Accufatif de devant l’Infinitif, foûtenant qu’il ne 
fedoit jamais mettre pour l’5« des Grecs. Mais nous a- 
vons fait voir dans la Nouv. Meth. qu’on s’en peut iervir 
quoy qu’il foit toûjours.plus élégant de mettre par l’In- 
finitif. 

La particule «rfe met feulement après les Verbes de de- 
mander, de craindre, de commander, ou qui marquent 
le defir & l’affeétion , comme Jubeo , volo , euro , laboro , ou 
qui lignifient quelque événement , comme, Ftt , evenit, 
contingit , &ç. 

OBSERVATION POUR LA REGLE SUIVANTE. 

L’on voit allez naturellement que deux Singuliers val- 
lent' un Plurier, & qu’ainü deux Subftantifs du Singulier 
veulent l’AdjeéiifouleNomquileur eft conjoint par ap- 
pofition.au Plurier; comme , Julius zy Qflavius Impe - 
ratôres forti/Jimi , Jules & Oétave Empereurs tres-cou . 
rageux. Remus çy Ramulus fratres , Reme & Romul" 
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freres. Ainii le Verbe fe mettra au Plurier après deux 
Nominatifs Singuliers , Ecclefi s. duo Jydera Augufitnus çr 
Hieronimus htrefes dtbtllârunt , Saint Anguftin & faint 
Hierôme qui font les deux lumières del’Eglife , ont rui- 
né les herefies. 

Mais fi les deux Singuliers font de divers Genres , ou 
de diverfes perfonnes, il faut garder la Réglé fuivante. 

IV. Diveriité de Genres & de perfonnes. 

I. Quand perfonne diverfe ou Genres /iront 
joints , 

Préféré le plus noble à celuy qui P efl moins : 
Ego , tüque fumus , fe devra dire atnjî. 

Tu , paterque vultis -, Tu , fororque boni. 

1. Souvent P on fait rapport au dernier Sub- 

fiant tf^ 

2 . Où les chofcs fans Ame , au Neutre ont 

PAdjeüif. 

Exemples. 

i. Quand il fe rencontre deux Subftantifs de divers 
Genres ou de diverfes perfonnes , alors l’Adjeélif ou 
le Relatif eftant au Plurier , s’accorde avec le plus 
noble Genre , & le Verbe (ellant auffi au Plurier) 
avec la plus noble perfonne. 

La première perfonne eft plus noble que la fécondé, & 
la fécondé que la troifiéme : Ego , tuque fumus Chri- 
Jliani , Nous fommes Chreftiens vous & moy. Tu , 
paterque vultis y Vous le voulez, vous & voftre pere. 

Le MASCULIN eft plus noble que les deux autres 
Genres : Tu , fororque boni ejiis , (parlant d’un garçon) 
Vous elles bons, vous & voftre foeur. Pater c 7 mater 
moriui , T er. Mon pere & ma mere font morts. 

i. Souvent on fait le rapport au dernier Subftan- 
rif ; comme Ego cr Cicero meus flagitabit. Cic. Nous le 
demanderons mon fils & moy , Sôciis o* Rege recipto , 
Virg. Ayant recouvré nos compagnons & noftre Roy. 

P 5 a. Ou 
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2. Ou mefîne , quand les Subftantifs font de chofes 
inanimées, on met l’Adjeétif au Neutre, fi l’on n’aime 
mieux le foire accorder avec le dernier, de mefme que 
cy-defius. Divitia , decus zsr gloria ,inosulii fit a funt. Sal. 
Les richeffes , l’honneur & la gloire , font chofes expo- 
fées à nos yeux. 

AVERTISSEMENT. 

Si le Féminin doit eftrt préféré au Neutre. 

Les Grammairiens font en doute , fi le Féminin doit 
dire préféré au Genre Neutre, de même quelcMafcu- 
lin efl préféré aux deux autres. Ce que l’on peut dire de 
plus auuré là-deffus , c’eft de diftinguer les chofes ani- 
mées, d’avec les inanimées. Car dans les chofes animeés il 
femble que l’on doive fuivre le Frminin , & dire par 
exemple ; U xor e 1 mancipium falva -, AncilU cr ju- 
ment a reporta. 

Mais dans les chofes inanimées , d’ordinaire , ou l'on 
fait accorder avec le dernier, ou bien l’on met l’Adjeéfaf 
au Neutre, félon ce que nous avons dit cy-deflus. Nean- 
moins ce i\e feroit pas foute de foire autrement, & de pré- 
férer le Féminin au Neutre, puis que non feulement Lu- 
crèce l’a fait. Leges v plebijcita coatis.. Mais que Cicé- 
ron même a dit vers la fin du 2. de Nat, Gjuid de vitibus 
olivetifque dicam , quarum uberrimi fruSlus , &c. 

S'il faut toujours fe nommer le premier en Latin , CT* 
comment on en doit uftr en François. 

Dans le Latin l’on doit toûjours fuivre l’ordre & la 
dignité des perfonnes en parlant ( de forte qu’il fout di- 
re: Ego z? tu, & non pas, Tu zr ego. Neanmoins il le 
trouve des exemples du contraire ; car T. Live a dit : Pa- 
ter et ego fratrefqut mei pro vobis arma tulimus , Lib. 7 . D e- 
cad. 4. 

Mais en François ce feroitupe incivilité de le foire , & 
de dire. Moi çr vous ; au lieu qu’il fout toûjours dire. 
Vous vr moy ; luy ztrmoy. La modeftie eftant fi naturelle 
ànqflre Langue, qu’elle pe nous permet jamais dénoua 
nommer les premiers. De là vient qu’en Latin même il 

y en 
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y en a aujourd’huy qui n’ofent le faire ny dire, par exem- 
ple : Ego tuque , de peur de paroiftre incivils. Et il eft * 
vray que ladiferetion le devroit faire éviter, fil’onpré- 
voyoit que des perfonnes de refpeét s’en dûflent cho- 
quer, quoy qu’il n’y en ait point de fujet 

Cela doit même s’étendre jufques aux titres & aux 
inferiptions de lettres , où la coûtume des Latins eftoitque 
celuy qui parloit fe mettoit toûjours le premier , quoy 
qu’il fuft , ou égal , ou inferieur en condition. Curius Ci- 
ceroni S.D. Cicero Cxfari Imptratori S. D. &C. CequeBu- 
dée, Erafme & les autres Sçavans du fiecle paffé , n’ont pas 
craint d’imiter écrivant même aux Rois & aux Princes. 

V. Verbes qui ont même Cas après eux que devant. 

I . T'ont Verbe qui des mots V union marquera , 

Devant comme apres foy , mefme Cas recevra. 
Deus eft ætérnusj i. Scit nos efle malos: 

3 . Licet efle bonis , licet efle bonos. 

Exemples. 

i. Les Verbes qui ne marquent que l’union & la 
liaifon des mots , ou le rapport des termes l’un à l’au- 
tre, ne changent rien dans le régime; c’eft pourquoy ils 
veulent mefme Cas après eux que devant, de mefme 
que dans les Réglés precedentes. Deus tft atètnus, Dieu 
eft eternel. Amântium ira amûris integrxtio tft. jT er * 
Les picques des Amans font un renouvellement d’a- 
mour. Cur ergo Poéta falütor ? Hor. Pourquoy m’ap- 
pelle-t-on Poète? 

Les Verbes Neutres ont auflfi quelquefois la mefme 
force. Terra manet immôbilis , La terre demeureimmobi- 
le. Petms rédiit iratus , Pierre eft revenu en colere. 

Si après ces Verbes il y a un Génitif, ils ne laiflent 
pourtant pas d’avoir mefme Cas après eux que de- 
vant , mais le mefme Nom eft encore fous-entendu. Hic 
liber eft Pétri , C’eft le livre de Pierre r c’eft à dire ; Hic 
liber , eft liber Pétri. 

2. Les 
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2. Les Infinitifs de tous ces Verbes veulent auffi - 
toujours un Accufatif apres eux, quand il y en a un 
devant: Deus fcit nos effè malos , Dieu fçait que nous 
fommes méchans ; parce que malos fe rapporte à nos. 
Cüpio me effe cleméntem , Je veux devenir clement. 
Mais il n’y a point de difficulté en cela. 

3. La difficulté eft , lors que ccs Infinitifs , comme 
font , Effè, dici , haberi , fieri , & femblables, n’ont pas • 
devant eux l’Accufatif qui leur feroit naturel , félon la 
Réglé III. Car, fi par exemple, il y a un Datif devant, 
foit exprimé ou fous-entendu , l’on peut en mettre un 
auffi apres : Licet ejfe bonis , ou lieet nobis effe bonis , Il 
nous eft permis d’eftre bons: ce qui eft une phrafe tres- 
élegante , quoy que plûtoft Grecque que Latine. 

Que fi l’on fous-entend un Accufatif devant , comme 
l’analogie de la langue Latine le demande, on pourra dire 
auffi : Licet ejfs bonos , c’eft à dire, nos effe bonos. Que fi 
vous dites , Licet nobis efie bonos, la force de la phrafe fera 
toûjours , Licet nobis nos effe bonos. De même, Cüpio dici 
dottum, c’eft à dire, me dici dottum. Et Cüpio dici dofttts, 
c’eft à dire, ego cüpio dici dottus , Je defire d’eftre appellé 
fçavant. 

VI. Deux Subftantifs, de même ou divers fens. 

1. A deux Subftantifs joints , qui fins divers 

n'ont pas , 

. Comme font Urbs Roma , donne le même 

Cas : 

2. S'ils ont un fens divers 9 comme Amor 

virtûtis j 

Alors au Génitif le fécond fera mis. 
Exemples. 

t. Lors qu’il y a deux Subftantifs qui fe rapportent à 
une même chofc , on les met en même Cas : Urbs Roma , 

La ville de Rome: comme qui diroit,Romt la ville, & 
c’eû ce qu’on appelle Apposition. Quel- 
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Quelquefois le Genre & le Nombre fout differens , 
quoy que le Cas foit fcmblable : Urbs Athéna , La ville 
d’ Athènes, gL Hortenftus , lumen ct* ornaméntum Rei- 
publicA , Cic. Hortenfe , la gloire & l'ornement de la 
Republique. 

AVERTISSEMENT. 

Si dans l’Appofition le Subftantif qui eft le premier & 
le principal dans l'ordre naturel de la Grammaire , eft 
de chofe animée , l’Adjeétif ou le Verbe s’accordera 
avec luy .• Citm duo fulmina no fri Imperii Cn.& Pub. Sci- 
piones extinùli cecidijfent , Cic, Tullia delicu noftra tuum 
munufculum flagitat , Cicer. 

Si le premier eft de chofe inanimée, il s’accordera avec 
le dernier , Tungri à vit as G allia ,for.!em habet infsgnem , Plin, 

Si le Verbe a deux Nominatifs, l’un devant & l’autre 
après foy , il s’accordera encore avec le principal pour l’or- 
dinaire. Omnia Cafarerat , Luc. San gui s trant lachryma,, 
Id. Gaudia principium no/iri funt doloris , Ovid. Neanmoins 
cela n’ eft pas toûj ours: comme dans Cicer. Tut Confula - 
tus initium fuit lud't Compitalitii. 

REG.IME DU G ENITIF. 

z. Toutes les fois qu’il y a deux Subllantifs qui 
lignifient chofes diverfes; c’eft à dire, dont l’une fe dit 
de l’autre, il faut mettre le fécond au Génitif ï Amor 
virtütis , L’amour de la vertu, spltndor Lucis , L’éclat 
de la lumière : Et jamais ce Cas n’eft gouverné que 
d’un autre Nom Subftantif, quoy que fouvent le Nom 
qui le gouverne foit fous-entendu , comme nous l’a- 
vons fait voir, dans la Nouvelle Méthode. 

Or ce Génitif peut encore en régir un autredechofè 
differente : Magnam parttm laudis hujus rti ad Libônem t 
tfje venturam , Cic. Qu’une grande partie de la gloire de 
cette entreprife retourneroit à Libon. Quelquefois mê- 
me un feul Nom gouverne deux Génitifs differens: Opa 
fit hôminum (jueréla fronts s tu& , Cicer. Quelle eft la plain- . 
te que les hommes font de voftre effronterie, 

AVER- 
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AVERTISSEMENT. 

Lors même que les Subftantifs appartiennent à même 
chofe , on met fouvent le fécond au Génitif, Regnum Gal- 
Üa, le' Royaume de France; Oppidum AntiochU, Cic.la 
ville d’Antioche. .Ce qui eft une imitation des Grecs, 
très commune en noftre Langue. 

Souvent auffi les Adjeétifs & les Pronoms, fur tout, 
s’ils font au Neutre , tiennent lieu comme ideSubftantif, 
& gouvernent élégamment le Génitif : Ad idloci. Quid 
rei eft ? Ab s te nihil litterarum , Cic. au lieu de nulU lit- 
ter&. Quoy qu’il y faille toûjours fous-entendre Nego- 
tiitm, comme nous avons déjà dit. 

Quelquefois un même Nom s’accordant avec le Pof- 
feffif, gouverne encore élégamment un Génitif, foit d’un 
Nom propre , ou d’un autre ; foit que cela fe rapporte à la 
mêmeperfonne,ouàune autre; comme Dico med unius 
opéra Rcmpublicam efîe libérât am , Cic. Tuum hominis fimpli- 
cis petius vidimus , Cicer. Litteris tuis primorum menjium 
nihil commovebar , ld. 

Poflcjuam arma Dei adVulcama ventum e/l , Æn. iz. , 
VII. Particules qui gouvernent un Génitif. 

Tune , Ubi , Sac , Inftar , Eo , Poftridie , 

Veulent un Génitif > comme Ergo, Pridie. 
Exemples. 

Plufieurs Adverbes gouvernent le Génitif. 

Ceux de Temps. Tune Témporis , En ce temps là. 
poflridie abfoltitiônis , Le lendemain de l’abfolution. 
Pridie hujus diéi , Le jour de devant. Mais remarquez 
qu’on dit auffi Pridie Nonas , Le jour de devant les 
Nones, &femblables; où l’Accufatif eft gouverné d’un 
ante fous entendu. 

Ceux de Lieu. Ubi terrarum. En quel lieu de la 
terre. Undegentium, De quelle nation. Nufquamgen- 
tium * Nulle part. Longe gentium , Bien loin d’icy. Eo 
confuttudinh addutta res eft, La chofe eftoit venue aune 
telle couftume. Hue malorurn ventum eft , On eft venu 
jufques à ce point de malheur. 


Ceux 


La Sf NT AXE, Ifp 

Ceux de Quantité'. Sat fautôrum , A fiez de par- 
tifans. A'ffatim matéru , Aflez de matière. A'm- 
piius liberôrum , Plus d’enfâns. 

L’on dit auffi inftar montis, Comme une montagne. 
lUius ergo , Pour l’amour de luy. Et fcmblables. 

VIII. Noms de Propriété , Blâme ou Loüange. 

Noms de Propriété , de Blâme , ou de Louange : . 
Toujours à l'Ablatif ou Génitif on range . 

Exemples. 

Le nom de Propriété, deBlâme&Honte.oubiende 
Loüange , fe met au Génitif ou à l’Ablatif. Puer ingemi 
vultûs. Un enfant qui a le vifage bien-fait. Homo pr*~ 
Jianti prudentiâ , Un homme de grande fagefle » pu un 
homme ttes-fage. Eunüchus nômint Photinus, Hir. Un 
Eunuque nommé Photin. Mulitr atâte integtâ t }T ex. 
Une femme qui eft en la fleur de fon âge. Lümm 
IuJchs , qui a le$ yeux louches. 

IX. Adjeélifs dérivez des Verbes. 

1 ” ' * * ii t' u • 

1. L'Adjeftifdit Fer bal qui du Verbe efl tiré) 
Gouverne un Génitif comme Tenax iras. 

2. Joins-y ceux de Vefprit) Confcius fcéleris: 
5 . Et d'autres qui du Grec le Génitif ont pris. 

’ ~ Exemples. 

Plufieurs Ajdeétifs prennent après eux un 'Génitif, 
i. Ceux qui ddeendent des Verbes; comme Tenax 
ir*. Qui retient fa colere. Amans virtuti < , Amateur de 
la vertu. Patient lobons , Qui fouffre bien le travail. 

z. Ceux qui marquent quelque foin , quelque 
affeélion, deflr, feience, ignorance , aime, ou chofes 
femblables qui regardent l'efprit ou la confcience ; 

comme 
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• comme Cônfcius /céleris , Qui fe fent coupable d’un 

• crime. A’nxius glorU , Qui a l’efprit inquiété pour 
la gloire. Secürus damni, Qui ne craint point les per- 
tes. Tmiàus procélU , Qui craint la tempefte. Perdus 
Mû/ica t Qui fçait la Mufique. 

3. Plusieurs eiicore à l’imitation du Grec gou- 
vernent un Génitif, & particulièrement dans les 
Poètes: LaJJus vidrum , Lafle du chemin. Félix ac libéra 
legtim , Heureufe & exemte de loix. Mais il ne iaut pas 
fe fervir facilement de ces façons de parler, que l’on ne 
es ait veuës dans les bons Autheurs. * 

1 11 * * * ■ . v . 

„• ... X. Verbes Pathétiques. 

I. Aux Verbes Affetlifs le Génitif fe met , 
Mifcrére fratris j Hic ânimi pendet : 

Z, Neanmoins Miferor veut un Accufatif. 

3. Quelques autres aujfi prennent un Ablatif. 

Exemples. 

/; r ■ 

Nous mettons icy cette Réglé , à caufe du rapport 
que ces Verbes ont avec les, Noms de la Réglé pré- 
cédentes . ’ t . I, ; . , . t i • 

i. Les Verbes Pathétiques ou AfFeélifs , c’eft à 
* dire , qui marquent quelque pafîion ou affe&ion de - 
3’àme, quelque-foin ou quelque difpofition de l’efprit, 
ou chofe femblable, prennent après eux un Génitif. 
Miferére fratris , Ayez pitié de mon ffere. Hic Animi 
pendet , Cet homme cy eft en doute, eft en peine , eft 
en fufpens. Sdtage rerum tudrum , Ayez foin de vos 
affaires. Veréri alicujus, Avoir crainte de quelqu’un. 
Latdri malérum , Se réjoiiir des maux. 

i- Neanmoins Miferor , dris , gouverne l’Accufatif. 
Miferdri fotdnam alicujus , Avoir compaffion de la 
mifere de quelqu’un. - 

3. Quelques autres auffi de ces Verbes, prennent 
après eux non feulement un Génitif , mais même 
■ un 
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un Ablatif. Difcrucior ânimi , ou ânimo , Je fuis tour- 
menté en mon efprit. Animi fe angebat , Il fe tour- 
mentoit en luy même. Angor ânimo . Animi pendeo. 
Animis pendémus , Nous fommes en doute. 

XI. Sum , Refer t & Inten/i. 

i. Sum, Refert , I’nterest , marquant 
appartenance , 

Ont tous du Génitif recherché P alliance J 
z. Toutefois I’nterest avec Refert , aura 
Mea, tua, fua, cuja, noftra, vcftra. 

5. Meum, tuum,fuum, & cujum Est defirex 
Noftrum eft , V eftrum eft , fe doivent 
aujfi dire . 

Exemples. 

~ n Le Verbe Sum avec ces deux autres Refert & 
Tntereft , marquant le Devoir, la Poflefîion , ou l’Ap- 
partenance, veulent un Génitif, Sum ejus opinionis , Je 
fuis de cette opinion. Tu non es Christi, Vous 
n’eftes pas difciple de Jésus Christ. Eft veri Chri- 
Jiiâni contemsiffe divitias, C’eft le propre du Chreftien 
de méprifer les richeffes. omnium refert , Il importé 
à tout le monde. Inter tft Reipublic £ , Il importe à 1 a 
République, 

2. Refert & Intereft , au lieu du Génitif des Pro- 
noms Pofleflifs, prennent ces Cas : Noftra refert , Il 
nous importe. Et tua v mea maxime intereft te reôte va- 
lére t Cicer. Il importe beaucoup & pour vous & pour 
moy que vous vous portiez bien. Hoc illôrum magii 
quâm fua retultjfe vidétur , Sal. Il femble qu'ils y 
avoient plus d’intereft que luy. Cuja intereft > Cic. Qui 
a le principal intereft. 

3. Eft au contraire prend le Nominatif Neutre de 
ces memes Pronoms. Meum eft hoc facere, C'eft à 
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moy à faire cela. Noftrum eft pati , C’eft ànousàfouf- 
frir. Si memorïa fortï defecerit, tuum eft ut fuggeras , Si la 
mémoire me manque, c’eft à vous de m’en faire fouve- 
nir. Cujutn pecus ? (fup eft ) an Melibri ? Virg. A qui 
eft ce troupeau? eft-ce à Melibée? 

AVERTISSEMENT. 

Les deux régimes du Génitif & du Pronom fe peuvent 
quelquefois rencontrer élégamment dans les Noms de 
prix, illud meamagm intereft. Et dans les Noms propres. 
Non mea Cefaris intereft. Mais pour les autres , quoy que 
l’on puifle dire auffi > Intereft tuaOratoris. Refertmea mi~ 
litis. Neanmoins l’on doit plûtoftfe fervir du Relatif, dit 
VoffiuS} comme dans Ter. Idmea minime refert qui fum 
natu maximus. 

XII. Signification naturelle du Datif. 

1. Le Datif en tous lieux marque Acquifition , 
Soit de bien , fait de mal j Rapport 9 Intention. 

2. Ainfi Sum , 3. & les Jtens : 4. les Serbes 

Médeor, 

Occurro, Fâveo, Studeo, Grâtulor, 

Se joignent a ce Cas $ y. Comme ceux d'ex - 
ce lier $ 

Et (hors Juvat ) Jubet,) 6. d? Aider & 7 . 
Commander. 

Exemples. 

r. Le Datif, félon que porte fon nom , qui vient de 
donner, marque toûjours quelque Acquifition ou At- 
tribution en bien ou en mal; ou bien quelque Rapport, 
foit dans les chofes ,foitdans l’intention , eftant toûjours 
comme la fin à laquelle on rapporte quelque chofe. C’eft 
pourquoy il n’y a prefque lieu où l’on ne le trouve en ce 
liens, tant après les Noms qu’aprés les Verbes, pour ex- 
primer non feulement laperfonnc, mais auffi la chofe à 
qui fe fait ce Rapport & cette Attribution. 
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APre's les Noms. Tu illi amicus, Vous elles fon 
amy. A À {finis Régi , Alié du Roy. Contérmmus Gdllu. 
Tenant la France. Par virtüti ordtio , Cic. Discours 
pareil à la vertu. Similia prodtgiis , Virg. Semblables 
a des prodiges. Vir Autorconstlüi , Qui donne les premiers 
confeils. Confcius facinori , Cic. Qui a part à quelque 
crime. Suptrjies dignitdti , Survivant à fa dignité. Et 
ainü des autres * particulièrement de ceux qui ligni- 
fient Commodité' , Incommodité’, Faveur , Plai- 
sir, Fidélité’, &lemblables. ' 

Apre s les Verbes : Tibi Joli amas , Vous n’aimez 
que pour vous. Hoc mihi non japit , Cela ne me plaift 
pas. Tibi peso , Je demande pour vous. Non omnibus 
dôrmto , Je ne dors pas pour tous , ou à l’egard de tous, 
Mituo exercitui , Je crains pour l’armée. Mihi puent , 
fi quid peccat , Ter. S’il fait des fautes , c’eft pour 
moy. Neque ifiic , neque alibi tibi ufquam trit in me* 
maria], Ter. Vous me trouverez toujours preft à vous 
obéir, & en cecy, & en toute autre chofe. Ainû 
des Verbes de 

Obeï r. Obedire , morem genre alicui , Obéir à 
quelqu’un. Aufcultdre parénti , Attendre le comman- 
dement de fon pere. Non parébo dolori meo , non ira- 
cdndU ferviam , Cic. Je ne fuivray pas ma paffion. Sc 
je ne me rendray pas l’efclave de ma colere. 

Résister. Obftat , ou répugnât veldptat fanitdti, 
La volupté eft contraire à la fanté. 

Estre utile. Providers rebut fiât , Pourvoir à fes 
affaires. Confulite vobis , profpicite pdtria , Cic. Ayez 
égard à vous-mêmes, confiderez voftre patrie. Velltaus 
cupere alicui , porter les interdis de quelqu’un. 

Nuire. Nocet mihi cibus, Le manger me nuit. Men- 
tis quafi luminibus officie altitüdo fortune, , Cic. La 
grandeur de la fortune obfcurcit les lumières de l’e- 
iprit. Invidére alicui , Cic. Porter envie à quelqu’un, 

Ainfi des Impersonnels, Mihi libet , placet, U me 
plaift. Tibi licet, Il vous eft permis, Nobis duet. Ter- 
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Il eft bien feant pour nous. Et ainfi des autres. Mais 
cela fe connoift quafi allez par l’expreffion feule de 
noftre langue. ' 

s II y a feulement quelques autres Verbes qui pour- 
voient faire plus de peine à ceux qui commencent , & 
lefquels pour cela j’ai voulu marquer expreflement 
dans la Réglé , quoy qu’ils eufient pû eftre compris 
dans le general. 

• 2. Sum. Efi tnihi liber , J’ay un livre; comme qui 
diroit, Un livre eft à moy. Efi tnihi iter in Lemnum , 
Ter. Je m’en vais à Lemne. Caufa fuit pater his , Hor. 
C’eft mon pere qui eft caufe de tout ce bien là. 

• 3. Les Composez de Sum. Adéjfe patri , Affilier 

fon pere. AdiJJe S acre, Affifter à laMefle. Deéjfe officio , 
Manquer à fon devoir. Pr&ejfe exercstut, Commander 
une armée. • • 

• 4. Quelques Verbes Particuliers. Meàetur 
mnimo virtus , La vertu guérit l’ame. Occürrere alicui , 
Aller au devant de quelqu’un. Favére nobilitati, Fa- 
vorifer le party de la nobleffe. Studére leftiôm , Eftu* 
dier fa leçon. Studére eloquéntU , S’addonner à l’elo- 

3 uence. Quoy qu’on dife auffi , Studére aliquid , pour 
ire, defirer. Gratulor tibi , Je vous congratule, je me 
réjouis de voftre bien. 

5. Les Verbes d’Exceller. Prefiat , excellit 
virtus divitiis , La vertu eft préférable , eft plus ex- 
cellente que les richefles. Antefêrre pacem btllo , Pré- 
férer la paix à la guerre. Antecéllit fènfibus gloria 
cœléfiis , La gloire du Ciel furpafle les fens. Prefidere 
populis , Avoir charge fur les peuples. • 

6. Ceux d’Aider. Op'itulari , auxiliari , fubvenire 
alicui y Aider & fecourir quelqu’un. Succürrere miferis , 
Secourir les miferables. 

- * Horfmis Juvo, qui prend l’Accufatif. Juvare 
cliquet » , Aider quelqu’un. 

>7, Ceux de Commander, Enjoindre, ordon- 
ner > &C. Pracipio , tmptro , prafcribo tibi , Je vous 

com- 
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commande , je vous enjoins , je vous ordonne. 

Mais JubEo , qui dans quelques Autheurs fe joint 
au Datif, comme dans Claudien , Hifpanis, Gallifque 
jubet , ne s’y met jamais dans Cicéron , ny dans les 
Autheurs purs, La conftruétion ordinaire de ce Verbe, 
eft de le joindre avec un Infinitif feul , ou précédé de 
fon Accufatif : Littert tut rt6Ù fperare jubent , Cic. 
Vos lettres nous commandent de bien efperer. Jubeo 
te bene fperare , Cic. Je veux que vous ayez bonne 
ëfperance. 

AVERTISSEMENT. 

‘ ,11 faut donc prendre garde qu’il ne feroit nullement 
Latin de dire,j fubeo te ut bene fperes , ou bien ut hocfacias. 
Car fi jubeo fe trouve avec un Accufatif feul de la perfonne, 
cet Accufatif eft toûjours gouverné d’un Infinitif fous-en- 
tendu , comme dans Cic. Et hercle , ut me jubet Acaftus , 
conftdo te jam ut volumus valere, oùilfautfous-entendre, 
ut me jubet facere. Littert non qus/te aliquid juberent Cic. 
fup. facere. ' / 

Mais encore que Jubeo ne reçoive point T Accufatif de 
la perfonne, il prend neanmoins certains Accufatifs delà 
chofe, comme, %gid, hoc , illud, id, aliquid, nihil, pauca,mul- 
ta, unum, duo, tantum , quantum , &femblables. Lex jubet ex * 
qut faeîenda funt , Cic. Renuis tu quod jubet aller , H or. 

XIII. Verbes qui prennent deux Datifs. 

Joins deux Datifs à Sum , Hâbeo, Do , Verto , 
Comme à d'autres encore j Id laudi tibi do. 
Exemples. 

Il y a des Verbes après lefquels on met deux Da- 
tifs ; l’un de la perfonne à qui arrive la chofe , 8ç 
l’autre de la fin ou de l’intention à laquelle on rap- 
porte la même chofe. T els font ,Sum, Babeo , Do , Verto , 
Tribuo , Duco , Relinquo , Puto , & quelques autres. 
Ejl illi lucro , voluptati , honôrï , infamie , &c. Cela luy 
tourne à plaifir , à profit , à honneur , à infamie , & 
femblables. Do, relinquo tibi pignori , Je vous donne, 
je vouslaifle cela en gage, utrum Jludio id ftbi babet , 
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an laudi putat > Ter. Eft-ce qu’il prend plaifir à cela , 
ou s’il croit que ce foit une belle chofe, que de, crc. 
AVERTISSEMENT. 

Souvenr l’on met le Datif de'la perfonne après ces Ver- 
bes , & il ne refte que ccluy delà chofe , Exemplo efi Regulus , 
Ea ret quejiioni dit * fuit; Cic. 

Ôn peut même rapporter icy ces exemples : E(ï mihi 
nomen Petro. Cui nunc cognomen fïdo , quoy que l’on dife 
anffi par Appofition , cui cognomen J'ùlus , ou avec le Gene- 
tif, Cognomen füli , comme Flumtn Rhtni. Et meme félon 
quelques-uns , Cognomen Jùlum, le prenant comme Adje- 
ctif, mais autrement ce feroit une faute de dire par exem- 
ple: Eft mibi nomen Petrum. 

XIV. Accufatif après le Verbe. 

Z. Souvent au Verbe Neutre j I. Et toujours à 
P Actifs 

On donnera la chofe au Cas Accufatif 
Exemples. 

1. Les Verbes Aétifs, & ceux qui ont la fignifica- 
•tion adlive , gouvernent toûjours après eux un Accu- 
fatif, exprimé ou fous-entendu de la chofe , ou pour 
mieux dire , du fujét où pafle leur adtion : Virtus fibi 
gloriam purtt , La vertu s’acquiert de la gloire. Venerâri 
aliquevt ut Deum , Honorer quelqu’un comme Dieu, 
Et me deflinat Are. , Virg, Il me deftinc pour dire 
facrifié fur l'Autel. 

2. Les Verbes Neutres ont auiïi fouvent cet Ac- 
cufatif. Car premièrement ils peuvent toûjours gou- 
verner l’Accufatif du Nom de leur origine .- comme 
Vivere vit&n , Gaudére gaudium , Ter. Vivre , fc 
réjoliir. Servire fervitütem , Cic. Eflre réduit en 
fervitude. 

Secondement ils peuvent gouverner l’Accufatif 
des Noms d’une lignification approchante de la leur; 
ire viam , marcher. Sitire humanum finguinem , 
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Avoir foif du fang humain. Olet unguénta , Ter. Il 
fent le parfum. 

Troinémement , ils peuvent gouverner toute forte 
d’Accufatifs, lors qu’ils fe prennent en un fens méta- 
phorique : AmbuUre maria , e r terras navigdre , Cic. 
Marcher fur la mer , & faire voile fur la terre. Ardcbat 
Alixin , Virg. 11 eftoit paflionné pour Alexis, vinéta 
crêpât mera , Hor. Il ne parle que de vignes. 

XV. La perfonne à l’Accufatif. 

Ah Cas Nominatif la chofe ejl gouvernée , 

Au Cas Accufattf la ÿerfimie eji donnée . 

EnDe cet, Deleâat, Fugit , Fallit, Pudet, 
Prétérit, & Juvatj comme Hæc res medecet. 

Exemples. 

Cette Réglé n’eft qu’une explication de la précé- 
dente, qui nous fait voir qu’en cet fept Verbes la chofe 
fert de Nominatif, & la perfonne a’Accufatif : Hic 
res me decet , Cette chofe me fiedbien. Pietai pium delé - 
fiat , L’homme pieux feplaift à la pieté. Ifiud me prêtent , 
fugit y Je n’ay pas feeu cela. Non te fallit , Vous fçavez 
bien. Id me juvaty Je prens plaifir à cela. Non te hic pu- 
dent ? Ter. N’avez vous point de honte de cela ? 

AVERTISSEMENT. 

Latet, que l’on joint d’ordinaire à ceux-cy , fe trouve 
feulement avec le Datif dans Cic. Nihilmoliris quod mihi 
latere valent. Ubi nobis hic autoritas tamdiu tanta latuit. 
Il cft vray que dans les autres Auteurs on le trouve auffi 
avec l’Acculatif : Sed rts Annibalem non diu latuit , Juft. 
Ntc latuére dolifratrem Junonis , Virg. 

Decet au contraire gouverne quelquefois le Datif: Lo- 
cum editiorem qukm vifioribus dteebat , Sal. Decet Principi 
t erratum populo , Liv, imo , hercle, ita nobis decet t T er. Nean- 
moins Cicéron ne s’en fert jamais qu’avec l’Accufatif. 
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XVI. Laperfonnc àl’Accufatif, & la chofe au Génitif. 

JLa chofi au Génitif en ces Verbes on donne 9 
Mais à VAccufatif ils veulent la perfonne : 
Miferet, Pœnitet, Pudet, Piget , Taedet , 
Comme Hujus me piget , Tui non te pudet. 

Exemples. 

Cette Réglé a grand rapport avec la precedente, puis- 
que ces Verbes gouvernent auffi la perfonne à l’Accu- 
fatif de mefme que les précédées. Mais il y a cela 
de plus à remarquer, qu’ils gouvernent la chofe au Gé- 
nitif; comme Miferet me homïnis , J’ay pitié de cet 
homme. Pœnttet me fratris , J’ay honte de mon fre- 
re. Tui non te pudet ? N’avez- vous point honte de 
vous mefme? Hujus fafti me piget. Je fuis bien marry 
d’avoir fait cela. T&det me harum ineptiarum , Je fuis 
rebattu de ces fottifes. Et de mefme de leurs déri- 
vez, comme Mtferefco. Arcadii qu&fo miftréfc'tte Ré- 
gis. Virg. Ayez pitié je vous prie de ce pauvre Roy 
d’Arcadie. 

XVII. Verbes de Souvenance & d’Oubly. 

Les Verbes d' Oublier , & fe Rejjôuvenir , 
Veulent R Accu fat if ^ ou Génitif régir. 

Exemples. 

Les Verbes d’Oublier & de fe ReiTouvenir, gou- 
vernent le Génitif ou l’Accufatif. Mèmini malàrum 
meôrum ou bien mala mea , Je me fouviens de mes 
maux. Antipater ille , cjuem tu probe memintfli , Cic. 
Cet Antipater dont vous vous fouvenez fort bien. 
Nec me meminijje ptgébit Elift , Virg. Et jamais il ne 
m’arrivera de mettre eh oubly Didon , furnommée 
Elife. Oblitus generis fui , ou bien genus füum , Qui 

a oublié fa naiflance. 
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avertissement. 

Les Noms d’Oublier & de fe Rcfibuvenir, gouvernent 
feulement le Génitif. On les peut rapporter cy-deffus 
à la Réglé 9 . des Adjectifs qui marquent les chofes de Fe- 
fprit. Immémor injuria. Memor accepti benejicii , &C, 

XVIII. Deux Verbes mis de fuite. 

' Lors que fans ut oh ne deux Verbes tu 
joindras j 

A ï Infinitif feul le fécond tu mettras. 
Exemples. 

Quand il y a deux Verbes de fuite , fans l'une de, ces 
Conjonctions ,ut ou »e,exprdfe oufous entendue, le fé- 
cond fe met à l’Infinitif, Nef ci s inefedre hommes , Ter. Tu 
ne fçais pas attraper les hommes. Cémere erat , Virg. On 
pouvoit voir. Cupit ambuldre , 11 a envie de fe promener. 

Si la Conjonction ut ou ne eft fous entendue , le Verbe 
fera au Subjonctif. Tac feiam , fup. ut , Faites que je le 
fçaehe. Cave fentiant , fup. ne r pour utne t , Prenez garde 
qu’ils n’en ayent le vent. 

AV ERTISSEMEN T.’’ 

Nous mettons encore icy cette Éegle; parce que dans 
cette conftruCtion l’Infinitif tient fouvent lieu d ? Accufa- 
tif. Car amat ludere , par exemple , eft autant qu ’Amat 
Infant. '• 

Quelquefois l’on fous-entend lepremier Verbe en met- 
tant feulement l’Infinitif. ' Mène incœpto defijîere vi fiant ? 
.Virg. fup. oportet ou decet: Et quelquefois on fous-entend 
l’Infinitif mefme. Scit Latinè y fup. loqut. Dôfcit fidibus , 
fup. canere. Et fur tout il faut fouvent fous-entendre le 
Verbe Subftantif. Spero me integritatis laudem confecutum ; 
Çic. c’eft à dire , me effe confkcutum. 

Après les Verbes de mouvement, on met ordinaire- 
ment le Supin en UM, au lieu de l’Infinitif. Mea Glyce - 
, rïum , cur te h perditum ? Tçr. Ut cnbitum difeeffimm 3 Cic. 
comme nous nous fufmes allez coucher. ' •* 

Q S. ' XIX. 
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XIX. Prépofitions qui gouvernent l’Accufatif. 

Ces prépofitions Ad , Apud , & Contra , 
Advérfum , Advérfus , Per , Circum , & 

Circa, 

Erga, Extra, Juxta, Ciso«Citra,Ponè, 
Penes, Inter, Intra, Propter, Ob , Poft, 
Ante , 

Veulent l' .Accufatif ^ avec Præter, Supra, 
Secus ou Secundum , Trans , Ultra , comme 
Infra. 

t 

E*X E M P L E S. 

Nous parlons icy des Prépofitions , parce que la 
plufpart des Régimes fuivans en font niellez ou en 
dépendent. 

Nous reduifons à vingt cinq celles qui gouvernent 
I’Acculâtif, & nous les mettons icy félon l’ordre 
Alphabétique. ; • 

1. Ad, Auprès, fur* devers, chez, d’icy à, jufques à, 
pour, à, au: Habet kortos ad Tiberim , Il a une maifon 
fur le Tibre. Ad urbem venit , Il eft venu auprès de la 
ville. Ad Judicem dicere , Parler devant le Juge. Ad 
decem annos, d’icy à dix ans. Ad ufumhàminum, Pour 
l’ufage des hommes. > Ad traferiptum ômnia gérere , 
Faire tout comme on nous l’a commandé. 

2. A dver.su m ou Ad ver sus , Contre, à l’encontre, 
vis-à-vis , envers. Advérfus clivum , Plin. Contre 
mont. Advérfum patrem , Contre mon pere. Pistas 
advérfus Beos Cic. La pieté envers les Dieux. De ilia 
advérfus hune hqui , Ter. Luy parler d’elle. ! , 

3. ,Ante , Devant, Antepedes, Devant les pieds. 
Ante horam cftavam , Devant huit heures. 

4. Apud , Chez’ , devant , auprès. Apud patrém , 
Chez mon pere. Apud Judicem dicere , ~ Parler devant 
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le Juge, jipuâ te plürimum valet i fia ratio , Cette raifon 
peut beaucoup fur vous. 

5. Circa , Auprès, environ. Circa forum % Auprès du 
Palais. Circa tum menfem , Environ ce mois là. 

6. Circum , Autour. Circum littora , Autour , au- 
près des bords. 

7. CiserCiRTA, Deçà. Citra flumen. Deçà la rivière. 
Cis Euphrdtem , Deçà l’Euphrate. 

8. Contra, contre, au contraire, vis-à-vis. Contra 
auteritdtem , Contre l’autorité. Contra fpem , Au contrai- 
re de ce que l’on efperoit. Carthdgo Itdliam contra , Virg. 
Carthage qui eft vis-à-vis de l’Italie. 

9. Erg a. Envers, à l’endroit. Chantas erga proxi - 
tnum , Envers le prochain. 

10. Extra, Hors, outre, excepté. Extra urbem. 
Hors la ville. Extra modum , Outre mefure. Extra fd- 
rmtlos , Excepté les valets. 

11. Infra, Sous, deffous, au-defibus. Infra fe , Au- 

deffous de foy. ■ . .■ 

iz. Inter, Parmy. Jnter cateros, Parmÿ les autres. 
Inter arénam. Parmy le fable. 

13. Intra , Dans, lntra pariâtes , Au-dedans des 

murailles. ' r >. si 

14. Juxta, Auprès, tout contre. Juxta viam y Le 

long du chemin. jP uxta ripant , Sur le bord. , 

15. Ob, Pour, devant. Ob emolumentum , Pour le 

f >rofit. Ob amorem , Pour l’amour. Ob èculos , Devant 
es yeux. 

16. Penes, En la puiflance , en la difpofition, en 
la poffeffioh. Iflb&c penes vos pfalttjacfl. Ter. Cette 
Chanteufe eft chez vous. Omnia adfunt bon a qttem 
penes ejl virtus, Plaut. Celuy qui. a la vertu, a toute 
forte de bieris. Penes te es) Hor; Eftes vousenvoftre 
bon fens? 

17. Per , Par, durant, au travers. Per diem , Du- 
rant le jour. Per antillam , Par ma fer vante. Per cam- 
pas t Au travers des champs. 

18. PoNE , 
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18. Pone , Après, derrière. Porte &dem , Derrière 
le temple. 

19. Post, Après, depuis, dans, derrière. Poft finem, 
après la fin. Poft legem hanc conflit ut am , Depuis que l’on, 
eut fiait cette loy. Paft fexénnium , Dans iix ans. Poftter- 
gum , Derrière le dos. 

20. Praeter, Excepté , outre, auprès, devant. 
Omnes prater eum , Tous excepté luy. Prêter mania 
fluere , Couler auprès des murailles. Prêter ôculos , 
Devant les yeux. 

21. Propter , A caufe , en confideration , pour 

l’amour de , auprès. Propter honeftatem , A caufe 
de l’honneftetè. Propter vos. Pour l’amour de vous, en • 
voftre confideration. Propter patrem cubantes , Cic. Cou- 
chant auprès de leur perc. . - . , 

I» 22. Secus ou Secundum , qui eft plus Latin , Au- 
près , le long. Secus fluvio , Plin. (où d’autres lifent 
jfecundum ,) Auprès des rivières. Condùdlus eft cœcus 
fecus viam ftare , Quintil. L’on a fait prix avec un aveu- 
gle à ce qu’il fe tinft le long' du chemin. Secundum Phi - 
lôfophos , félon les Philofophes. Secundum fratrem illis 
plurimum tribuebat , Après fon frere , il leur déferoit 
le plus. Secundum ripam , Le long du bord. 

23. Supra , Au deffus. Supra loges , Au delfus 

des loix. . 

24. Traks , Au-delà , Trans maria , Au-delà des 

mers. ' . 

25. Ultra, Au-delà. Ultra Tiberim , Au-delà du 
Tibre , de l’autre cofté du Tibre. 

AVERTISSE ME N T. 

Les Grammairiens joignent encore icy prope, cir citer, uf- 
que , verfus. Mais ce nefont que de fimples Adverbes , qui 
ne gouvernent l’Accufatif ou l’Ablatif qu’en vertu de 
quelque Prépofition fous- entendue, de mefme que font 
auffi propior ,propius,proxime ,pridie, poftridie, & procul, que 
tout le monde neanmoins avoue n’eftre pas des Prépofi- 
tions, Ainfi quand on dit Prope mur os, cir citer Calendas, 

ufque 
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ufqut R emam, Brundufium ver fus, ou fous-entend ad. Ce 
qui fe voit -en ceque quelquefois la Prépofition s’exprime, 
Cic. Ciniter adCalendas , Id. Ab ovo ufque ad mala. Hor. 

In forum verfus, Cicer. Et femblables. Voyez la Nou- 
velle Méthode. 

XX. Prépofitions qui gouvernent l’Ablatif. 

V Ablatif ont Coram , A, Ab, Abs, Cuç, 
Abfque , 

De, Ex, E, Pro,Præ, Clam, Palam, Te- 
nus, Sine. 

Exemples. 

Nous reduifons à douze les Prépofitions qui gouver- 
nent l’Ablatif. 

1. A , Ab , Abs , (qui font les mêmes) Depuis, 
après, par, à caufe, de la part. A fronte , Par devant. 
A pueritia , Dés î’enfancè. A morte Cafaris , Depuis 
la mort deCæfar. A civibus , De la part des citoyens. A 
frigore , A caufe du froid , contre le froid. Ab aliquo pt- 
rire ., Eftre tué par quelqu’un. 

2. Absque, Sans. Abfque te , Sans vous. 

3. Clam Pnceptôre , Sans que le Maiftrc le 

fçaehe. . 

Autrefois il gouvernoit l’Accufatif. Clam Patrem. 
Ter. A l'infceu de mon pere. Et de même Clan- 
culum. 

4. Coram ipfo , Devant luy, en fa prefence. 

5. Cum cupiditate, Avec paffion. 

6 . De, De, des, pour, à caufe, touchant. De ho- 
minibut , Des hommes. De quorum numéro. Du nom- 
bre defquels. Multis de caufis , Pour beaucoup de 
raifons. De t raudüfculo Numcriano , valde te amo , 
Cic. Je vous fuis extrêmement obligé , de ce que 
mous m’avez fait payer de cette petite fomme. A dit 
te heri de filia , Ter. J’allay hier pour vous trou- 
ver, & vous parler de vofire fille. De lanificio , ne- 

minem 
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rainent timto , Plaut. Pour ce qui eft de filer , je ne 
crains perfonne. Non eft fanum fomnus de prdndio ,Plaut. 
Le /omneil ne vaut rien après le diner. 

■ 7. E ou Ex , De. E flamma , De la flâme. Ex Beo , 
De Dieu , félon Dieu. 

8. Pal’am omnibus y Devant tout le monde. 

9. Præ, Au prix, à caufe .devant. Prnnobis , Au 
pri# de nous: Prs. multitüdint , A caufe de la grande mul- 
titude. PrA olulis , Devant les yeux. 

10. Pro , Pour, félon , au lieu de, par, à caufe, 
pour l’amour de. Pro cdpite , Pour la vie. Pro mérito , 
Selon fon mérité. Pro illo , Au lieu de luy , en fa place 
Pro fôribus , Devant la porte. Pro noftra amicitia terogOy 
Je voûs conjure par noftre amitié, pour l'amour de moy, 
en confideration de noftre amitié. 

11. Sine pondéré , Sans poids. Sine amôre t Sans affe- 

étion. - ; 

iz. Tenus , Jufqu’à. Câpulo tenus , Jufques au 
pommeau. 

'AVERTISSEMENT. 

Cette Prépofition fe met toûjours après fon Cas. Et fi 
le Nom eft du Plurier, il fe met d’ordinaire au Génitif: 
iMmborum tenus , Cic. Jufques aux reins. Cumarum te- 
nus illi rumores caluerunt , Cœl. ad Cic. Ces bruits font 
venus jufques à Cumes. Aurium tenus , Quint. Jufques 
aux oreilles. Quoy qu’Ovide ait dit aufli à l’Ablatif, Pe- 
ùîoribus tenus t Jufques à l’eftomach., 

XXI. Prepofitionsqui gouvernent l’Accufatif 
& l’Ablatif. 

Sub , Super , In , Subter , gouvernent les 
deux Cas : 

Mais c'ejl en divers fins que tu remarqueras . 
Exemples. 

Ces quatre Prépofitions veulent ordinairement; 

1. L’Ablatif, lors qu’il n’y a point de mouvement 
d’un lieu en un autre: z. L’Accufatif, lors que l’on 

marque 
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marque le mouvement pour pafler en quelque lieu: 
3. Elles gouvernent auffi fort fouvent le Cas de la 
Prépofition pour laquelle elles font mifes, 8c en la- 
quelle elles fe peuvent refoudre. 

S u B. 

I. Sub nômine pacis hélium latet , La guerre ell. ca- 
chée fous le nom dej>aix. Qui deinde Jub ipfo , [ecce volât 
calcemque tint , Virg. Après lequel il court , & luy 
marche fur les talons. Où Sub gouverne l’Ablatif, parce 
que ce mouvement ne marque pas le changement d’un 
lieu à un autre. 

z. Pojléfque fub ipfos ni t tint ter gradibus , Virg. Ils 
montent les degrez prenant pardeffous les pofteaur. 
Où Sub veut l’Acculatif , parce qu’il marque change- 
ment d’un lieu en un autre. 

3. Sub boram pugna , au lieu de Circa, Environ l’heu- 
re du combat. Sub noftem cura rtcürrit , Virg. L’in- 
quietude revient fur le foir. 

S u P B K. 

l. Super fronde viridi , Sur l’herbe verte. 

z. Super Garamantas er Indos , prbferet Imperium. 
Virg. Il étendra fon Empire au delà des Garamantesôc 
des Indes. 

3. Super bac r$ , au lieu de. Touchant cela. Super 
ripas fluminis effufus , Liv. au lieu de fecûndum , s’éten- 
dant de cofté 8c d’autre fur le bord. Super coenam occi- 
fus, au lieu de inter , Tué pendant le fouper. 

I N. 

1. Deambuldrein foro , 9 e promener dans le marché. 
Tunde volvuntur in imo , S'en vont au fond. Avec 
l’Ablatif, parce que le mouvement ne fe fait pas d’un 
lieu en un autre, mais dans un même lieu. 

Z. Evolvere pojfet in mare Je Xantus , Virg. Se dé- 
charger dans la mer. Où l’on met PAccufatif, parce que 
l’on marque le changement de lieu. 

3. Eu - 
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3. Eufiathius in Homérum , au lieu de fuper , Eu- 
ftathius dans fon Commentaire fur Homere. In hanc 
fentémiajn multa diy.it , 11 a dit plufieurs chofes fur ce 
fujct. In horarn , au lieu de ad , Pour une heure. 
Amer in patriam , pour erga , L’amour envers la patrie. 
In pr&fens er in futürum , Liv. pour ad ou quoad , Pour 
le prefent & pour l'avenir. 

Super. 

1. Fnre libet fubter denfâ tefiüdine cafus, Virg. L’on 
peut foûtenir l’effort des ennemis , en fe tenant ferré. 
Campi qui fubter mænia , Stat. Les champs qui font au- 

deffous des remparts. . . 

2. Augufii Jubtcr fafligia tefti , Æneam duxit , Virg. 
Elle mena Enée dans un beau Palais. Mais cette Pré- 
pofition gouverne aufli l’Accufatif , encore qu’il n’y 
ait point de mouvement. Plato tram in péttore ,cuptdi- 
tatetn fubter pr&côrdia lotavit , Cic. Il a placé la colè- 
re dans le cœur, & dans lés entrailles inferieures les 
paflions voluptueufes. 

XXII. Verbes compofei d’une Prépofition. 

I . La Prépofition un V'erbe compofant , 

Veut qu'il ait fon Cas feul * i. ou bien la 
' répétant . 

Exemples. 

1 La Prépofition garde fa force même dans la com- 
pofition , en forte qne les Verbes où elle fe trouve, 
prennent le Cas qui luy eft propre; comme Adiré op- 
pida , Aller dans les villes. Abirt opptdo , Sortir de la 
ville. Circumequitdre mœnià , Aller à cheval autour 
des rempars. Amovere animum fiüdïo puerili , Retirer, 
fon efprit des affeélions puériles. Expellere pé flore. 
Charter de fon cœur , Excédere mur os. Sortir des mu- 
railles , comme venant à' Extra. Excedtre terra , Sortir 
de la terre ; comme Venant d’£x. 

1. Sou* 
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x. Souvent mefme l’on répété la Prépofition, 
comme. Nibil non confderâtum exibat ex ore, Cic. IP 
ne fortoit rien de fa bouche que de bien à propos. Qui 
ad nos tntempeftive adtunt , molèfli ftpe funt , Ceux 
qui nous viennent trouver à contre-temps , nous font 
fouvent importuns. A Sole abfis , Cic. Retirez vous 
de mon Soleil. , 

XXIII. Verbes qui gouvernent l’ Accufatif avec Ai. 
A'ttinet , & Spe&at , & Pértinet auffi , 
Prennent l' Accufatif avec Ad devant luy. 

Exemples. 

• 

Ces trois Verbes Imperfonnels prennent un Ac- 
cufatif avec la Prépofition Ad. Attinet ad dignitatem , 
cela regarde voftre dignité, ld ad te pertinet , Cela vous 
appartient. Hoc ad ilium fpe£lat , Cela le touche. 

XXIV. Verbes qui ont deux Accufatifs, ou 
divers Régimes. 

I. Les Verbes eT avertir , 2. Demander 5 3 . & 
Ve/hr 9 

Et 4 . Celo , f. Doceo , veulent fouvent régir 
Au Cas Accufatif la ebofe & la perfonne. 

En cette forte auffi la pbrafe fera bonne j 
Induo te vefte, ou bien Tibi vcftemj 
Celo te de hac re , oubien'Tibi hanc rem ; 
Iftud te moneo , Moneo te de re : 

Hoc à te poftulo:- Rei moneo te. 

6. Interdico, la chofe à ? Ablatif voudra: 

Dis donc , Interdico tibi domo meâ. 

Exemples. 

Nous comprenons icy les Verbes de divers ré- 
gimes, 5c particulièrement ceux qui prennent deux 
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Accufatifs, ou qui en quelque autre maniéré dépendent 
de la Prépofition. 

i. Les Verbes d’Advertir , avec deux Accufatifs. 
Moneo te hanc rem, Je t’avertis de cette affaire. Ijlud 
me admonéntes , Cic. M’avertilfant de cela. 

La chofe à l’Ablatif avec la Prépofition. Moneo te 
de hac re , Je t’avertis de cela. Oro te ut Teréntiam 
monedth de teftaménto, Cic. Je vous prie d’avertir Te- 
rentie du teftament. . , o 

La chofe au Génitif. Commonér.e aliquem mîferiâ- 
rum fudrum , Faire reflouvenir quelqu’un de fes miferes. 

a. Ceux de Demander», avec deux Accufatifs. 
Te hoc beneficium rogo , Je vous demande cette faveur. 
Pacem te pôfcimus omnes , Virg. Nous vous demandons 
tous la paix. 

La perfonne à l’Ablatif avec la Prépofition. Hoc à 
me pofcit , flagitat. Il m’en prie. Scijcitari ‘percôntari 
ab aliquo , Demander à quelqu’un. 

Peto eft plus ufité en cette dcmiere façon , &: fe 
trouve rarement avec deux Accuiàtiis. Peto 4 tjt i>é- 
niam , Je vous demande pardon. On dit aufîi Peto 
tibi , Je demande pour vous. Mijfwnem militibus pétere , 
Demander le congé pour les foldats. Mais alors c’cftle 
Datifde Pacquifition , ou de la perfonne,dont nous a vons 
parlé Réglé XII. 

3. Ceux de Vesur, avec deux Accufatifs , dans 
l’Ecriture. Induit eum Jhlam glorU , Il l’a reveftu 
d’une robe de 'gloire.-. éjuidUbet indutus , Hor. Vertu 
de quoy que ce foit. 

La perfpnne à l’Accufatif, & la chofe à l’Ablatif. 
Induo te vejh , Je vous mets ce vertement. 

La perfonne au Datif, & la chofe à l’Accufatif. 
Induo tibi •veftem X, Je vous mets cette robe. Exüere 
'veftem alicui, Ofter la robe à quelqu’un. 

4. Celo avec deux Accufatifs. Celo te hanc rem. 
Je vous cele cela. Ea ne me celet confuefèci filium , Ter. 
J’ai accoutumé mon fils à ne me rien cacher de tout cela. 

. . 1 La 
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La chofc à l’Ablatif avec la Prépoütion. Celo te de 
hac re, Je ne veux pas vous dire cela. 

La perfonne au Datif. Celâre dliquid dlicui , Celer 
quelque chofe à quelqu’un. 

5. Ceux d’Ensxigne*. ; avec deux Accufatift. D 6 ~ 

ceo te Grammaticam , Je vous enfeignp la Grammaire. 
®Ü*is te loges pr&ceptdqu* fârtut bells - — ürüdiit \ Stat. 
Qui vous a appris les loix & les genereufes maximes de 
la guerre? • 

La choie à l’Ablatif avecla PrépofitiQft Qui defuoad - 
vent u nos dôcettnt,C\c. Qui nous avertirent 4^. fon arrivée. 

6. I n türdico gouverne la chofc à l’Ablatif., interdico 
tibi domo meâ. Je véus défends ma maifon. Interdico tibi 
aquâ & igni. Je vous défends Tufitge du feu & de l’eau. 

AVERTISSEMENT. 

Il faut remarquer avec Sanétius, qu’aucun Verbe ne 
peut de foy gouverner en même temps deux Accufatifs 
de chofes differentes, & que ce que Ton en voiticyn’eft 
qu’une pure imitation des Grecs, qui mettent en ce Cas 
prefque par tout, en fuppofant leur Prépofitiôn **7<l ou 
comme nous dirions circa , per , ob ,fecundhm, profiter 
ad ou quod ad. Car Doceo te Grammaticam, c’eft à dire,_/£- 
cunditm , ou quod ad Qrammaticam , & ainli des autres. 
C’eft pourquoy dans le Paffif de ces Verbes on retient 
toûjours l’Accufatif qui, dépend de la Prépoütion. Do * 
ceor Grammaticam , Erudit us Gr&cas iitteras , Cic. Galeam 
induit ur , Virg. Inutile- ferrum cingitur , ld. Rogati fenten- 
tiam , Cic. 

On doit aufli prendre garde qu’il ne nous eft pas per- 
mis d’ufer indifferemmeitt de divers régimes que nous 
faifons voir icy. Car on n’exeuferoit pas une perfonne 
qui diroit: Confuto te h&reditaum, pour de htriditate. Ci- 
céron a dit. Amiâtuverterïs commonefacre^&C jamais ami- 
citiam. Quoy qu’avec le mot de res ondife admôneo, com- 
mùneo, commonefdcio te hujusrei,ox\ hanc rem , ou de hoc re. 
C’efl pourquoy il faut toûjours confulter l’ufage t & les 
Auteurs les plus purs. 
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XXV. Quatre Queftions de lieu. 

1 . V Ablatif avec In , ou fans In prend UBI 9 l ' 

Et met les petits lieux an Genittf Æ y 1. 

2 . QU O veut In j ou fans In fan . Accufatif 

me fine. 

$. QU A joint Per a ce Cas , ou l'Ablatif feul 
aime. 

4 . A, Ex y joint UNDE. Mais pour les pe- 
tits Lieux , 

Ces Cas vont fouvent feul s , . & Rus , Do - 
mus comme eux , 

Exemples. 

Il y a icy quatre Queftions de lieu à confiderer ; 

1. Ubi, iqui marque le lieu où l’on eft. Ubi ejl ? 
Où eft- il? 

i. Quo , qui marque le lieu où l’on va*. Quo va - 
dit \ Ou va-t-il? 

3. Quà , qui marque le lieu par où l’on pafle. 
venit > Par où eft il pafiTé ? 

4. U n d e , qui marque le lieu d’où l’on vient. 
Vnde venit ? D’ou vient il ? 

En toutes ces Queftions il faut regarder Première- 
ment la Prépofition qui leur eft propre, & le Cas qu’el- 
le gouverne. 

Secondement il faut remarquer que l’on met 
ordinairement les petits lieux , c’eft à dire, les noms pro- 
pres de ville* ou de villages, & quelquefois mefme ceux 
des Ides, au Cas de la Prépohtion, fans l’exprimer, 
quoy qu’elle y foit toûjours fous-entenduë : Et les au- 
tres Noms, foit de grand lieu, c’eft à dire, de Pro- 
vinces ou de Royaumes, foit les noms Appellatift, avec 
la Prépofition exprimée, quoy qu’elle fe fous-elitende 
auffi quelquefois. 
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En, troisième lieu, il» faut prendre garde qu'en 
toutes les Queftions, ces deux Noms Rus & Domus, 
fe mettent toûjours comme fi c’eftoit des Noms pro- 
pres de Villes. 

En Quatrième lieu , que quand on parle de ces 
Queftions, il n’eft pas befoin que la demande ubi,Qub, 
ou autre, y foit exprimée, mais feulement qu’on l’y 
puiiTe fous-entendre. Cela pofé , il cft facile de rete- 
nir ces 4. Queftions. 

1. Ubi prend l’Ablatif avec in. Ambulat in horto , 
Il fc promene dans le jardin. Vivit în G allia , in urbe. 
Il vit en France , dans la ville. 

Ou bien l’Ablatif fcul en fous-entendant in , fur 
tout aux Noms de petits lieux. Philippus Nedpoli ejl r 
i? Lentulus Puteôhs , Philippe eft à Naples, & Lcntule 
-à Puffoles. Degit Carthdgine , Pariftis , Athénis , 
Il eft à Carthage , à Paris , à Athènes. Sum ru- 
ri, Cic. Sum rure , Hor. Je fuis aux champs. Car 
autrefois 011 difoit à l’Ablatif rure vel ruri , < félon 
Charifius. 

Il en faut excepter les Noms qui ont le Génitif 
en Æ diphtongue , ou en I ; c’eft a dire , qui font 
de la première ou fécondé Declinaifon > comme Ro- 
me, nam , StcilU Jepültus , Né à Rome , enterre en 
Sicile. Man ère Lugdüni , Demeurer à Lion. Eflèdomi , 
Eftre au logis. Quantas ille res domi militieque gejferit , 
Cic. Combien de grandes chofes il a faites , & à Ro- 
me , & en l’armée. 

Quo prend in avec l’Accufatif , parce qu’il marque 
le mouvement i comme Quo properas ? Où allez vous 
fi vifte ï In edem B. Virginis , A Noftre-Dame. In 
Afriçam y En Afrique. 

Aux petits lieux on met le plus fouvent l’Accufa- 
tif feul , en fous-entendant in. ire Parijios , Aller à 
Paris. Profictfci Romam , Aller à Rome. Ire Rus, Al- 
ler aux champs. 

3. Qua , prend l’Accufatif avec Per , Qud iter 
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fecifli ? Par où avez-vous pâlie ? Per Angliam , Par 
l’Angleterre. 

Ou bien il prend un Ablatif fans Prépofition, fur tout 
aux Noms de petits lieux , Rom* transit. Il a paffé par 
Rome. 

4, Un de prend A, E, Ex, De, avec leur Abla- 
tif. Revérjm ex agro , e eubuulo , Eftant revenu des 
champs, de la chambre. Rédeo ex Italia , ex Sicilia , Je 
reviens d’Italie , de Sicile. Vénio * Judice , Je reviens 
de chez mon Juge. 

Ou l’Ablatif feul des Noms de petit lieu, enfous-en- 
tendant la Prépofition ; comme , Venu Româ , rure , Ho- 
mo, Lugdüno, Athénis , Il revient de Rome, des champs, 
du logis , de Lyon , d’Athenes. 

AVERTISSEMENT. 

Cette différence que nous marquons icy entre les 
Noms de villes & ceux de Provinces , doit eftre fui vie par 
les enfans qui commencent à écrire en Latin. Car enco- 
re qu’elle n’ait pas toujours efté obfervée par les Anciens , 
comme on peut voir par un grand nombre d’exemples 
rapportez dans la Nouvelle Méthode : Neanmoins puif- 
que nous voyons qu’Attique ayant repris Cicéron d’avoir 
dit , in Pyr&um , il s’en exeufe fur ce qu’il en avoit parlé, 
non ut de oppido , fed ut de loco , il paroift par là que cette ma- 
xime commençoit déjà à s’établir de fon temps, & qu’il 
y déferoir luy-mefme comme à une chofe qui pouvoit 
apporter quelque netteté dans la langue 9 par cette di- 
ftinétion des Noms de villes & de Provinces ; quoy que 
d’ailleurs il ne l’ait pas toujoursfuivie, comme lors qu’il 
a dit, SicilU cùmeflem, in Meflanam vtnire. JnSycionem 
Affere pecuniam. Et femblables. 
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XXVI. Temps , Mefure, Diftance. 

La Prépofition & fin Accufatif , 

Oh C Accufatif feul , oh le feul Ablatif , 

Se donnent à Ce fi ace , & des temps , & des 
lieux , 

Æejj/ie le lieu précis*, la mefure comme eux ; 

Vixit pet très annos ; patet ulnas, ulr.is. 

Qu a nd o •veut P Ablatif : Fit paucis pofl: 
annis. 

Exemples. 

Nous pouvons comprendre icy cinq chofes : 
i. L’efpace du temps: 2. L’efpace des lieux: 3. Le 
temps précis: 4. Le lieu précis: j. Le nom de mefure, 
dont. chacune fe peut mettre par un Accufatif , ou par 
un Ablatif, qui feront toujours gouvernez d’une Pré- 
pofition exprefîe ou fous-entenduë , laquelle même s’ex- 
prime fouvent avec l’Accufatif. Mais le temps précis, 
c’eft à dire , qui répond à la Queftion Q u a n d o , fe met 
plus fouvent par l’Ablatif feul. 

t: L’Espace ou la duree du temps, qui répond 
à la Queftion Quamdiu ou Q u a m d u d u m , Fi- 
x it per très annos , ou t rts annos ; ou vixit tribus annis , 
fup. in ; Il a vécu trois ans. §Lue/r» ego hôdie toto non ' 
v'tdi die, Ter. Que je n’ay vû d’aujourd’huy. Te an- 
num jam aud'téntem Cratippum , Cic. fup. per. Vous 
qui' depuis un an elles auditeur de Cratippe. Intra 
annos quatuordecim teüum non fubiérunt. Cæf. Ils ont 
efté quatorze ans fans avoir "découvert. Nonaginta an- 
nos natus , fup. ante , Il eft âgé de quatre-vingts dix 
ans; Il y a déjà quatre-vingt dix ans qu’il eft au 
monde. , , . 

On peut rapporter encore icy les façons où l’on 
met ad, ou in; mais c’eft un fens tout particulier: si 
* R 4 ad 
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ad centéfimum annutn vixifiet , Ciç. S’il euft vécu 
jufqu’à cent ans. In âiem vtvere , Cic. Vivre au jour, 
la journée. 

2. L’Espace et la distance des LiEuxfe 
met plus fouvent à l’Accufatif ; comme Locus ab 
urbe dijfttus quatuor millidria , Un lieu éloigné de 
quatre milles de la ville. Hercynia Jylva. latitude no - 
vem diérum iter expedito patet , Cæf. La foreft d’Her- 
cynie eft large de neuf bonnes journées; où, il faut 
fous-entendre ad ou per t quoy qu’on n’y trouve gue- 
res la Prépofition. Mais quelquefois on met l’Ablatif; 
comme Bidui fpatio abejl ab eo , Cic. Il eft éloigné de 
luy de deux journées. 

3. Le temps précis , c.eft à dire * quand on ré- 
pond à la Queftion Quand, fe met ordinairement à 
l’Ablatif. Superiôribus diebus veni in Cumdnum , Cic. 
OLes jours paffezje viens à Cumes. Quicquid eft , biduo 
fciémus , Cic. fup. in. Nous fçaurons dans deux jours 
ce qui en eft. 

Et mefme avec ante ou pofi , comme , Fit paucispofi 
amis , Cic. Il arriva quelques années après. Déderam 
jperpaucis ante diebus , Cic. Je luy avois donné peu de 
temps auparavant. 

Quelquefois auffi avec ante , ou pofi , on y joint 
l’Accufatif. Paucos ante menfes , Suet. Peu de mois au- 
paravant. Aliquot pofi annos , Cic. Quelques années 
après. Ce qui arrive mefme avec d’autres* Prépofitions. ' 
Ad oSldvum Kaléndas in Cumdnum veni , Cic. Je fuis 
arrivé à Cumes le huitième de Calendes. 

Et mefme avec l’Adverbe C 'miter. Nos circiter 
Kaléndas (fup. ad) in Formidno érimus , Cic. Nous 
ferons à Form.ie environ les Calendes. Mais avec 
abhmc , on joint indifféremment l’Accufatif ou l’A- 
blatif. Abhinc annos quingéntos , Cic. fup, ani ?. , Il y a 
cinq cens ans. Abhinc annos quindecim , Cic. fup. in. 

Il y a quinze ans. Et cet Adverbe dans les Auteurs 
purs, marque tQÛjours le Jemps paffé , au lieu que 

pour 
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pour l’avenir ils fe fervent de poft , ou de ad. Pofl 
jexénnium , ou ad fexenmum , dans fix ans. 

4. Le lieu PRECIS. Ad tertium lapident , Liv. 
Au troisième mille, (qui eft environ une lieue.) Ai 
quintum miiliâre , Cic. Au cinquième mille. Quelque- 
fois on met l’Ablatif en fuppofant in. Cécidii tertio ab 
urbe lapide , 11 eft tombé au bout de trois milles. 

5. La mesure. Mûri Babylonis erant ahi pedes 
ducéntos, lati quinquagmta , fup. ad. Les murs de Ba- 
bylone avoient jufqu’à deux cens pieds de haut , & 
cinquante de large. D'tc quibus in terris 

Très pateat c&li Jpatium non amplius ulnas , Virg. 

Dites moy en quel endroit du monde on voit que le 
Ciel n’a pâs plus de trois aulnes de large. Mais la mc- 
fure peut dire rapportée à la diftance même, dont 
nous avons parlé cy-deflus. ’ , / > • 

AVERTISSEMENT. 1 

. r _ * •: "x- 

Le nom de la mefure particulière , fe met quelquefois 
aufti au Génitif ; mais c’eft en fous-entendant un nom 
general cjui gouverne l’autre ; comme Areola long a pe- 
dum denum , Col. fup. menfurâ , [patio ou longituiine. Pyra- 
mides lata pedum feptuaginta quinûm , fup. latitudine , Plin- 
Alta centum quinquagenum , fup. altitudine , Plin. 

XXVII. Comparatifs & Partitifs. 

1. Les Noms Comparatifs demandent P ^Ablatif: 

2. Et tons les Partitifs veulent un Génitif. 

3 . Donc le Superlatif , ce même Cas prendra j 
Mais c'ejl lors que le plus te le dejignera . 
Régibus Doéfcior, Plus fç avant que les 

Rois. 

Legum fanétiflima , La plus fainte des 
Loix. 

R s Ex EM- 
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Exemples. 

1. Le Compaaarif s’exprime en François par plus, 
& doit toûjours avoir l’Ablatif du Nom avec lequel il 
fait comparaifon , foit qu’il foit exprimé ou fous-enten- 
du } comme Fàrtior eft pâtre filins , Le fils eft plus fort 
que le pere. Virtus ôpibus melior , La vertu vaut mieux 
que lesricheffes. 

Mais quelquefois on n’exprime pas ce Cas ; comme 
quand on .dit Trifiior , (fup. folito) un peu trifte, c’eft 
à dire, un peu plus trifte qu’à l’ordinaire. 

2. Tout Nom Partitif; c’eft à dire , qui mar- 
que partie d’un plus grand nombre , gouverne le Gé- 
nitif; comme Oôtavus fapientum , Le huitième des Sa- 
ges. Unus Gallôrum , un des François. Dexter oculo- 
rum. L’œil droit. Et ainfi de alius, aliquis ,alter ,nemo, 
nullus , quis , & femblables. Quis omnium ? Lequel de 
tous ? c rc. 

* 3. Et partant le Superlatif gouverne aufficeCas, lors 

S u’il eft marqué en François par le plus , parce qu’alors 
eft Partitif; comme Philofophorum mâximus , le plus 
grand de tous les Philofophes. Virginum Japientif/îma ; 
La plus fage d’entre les Vierges. 

Et en ce fens le Comparatif gouverne encore ce Cas; 
comme Fôrtior manuum , La plus forte des deux mains. 
Et mefme le Pofitif. Te fan fie Deôrum , Vous qui eft es 
(àint entre les Dieux, 

•AVERTI S S E. M E N T. 

Il ne fiiut pas croire non plus , comme ont écrit quel- 
ques-uns, que Prier fe dife feulement de deux, & primus 
oe plulîeurs: puis qu’on trouve le contraire. Cunôlus 
prtor Cadmttus Héros. Stace , Prior omnibus îâas profilüt , 
Id. Q*i prier aliis e/f Varro , apud Gell. & femblables. 

XXVIII. 
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XXVIII. Verbes ou Noms qui veulent un Ablatif, 
ou un Génitif en fous-entendant l’Ablatif. 

I. On doit un Ablatif , ou G cnit if donner , 

Aux Verbes Accufer , Ab foudre , & Con- 
damner , 

1. On joint ces mefme s Cas apres tout Verbe ou 
Nom ? * 

Qui mus marque abondance 3 ou bien pri- 
vation : 

3. Apre's d'autres encor 5 comme Expers, & 
Dignus. 

Locuplcs virtûtis} Laudis, laude dignus. 

Exemples. 

Tous ces Noms & ces Verbes prennent un Abla- 
tif des mots les plus generaux ; comme Re, affiône, 
P&na , caufa , culpa , crimine , & femblables , qui elt 
toûjours gouverné d’une Prepofition fous-entenduë : 
Ou bien fuppofant mefme quelqu’un de ces Ablatifs, 
ils prennent un autre Nom au Génitif, qui en fera 
gouverné. 

1. Ceux d’Accuser. Accufâri criminibus , Elire 
accufé de crimes. Arcijfere Majeflâtis , Accufer de 
crime de leie Majefté. 

Ceux d’Absoudre. Abfôlvere crimine , Abfoudre 
de crime. Abfôlvere improbitâtis. 'Abfoudre de mé- 
chanceté, Liberatus culpâ. Délivré de la faute. . 

Ceux de Condamner. Conâêmnat câpitis , Il le 
condamne à mourir. Damnâri eôdem crimine , Elire 
condamné du mefme aime. Teniri repetundârum , ftp. 
pecu'niarum , Eftre convaincu dé concuflion. Damnât* 
amicum feeleris, fup. re , ou aftione , Luy imputer un 
crime. Etainfi des autres. 

AVER- 
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AVERTISSEMENT. 

On peut auffi exprimer quelquefois la Prépofition ; 
comme Damnatus de vi , de Majejîate , Cic. Accufarede 
eptjlolarum negligentia , Cic. En quoy il faut fe rapporter 
entièrement a l’ufage; car onnedirapas, Accufatusdefce- 
lere , OU decrimine; mais bien fceleris , ou fcelerei criminis 
oncrimine : Et de même on ne metra pas indifféremment 
toutes fortes de Verbes; mais on confiderera comment 
les Anciens ont parle. 

Abondance ou Privation. 

2. Les Noms d’Abondance prennent les mêmes Cas 
que les Verbes precedents. Locuples pecunU Riche en 
argent. Fœcunda virtutum paupertas , La pauvreté eft 
fécondé en vertus. Cumulatus omni laude. Comblé de 
toutes fortes de loüanges. Prôdigus «ris , Prodigue d’ar- 
gent. Compos vott , Qui a ce qu’il déliré. 

Ceux encore de pauvreté, ou de privation. Omnium 
égenus , Deftitué de toutes chofes. Indnisomni reutili,V ui- 
de de toutes bonnes chofes. Ratione dejiitutus , Privé de 
raifon. Vacuus virtute animus , Efprit vuide de toute ver- 
tu. CaJJus luminis , vel lumine , Privé de la lumière. Liber 
religione animus , Efprit libre de tout fcrupule. Captus 6cu- 
lis , mente , auribus , &c. Qui a perdu les yeux , l’efprit , 
l’ouye , crc. Confettus «.taxe , Cafte de vieillefle. Sol deje- 
âlus lumine t Le Soleil eftant éclipfé. Prédit ùs fingulari 
virtute , Orné d’une rare vertu. Où vous remarquerez 
que tous ces derniers aiment mieux l’Ablatif, comme 
eftant la conftruétion la plus naturelle. 

Les Verbes d’Abondance ou de Privation, veulent 
auffi le plus fouvent l’Ablatif. 

Ceux d’Abondance : comme Abundare ingenio , 
Avoir beaucoup d’efprit. Affluer e omnibus bonis , 
Abonder en toute forte de biens. Diffiüere otio , Se 
perdre dans la trop grande oiliveté. Sa t tari panibus , 

Eftre 
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Eftre raffafic de pain. Onerare probris , Charger d’op- 
probres. 

Ceux de Privation ; comme Vacare pudort , Eftre 
fans honte. Nudare presidio, Denuer de -fecours. Vi- 
duare urbem civibus , Dépeupler une ville de citoyens. 
Exhaurire aquis , Epuifer d’eau. 

Quelques-uns neanmoins reçoivent a fiez indiffé- 
remment le Génitif ou l’Ablatif ; comme Complér * 
erroris , Remplir d’erreur. Complere lue* , Remplir 
de lumière. Indigere confilis, cr conjilio , Avoir befoin 
de confeil. 

Quelqjues autres Adjectifs. 

3. Quelques AdjeéHfs prennent auffi le même ré- 
gime ; comme Aliénus , expert , immûnts , content us , 
dignus , indignas, &c. 

Aliénum dignitatis , OU dignitate , ou même à digni- 
tate , Cic. (ces deux derniers font plus ufitez) Con- 
traire à la dignité. 

Contintus libertatis , Liv. Content de fa liberté. 
Parvo contenta natura , Cic. La nature fe contente de 
peu. Et l’Ablatif y eft plus ufité. 

Dignus taudis , ou laude , plus ufité, Digne de louan- 
ge. Sufcipe curam , er* cogitationem dignijftmam tu* 
virtutis , Formez un Deffein digne de voftre gran- 
deur. Et de même Indignus avôrum , Indigne de fes 
anceftres. Expert metûs , ou metu , (le premier plus 
ufité) Exemt de crainte. Immums belli , Virg. 1m- 
munis militiâ , Liv. Exemt d’aller à la guerre j Et 
femblables. 

AVERTISSEMENT. 

. s 

Le Nom Opus pour lequel on fait tant d’obfervations dif- 
ferentes , peut eftre fort bien rapporté à cette Réglé , puis , 
qu’on prétend que c’eft la même chofe de dire , Egto 
nummis , opus eft mihi nummis ; oh l’on fuppofe toûj ours 
de, J’ay affaire d’argent, il eft befoin, ou il eftqueftion 

d’ar- 
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d’argent. Mais fi l’on veut examiner la chdfe de plus prés, 
l’on trouvera que ce nom n’eft jamais que le Subftantif. 
Opus t optris un ouvrage, une affaire, une befogne; d’où 
vient encore le mot de be/oin , opus. 

Amfi. quand il fe met avec le Génitif, cela n’a rien de 
particulier des autres Subftantifs; Opus efi centum nummo- 
rum ; C’eft un ouvrage de cent écus , Magni laboris v 
mulu impenfa opus fuît , Plane, ad Sénat. Et c’eft en ce 
fens mdme que Virgile a dit; Famam extendere faftis ; 
Hoc virtutis opus ; Et Martial ; Non fuit hoc artis , ftd 
pittatis opus. 

XXIX. Nom de PRIX , Verbes d’ESTIMER. 

I., S fâche qu't t l'Ablatif on met le Nom de 
Prix 9 

Z. Excepté Minoris , Tanti , Quanti , Plu- 
ris, 

3. Ces mejmes Génitifs font aufji gouvernez. 

Des Verbes d'Efiimer : aufquels font ajou- 
tez.. 

4. Parvi,Nauçi,Flocci, Nihili,Mmimi. 
Æqui , Boni , Magni , Multi & Plurimi . 

Exemples. 

1. Lb Nom. de Prix fe met à l’Ablatif ; Loeavle 
domum fuam centum nummis t II a loüé fa maifon cent 
écus. lacère pr&fenti pecunia , Eftre mi$ en vente argent 
contant. Pretio magno /lare , Hor. Coûter bien cher. 

2. Ces Noms-cy fe mettent au Génitif lors 
qu’ils font mis fens Subftantif ; Tanti , Quanti , Pla- 
ns , mdximi , minoris , tantidem , Quanticunque , &c. 
Tanti nulla res e/l , Il n’y a rien de li cher. Emit tanti. 
quanti voluit , Il l’a acheté autant qu’il a voulu. Non 
pluris vendo quàm cateri , etiam minoris , Je ne vends 
pas plus cher que les autres , & peut eftre mefme à 
meilleur marche. 


3. Les 
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3. Les Verbes d’Estimer , gouvernent auffi les 
Génitifs fufdits. Maximi facere , Eftimer fort. Pluris 
h obéré, Eftimer davantage. Tanti dücitur , ü eft au- 
tant eftimc. 

4. Mais outre cela ils gouvernent encore ceux-cy. 
Parut , Nihili , Pltirimi , Hujus , Magni , Multi , Mi- 
nimi , Nauci , Flocci , Pili , Ajps , Ter /mcti , Æqui , Boni, &C. 
Non facere flocci , ou flocci habére , Ne l’eftimer rien. 
Nauci habére , le mefme. Pili non dücere. Ne l’eftimer 
pas un cheveu. Hujus non ajlimare, Ne l’eftimer pas 
cela (en montrant quelque chofe de néant.) Terüncii 
non facere , Ne l’eftimcr pas un liard. Æqui, boni fa- 
cere y Prendre en bonne part. 

AVERTISEMENT. 

Ces mefmes Noms fe mettent à l’Ablatif, lors qu’ils 
font joints avec un Subftantif , Red/mert tmnôri pretia; 
Magno pretio aftimari Paru» mercede docere. 

Quelques-uns fe mettent auffi à l’Ablatif fans Subftan- 
tif, Parvo , vel nihilo confequi ; Magno aflimare ; mais 
on y fous-entend arc , ou pretio. Mefme quand ils font au 
Génitif, il faut toujours y fous-entendre un de ces autres 
Noms qui les y gouverne: Car M'moris emi ; c’eft à dire , 
minons arit pretio emi. Tanti duco; c’eft à dire, tanti tris 
pretio. 

XXX. Verbes Paffifs, & autres qui prennent l’Ab- 
latif, avec A, ou Ab. 

1 . Tous les V trbes Pajfîfs , avec Ab 9 ou 

bien A , 

Ont fouvent P ablatif; Amor à Regina. 

2. Réglé ainji ceux d? Attendre ^ Eloigner ^ de 

Dijlance. 

Demander , Recevoir , Délivrer , Diffé- 
rence . . 


Exe m- 
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Exemples. 

Tous ces verbes-cy prennent fouvent un Ablatif 
qui eft gouverné de la Prépofition A , ou Ab. , 

1. Les Passifs; comme Amor à Regin a , La 

Reine me témoigne, de l’affeétion. Tenért , régi ab 
aliquo, Eftre poffedé , eftre gouverné par quelqu’un. 
Provifum tfi nobis optimé à Deo , Dieu a fort bien 
pourvû à nous. Aggredi ab aliquo , Eftre attrape par 
quelqu’un. . „ 

2 . Les Verbes d’Attendre. Omma a te ex- 
pédiât , 11 attend tout de vous. Sperat à Rege , llefpere 

du Roy. .. 

Ceux d’Eioigner et de Distance. B:Jtat 

* Lutétia vicus ille , Ce village eft éloigné de Paris. 
Dijlat argument atio à veritdte , Voftre argument eft 
éloigné de la vérité. Bisjûngere, fegregare fe À bonis , 
Se feparer , fe divifer des gens de bien. Bïjlrahere er 
divéllere dliquem ab aliquo , Séparer & arracher quel- 
qu’un d’avec un autre. . . 

Ceux de Demander. Hoc a te peut , poftulat , 
fiâgitat, 11 demande cela de vous , il vous enfollicite, 

il vous en preffe. . 

Ceux de Recevoir. Acctpere ab aliquo , Rece- 
voir de quelqu’un. Mutuâri ab aliquo , Emprunter 
de quelqu’un. Difcere ab aliquo. Apprendre de quel- 

^ Ceux de Délivrer, liber are à periculo , Délivrer 
du danger. Redtmere à morte , Racheter de la mort. 
Eximere à malis , Exemter. 

Les Noms de Dif f ere nce. Altud a Itbertate , 
Autre chofe que la liberté. Res diverft a propoftta 
ratione , Chofes differentes du fujct que l’on avoit 
propofé 


AVER- 
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■' AVERTISSEMENT. 

Il y a encore beaucoup d’autres Verbes, où l’on met 
l’Ablatif avec la Prépofîtion; comme Ordiri à principio ; 
Mercari à mercatoribus ; A fe aliquid facere , Cic. S<epè 
à majoribus natu audivi , Id, Ame hoc illi dabis , Id. A 
me argentum fumito , Ter. Otium à fenibus ad potandum 
ut habeam , Id. & une infinité d’autres. 

Il y en a même beaucoup où VA ou Ab eft foûs- 
entendu, comme Cavere malo, pour à malo. Cibopro - 
hibere & tetto , Cic. Liberare cura, infamiâ, Id. VC. 

Cela fait voir que ce Cas n’eft point proprement 
gouverné du Paffif, ny des autres Verbes, qui le re- 
çoivent après eux , mais feulement de la Prépofîtion. 
Voyez la Nouvelle Méthode, 

Il y a même des rencontres où cét A ou Ab ne fe 
peuvent raifonnablement , ny mettre, ny foûs-cnten- 
dre. Animas m curas deducitur omnes , Virg‘ Et quel- 
quefois il eft plus élégant de luy donner un Datif, 
comme le remarque Silvius ; Pacificatio qua neque Se- 
natui ; neque populo , neque cuiquam bono probat ur, Cic. 
Nulla tuarum audita mihi neque vtfa fororum, Virg. Di- ' 
liâli tibi Poète , Hor. Formidatam Parthis te principe Ro- 
main t Hor. Cui letta potenter erit res. Hor. 

XXXI. Nom de Matière. 

Que le mm de matière à /’ Ablatif, foit mis y 
Avec un Ex ou E j comme Vas è gcmmis. 

Exemples. 

» > 

La Matière dequoy quelque chofe eft faite, 
fe met à l’Ablatif avec la Prépofîtion Ex, ou E% com- 
me Vas è gemmi s , Un vafc de diamans. Imago ex are , 
Une image d’airain. Signum ex ma^more , Une llatuë 
de marbre. Pôcnla exauro', Des pots d’or. 

' . S XXXII. 
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' XXXII. Noms qui fe mettent à l’Ablatif, en 
fous-entendant une Prépofition. 

Fay la peine Ablatif, la Partie & la Caufe , 
L Jnjlrument , la Manièrent* Raifort d'une chofe. 

Exemples. 

Tousles Noms fu.ivans' fe mettent à l’Abaltif, après 
la plufpart des Verbes. 

i. La Peine. PlecTt cdpite , Eftre. puny de mort. 
Pur, ire fupplicio , Faire mourir. Pœnâ dffici , Eftre 
chaftié. Vitia hôminum damnis , ignominiis , vincuhs , 
verbéribus , exiliis , morte multântur. Les déreglemcns 
des hommes font punis par les pertes t les infamies, 
les prifons , les foüets , les bannillemens , 6c par la 
mort même. 

i. La Partie. U/ totâ meme atqut omnibus artubus 
contremifcam , Que je fois tranfy.de peur , 6c que je 
tremble de tous mes membres. Nafe plus vider e , quam 
éculis , Voir plus du nez , que des yeux. 

3. La Cause. Ardtt dolore & ira. Il eft tout 
émeu de douleur 6c de eolere ; c’eft-à-dire, à caufe 
de fa douleur 6c de fa eolere; Dubitatiône aftuat , Il eft 
agité dans fon doute. Culpâ pallefcit , Il pâlit à caufe 
de fa faute. Licéntià deterior fit , II devient plus mé- 
chant par la liee-iice. 

4. L’I n s t r U'M e n t, Petfôdere fagittis , Percer 
de flèches. Lapiciibus obrüere , Accabler de pierres 
Lüdere pilâ , c?* duodecim fcrttpis , Joiier à la paûme ÔC 
aux dames. 

5. LaManiereoulaRaison. Ah 61 us 
pr&dâ , Augmenté en butin. Florére laude. Fleurir en 
loüanges. Ajjari fupérba voce. Parler audacieufement. 
Lento gradu procédere , Marcher à petit pas. Régi» ap- 
parat u exceptas , Reçeu Royalement. 

XXXIII. 
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XXXIII. Verbes qui prennent l’Ablatif, dont 
quelques-uns ont aulli l’Accufatif. 

i . Pollet, Afficior, Dono, Sterno, Dignor. 

Feulent un Ablatif j Z. aujji‘bten que 

Vefcor. 

Fungor, Fruor, Utor, & Potior aujfi: 

Mats un Accufattf ont de plus ces cmq-cj. 

Exemples. 

• 

i. Cette Réglé n'eft qu’une dépendance de la pré- 
cédente , où l’on voit que plufieurs Verbes gouver- 
nent un Ablatif, qui pourroit eilre compris dans la 
Cause ou dans la Maniéré. Pollére ôpibus , Elire 
puiflant en crédit , en autorité , en richefles. Affici 
gâudio t Eftre touché de joye , fe réjouir. Donâre civi- 
tdte. Donner le droit de bourgeoifie. Stérnere floribus , 
Joncher & parfemer de fleurs. Dïgnâri âlic/uem amo- 
re , Eftimer quelqu'un digne de fon afFeélion. &ui 
apud nos hoc nômïne dignântur , Cicer. Qui parmynous 
font honorer de ce nom. Cultu tr honore digndri , 
Cicer. En fens Pafîif; Elire jugé digne d’honneur & 
de refpeét. 

z. Ceux-cy prennent , & l’Ablatif, & quelque- 
fois même l’Accufatif, eftant ' confiderez comme. 
Verbes Aétifs. Vefci carne & carnes , Manger de la chair 
Funflus officia „ 8c officiant , Ter. Qui a fait fon devoir. 
yir bonus utitur mundo , non frûitur , Un homme de 
bien fe fert des chofes de ce monde , mais il ne s’y at- 
tache pas. Ad agriim fruéndut» alléùlat fenéttus , La 
vieillefTe nous invite à aller jouir des plaifirs de la 
campagne. Mea utantur fine , Ter. Permettez, qu’ils- 
joùi lient de mon bien. Et de même Abûtor. ope - 
ram abütitur , Ter. Il perd fa peine. Poüri imperia , 

S x Jouir 
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Joüir d’un Empire. TJrbem polit urus , Cic. Se devant 
rendre Maiffre de la ville, 

AVERTISSEMENT. 

On dit auffi fouvent potiri rerum , voluptatum , urbis , 
regni, Cicer. & autres Génitifs qui feront toujours gou- 
vernez d’un Ablatif foûs-entendu p comme facultaie, 
potentiâ , & femblables. 

Il y a encore beaucoup de Verbes qui gouvernent 
l’Ablatif; comme L&tor , gaudeo, geftio novis rebus . De- 
leÉîor , obleflo & obleClor , triflor , nitor , fraudor ; Fraùda- 
re feviïlu; vivere laftucis; vitlitare leguminibus ;' parietem 
cruore linire ; gloriari vitïorlâ , Cæf. & une infinité d’au- 
tres. Mais on les peut rapporter à la Réglé precedente 
de la MANIERE & de la CAUSE , ou généralement 
dire qu’il y a une Prépofition fous-entenduë, comme 
Cicéron l’a fait voir en l’exprimant , quand il a dit : /» 
hoc deletlor ; De lucro vivere ; Gloriari de divitiis -, In htijui 
vita nititur Jalus civitatis j & femblables. 

XXXIV. Ablatif Abfolu. 

l’Ablatif Absolu par tout feul fe mettra -, 
Me Confule fcci : Regfnâ ventura. 

E X. E M P L E S. 

On appelle Ablatif Absolu celuy qui eft fcul, 
& comme indépendant dans le difeours. Et cét Abla- 
tif fe met par tout , foit qu’il y ait deux chofes ou deux 
perfonnes differentes, foit qu’il n’y en ait qu’une; 
comme Me Confule id feci , J’ay fait cela eftant Conful. 
Reginâ ventürâ , magnum crat in urbegaudium \ Toutela 
ville eftoit comblée de joye, à caufc de la Reine qu’on 
y attendoit. Me duce ad hune voti finem veni , Ovid. Je 
fuis venu à bout de ce delfein moy feul, par ma propre 

con- 
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conduite. Brevitâtem fecutus fum te magijiro , Cicer. Je 
me fuis rendu plus court à vôtre exemple, je vous ay 
pris pour Maiftre & pour modèle de breveté, que je 
me fuis propofée. 

XXXV. Particules de divers Cas. 

Ecce, En, après eux T u4ccufatif prendront y 
Et le Nominatif aujfi bien recevront. 

Outre ces Cas Heu , Proh , veulent un Ve- 
catif : 

O les fuit. Hei , Væ , prennent le feul 
Datif. 

Exemples. 

Ces deux Adverbes , Eue , En , prennent après 
eux un Nominatif ou un Accufatif } comme En 
Pnanms , Voila Priam. En teclum ; En t égalas , Voi- 
là le toidl; Voilà les tuiles. 

Ecce ilia tempéjlas , Voilà cette tempeile. Ecce 
mtferum hominem , Voilà un homme miferable. 

Les Interjections, O! Heu! Proh ! veulent lé 
Nominatif, l’Accufatif, ou le Vocatif. O qualis 
domus! O quelle maifon ! O me perditum'. O perdu 
que je fuis! O Dave! itane contémnor abs te ? Ter. O 
Dave ! eft-ce ainfi que tu me méprifes ? 

Heu nimium felix ! O trop heureufe ! Heu pietas ! heu 
prifca fides! Helas ! où eft la pieté ancienne ! où elt 
l’ancienne fidelité ! Heu jlirpem invifam ! O race mal- 
heureufe ! 

. Proh dolorf O douleur ! Prô Deùm, atque hominum 
fidem! O Dieux, ô hommes! Prô fanfte Jupiter ! Cic, 
O grand Jupiter. 

Hei ! 8c va ! fe joignent toûjours au Datif. Hei 
mihi ! Hà que je fuis mal-heureux I Va tibi! Mal- 
heur à toy! ' 

S 3 AVER- 
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Eue, En , prennent plus fouvent l’Accufatif, lors 
quelles marquent quelque forte de reproche. En ani - 
mum mentem ! Voila un bel efprit. Dans les chofes 
inopinées, Cicéron ufe fouvent du Datif avec Eue. 
Epifiolam cum a te avide expeélarem , ecce tiki nuncius ve- 
nu. Neanmoins à le bien prendre, ce tibi n’eft qu’une 
particule cxpletive ; c’eft à dire, qui ne fert qu’à le- 
legance , & n’eft gouvernée de rien. 

- Aufii faut-il remarquer qu’à proprement parler , 
ces Adverbes & ces Interjetions ne gouvernent aucun 
Cas. C’eft pourquoy nous avons mis icy cette Réglé 
après les autres , comme une chofe dont on fe pour- 
roit palier , puis que le Nom fuivant dépend toûjours 
du Verbe qu’on y foûs-entend. Ainfi quand Cicéron à 
dit; En criwen ; En cauja ; c’eft à dire, En efi crimen; 
En efi caufa Quand on dit , Eue ilium , on foûs-entend 
vide ou refpice ; & femblables. 

XXXVI. Pronoms Réciproques Sui & Suus. 

Fais que le Réciproque en Cas d'Obfcurité , 

Au feul nom principal . /bit toujours rappor- 
té 


Exemples. 

Nous avons mis cette Règle la derniere, parce 
qu’elle femble un peu difficile , Neanmoins il n'y a 
rien de plus naturel , fi on la veut unc-fois bien conii- 
derer. 

Ces deux Pronoms Relatifs, Sui & Suus , font ap- 
pelle?, Reciproqjües, parce qu’ils font rentrer les 
chofes dans elles-mêmes, comme quand je dis; Cato 
fe interfecit 3 Caton s’eft tué luy-mcme ; Ce Pronom 
Se , rapporte Caton à Caton même : Et partant fi nous 
voulons foire, le rapport au Cas qui précédé immédia- 
tement le Verbe , nous no as fervons du Récipro- 
que 
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que pour ofter toute l’ambiguité. C&far Arioviflo 
dixit , non ftfe Gallis , fed Gallos fiibi btllum intuliJSe , 
Cefar a dit à Ariovifte , que ce n’eftoit pas luy qui 
avoit déclaré la guerre aux Gaulois , mais les Gaulois 
qui la luy avoient déclarée : où l’on voit que fefe & Jtbi 
fe rapportent à Cefar, comme au Nominatif, qui pré- 
cédé immédiatement le Verbe dans l’ordre de la con- 
ftrudion. 

Que s’il n’y a point d'ambiguité à craindre , nous 
mettons indifféremment , ou un Réciproque , ou 
un autre Relatif en même lieu & en mêmefèns; com- 
me , Eft veto fortunâtus ille , cujus ex falute non minor 
pene ad omnes , quàm ad ilium vent tira fit , Utitia pervénc - 
rit, Cic. Marcelle eft heureux de voir que fa confer- 
vation n’eft pas moins chere aux autres, qu’elle l’eft 
à luy-même. Où Ton voit qu’il euft pû dire ad fe. 
Omnes boni, quantum in ipfis fuit , C&farem interfecerunt , 
Cic. Tous les gens de bien , autant qu’en eux a efté, 
ont tué Cefar : où il euft pû dire , quantum in je 
fuit. 

Au contraire les Auteurs mettent auffi le Récipro- 
que, où ils auroient pu mettre le Relatif. Medéam 
pradicant in fuga , fratris fui membra in iis locïs quà fe pa- 
rons perfequeritur diffipaviffe , Cic. On dit que Medéc 
s’cnfuïant de fon pais, femoit les membres déchirez 
de fon frere par les lieux où fon pere la pourfuivoit: 
où il euft pû dire, quà eam perfequerctur. Ordre juffit , 
fi fe âmes , hera , jam ut ad fe venias , T er. Elle m’a 
commandé de. vous dire, qu’elle vous prie de prendre 
la peine, fl vous l’aimez, de la venir voir : où il euft 
pû dire : Si eam âmes , ut ad eam vénias. Htc propttrea 
de me dixi ut mihi J'ttbero citm de fe éadetn dicerem , 
ignôfceret , Cic. J’ay dit tout cecy de moy-même , afin 
que Tuberon ne fe pûft plaindre, fr je difois les mê r 
mes chofes de luy : fl euft pû dire , cûm de ipfo êadem 
dicerem. 


zoo Abrégé’ de la Nouv. Méthode. 
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AVERTISSEMENT. 

Ainfl l’on voit que toute la règle qu’il y a à garder 
icy , c’eft d’évitér l’obfcurité. 

Or en la première & fécondé perfonne , il n’y peut 
jamais avoir d’Ambiguité: & partant on peut dire en 
l’exemple allégué : Ut mihi Tubero , cum de Je , où cum 
de ïllo eadem dicerem , ignofeeref. On peut dire , Cepi 
columbam in nido fuo , ou in nidoejus, owipfius. De mê- 
me que Terence a dit, Timet déféras Je, pour eam , 
in Andr. Elle craint que vous ne l’abandonniez: Et 
plus bas , Méritant ejfe ut memor ejjes fui pour ejus. Et 
Cicéron, Mihi gratias agunt quod fe reges mea fententia 
appellaverim. Suis eum certis propriifque criminibus accu- 
Jabo. Non enim à te émit , fed priujquam tu fuum ftbi vende- 
res ipfe pojfedit. Et fcmblables. 

Il en eft de même des autres rencontres , où la feu- 
le réglé doit eftre d’éviter l'ambiguité. Vix tamen Jibi de 
mea voluntate concejjum eji , Cic. A peine luy a-t-on pû 
accorder cela , quoy que je m’y laifiafle aller, où Jibi 
eft formellement pour, illi, comme le remarque Ma- 
nuce. Ainfl l’on dira , 'Supplicium fumpfit de famofo fure 
cum fociis Juis, ou fociis ejus ; parce que le fens eft tout 
clair : mais avec la Conjonétion copulative on ne 
pourroit pas dire , Sumpfit fupplicium de fure fociis 
fuis , mais feulement ejus ; parce que Juis marquant 
alors le rapport au Nominatif du Verbe , il femble- 
roit que cela fuft dit des compagnons de celuy qui pu- 
nit. De même quand Cicéron a dit : Cererem ejfe Jub- 
latam à Verre ex templisfuis; Suis a rapport à Cererem , 
comme au Caar qui précédé immédiatement le Verbe 
ejje. Ce que l’on pourroit tourner ainfl. Quod Ceres à 
Verre fublata fit ex templisfuis , parce que Juis fc rappor- 
terait toûjours à Ceres , Nominatif du Verbe. Mais 
ôn ne pourroit pas dire, Verres fufiulit Cererem ex rem- 
plis fuis , parte qu’alors fuis fe rapporterait à Verres , 

■ com- 
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comme eftant devenu le Nominatif du Verbe , 
pour ofter l’ambiguité , il faudroit mettre ex tetrtplis 
ejus. 

Et cette maxime eft fi véritable, qu’on ne doit avoir 
pour réglé que d’éviter l’ambiguité , que hors cela 
l’on trouve fouvent, 8c le Relatif, 8c le Réciproque 
avec rapport à la même perfonne. Abifari Alexander 
nuntiare juffit , fi gravaretur ad fe venire , ipfum ai eum 
ejfe venturum , Curt. où fe , 8 c ipfum fe rapportent tous 
deux a Alexandre. In provincia pacatiffima ita fe gejfit , 
ut ei pacem efte expediret. Cic. où je , 8c et , fe rapportent 
tous deux à Ligarius pour qui il parle. 

Mais remarquez que c’eft particulièrement dans les 
rencontres où il fe trouve deux troifiémes perfonnes. 
qu’il naift de l’ambiguité , 8c qu’il faut ufer de cir- 
confpeétion , fur tout quand il y a deux differens Ver- 
bes : Car alors il faut confiderer celuy qui eft le princi- 
pal dans le difcours , 8c y rapporter ordinairement le 
Réciproque , comme quand Cicéron a dit ; Pythius 
pifeatores rogavit ut ante (uos hortos pifearentur , Offic. r. 
Il n'a pas dû parler autrement , parce qu’il a entendu 
les jardins de Pythius , qui eft icy le nom principal. 
Mais s’il euft entendu les jardins des pêcheurs , il euft 
fallu mettre hortos ipforum , pour ofter l’ambiguité. 

On dit de même , Regis eft gubernare Juos. Hune fui 
cives ejecerunt ; parce qu’encore que le Réciproque ne 
regarde pas ce femble le Nominatif du Verbe } il eft 
certain neanmoins qu’il retombe en ce fens , comme 
on le peut voir en le tournant ainfi ; Regis officium eft , 
ut guber net cives fuos . Hic ejeftus eft a fuis civibus. 

’ " \ 
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OBSERVATION 

SUR LES FIGURES 

•« ' 

DE CONSTRUCTION. 

*T*Outcs les Figures de Conftruétion fe peuvent re- 
duire à quatre. Car on ne marque par ce mot de 
Figure que ou le defaut & le vuide de quelque partie 
dans le difcours , & cette Figure s'appelle générale- 
ment ELLIPSE. 

Ou quelque chofe de fuperflu &de furabondant. Et 
cela s’appelle PLEONASME. 

Ou quelque difpropotion & difconvenance dans les 
parties, lors que l'on fait plutoft la conftruélion félon 
le fens , que félon les mots; & nous appellerons celle- 
cy SYLLEPSE. 

Ou quelque renverfement de l’ordre légitimé & na- 
turel dans le difcours : & c’ell: ce que Ton nomme 
HYPERBATE, 

Neanmoins à ces Figures l’on ajoute encore l’HEL- 
LENISME, ou phrafe ‘Grecque , qui eft lors que l’on 
exprime en Latin par une imitation tirée des Grecs , 
des chofes qui femblcnt ne fe pouvoir defendre par les 
règles de la conftrudiofi Latine. 

Mais parce que toutes ces chofes fuppofent déjà 
quelque avancement , je me fuis contenté d’en remar- 
quer icy les Noms , afin que les Maiftres y puiflent 
rappetler ce qu’ils en feront comprendre aux Enfans 
dans l’ufagc, renvoyant ceux qui font plus avancez, 
& qui voudront s’en éclaircir plus particulièrement, à 
ce qui en eft dit dans la Nouvelle Méthode. 

L A 
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Q U A N T I. T E 

DES 

SYLLABES, 

... j 

C E Traité de la Quantité apprend à connoitre 
la mefure des fyllabes , foit pour faire des 
vers, ou bien pour prononcer la profc en gar- 
dant le ton 8t les Accens. 

La Quantité eft donc proprement la mefure de cha- 
que fyllabc , & le temps que l’on doit eftre à la pronon- 
cer, félon lçquel les unes font appellées brèves , les 
autres longues , & les autres communes. 

Les brèves font marquées de cette figure ( u ) & ne 
valent que la moitié d’une longue. 

Les longues font marquées par cette autre figure (-) 

& doivent durer autant que deux brèves. 

Les communes font celles qui font tantoft brèves , 
tantoft longues idans les vers. On les trouvera icy mar- 
quées de cette figure («) que nous avons prife comme 
participant des deax autres. 

Or cette mefure de fyllables fe connoift , ou par les 
Réglés , ou par l’autorité & la leélure des Poètes. Les 
Réglés font ou generales ou particulières ; comme 
nous les allons expliquer. 

Mais il faut remarquer que les fyllabes font longues . 
ou brèves , ou de leur nature, ou par accident; c’eft- 
à-dire, à caufe du lieu où elles font mifes, des let- 
tres 

• ( 
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très qui les fuivent, ce que l’on appelle POSITION. 
Ainfî la première en religio eft breve, parce que la par- 
ticule re eft toûjours breve en compofition : Mais lors 
que les Poètes la' veulent allonger , ils redoublent la 
confonne relligiô , & alors te eft longue par Pofition. 

Au contraire pr& eft long de fa nature , parce que 
c’eft une diphthongue : mais dans les mots corapofez, 
s’il eft mis devant une voyelle, cette forte de Pofition 
faitiqu’il eft bref comme prùre. 

Quelquefois auflï une fyllabe eft longue, & par na- 
ture , & par pofition * comme aufler . 

Mais quoy que l’on puifie dire que c’eft par pofition * 
qu’une voyelle eft breve devant .une autre voyelle, de 
mefme quelle eft longue lors quelle fe trouve de- 
vant deux confonnes: neanmoins on n’ufe d’ordinai- 
re de ce miot de POSITION , que pour marquée 
cette derniere façon de fyllabe longue. 



LES 
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Syllabe longue par contraction. 

La fyllabe longue fera. 

Quand une de deux Von fera. 

T Outes les fois que deux fyllabes fe contraient 
ou fe joignent en une , cette fyllabe qui cft 
compofée de deux autres devient longue; 
comme Cà'go pour coago ou côvàgo ; cônperuiffi , pour 
c doper ut (Je , Lucr. ml pour mhil, tibicen pour tibiï cen ; 
it pour îit ; mi pour rmhi\ vemens pour vèhement, Hor. 
Et femblables. 

II. Dipthongue. 

I. C ejl pourqùoy toutes les Diphtongues 
Dans les mots feront toujours longues : 

2. Hors que P ne s' abrégé fouvent 
Une Voyelle le fuivant. 

Exemples. 

r. Ainfi les Diphthongues Vont toujours longues; 
coin me Fœnum , au r uni , émus , parce que c’eft com- 
me une union de deux Voyelles en une même fyl- 
labe. 

z. Neanmoins la Prépofition Pta s’abrege en com- 
pofition , lors qu’elle eit fuivie d’une voyelle , com- 
me pr&efl , pr élire. 


Nec totatamen ille prior , paæéunte carina, Virg. 
Stipitiviis àuris âgaur , Judibüfue praeüftis , ld- 


III. 


» 
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. III. Voyelle devant une autre Voyelle. , 

1 . Il faut abréger la Voyelle , 

Quand une autre fuit apres elle. 

2. E toutefois entre deux I 
Sera long , comme en Diei. 

3. Fio fans R} I long veut faire. 

4. IUS au Génitif au contraire 
Sera douteux : y. mais Alius 
Bf long , & bref Altérais. 

Exemples. 

La Voyelle fuivie d'une autre voyelle eft breve, 
comme JuJlitïa, dulcï a , De us. 

2. L’E eft long au Génitif & au Datif de la cinquiè- 
me, lors qu’il fe trouve entre deux 1 } comme Diei , 
fpteiei. Ce qui arrive en tous les Noms de cette Decli- 
naifon, hors trois , Fidei , fpei , rêi , qui n’ont pas l’E 
entre deux i. 

3. Fio allonge I aux temps où il n’y a point d’R ; 
fçavoir en Fio t fiam, & fiebnm. Aux autres où il y a 
une R , il eft bref; comme Fierem , fieri. 

4.. Les Genitift en IUS ont I douteux ; comme 
Vnius , illlus , ipsius , tôt î us , ut ri us. 

■ 1 • utr»us borum - — verba probes , Hor. 

5. Alius fait I long au Génitif, BcAltertus, bref, 
ce qui a donné lieu à ce vers , 

Corripit alterïus femper produxit alius. 


DES MOTS GRECS. 

Pour les mots Grecs , la connoifiance en doit eftre 
tirée de leur Langue même. Car ceux qui ont en Grec 
un » ou un », font longs, & ceux qui ont un 6 ou un# 
font brefs. Ainfi Troes & Troade ont la prerçiiere lon- 
gue; parce qu’en Grec c’eft un ». Deiphobus a la pre- 
mière longue, & la penultieme breve , parce qu’on 
écrit ùt‘ 9 X< 3 r- Et les autres de, meüne. 

Pour 
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Pour les trois Voyelles comme il faudrait un 
plus long difcours pour en parler exaélement. Ce que 
l’on en peut dire icy de plus general eft, que les Noms 
finis en ait, ont. ordinairement la pénultième longue} 
comme Nais , Lais. 

Les terminaifons aon ou ion ep font de mefme; com- 
me Michaon , Lycaon , Amphion , P an dion , &c. comme 
encore les compofez de Mtnelaus , Archtlaus, 

Nicolaus , Cbar'tlaus. 

Mais ces réglés ne font pas toûjours certaines : car 
Phatm , Deucalion , & beaucoup d’autres abrègent la pé- 
nultième. La fécondé eft douteufe en Orion , & G trie». 

Les Dipthongues doivent toûjours eftre longues. 
C’eft pourquoy nous voyons tant de Noms Grecs , qui 
ont Ve ou l'i long en Latin , parce qu’en Grec ils s’écri- 
vent par 1; ; comme Caffiopea , Centaure* , Deopea , Ga- 
latea , Metlea ; &fcmblables. Et de mefme Bajiüus , Da- 
rius , Eugenius , Clio , Elegia , iphigenia Annechia t & 
femblables. 

IV. Voyelle longue par Pofition. 

La Voyelle longue s'ordonne 
Lors qu agrès fut double confirme. 

Exemples. 

La Voyelle eft longue lors qu’elle èft fuivie de deux 
confonnes ou d’une lettre double qui vaut deux con- 
fonnes , ce que l’on appelle, Position ; comme 
a $ fias Dtum cole Carmen Sapiens , £tc. 

Or les lettres doubles font X, !Z, comme âxis^GaxA. 

avertissement. 

Pour faire qu’une fyllabe foit longue par Pofîtion , 
il faut au moins qu’il y ait une des confonnes dans la 
fyllabe mefme qu’on fait longue. Car fi elles font 
toutes detax dans la fuivànte , cela ne la fait pas longue 
d’ordinaire , comme Trigorc [rendes -, JEqnorà Xerxet; 

Sape 
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Sape fiilum 'vertus , &c. Neanmoins cela arrive quel- 
quefois: comme. 

Fer te citiferrum , date tels, fcandite muros. Virg. 

V. Meutes & Liquides. 

1 . Aux Meutes /’L ou /’R joignant 
Mefme fyllabe compofant 5 

La breve en vers devient commune : 

2. En profe elles n'ont force aucune. 

Exemples. 

1. Ceque nous venons de dire eft pour la Pofition 
qu’on appelle ferme & asseure'e: il y en a une au- 
tre qu'on nomme eoiblb ou Changeante , qui eft 
lors qu’aprés l’une de ces fept lettres B, C, D,F,G, 
P, T, qu’on appelle Meutes ou Muettes, à caufe quel- 
les ont un fon fourd&obfcur,.il fuit l’une de ces deux 
autres, L ou R, qu’on nomme Liquides ou Coulan- 
tes, à caufe qu’elles paflent plus vifte & plus legere- 
ment dans la prononciation: & que cette muette & 
cette liquide font unies en même fyllabe. Car alors la 
fyllabe de devant qui feroit breve de fa nature , devient 
commune dans les vers , comme 

Omne Jolum font patria eft, mihi patria ccelum. 

Et dans, Ovide, 

Et prime fimilis volu cri , mox vera volucris. 

Nox tene~bras profert , Pbœbus fu^at ind'e tenebras; 
& le même arrivera dans Rêfio, rèpleo ,pô pies, locu pies ; 
& femblables. 

2. Mais en profe , cette forte de Pofition de muette 
& liquide, n’a nulle force, car jamais elle n’allonge une 
fyllabe breve par nature , & ce feroit une faute de dire 
par exemple locüples , tenebra , l’accent fur la pénultiè- 
me, au .lieu qu’il le faut faire fur l’antepenultiéme. 

Que fi la fyllabe eftoit longue de fa nature, elle de- 
meure toûjours telle , & en profe & en vers, comme 
candelabrum. 

AVER- 
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AVERTISSEMENT. 

Ces liquides ont auffi la même force dans les mots 
Grecs; comme Cyclops , pharetra, Mais outre l’L & PR, 
cette langue a auffi l’M & l’N pour liquides; comme 
TecmeJJa , Cygnus , Progne , &c. La pofition s’affoiblit 
même en Grec, lors qu'il y fuit mn , ou gd, ou pt; doit 
Martial à pris la liberté de faire la fécondé breve eu 
fmaragdus. 

Sardonicas , fmaragdos, adamantas , jafpidas uno. 

D E S M O T S D E' R I V E 2. 
TVOrdinaire ils fuivent la nature de leur Primitif. 

Ainfi animare & . animofus ont les deux premières 
brèves, parce qu'ils viennent de animus, qui les a auffi. 
Et au contraire naturalis a les deux premières longues , 
parce qu’il vient de natura, qui les a longues: Et la pre- 
mière de ce mot eft longue , parce qu’il vient de natum. 

Ainfi la fécondé eft breve en virgineus & fanguïneus t 
* parce qu‘elle eft breve en virgini & fanguini, La pénul- 
tième eft longue en aratrUm , ambulatrum , volutabrum % 
parce qu’elle l’eft auffi en àratum , ambulatum , voluta - 
tum. Mais la première eft commune en liquidas ; parce 
que tantoft il vient Aeliqueo première breve, tantoft du 
Verbe liquor , qui a la première longue , lorë qu’il eft 
de la troifiéme Conjugaifon. Car encore que l’on dife 
licjuatur la première breve, fi eft-ce que fondit liquitur, 
la première longue. Mais le nom liquor , oris, une li- 
queur, a toujours la première breve. 

• Exception de la Réglé precedente. 

II y a beaucoup de dérivez qui font brefs’, quoy que 
leur Primitif foit long ; comme Dux , ducis , de duco , 
dicax , de dico , Jopor de fopio , fagax de / agio , ditio de dis 
ditis ; fides de fido , molejlus de moles ; & plufieurs au- 
tres que l’ufage apprendra. 

Il y en a d’autres qui font longs, venant de Primitifs 
brefs j comme Vax , yods de voco ; Rex, regis & régula 
4e WJ tegula de tego, Jedes de [edeo , macero de maccr ; 
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humor de humus ; humanus de homo ; fecius de fecus ; 
maledicentior , troifiérae longue, de maledicus bref} & 
& d’autres qu’il faut referver à l’ufage. 

Mais ce qu’il y a de plus remarquable en cecy, eft 
que les dérivez ne fuivent pas leur Primitif, lors qu’ils 
olïent ou ajoutent une confonne. Car comme rettulit 
a la première longue , à caufe qu’il redouble le /, quoy 
qu’il vienne de refero , première breve : ainfi ceux-cy 
ont la première breve , quoy qu’ils viennent de primi- 
tifs :longs, parce qu’ils perdent une confonne; comme 
Difertus de différa; farina de farris ; curulis de curro; 
cfella de offa; mamilla de mamma ; tigiüum de tigmm; 
figillüm de fignum ; & femblables. 

DES COMPOSEZ. 

T A quantité des Compofez fe connoift fouvent par 
celle du Simple, & celle du Simple par celle du 
Compoféj ce que les enfans difeerneront auffi-toft, fi 
on les accoûtume d’abord à bien prononcer le Latin fe-* 
Ion les accens. Car c’eft la même quantité en lego & 
perlego , en legi & perlegi. Et de même en promus & im- 
probus ; en feribo & adfcriboi en venio y advenio , & ad- 
venis , Et femblables. 

Et cette quantité fe garde encore quand la voyelle 
vient à fe changer; comme dans eliga ,/etigo , pris de lego ; 
ainfi de Cado vient occido , fécondé breve ; & de C&do , oc- 
cido , fécondé longue ; de l&do , allido , collido ; & de audio, 
obtdio , obedis , fécondé longue ; & ainfi des autres. 

Mais ceux-cy font brefs , quoy que leur Primitif foit 
long: Les Compofez de Dico terminez en dicus; comme 
Caujidicus , veridicus , &c. Dejero & pejero , de juro : Cogni- 
tum & agnitum , de notum , qui font devenus brefs par l’a- 
nalogie des fimples de plufieurs fyllabes en itum; com- 
me tacitum , libitum , &c. Nihilum de ne & de hilum ; 
Irmuba & Pronuba , de nubo; mais connubium aT antépé- 
nultième commune. Car comme dans Virgile on trou- 
ve (onmtbia l’antepenultiéme longue : ainfi on la trouve 
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brevè en connubio , connubiis , fi l’on n’aime mieux les 
faire triflÿllabes. 

Connubio jungam ftabili, propnamque dtcabo. i.Æn. 
La fécondé eft auffi longue dans imbedltûs , quoy que 
baculus ait la première breve; & la troiliéme en jtmtjo- 
p'itus pris de jopio. Le Participe ambitus a la pénultième 
longue , contre la nature du Supm umbitutn , aufii-bien 
que de ces Noms .verbaux ambitus & ambitio. 

VI. Diverfes Particules ou Prepofitions. 

I. A, De, E, Se j Di, feront longs , 

Ejl ans joints aux Verbes ou Noms, 

Zi Neanmoins on abrégé Di 
En déferais & D frémi. 

5. Île fera bref j en exceptant 
Rëfert du Nom Res defcenâant. 

Exemples. 

1. Toutes ces Particules ou Prepofitions font lon- 

gues en compofition : âmitto, di duc 0 y erumpo , diripio 
sépara, &c. , . , - , 

2. DI eft bref en ceux-cy } Dïrimo, diremi, direm- 
ptum. Dîftrtus , défini , cjrc. 

3. Re eft bref en compofition} comme Rêieo ; Re- 
fero , réfers , rèfert , réferre , rapporter. 

Mais Refer t pour dire, il efi à propos , il eft utile , il eft 
bon, il importe, eft long , parce qu’il ne vient pas delà 
Prepofition Re, mais plûtoft du Nom R es. 

Pnterea née ïam mutari pabula rêfert.Virg. 

VII. Autres Propofitions. 

1. Hor finis Pro 5 nous abrégerons 
Les autres Prepofitions. 

2. Abrégé a uffi Pro fiteor , 

Protervus & Prcfficifcor, 

Pro'célla, Promeus, Profana, 
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Prôfé&o, joins-y Pr ô funda, 

Prônepos avec Prôfati. 

3. Pro fera douteux en ceux-cy^ 

En Prtfj>ellit & Prôpulfo, 

Procurrit avec Prôpago, 

Exemples. 

î. Les autres Prépofitioni eftant brèves de leur na- 
ture , le font auffi dans les mots qu’elles compofent : 
comme coércuit , comede , ob Ambrant, omitto t ânhelat , 
inoffenfus , fuperejfe , fubeunt , përagit. 

11 en faut excepter Pro , qui eft long , Prôduco >■ pro- 
féra , prôveho , prôfugio , &c. 

2. Mais les mots qui font compris dans fa Réglé 
abrègent Pro j comme Protérvus , proféclo , &c. Et 
quelques autres même que Pufage apprendra , comme 
auffi les mots où le Pro eft la Prépofttion Grecque «'fi® , 
qui lignifie ante-, comme Propheta , propontis , & fem- 
blables ! quoy que quelquefois auffi le Pro qui vient du 
Grec foit long , le faifant rentrer dans l’analogie Latine. 

y. En quelques-uns^ Pro eft commun : comme 
Propello y peopulfo , propago , as. Verbe ; Propago , 
iniSy Nom, procura , procumbo, profundo , &C. 

VII. Mots compofez fans Prépofition. 

1 , Dans Us mots qui de deux fe font , 

A, O j 'fou/vent j’ alongeront . 

Souvent s'abregent E , I , U* 

Selon que l'ufage e(l reçu . 

2. Fais longs Tibïcen , ceux df’Ubi; 

Ceux de Dies, & ceux ^’lbi. 

Exemples. 

L’on peut conliderer deux chofes dans les mots com- 
pofez, fçavoir la première partie & la fécondé. Pour 
•la fécondé partie, il y a allez peu de difficulté, parce 
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qu’elle eft ordinairement comme [elle feroit hors la 
compolition. Ainfi dedans a la fécondé breve , parce 
qu’il vient de de eus , quia la première breve. Tricolor 
a. la pénultième breve, parce qu’il vient de color , quia 
la première breve. Mais il eft plus difficile de connoî- 
tre la quantité de la première partie du compofé. 

1. L’on peut dire neanmoins en general , que ces 
deux voyelles A , O , font longues j comme quart , 
quâpropter , aliôqui , quand o que. Et que ces trois autres 
E, I, U, font ordinairement brèves; comme nëfas , 
biceps , ducenti. 

Quoy qu’il y ait plufieurs exceptions là-deiïus, 
qu’on peut voir dans la Nouvelle Méthode, pu Jesap-, 
prendre par l’ufage. 

a. Ceux-cy font longs , Tibïcen , ubïvis , ubiqùe , 
utrobïque , ibidem , Mendies . ' 

VIII. Prétérits de deux fyllabes. 
ly* La premier e du Prétérit 

De deux fyllabes , comme Egit, 

Longue inceffamment Je doit faire : 

£. Neanmoins on ne doit pas taire 9 
m Qu on abrégé Bïbit, F<dit, 

\ Tulit , Dëdic, Stëtit . Scïdit. i 
Exemples, 

1. Les Prétérits de deux fyllabes ont la première 
longue, comme Egi, Veni , Vidi , Vici. 

2. Ces Verbes-cy l’ont neanmoins breve; Bibo t 

bibt ; Findo , fidi ; Fero , tuli -, Do , dëdi $ Sto , fteti ; 
Sein do , fcîdi. . 

IX. Prétérits qui redoublent, 

1 . Les deux premières redoublées , 

•. Au, Prétérit font abrégées. 

I. Mais la fécondé en pcpëdi 
Ejl longue 5 & Caçdojcæcidi, 
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t 

Exemples. < r . 

1. Les Prétérits qui redoublent , abrègent les deux 
premières fyllabes ; comme Dïdïci de difcoi ce cï ni de 
cano ; tètigt de tango ; cèridi de cado. 

2. Mais Pedo allonge la fécondé en ptpèdii comme 
auffi Cado en cecïdi. 

Qui milium forte cecïdit, fuven. 

AVERTISSEMENT. 

Pour les autres Prétérits , fi c’eft une fyllabe qui ne 
dépende point de l’Accroiflement , ils fuivent la quan- 
tité de leur Prefent ; comme Coio t colui, la première 
longue. 

Excepté pofut première breve , de Pono qui l’a longue. 
Et gémi qui fuit fon ancien Verbe Geno première bre- 
ve; comme auffi potui qui vient de potis fur». 

Excepté encore divifi , divijum , la fécondé longue, 
de Divido , la fécondé breve. 

Que û c’eft une fyllabe qui dépende de PAccroifle- 
ment, on en peut voir les Réglés cy-aprés. Neanmoins 
on peut remarquer icy , que tous les Prétérits foit de 
deux ou de plufieurs fyllabes , qui finiffent en VI , ont 
toujours la pénultième longue i comme Amavi , 1 fievi , 
i quivi , petivi , audivi , &c. 

X. Supins de deux fyllabes. 

I . Tous les Supins s'allongeront , 

Qui de deux fyllabes feront : 

z. Hors ceux d' Eo, Reor,Sino , 

De Do, Ruo,Sero,Lino. 

3. Fais auffi bref Queo , quitum; 

Sta tum même , & long St 3 tütum. ; ~ 

4. Allonge cïtum de Cio, 

Et fats- le bref en Cfeo. 

Exem- 
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Exemples. 

î. Les Supins de deux fyllabes auffi bien que les 
Prétérits , font longs , comme n'otum ou notas de 
Nofco , vifum ou vijus de video, môtum de Moveo. 

Ces lix Verbes abrègent leur Supin: Eo , îtum ; 
Reor, rdtusfutn; Sino , situm ; Do, datum ; Ruo autrefois 
avoit rütum , d’où vient dirûtum , erütum , obrutum ; Sero 
satum ; lino, lîtum. 

3. Ces deux-cy abrègent auffi leur Supin ; Queo, 
quitter»; Sto, (latum, mais Jlâturus , qui en eft derivd, 
ne laifie pas d’avoir la première longue. 

4. Cio, cis , civi , citum , cire, la première longue; 
Cieo, des, civi, citum, la première breve. 

Excïtum ruit ad port us , cr littora comptent. Virg. 

Bacchatur qualis commotis excita Jacris. Id. 

XI. Supins de plufieurs fyllabes. 

2. Le Supin UTUM long fera , 

Qui plus de deux fyllabes a. 

2. Ceux en ITUM le font auffi , 

Venant d'un Parfait en IVI. 

$.- Fats brefs les autres en ITUM , 

Comme Tadtum, Agnitum. 

# E X E M P l e s. 

1. Les Supins de plufieurs fyllabes font long UTUM^ 
comme fôlûtum de Solvo, folvi ; indùtum à' Induo ,indui-, 
argûtum d'Arguo, argui. - 1 ’ 

; 2. Les Supins en ITUM font auffi longs , lors qu’ils 

viennent d’un Prétérit en IVI; comme qu&situm de 
Quaro, quasi vi; cùpitum de Cupio , cupivi ; petitum de 
Peto , petivi; auditum à' audio , audivi. 

3. Les Supins en ITUM font brefs, lors qu’ils ne 
viennent pas d’un Prétérit en IVI , comme taçïtum de 
Taceo , tacui ; agnitum d'Agnofio , agncvi ; cognitüm de 
Cognofco, cognôvi; monïtum de Moneo , monüi. 
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Mais la pénultième en recemitupi eft longue, parce 
qu’il vient de cén/io , censivi , & non de cénjeo , cénfui. 

XII. Ce que c’eft que l’Accroiffement des .Verbes. 

Quand le Verbe au Temps qu'il aura , 

En fyllabes furpaflera 
La fécondé de fin Prefent , 

Cela s'appelle Accroissement, 

Exemples, 

£/ Accroiflement des Verbes fe réglé toujours fip* 
la fécondé perfonne : De forte que les Temps qui 
ne la furpaffent point en fyllabes, n’ont point d’A-' 
croisement 3 comme Amas f amant ; audis , audit. 
Mais ceux qui la furpaffent d’une fyllabe ont un 
Accroiflement 5 comme Aniâmus , auaitis , où la fé- 
condé eft apeîlée Accroiflement ; parce que la der- 
nière n’eft jamais contée pqur Accroiflement. ,Çeux 
qui la furpaffent de deux fyllabes ont deux Accroif- 
femens ; cqmine Amâbdmm . docèbâmus. Ceux qui la 
furpaffent' de trois ont trois Accroiffemens 5 comme 

Amâvèritis , &C. 

L’Accroiflement du Paffif même fe réglé fur la fé- 
condé perfonne de l’Aétif 3 comme Amâtis, la fécon- 
dé eft l’ Accroiflement. Amdbârîs , la fécondé & troi- 
fiéme font Accroiffemens, les mefurant fur Amas, 

Pour les Verbes Communs & Déponens, ü faut 
feindre la fécondé perfonne de TAétif , & lesjregler de 
même que les autres. . , 

XIII. Accroiflement par A. 

I. Long fe fait P Accroiflement A 5 
£, Le Verbe Do abrégé DA, 

‘ Ë X E M- 
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'•^Exemple s. 

•5 t ^ 

1 . A fc fait toujours long dans les Accroiffemens 
des Verbes ; comme Exprobrâre , Jlâbam , bibdmus , 
fUerdmus. 

2. Le Verbe DO abrégé par tout l'Accroiflement 
DA; comme Damus , dàbunt , ddri, datum , btc. 

Partbe dàbis pcenas. 

Ainfi dans fes compofez , Circümddmus , circumdd- 
bunt , cïrcumddre , venunddre. 

Mais ailleurs il allonge A comme les antres Verbes; 
Dd.bd.mus , dd.bfl.tur. 

fortuna dabâtur , Virg. 

• • . • XIV. Accroiffement par E. 

I. Z’E même efl long: 2. Hors en BERIS* 
ER AM, ERO, ERIM, ERIS. 

7 > . La troijîéme aujfî bref le fait $ 

Au. P refont comme à /’ Imparfait 5 
Dans le premier Accpoifcment , 

Une R apres E fe trouvant. 

Exemples, 

1. E dans T Accroiffement des Verbes , eft auffi 
long généralement parlant , en toutes fortes de Con- 
jugaisons. 

En la première; comme Amèmus , amarèmus , ama- 
•vïrunt , amaririt vel amarère , ded'tfsèmus. 

En la fécondé, Docëbam, docêrem , docêrtr , doce- 
rènt. 1 

En la troifiéme, Legèbam, legèrunt vel légère ^ legif- 
sgrmts , legèris vel légère , legèmur , legêtur , au Futur. 

En la quatrième, Audièris vel audière , audiètur > 
fludhèrunt vel attdivire, &c. - . ■ 
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2. 11 eft bref par toutes les Conjugaifons , dans les 
Temps en BERIS , ERAM , ERO , ERIM, avec toutes 
leurs perfonnes ; Amabëris , vel amabère } docuèram , 
potero , potuero , léger o , legërim , legcris , &C. 

3. Il eft encore bref dans les Verbes de la troifiéme 
au premier Accroiflement de tout Prefent & Impar- 
fait, où il fe trouve une R après E; comme Legëru t 
vel légère , au -Prefent de l’Indicatif Paffif, Legëre , à 
l’Impératif Pafîif , &à l’Infinitif Aétif. Legèrem, & 
legerer, à l’Impératif du Subjonctif, Actif & Paffif. 

Mais il eft long-dans la troifiéme même , lors que 
l’une de ces trois conditions vient à manquer , comme 
fi c’eft au fécond Accroiflement ; Legërêris , vel Ugërêre, 
legërêtur , Impératif Paffif du Subjonctif. 

Si c’eft un Imparfait qui n’ait point d’R après E; 
comme Legêbam , legébar , Imparfaits Actif Paffif 
de -l’Indicatif. 

Ou fl ç’eft un autre Temps qu’un Prefent & un Im- 
parfait, quand même il y auroit une R après E; com- 
me Legerunt , vel légère, au Prétérit. Legêris t vel legire , 
legétur au Futur, comme nous l’avons marqué cy défi- 
fus. Et de même fcribêris, parce qu’alorsle b eft delà 
terrainaifon du Prefçnt, & non de celle , du Futur en 
BOR , ERIS ; comme feroit Amabêris. 

Scribêris Vario fortis est hoftium. Hor. 

Et femblables ; en quoy la troifiéme Conjugaifon ren- 
tre entièrement dans l$t Réglé generale. 

AVERTIS EMENT, 

U paroift que la troifiéme perfonne du 'Plurier en 
ERUNT eftoit autrefois breve , ou au moins commu- 
ne dans- le Prétérit des Vçrbes , & que l’on pouvoit dire 
legerunt bref, de même que léger ant , legerunt , legerint. 
legero, &c. cette analogie eftant particulièrement fon- 
dée fur l’Efuivy d’une R. Auffi Virgile ne fait point 
de difficulté d’en ufet de la forte: 

Matri longa deetm tulerunt fajlidia menfes , Ecl. 4. 

- Mifcuc- 
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Mifcuerunt henbat , &• non innoxia verba. Georg. 3.. . 

' Objlupui , fteteruntque com& , cr vox faucibus h&fit. 
Æn. 2. 

Quoy qu’il foit toûjours meilleur de faire ces mots 
longs , quand ce ne feroit que parce que l’oreille , qui 
juge particulièrement delà Poëfie, y eft maintenant 
plus accoûtumée. 

; ( XV. Accroiflement par I. 

1 . Z’I croijfant veut eftre abrégé: 

Mais le premier eft alongé , 

En la quatrième 3 en 3, Velim, 

En Sim , Malim , avec Nolim. 

4. Tout Prétérit , fuft-ce Audivi , 

Abrégé IMUS , allonge 1 VI. 
Exemples. 

». L’ Accroiflement par I eft bref généralement 
parlant ; comme , 

Au Futur de la première 8ç fecqnde ; Amabitis, 
docebitur. 

Au Prefenf de la troifiéme 5 . Legimus , labïtur , 
aggredttur. % 

Même en la quatrième, & au 2. 3. & 4. Accroifle- 
ment; Audimini , audiremïni , audiebamîni, 

2. Mais il eft long au premier Accroiflement' de 

cette derniere Conjugaifon, qui y eft le plus confide- 
rable pour les vers ; Audïre , molli tur , [cirent , fervitum, 
feimus , ibo , adibo. , 

3. Ceux-cy font aufli longs , Simus , velimus , nolï- 
mus, malimur , avec leurs autres perfonnes, Sïtis , veli~ 
tis , &c. 

4. Tous les Prétérits en 1 VI font longs; Audivi. Et 
même dans la troifiéme, Petivi t qudsivi. 

Et ils font tous IMUS bref au Plurier : Qu&fivimus. 
Même dans la quatrième, Audivi mus , vtnimus, 
•Remarquer donc que venimut long eft un Prefent, 

nou{ 
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nous venons , & que venimus bref eft un Prétérit , nom 
fommes venus. Et ainfi des autres. • 

A VERTISSEMENT, 

Pour les terminaifons du Subjonétif RIMUS & 
RITIS , les anciens Grammairiens veulent qu’elles 
foient longues au Futur, comme dans Ovide, 

Et maris Jônii tranfieritis a quas. 

Mais pour les Prétérits ils font partagez , Diomede 
voulant qu’elles foient brèves, Probe & Servius qu’el- 
les foient longues : & l’un & l’autre voulant que ce ne 
fbit que par la neceflité du vers que Virgile ait, mis:' 
Namque , ut fupretnam falfa inter gaudiet no6lem 
Egerimus, nojli, &c. Æneid. 6. r 
Mais il y a plus d’apparence de dire qu’elles eftoient 
communes, que de s’imaginer que le plus excellent 
des Poètes, & le plus ^habile dans fa Langue, n’ait pû 
trouver un mot pour faire le pied qui luy eftoit conve- 
nable fans blefler l’oreille des Romains par une mau* 
vaifc quantité. 

, . XVI. AccroilTement par O. 

V Accroijfement O peu fe trouve j 
Jl eji long^ Itôte le prouve. 

Exemples. 

L’Accroiflement O ne fe trouve que dans l’Impera- 
tif, où il eft toûjours long? comme amatôte , facitôte t 
itôte &c. ’ ■ ' 

Cûmque loqui potertt , matrem facitôte falutet , Ovide. 

XVII. De l’ AccroilTement par U. 

Ft}is U bref^ mais jais long URUS , 

Comme Do&ürus, Le&ürus. 

Exemples. 

• * e 

L’Accroiffement U eft bref ; comme Sümus , volü- 

rn us. > r ■ w.. 

Nos numtrus sümus, £9* fruges confymçre mti , Hor- 

Mais 


Digitize 


La Quantité', zir 

Mais le Participe en RUS, & le. Futur de l’Infinitif 
en RUM qui en eft formé , font longs , Doftürus , 
leftürus 3 amatûrus, amatùrum , &c. 

XVIII. Ce que c’eft qu’Accroiflement dans les Noms-- 

t. At*x Noms V Accroiffement fera , 

Lors qtftm Génitif gaffer a ^ 

Dans les f/llabes quil contient 9 
Le Nominatif dont il vient. 

2. Le Génitif Accroiffement . 

De tout antre eji le reglement , 

Exemples. 

i. L’Accroifiement des Noms eft lors que les autres 
Cas furpaffent le Nominatif en nombre de lÿllabes : 
c’eft pourquoy fi le Génitif n’a pas plus de fyllabes que 
le Nominatif, il n’y a point d’ Accroiffement; comme 
JMufa Dominus , dômisi : Mais au Plurier en Mu- 

fârum , dominorum , la pénultième eft l’ Accroiffement. 

i. Le Génitif réglé toujours l’ Accroiffement des au- 
tres Cas; comme Sermo , ferminis , fermant, fermé ntm , 
ferméne , Jerménes , ferménum , où Yo eft toujours long. 

DE LA PREMIERE DECLINAISON. 

La première Declinaifon n’a point d’Accroiffemenr, 
fi ce n’eft au Plurier , qui fe rapporte à la Réglé que 
nous en donnerons cy-aprés , quand nous aurofis parlé 
de ceux du Singulier. 

XIX. Accroiffement de la fécondé Declinaifon. 

I . La fécondé en fon Singulier 9 

V Accroiffement veut abréger : - . 
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2. Hors lber d' Afie ou d'Efpagne i 
Et Celtiber qui raccompagne. 

c • . 

Exemples. 

1. Les Noms,. de la fécondé Declinaifon abregeifc 
leur accroiffement ; Gener, ge neri; puer , pueri j projper , 
profpèri î vir , viri ; futur faturi. 

2. lber neanmoins marquant ceux d’Iberie en Afie, 
ou ceux d’Efpagne, fait long lbèri î Et Ctlùbtr fon 
Compofé de même. , 

■■ 1 A liflis hic Colchus Ibëris. Claud. 

Vir Celtibëris non tacendegentibus. Hor. 

XX. Accroiffement des Noms enL. 

1. ALIS Neutre s* allongera 3 

2. ALIS, Mafculin bref fera 

3. ILIS, UL I S , brefs encor fais t 

4. ELIS long avec OLIS mets . 

Exemples. 

1. Les Noms Neutres en AL font ALIS long au 
Génitif: Hoc Animal , animâlis. 

2. Les Mafculins l’abregent : Hic Afdrubal , Af- 
drubalis; hic Annibal, Annibatis. 

3. Les Noms en IL & en UL abrègent encore leur 
Accroiffement; comme Vigil , Vigtlis ; Pugil , pugïlis } 
Conjul , Consnlis ; ExuL , exiilis . 

4. Les Noms en EL ôc OL le font long, Daniel t Da- 
nièlis y Sol t Solis. 

XXI. 1 Accroiffement des Noms en N ou en O. 

1. Allonge ANIS, EN 1 S, ON 1 S, 

2 . Fats bref INISj 3. Hors IN, INIS. 

4. ONIS 
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4. ONIS varie dans les Noms y 

Ou propres oh de Nations. 

Exemples. 

4 < t 

k u L’Accroiffement en ANIS eft long» Paan t 
Teams. 

Ceîuy en ENIS auffi ; Ren , rènis-, fplen , fplênis. 

Céluy en ONIS encore j Citer 0 , Citeront s ; / ’ermo , 
ftrmbnis. 

2. L’Àccroiflement en INIS ' eft bref ; Homo , ho~ 
minis ; Virgo , virginis ; or do , ordinis j carmen , carminis. 

3. Horfrais ceux en IN qui font long INIS* com- 
me Delphi» , Delphinis ; Salami n , ïnis j Phorcyn , nom 
d’homme î Phorcÿnis . 

4. Les Noms propres font fort differens. Ceux en 
ON s’abregent quelquefois j comme Memnon , Mem- 
nonisi & quelquefois ils font longs ; comme Helicon , 
Helicônis : en quoy il faut confulter l’ufage. 

Les Noms Nationaux font ordinairement ONIS 
bref ; comme Macedo , ont s ; Saxo , ont s. On en ex- 
cepte Burgundiones 3 que l’on croit eftre plûtoft long. 
Alvarez y ajoute Eburones, & d’autres quelques autres : 
en quoy il faut fuivre l'ufage. 

XXII. Accrdiflement en ARIS. 

1. Les. Mafculins font bref ARIS. 

2. ( Joins-j Neteis , Jybàris) 

3. Adais les autres Neutres en AR , 

4. Font ARIS long y comme Calcar. - 

E X E M P L E S. 

1. L’ Accrôiflement ARIS eft toûjours bref, 
quand le Nom eft Mafculin : Cafar , Cesaris j lar,‘ 

Uns ; 
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taris } mas , maris j par , paris ; dijpar , difpdris } impur , 
impdris. 

2. Ceux-cy font auffi brefs , quoy que Neutres; 
Neftar , neâtdris 5 jubar ,jubdris. Avec JSachar , dris. 

3. Les autres Noms Neutres font longs ; comme 
Calcar, cale iris ; laquear , laque dris; pulvinar , pulvin, t, 
ris j exemplar , exemplâris. 

XXIII. AecroilTement en E R I S. 

* I. Abrégé ERISj 1. Hors en Iber* 
Crater, Ser,Ver, & Recimer. 

t , 

Exem ples. 

1. Les Noms en ER abrègent l’ AecroilTement etî 
ERIS; comme Carcer , carcèris j mulier t maliens -, tther 
atheris ; aer, aeris. 

z. Ceux-cy font exceptez, qui le font long * lber , 
ibêris , Qui eft d’Iberie prés de la Colchide. Et cë nom 
eft aufîi de la fécondé. Voyez la Réglé XIX. 

Crater, iris, une talfe. Ser, Sèris, nom des peuples 
qui faifoient la foye. Ver, Veris, le Printemps. Red- 
mer y iris , Nom propre. On y Joint les Noms Grecs 
qui ont un > à l’Accroiflement : comme podtrynris t 
Jpinter , » ris , &c. 

XXIV. AecroilTement des Noms ùn OR. 

I . Tous les Noms Mafculins en OR 9 
Font ORIS long y z. Horfmis Memor. 

5. Le Neutre en OR abrégé ORIS, 

4. Le Nom Grec , f. avec Arboris. 

Exemples. 

7. Les Noms en OR, s’ils font Mafculins, font 
long leur AecroilTement , Timor » titoéris ; lepor , lepôris j 
vigor yvigôris. 

Mtmtr 
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: .1. Memor néanmoins abrégé memoris , parce qu’il 
eft Àdjedlif, & qu’autrefois on difoit memoris & hoc 
memore. . 

3. S’ils font Neutres ils abrègent ORIS; Marmor , 
marmdris ; Aquor , Aquoris $ Hoc ador , adoris. 

4. Les Noms Grecs en OR abrègent auffi leur Ac- 
croiffement; HeSior , Heâloris; Ne/ior> Nejioris; Cajior, 
Caftoris , Rhetor , Rketoris, . 

"5. abrégé auffi àrboris. 

XXV. Accroiflement des Noms en UR. 

I. Accourcis /’ Açcroijfement ^’UR* 

1. Mais excepte lé Nom de Fltf. 

Exemples. 

•' ” ■ • . .! y <’ < i • : . ... 

î. Tous les Noms en UR abrègent leur Accroifle- 
ment : Soit en ORIS; comme Fémur. 1 femoris ; robur , 
robbris : Soit en URIS ; comme Murmur , murmüris ; 
Turtur, turturis ; Vultur , vultüris. 

x. Fur neanmoins allonge /»r» ; & de même tri- 
fur , trifûris. 

A V E R T TS SEMENT. . ï 

Il faut rapporter icy les Noms Grecs en YR ; com- 
me Martyr, (ou Martur:) Martyns ,■ ou Marturos'.- 
& femblablps. 

XXVI. Accroiflement des Noms en AS. 

1 . On fait bref AS ayant ADISj 

2. Long Vas , vafisj 3 . Bref Mas , maris. 

Exemples. 

1. Les Noms en AS abrègent A D I S : Soit qu’ils 
foïent féminins , comme P allas , Pallddis , la DeefTe 
Pallas ; Lampas , lampddis , une lampe : Soit qu’ils foient 
mafeulins ; comme Anas, Arcddis , nom de peuple j 
Vas , Vddis , celuÿ qui fe donne pour caution. 


z. Mais 
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2. Mais Vas, vifs , Neutre eft long ; un vafe, un 
vaijfeau. 

3. Mas , maris , eft bref. 

XXVII. Accroiflement en ATIS. 

1. Hors Anas, allonge ATIS d * A S j 

2. Autrement tu /’ abrégera . 

Exemples. 

1. L’ Accroiflement en ATIS eft long lors qu’il 
vient d’un Nom en As ; comme Ætas atâtis ; pietas, 
pietâtis. On en excepte Anas , Anatis bref. 

2. ATIS eft auffi bref lors qu’il vient des autres 
Noms , comme de ceux en A ; Ænigma , anigmdtis ; 
dogma , dogmatis. Comme encore Hepar , hepâtis ou 
hepatos bref. 

XXVIII. Accroiflement des Noms en ES. 

I. ES en s'accroijfant bref veut eflre ; 

(Militis te le fait faroifire.) 

z. Hors Merces , Quies , Locuplcs , 

Hæres: 3. ETIS Grec venant ^’ES. 

Exemples. 

1. Les Noms en ES font brefs à l’accroiflement» 
comme Miles , militis; Ceres , Ceriris ; pes , pedis \ inter- 
pres , interpretis. Et de même , Prafes , prasidis , & les 
autres dérivez de Sedeo. 

2. Ceux-cy font exceptez; Merces , mtrtidis } quies, 
quiétis ; locuples , locuplêtis ; hâtes , htrëdis, 

3. Et les Noms Grecs qui ont ETIS; comme Lebes, 

lebêtis ; tapes, tapit} s; Magnes, magné fis ; Dares , Darë- 
tir. Sc autres. - * 

XXIX 
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XXIX, AçcrQiffQment cjes Nç>pis eu IS. 

j(. Bref on fait /’ Açcroijfemçnt 
z* Hors Quiris Samnjs ,Glis,Li$» Pis. 

Exemples. 

i. L’AccroifTement des Noms en IS eft bref, PiÀvis, 
pulveris; fanguis , fanguinis ; charis , char if h ; uiité 
Plurier, Chanta , les Grâces. 

' %■ II eft long en ceux cyi Çt&irU, Quintir, Samnis , 
Sammtis j Glh , ÇHrifi ti{ » lïtir, Dis, (iitis, 

XXX. Accrpiffepient des Noms en OS/; 

I . Prononce long ce qui croifi d * OS , 
z. Horfmts en B os, Compos, Irapps. 

, Exemples, 

r. L’Accroiffement des Noms en OS eft long; 
comme Os , ifis j dos, datif -, cujios , cuflüdis ; ntpos , 
nepôtis. 

Les Noms Grecs en OS ont auflï leur Accroifle- 
ment long : comrpe lihinoctros , ôtis , & même Tros, 
Trois } Héros, Htrüts : Minos, Minois j quoy que fui- 
vy d’une voyelle, parce qu’en Grec ils s’écrivent par 
un*. - 

2. Ceux-cy font brefs ; Bos , ho vis j compos, comptât”, 

impôt , impStts. * • 

XXXI, Aççrpiflcipenï de? Nom? en y§. 

I, US quand il croifi prend brévité; 

Z' U QmPdratif excepté 5 

3 . Avec URIS, UDIS, UTJS, . 

4. //orr Precüdis, Intercütis. 

'ïifMrl V a Exem- 
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Exemples. 

1. Les Noms en US abrègent leur Accroiffement ; 
Comme Munus , munëris ; Lepus , lepôrts ; Tripus, tripô- 
disi Decus, decôris. 

2. Les Comparatifs en IUS ont î’Accroiflement 
long; comme Melius , mêlions, majus , majôris j parce 
qu’il peut venir aufîî du Mafculin ; comme Major , 
majôris , &c. 

3. Les Noms qui ont au Génitif UR1S’, UDIS, 
UTIS , font leur Accroiffement long ; comme Jus , 
jûris ; tellus, tellûris ; incus , incüdis ; -virtus , virtütis ; 
falus, falûtis , &C. 

4. Ceux-cy s’abregent : Pecüdis , une belle , un 
troupeau; Inter cutis, l’hydropific. 

XXXII. Accroiffement des Noms en S , & confonne. 

I . Tout Accroiffement bref s'ordonne , 

* Dans les Noms en S & confonne. • , 

« 2. On excefte Gryps & Cyclops, 

Hy drops, <^Plebs, avec Ccrcops. 

Exemples. 

1. L’ Accroiffement des Noms qui fmiffent par . une 

S jointe à une autre confonne, eft bref ; comme C*- 
lebs 3 alibis j bytms , hyemis ; Ddops , Dolôpts ' j inops, 
inôpis auceps ; aucupis. ,/ 

2. Ceux-cy ont leur Accfoiffement long ; Gryps , 
gfÿphts ; Cyclops 3 Cyclôpis î hy drops , hydrôpis ; d’où 
vient kydrôpicus-, plebs , plêbis ; Cercops , circôpis , Noms 
de peuples, qui pour leur malice furent changez en 
Singes , Ovid. Metam. 

■ - * * - - XXXIII. 
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' . XXXIII. Capût , & fes Compofez. 

Dans le Nom Caput tu feras 
L' Accroiffement bref en tout Cas . 

Exemples. 

Caput , & tous fes Compofez font brefs en tous leurs 
Accroiffemens Singuliers & Pluriers : Capitis, capite , 
cap! ta, capï tïbus 5 finciput , fincîpîtis , occt put , ouïpitn j 
anceps , ancipïtu j £/«>/>* , Æ» c / pi fis. 

XXXIV. Noms en X qui font GIS. 

* * • 

1 I . Fais bref l' Accroiffement en GIS : 
z. Borfmis Frügis, Lëgis, Régis. 

: Exemples. ? : ■ 

1. Les Noms en X qui font leur Génitif en GIS, 
abrègent leur Accroiffement , comme Allobrox , Al- 
lobrogis ; conjux , conjü-gis } remeXy remïgis Phryx, Phrÿ- 

2. Ceux-cy font exceptez qui le font long; Frux, 
frûgia Rex, Régis: Comme auffi Lex, lëgis. Mais fes 
Compofez font divers : Aquilex , Aquilêgis , bref. Le- 
lex , lelëgis , bref. Nom de peuple. Exlex , exlègis long, 
qui n’a point de Loy. 

, XXXV. Accroiffement des Noms en AX. 

' I. ACIS d' NK efi long : z. Hors Abax, 

Et Smilax, Climax, Storax, Fax. 

Exemples. 

1. Les Noms en AX font leur Accroiffement longi 
comme Pax ,pâds ferax , fnâcis * fornax , fomâcis. 

V 5 1. Ceux 
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2. Ceux-cy font exceptez ; Abax , abdcis ; Smilax , 
fmilacis , Arbre nommé If ; Climax , climâcis i Storax 
ou Jiyrax , Jlyracis; Fax, favis. 

Joignez-y Arttophylax , , Signe celefte, & quel-, 

ques autres Noms Grecs. 

XXXVI. Accroifïemônt des Noms en EX. 

I. Breveté prennent ceux en EX , 

z. Borfinis Halex, Vervex & Fex. 

Exemples. 

1. Tous les Noms en EX abrègent leur Accroifie. 
ment; comme Nex , ne ci s ; prex , précis ;frutex , fruticis, 

2. Ceux-cy font exceptez i Halex , haiècis; Vervex, 
vervécii ; Fex , fècis. 

XXXVÏÏ. Accroiîïemeht dés Noms tfn IX. 

1. ICIS d'IX efi hvgt hors ceux-cy $ 

2. Filix, Pix, Vix,Larix aujfi. . . r 

Calix . Eryx , V arix , Fornix , 

Salix. • 3. joins y Nivis de Nix, 

; r Exemples. 

t. Lés Notais en IX font leur Accroiflfemernt eù 
ICI S long ; comme Radix , radias ; filix , feiïcis j xàâlrix , 
•viftritFs» vïbixy 'vibich. 

2. Ceux-cy font exceptez; Filix, fUïds ; pix, pim; 
vix, vicis, SU Plürier vie et i ÏXriX , bruis, calix , calicis ; 
Eryx » Erjcis; varix , varicis % fimix , fimïcis ; falix , 
Jalïlis . 

3. N/*, abrégé auffi Vrtfr. 

XXXV1IÏ. Accroiffement en OCIS. 

1 . Cto* e» OX allongent OCIS } 

2. /Jbnr PrîecSris, Cappad^cis. 

£ X £ M 
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Exemples. 

i . Les Noms en OX font OCIS long ; comme Vox, 
vôcisi ferox , ferôcisî vtlox , vtlécit. 

2. Ceux-cy font exceptez : Prtcox , prucocis ; Cappa- 
' dox, CappAdocis. 

XXXIX. Accroiffement en UCIS. 

1. UCIS s abrégé en venant <sÉ'UX. 

2. On excepte Lux & Pollux. 

Exemples. 

i.rLes Noms en UX abrègent UCIS; comme Dux» 
Dùcisi redux , r éditas i erux . criiàs 5 nux , niteis j trux, 
trücis. 

z. Ceux-cy font exceptez ? Lux , lûcis s Pollux , 
Pollitcis. • •* * - 

Tait s Amiclti domitus Pollücis habenis. 

* . 

XL. AccroilTemens Pluriels. 

Le Pluvier croijjant aux Noms , 

t. Fait I,U ibrefii A ,E,0 5 longs. 

Exemples. 

L’Accroiflement Pluricr eft lors que les autres Cas 
furpaflent le Nominatif Plurier (qui dépend toûjours 
du Génitif Singulier) en fyllabes. 

i. Et alors Ton lait I & U brefs; comme Sermones , 
fermons bus i vit es, vitibus ; portut , port mm , portubus. 

t. Mais A , E , O , font longs j comme Mufe , mufârum 
res, rêrum , rébus ; Medici , Médité rum ; duo, duérum. 

AVERTISSEMENT. 

Il faut remarquer icy qu’il jfé trouve des Accroifie- 
mens Singuliers, même au Plurier ; comme en cemot 

V 4 ' ferma- 
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fermonlbus , la fécondé eft un Accroiffement Singulier, 

& eft longue, parce qu’elle ife tegle fur le Génitif fer- 
monïs. Mais la pénultième eft un Accroiflement Plu- 
riels parce qu’elle furpaffe ce même Génitif en fylla- 
bes , & ainfi rentre dans cette Réglé des Pluriers. 

La première eft longue en bubus , auffi-bien qu’en 
bobus ; parce que ce n’eft qu’une fyncope pour bovibuy ; 
ce qui arrive même en Buccula pour Bovicula. ‘ 

XLI. A final. . .. T 

I. A final s'allonge: Z. H'ors It», - X '' J 
Avec Eiâ , Quià’, Putà , • 1 
- Le Nom /’ abrégé j 4 .. Hors T Ablatif*. s 
f. Oh d'AS , A Grec au Vocatif, 

Exemples. 

**> ^ * , * 

1. L’A eft long à la fin des mots; comme Amâ l 
pugnâ, intereâ , ultra , memorâ , trigïntâ , &~femblables. 

2 . Il y a quatre Adverbes qui font A brçf à la fin; 
Jtâ ,et’a ? quîa ,putd , pour videlicet. 

3 . Les Noms font brefs tous leurs Cas finis eû A , 

horfmis l’Ablatif. T f . , _ 

Le Nomin. For’ma bonum fragile eft. Ovid. 

L'Accûf Heétorâ donavit Priante. Ovid. 

Le Vocat. Mus<l mihi caufas memerâ. Virg. ? 

Le Plurier. Dederas promifsâ parenti Virg. . 

. 4 . L’Ablatif eft long. ^ . i 

Anchora de pror3 jacitur. Virg. 
j. Le Vocatif en A des Noms Grecs en AS eft aufH 
long; comme Æneâ, d'Æneas. 

6 \uid miferum Æne3 Laceras. Virg. 

Mais celuy des autres terminaifons eft bref ; comme 
An ch sa , d 'Anchifes; Midd , du Nominatif Midas , 
ielcn les Eoliens , & femblables. • 

XLII. 
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' ' ■ ‘ -i XLII. E filial; 

1. VE final efi bref: Fais les Noms , 

2. Ou Grecs , 3. ou de cinquième longs j 

4. Avec Ohé, Fcrë, Ferme , 

.. f. Et tout Adverbe d'US formé : 

<5. Mais Benë, Mald brefs feront , 

< 2 f*’Infernë 5 Supernë fmvront . 

7. L'Impératif comme Monë , 

8. S'allonge avec Mè, Ne, Sê, Të. 

Exemples. 

. 1. L f E eft bref à la fin des mots , comme Furiose , 
utile , parte , i//s, docere , fini , mente ,panë , Achille. 

2. Les, Noms Grecs font longs en quelques Cas 
qu’ils fe trouvent, quand ils s’écrivent par un » félon 
ce que nous avons dit cy-defius , page 206. comme 
Lethè , Anchisé , Cetè , Mêlé , Tempe , &c. 

3. E eft: long à la fin des Noms delà cinquième; 
comme Rë, dié, requit. Ainfi Hodië , poflridië , & Sem- 
blables pris de Dies. 

Notie diêque fuum gejlare in peâlore teflem. Juven. 
Famé eft auffi long, &fe doit joindre icy, pareéque 
c’eft un véritable Ablatif de la cinquième , qqi venoit 
de Famés , famei , de même que Plèbes , plebei , dans 
Tite-Live &dans Salufte. 

- 4. Ces mots font encore E long à la fin » Fermé , 

ferë, ohé. 

5. Les Adverbes formez des Noms en US de la fé- 
condé, font aufîiElong; indigné , pr&cipuè , placide , mi- 
nimé , fummë , valdé (pour validé ) jdnftë , pure ,fanè y &C. 

6 . Horfmis Benë&c Malë , qui font brefs: 

Nil Benë citm facias ,facis attamenomnia belle. Mar. 
Infernë & fupernë , doivent encore eftre exceptez com- 
me brefs: > 

V 5 Teîla 
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T*6la fupernë riment, metuunt inferaë , cavernes. 
. Lucrct. 

Terra fupemë (remit , magnis concüjla ruinis. Id. 

Les Impératifs de la fécondé Conjugaifon font en- 
core E long; comme Mené , vidé, babè , doeë. 

Les autres Impératifs font brefs. Vide , & valefo nt 
auffi quelquefois brefs. Et cave n’eft que rarement 
long. 

Vadë , vais , cave ne ritubet mandat âque frangas. Hor. 

ldque , quod ignoti faciunt, valë dicere faltem. Ovid. 

8. Les Monofyllabes allongent E ; comme Mi, r.é , 
si, tè. 

AVERTISSEMENT. 

Il faut excepter de cette Réglé des Monofyllabes les 
Enclitiques , que , ne , ve , & ces autres Particules ce , te, 
ou pte, comme tuque , hucce , tuapte &c. parce qu’el- 
les fe joignent tellement aux autres mots, qu’elles ne 
font qu’un même mot, & ne font plus confiderées 
comme des Monofyllabes. r. 

XLIII. ,i. final. 

I. I final efl long. Fais douteux • 

t Mihl , Tib* : joins avec eux 
Cuî, Sitf, Ubi, Ibï. 

). Mats abrégé Nisï, QuaSïî 

4. Et le Neutre^ Nominatif 5 

f. Le Datif Grec : 6. & Vocatif. 
Exemples. 

1. L’I à la fin des mots eft long » comme Oculi, 
Mercuri, Clafsi. 

2. Ceux-cy font I long ou bref; MiM, TiB[, Cui, 
Srin, Uft, Ibx. 

3. Ceux-cy le font bref; Nui , (Quasi. 

4. Comme encore les Noms Neutres en I. ou en Y; 

MolKj, Gummi , Sinapi , Hydromel * , &C, 

5. Les "Datifs des Noms Grecs font auffi brefs* 

comme 
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comme Miwidï , Palladi , Thetidl , Pariât , Tynda- 
ridï. 

6 . De même encore leurVocatif, foit enlouenY} 
comme Adtni , Alexi , Amaritll , Bri/ci , Cecropt , 
Chtlÿ. 

XLIV. O final. 


I. O do fit eux: 1. Ad ah les Datifs 
Sont longs avec les Aiblattffy 
3 . Fais brefs Imô , Duo , Sciô , 

Modo, Citôj 4. Fais long YLô. 

■ f. Les Monojyllabes font. longs , . » 

6. i:f F\Adverbe venant des Noms . 

Exemple s. 

1. L’O final eft tantoft long, tantoll bref; comme 
,/jto , quandti, mio. 

z. Les Datifs & Ablatifs en O font longs ; Somni , 

-Vf»/*) , odio . 

Nùtritur vcntô, ventô rtfltnptitur ignis. O via. 

3. L’O eft bref en ces mots-cy $ lm«, duo, fûo , & 
fon compofé , nefcio , modo avec fes compofez , quomo- 
do , dummodo , ôcc. cùo aufli. 

On peut ajouter à ceux-cy, EgS , cedo (pour die,) 
illico , qui font plus ordinairement brefs. 

4. Eô eft long , & même Adeô , Ideô , fes Com- 
pofez. >• . tt . 

Ibit. eô que vis xjotMrn qui per dédit , inqvtt. Hor. 

5. Les Monofyllabes font longs » Dô, ftô , prô. 

Jam jam efticuci dô manu s fcimtit. Hor. 

6. Les Adverbes dérivez des Noms font longs, par- 
ce qu’à proprement parler, ce ne font que des Ablatifs* 
comm t Subito , mtritô , multS a ,f al sô , primô. 

Ergi eft auftï long , parce qu’il vient d’«s>*i m ais 
fero eft douteux. 

• Xl .V. 
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' * XLV. V. final ’ 1 

. \ 

Les Noms qui fnijfent en U > 

Sont longs comme on voit en V ultü. 

Exemples. 

L’U çft long à la fin des mots; comm eVulti ,corni 
prompt i , Panthi. 

Tantum ne pateas verbts [imulator in ipfts 
Effice , nec vultü defirue d\ 6 ia tuo. Ovid. 

XLVI. B & C final. 

I. Rends B bref y z.C long-, bref Donec : 

4. Douteux Fâc , Hic Pronom y bref N ëc. 

Exemples. 

• 1 t • . 1 • 

1. Le B à la fin des mots eft bref 5 comme db , bb, 

fdb. 

2. Le C eft long» comment, hic Adverbe hôc, 
die , fïc r 

3. Ceux-cy font brefs; Nec , donec. 

Donèc èris Jelix multos numerabis amicos. Ovid. 

4. Ceux-cy font douteux } Fac Impératif, Hic 
Pronom. . w , -, .. 

Hic vir hïc eft tibi quem promitti fapius au dis. Virg. 

Hic gladio fidens , hic acer çy arduus hafta. Id, 

. XLVII. D & L finales. 

I . Le D s' abrégé aujfi bien 2. ya’L, 

Hors Nil,Sol,Sal, 4. & Daniel. 

Exemples, 

1. Le D eft bref à la fin des mots 5 commet , fed, 
quidqutd , iftûd. 

%. Les mots qui ont une L à la fin fontaufii brefs ; 
comme Tribunal, fel , mil , pervigtl, pol t prociU. 

, ‘ 3. Ceux- 
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3. Ceux-cy font exceptez, Kïl,fôl, fil. 

4. Les Noms Hebreux font auffi exceptez : comme 
Daniel, fous lequel nous comprenons les autres: Mi- 
chaël, Miehôl , Raphaël. * 

•XLVIII. N finale. 

' r • * • ‘ • 

1. Z/N à la fin longue on doit faire: 

2. An , In, Dein , ont le contraire* 

3. Le Nom en EN faifant INIS , 

- 4. Tamen & viden’ brefs font mis. 

Exemples. 

1. L*N eft longue à la fin des mots: comme Di», 
lien , ën , quïn , sln. • 

De même dans les mots Grecs, Mafculins& Fémi- 
nins: comme Titan , Sirèn , Salamïn , Phorcÿn. 

Et même Atttôn , Corydôn , & femblables qui ont 
un a. 

Les Accuiàtifs Grecs de la première : comme Æ- 
neân , Anchifën , Caliopin. 

Et même les Génitifs Pluriers: comme Cimmrlôn , 
parce encore que c’eft un ». 

2. En ceux-cy N eft breve; an, in: de même en 
forsan & forfitan , compofez d’i». 

De même Dein & Proin , pour deinde ,proinde. 

3. Les Noms en EN qui font INIS, font auffi 
brefs; comme Nomèn, nominis ; Pettin, pettinis ; Ti- 
bicën , tibicinis. 

4. De plus Tamin, &fon compofé attamen. 

Et même Vidën , & fes femblables ; comme Naftïo, 
aïn , fatin , egon ' , nembn ’ qui fe difcnt par retranche- 
ment pour vidéfne , nrnone î Scc. 

... 3 -r ’ ■ " " • * w ‘ XLIX. 
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* : XLIX. R finale. 

I. R efl breve : z. Longfe connoift 
Le nom Grec en ER lors qu'il crotfi. 
z. Joins Cür,Für,L, 3 r, Far, Vër,Hir,Nar, 
4. Par & Us /îens) comme E>ifp$r. 

Exemples. 

1. L’R eft breve à la fin des mots: comme Casdr, 
calcar , imber , diffër , tinter , vir , gladïator t robür. 

2. Les Noms Grecs en £R font . longs lors qu’ils 
croiflent au Génitif , foit que cet Accroifiement foit 
bref» comme Air , tthir , ë rit ; Soit qu’il foit long; 
comme Cratèr, Gazer , F Podér , Recimër , Sptnttr , èris. 
Comme encore Jtér , quoy que fon Compofc Celtibèr 
foît bref. 

Ducit ad Auriftras quod me $alo Celtibèr or as. Mart. 
Defpautere marque ce Nom {douteux} mais fans auto- 
rité. Il eft vray que fon Accroifiement eft long, cpin < 
me on peut voir cy-deflus , Réglé XIX. 

Les autres Noms Grecs qui ne croifient point au 
Génitif font brefs: comme Pater , Mater . 

3. Ces mots-çy font aufii longs : Cûr , für, Ur^fdn, 
hïr , nâr , & vèr. 

4. Par & fes Compofez font aufii longs : Compâr , 
fifpdr, impâr , fuppir , &ç. 

Ludere pir impar, eqmtarein arundint tanga, fior. 

L. AS final. ' 

I. AS 4 la fin eft allongé , 
z. Mais AS , AD1$ prend breveté . 

. g. Joins y le Grec uiccufattf^ 

a. Comme Anâs au Nominatif , 

’ T - Exém t 
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Exemples. 

i. AS à h fin des mots eft long : comme Ætât , 
Thomas , Æntâs , fis, nefâs : P alla s , amis: Adamâs , 
antis. 

z. Les Noms Grecs en AS , qui font au Génitif 
ADIS, font brefs: comme Areas , Arcadis j Lampas, 
lampadis ; Pallas , Palladis ; lilas , ados. 

3. Les Accufatifs Grecs des Noms qui fui vent la • 
troifiéme en Latin font auiïï brefs: Naiadas , Trois, 
Dtlphinas , Arcadis . 

— — — Troâs agtlat. 

4. Le Nom ^«4; eft bref, comme dans Petrone: 

Et pittit anifs tnovata permis. 

Et l’analogie feule de la Langue le fait voir , ayant 
l’Accroiffement bref au Génitif anatis, 

LI. ES final. 

I. ES final efl long. Exceptez.. 

Z. ES de Sum & fes Compofez . j 
. Penës : 4. Les Noms Grecs mêmement, 

5*. Oh brefs à leur Accroiffement , 

6. Hors Pës, Cerés. Joins Ariës, 

Abigs avec Paries. 

Exemples. 

• • « * 

1. ES à la fin des mots eft long: comme Nubis, 
ariès, Cybelés , Joannès, locuplés , Anchisis , dtciês . 
dicês. • , - - 

z. Le yerbe Sum abrégé ês , comme aufli fes Com- 
pofez Potès , «dès » &c. Mais ès venant d 'Edo eft long. 

La prepofition Pt né s eft encore breve. 

4. Les Noms Grecs Neutres aufli comme Eiïppo- 
manes, Cacoêthis , &c. parce que c’eft un «. 

Le 
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Le Plurier des Noms Grecs qui fuivent la troifiéme 
des Latins, faitàufli ES bref au Nominatif & Vocatif: 
comme Amazone s. Arcades, aff>ides , Delphine s , £ryn- 
nidës , graphes, htroës , Lynces , Mimaüones , Naïades, 
Mais l’Accufatif en ES de ces mêmes Noms eft long , 
parce que c’eft un Cas tout Latin ; l’Accufatif Grec 
eftant terminé en AS. Ainfi hos Arcades eft, long , mais 
hos Arcadas eft bref, par la Réglé précédente. 

5 . Les Noms Latins en ES qui font brefs à PAc- 
croiffement , abrègent aufli es , au Nominatif Singu- 
lier; comme Miles , mils lis ; figes, fige sis-, pedés ,pedltis. 
Mais ceux qui ont PAccroiffement long, font longs; 
comme Herës , êdis; locuplês ,êtis. 

6. Ceux-cy mefme font ES long, quoyque brefs à 
PAccroiffement : Cerës,Cerêris ; pès,pëdis. 

Hic farta promitur ahgulo Cerës cmni. Mart. 

Pës , etiamv camuris hirta fub cornibus aures. Virg<* 

AVERTISSEMENT. 

On y peut joindre ces trois autres , Abies , abietis ; 
tries, arietis ; paries, partetis ; quoy qu’il femble que ce 
foit plûtoft la Cefure qui les rende ainfi longs: au 
moins ne les trouvera-t’on peut-efire pas autrement. 

• LU. IS final. 

1. ISje met bref : long tu ferai 

2. Le Nom Plurier en tout Cas: 

3. Le Singulier pareillement $ 

Qui fait long fon Accroiffement : 

4. Le Verbe au Nombre & Temps 4 ’ Audis $ 

. f. Avec Fis, Sis, Vis, & Velis. 

Exemples. 

î. IS à la fin des mots eft bref; comme Amdtls , 
inquis ,quïs , «Pronom, cîs Prépofition, , &c. 

L’Y 
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L’Y a grand rapport avec l’I; c’efl pourquoy il eftauflî 
bref; comme Chelÿs r Capÿs , Libÿs, &c. 

z. Les Cas Pluriers font toûjours longs j comme Vins 
armis, Musis , ficcis , glebis , nobis ; Omni s pour omneis. 
OU omnes : quels pour quibus. 

Gratis & Foris font auffi longs, .tenant en cela des 
Cas Pluriers- 

Dat gratïS, ultfo dat mihi G alla , nego. Matt. 

3. Les Noms en IS font longs lors qu’ils font leur 
Accroi (Tement long ; comme Shnois , i mis , lis , litis } 
dis . dïlis ; Salamis , inis ; glis , gliris ; ftmïs femifsis. 

Mais ceux-là font brefs qui abrègent leur Accroifie- 
tnent; comme' Sanguis t fanguinis. 

4. Les Verbes ont IS long à la fécondé perfonnë du 
Singulier , toutes les fois que celle du Plurier fait itis 
longé 

Comme au Prefent de la quatrième : Audi s , nefeis , 
fentis , venïs. 

5. Comme Fis de Fio ; Sis de Sum , & fes Compo* 
fez i Pofsis , prosis , adsis. 

Comme* Vis de Volo , & fes Compofez: Mavis , 
comme aufii fluamvis , cuivït. 

Comme encore Velis , malts , nolis, au Subjonâif. 

Et enfin, félon quelques-uns» Faxis , ausis, qui fui- 
rent la memç analogie. 

» 

AVERTISSEMENT. 

Pour la terminaifon RIS du Subjon&if, on là trou- 
ve longue & breve dans les Poètes: mais ne fe trouvant 
longue que dans la Cefure, comme» dans Horace, 

Mifcueris elixà Jimul conchylia tutdis. 

On peut s’en tenir à ce que dit Probe ; qu’elle eft toû- 
jours breve de fa nature, foit au Prétérit, foit au Fu- 
tur, fans s'arrefter à ce que d’autres ont Voulu qu’elle 
f«l\ longue au Futur, & breve au Prétérit, 

X $ 9 *J 
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Quas gtntts italùm , aut quas non oraveris serbes. Virg. 
Dixeris egregit , &C. 

— — Nam frujlra vitium vitaveris illud. Id. 


LIII. OS final. 

' t 

i. OS eft long: i. Hors Compas, ImpSsj 
3. OS Grec d' omicron : 4. Oms, Os. 


Exemples. 

t . 

r. OS à la fin des mots eft long : comme Honôs,rôs, 
ôs,ôris, la bouche : Virés , &c. 

2. Compos Se impôt font brefs. 

. lnfequere , esr voit pojlmado compôs tris. Ovid. 

3. Les Noms Grecs font brefs, lors qu'ils s’écrivent 

en Grec par un omicron : comme Arêtes, Mtlos, Chaos, 
Argoi , lises , Se les Génitifs en OS : comme Arcades, 
Pallados , Tethyos. Mais les Noms qui s’écrivent en 
Grec par un. on. ega , font longs: comme Athôs, Héros, 
Androgeôs , &c. • « * 

Vivent Androgeôs utinam. ‘ ' . ' 

4. Ces Noms-cy font auffi brefs: os * ojjis , un os. 
Çxos‘, qui n’a point d’os 

Exôs & exanguis tumidos ptrflucluat arttts. Lucr. 

> . : ; ; LIV. US final. : 

I . US fera bref : 2. Mais pour les Noms , 
Ceux qui croifent par U, font longs. 

3* De Fruâus bref les quatre Cas , 

4. Avec Tïipüs longs tu feras. 


Exemple 


s. 


1., Us eft. bref à la fin des mots ; comme Tttiit , iUiüs, 
fruits , Jtnftbüs , vulnüs , impet iis. 

2. Les 


A 
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a. Les Noms qui croifient par U au Génitif font toû*' 
jours longs, foit qu’ils le faftent en unïis, uris,uti s# 
udis ou uïs : comme Qîpis , opirtth , Nom de ville; 
Telles , tel 1 » rts j fahls , Jalitis j palis , pâli dis 5 gris, 
griis. 

3. Les Nom9 de la quatrième font auflï brefs au 
Nominatif ou Vocatif Singulier: comme Hic fruttit, 
hoc munis. 

Hic Dolofum manüs , hic favus ttnàthn Achillts. 

Virg. • ' : j. 

Mais ces mêmes Noms font longs aux autres Cas en 
US, qui font quatre: fçavoir le Génitif Singulier, le 
Nominatif, Accufatif & Vocatif Plurièrs 5 parce que ce 
n’eft qu’une contradion 1 , manuis, manis, pour le Gé- 
nitif, ou manuesi manis, pour les autres Cas. 

4. Trtpis , tripodis allonge auffi la demiere du No- 
minatif, Auquel pn peut joindre Melampis. 

t V. T final. 

; 

En tous Us mots tu diras mal . ’ 

Si tu n' abrégés T final. 

Exemples. 

Le T eft toujours bref àlafin des mots: Audit t , legs t, 
capit , fugit , amât , &c. 

LVI. De la demiere fyllabe des Vers. 

> 

La fyllabe fermant ton Vers « 

T’exemte des liens divers , 

Où t'engage la Quantité 3 
Eftant breve oh longue à ton gré. 

X 2 
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Exemples. * 

La dernière fyllabe du Vers eft toûjours commune; 
c’eft à dire , qu’on la peut prendre pour breve ou pour 
longue , comme on voudra , fans eftre obligé à aucune 
Réglé î Par exemple en ce vers de Virgile: 

Gens inimica mihi Tyrrhenum navtgat æquôr. 

, La derniere du mot &quor paffe pour longue, quoy 
qu’elle foit breve de fa nature, 

' - En cet autre de Martial : 

Nobii non licet ejfe tam difertïs; 

La derniere de difertïs tient lieu d’une breve; quoy 
qu’elle foit longue dé fa nature : & ainfi des autres, 



, 

v. 


DES 




DES ACCENS, 

ET DE LA MANIERE 


De bien prononcer le Latin. 

L Es Accens ne font que de petites notes qui ont efté 
inventées pour marquer le ton , & les inflexions 
delà voix dans la prononciation. 

Ces inflexions de la voix font de trois fortes j celle 
qui s’élève, celle qui fe rabaiffe, & celle qui partici- 
pant des deux éleve & rabaiffe tout de fuite la même 
îyllabe. • 

Ainfi l’on a inventé trois fortes d’accens , deux def- 
quels font fimples, fçavoir l’aigu & le grave ; & le 
troifiéme compofé, fçavoir le circonflexe. 

L’aigu releve un peu la fyllabe , & eft marqué par une 
petire ligne qui monte de gauche à droite j ainfl {'). y 
Le grave rabaiffe la fyllabe , & fe marque au con- 
traire par une petite ligne qui defeend de gauche à 
droite , ainfi ( ' ). 

, Le circonflexe eft compofé des deux autres} & par- 
tant fe marque ainfi (')* 

Chaque mot avoit fon accent particulier, & l’on en- 
peut comprendre les Réglés en peu de paroles. 

R E G L E I. 

Pour les Monofyllabes. 

i. S’ils font longs par nature , ils prennent un circon- 
flexe } comme fiôs , os , oris , à , ê. 

2. S’ils font brefs , ou feulement longs par pofition , 
ils prennent un aigu; comme fiés-, os, o(Jjs -, fax, &c. 

X 3 , Ri- 
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•• ' • • • * » » • / 

R E G L E . II. 

Ponr les Diflyllab.es & Poliflyllabes. 

1. Dans les mots de deux ou de plufieurç fyllabes, 
fi la demiere eft breve & la pénultième longue par na- 
ture, on marque cette pénultième d'un circonflexe ; 
comme fîôri$> làoma . , Rom anus, &c. 

2. Hors cela, les Diflyllabes prennent tous un aigu 
fur la pénultième » comme hômo ,péjus, pânns , &c. 

Les Poliflyllabes en font de meme fi cette pénul- 
tième eft longue: comme Partons, Araxis, Romano, 
&c. finon ils rejettent leur accent fur l'antepenultiéme; 
comme Mâximus , üUimus, Dômimtt , &c. 

Comment on doit marquer P accent dans les livres. 

Quand on marque ces accens dans les livres , il faut 
prendre garde qu’au lieu du circonflexe , on fe fert or- 
dinairement de l’aigu , parce aue le circonflexe n’eftant 
qu’un compofé de l’aigu &: du grave , ce qui domine 
en luy , comme dit Quintilien , eft particulièrement 
l’aigu , lequel fe doit naturellement trouver dans tous 
les mots que l’on prononce. 

On ne inet plus d’accent fur les Monofyllabes , ny 
fur lés Diflyllabes même , parce qu’ayant perdu cette 
diftinélion de l’aigu & du circonflexe, il nous fuffit 
de fçavoir en general que les Diflyllabes relevent toû- 
jours la première. 

L’accent fe doit marquer fur la pénultième des mots 
compofez d’une Enclitique ; c’eft à dire , de l’une de 
ces particules finales que, ne,, ve > comme Armâque, 
terràcjue , pluitne , altérve , &c. parce que c’eft le propre 
de ces Enclitiques d’attirer toujours l’accent vers elles. 

L’on doit % encore marquer l’accent toutes les fois 
•qu’il eft neceflaire pour la diftinftion des mots. Par 

exem- 
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exemple on marquera lépt au Prefent avec un aigu , & 
ligit au Prétérit avec un circonflexe. L’on marquera 
cccido , l’accent fur 1 ’antepenultiéme , le prenant de cado- y 
& l’on marquera oceido d’un aigu fur la pénultième , le 
. prenant de udo. 

L’on marque aufli ordinairement d’un circonflexe 
l’Ablatif en A , pour le diftinguer du Nominatif ; com- 
me Mufa , Ablatif Mufâ. Quoy qu’à vray dire , ce foit 
par abus , les accens n’ayant point efté faits pour la 
Quantité , qui fe marquoit par de petites lignes cou- 
chées» qu’ils appelloient apices, ainfi Mûfa. Mais par- 
ce que nous avons perdu l’ufage de ces marques, on 
toléré icy celuy de cet accent circonflexe. 

Comment il faut faire T accent dans les Fers. 

Si le mot de foy eft douteux , il faut faire l’accent 
fur la pénultième, lors qu’elle pafle pour longue dans 
le vers, ou fur l’antepenultiéme, lors qu’elle pafle pour 
breve. Ainfi l’on dira , 

■ Pecudes pifttqtu tolucres. Virg. 
l’accent fur la pénultième , comme le remarque Quinti- 
lien, parce que le Poète la fait longue, quoy qu’en 
profe l’on dife toujours volucris , l’accent fur l’antepe- 
nultiéme. 

Ain fi il peut arriver quelquefois qu’un meme mot 
aura deux accens differens dans un même vers, comme 
dans Ovid. Et primo fimilis vôlucris, mox vera volücris. 

Des accens des mots Grecs ou Bebreux. 

Pour les mots Grecs , s’ils demeurent Grecs , ou 
qu’ils retiennent au moins quelque fyllabe du Grec , on 
les prononce ordinairement félon l’accent Grec. Ainfi 
l’on fera l’aigu fur l’antepenultiéme eléifen. Lubôfirotos y 
quoy que la penultieme foit longue. Et ainfi des au- 
tres. 

X 4 Aa 
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Au contraire on le mettra fur la pénultième, quoy 
qu’elle foit breve dans Paralipoménon j & femblables. 

Mais les mots qui font entièrement latinifez , fe doi? 
vent ordinairement prononcer félon les Réglés du Latin: 
quoy que ce ne foit pas une faute de les prononcer 
auffi félon l’apcent Grec. , 

Ainfi l’on dira l’accentfinTantepenuItiéme , A ri flétries, 
A'ntipas , Bamabai , Boreas , & autres. Et au contraire 
Ton dira l’accent fur la penultieme , Alexandiii , cythé- 
roo , et émus , Paraclétus j & femblables, parce qtfelle 
eft longue. . . 

Voilà ce me femble la Réglé la plus generale que l’on 
puifte donner là-deflus- Contre laquelle neanmoins, il 
arrive qu’il faut fouvenr ceder à Pufage,& s’accommo- 
der à 1 p façon de prononcer, qui eft receuë parmy les 
Sçavans , dans les pais où l’on eft. Ainiï nous pronon- 
çons Arifiébulus , Bastlius , dolium , l’accent furl’ante- 
penultiéme, quoy que la pénultième foit longue , parce 
que deft la couftume. 

Et nous prononçons au contraire Andréas , tdéa , M*r 
rta, &c. l’accent fur la pénultième , quoy que breve, 
parce que c’eft l’ufage des plus habiles. 

Les mots Hebreux qui prennent une terminaifon 8ç 
une dedinaifon Latine, fuivent auffi les Réglés des 
mots Latins pour l’Accent ; 6c partant on le fait fur la 
pénultième dans Addmus, Joféphus, Jacébus , &c. parce 
qu’elle eft longue. 

Mais fi ces mots demeurent dans la terminaifon He? 
braïque, & font indéclinables, on peut les prononcer 
ou félon les Réglés des mots Latins » ou lelon l’accent 
Grec, fi ces mots ont paffé par la langue Grecque, 
avant que d’eftre receus dans la Latine; ou enfin félon 
l'accent Hebreu. 

Quefi ces trois chofes concourent énfemble , il fem- 
bîe qu’il n’y ait nulle raifon de prononcer autrement, 
li ce n’eft peut-eftre un ufage receu& approuvé de tout 
le monde, auquel on eftfouvent obligé des’accommo- 
der. DES 



DES 


ESPECES DE VERS 


Les plus communes . 

A Pi és avoir donné les Rcgla pour connoître la fylls- 
bes , il rcfte à dire icy un mot d« façons de Vers les plus 
ordinaires, renvoyant au Traité entier que nous en avons 
mis dans la Nouvelle Méthode, ceux qui voudront »’«* 
(traire plus particulièrement de toutes ces choies. 

Des Pxbds. 

Les Vers font compofcr de Pieds } Pc la Pieds (oht de deux 
ou de trois fyllabes. 

Il y en a quatre de deu? fyllabes , & quatre autres de trois , 
mais celuy de trois fyllabes longna, Pc celuy de deux bieva font 
inutjles, comme on peut vpit pat cette Figutc, ou ils fqnt oppo* 
fez chacun à fon contraire. 



Inutile 

X 5 Ainfi, 
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AiliG il n’y a que ftx pieds neceiTakes pour faire toutes fortes de 
vers , lefquels on peut retenir aifément pat cette Règle. 

REGLE DES SIX PIEDS 

NECESSAIRES. 

Tous les Vers ne font compoftz. 

Qm de ces Jix fortes de pieds $ 

Du Tribraque (o u u 5 ) ïambe (u-,) &Tro- 
chf (- o ,) 

DaBjle (- u u ,) Anapejle ( o u -,) CrSpon- 
, déc (-) 

Des Especes de Vers. 

Les principales efpeces des Vers «ù l’on doit d’abord exercer las 
enfin», font les Hexamètres » les Fcntametres , 8c les îambi- 
qoes. 

Mais dans les Vers, il y a des pieds déterminez, 8c il y en a d’in- 
determinez. 

Les pieds déterminez font ceux qu’il faut neoeflàirement mettre 
en un certain endroit. 

Les indéterminé* font ceux qui (è peuvent mettre indifféremment, 
félon que le Poète le juge à propos. 

Des HEXAMETRES. 

Ainfi le vers Hexamcrre eft compofé de fix pieds, dont les quatre 
premiers font indeterminez,- & peuvent dire indifféremment, ou 
quatre Da&yles , ou quatre Spondées, ou un Daftyle -, & trois 
Spondées -, ou un Spondée & trois Daâyles, ou deux Daôyles 8c 
' deux Spondées , comme on peut voir à l'ouverture de Virgile. 

Les deux derniers font déterminez , parce que le cinquième eft 
un Da&yle neceflairement , 8c le dernier un Spondée ; comme 

1 w J î , ] 3 I. 4 .! 5 J 6 | 

Arma vï-rümquè cii-nêTrô U qui pritnils ab ôris. 


Du 
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Du PENTAMETRE, 

Le Pentamètre eft prefque toujours joint 1 l’Hexametre. H eft 
compofc de cinq pieds , dont ks deux premier* font indererminez , 
Bc peuvent eftre.ou Da&yles ou Spondées : Après fuit une CeTure 
•u lyllabc longue; puis deux Daayles , fie une antre Celiire : ainfi. 

• 1 ,1 \ J l 3 „ I 4 I 

Non folèt-ing- nï-ts-fümma, no-cire di-ès. 

On peut aufïî (cander ce vers , en mettant apres les deux premiers 
pieds un Spondée , Se puis deux Anapeftcs. 

% 

Des ï a m b t q_u e s. 

Les Vers ïambiques font ainfi nommez \ caufe du pied ïambe , 
qui en eû le principal , fie qui les compofc quclqucloi* tous en* 
tiers. 

. Ceux qu'on appelle purs ïambiques , font ceux qui n*ont que 
des pieds ïambes ; comme. 

l_\ } J } | 4 J u 5_ | ÇJ 

Suis, et ï-pix Rô-md vi-ribûs-ruit. 

Les antres qni font les plus communs, ont feulement pour pieds 
déterminez, trois ïambes aux pieds pairs , fçavoir le z. 4 . fie A, 
aux autres pieds ijÿ ont ou des ïambes , ou des Spondées , ou des 
Da&yles, ou des Anapeftcs. Et outre cela ils reçoivent en tous 
les pieds le Tribraque , excepté au fixième, qui doit eftre ncceffa- 
tement un ïambe. 

v J o * 1 3 J 4 I < I f J 

Qui ftatu-tt ali -qui d par- te inaü-dïta al- ter a. 

I, 1,1 1 3 I 4 _ 1 5 I 6 | 

Æquûtn licët ftâti*s~rit haùd aqüus put . Senec. 

Il y a aufiï des Vers ïambiques de 4 . pieds , qui fuivent ceux àe 
6. fie ont clTenticllement au dernier un ïambe , comme 

\ \ l ! 3 J 4 I 

yâm lû-cit ôr-to si-deri' 
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De la maniéré de fcander eu mefurer les Vers, c? des fi- 
gures qui s'y rencontrent. 

T A manière de fcander ou mefiirer le Vers, confifte à lediftin- 
guet & diftribuer en tous les pieds qui le compolènt. Les La- 
tins l'appellent jtanjïo , parce qu’il fcroble que le vers aille comme 
en montant par le moyen de ces pieds. 

Mais pour fcander le vers , il y a quatre figures à remarquer , 
YgtWrpJe ,1» è'jnalephe , la Syntrtft , fie la Ditrtfe. 

De l'ESlhldfe , z? la Synalephe. 

L’E&hlipfè eft quand on mange Ym finale d’un mot avec fâ voyel- 
le, à caufe d’une autre voy elle qni commence le mot fui vant , comme 
Af«/tum ille & terris jaUatus tir alla. Virg. 

La Synalephe eft au regard des voyelles 8c des diphthongues 
ce qu’eft l’Edihliple au regard de Ym. Car elle fe fait lors que l’on 
mange une voyelle ou une diphthongue i la fin d’un mot , à caufe 
d’une autre voyelle ou d’aue autre diphthongue qui fuit à l’autre 
mot , comme 

Canticmr cmnes , intmtiqu' ara tendant. Virg. 

Ce que l'on doit cbferver dans l'ufage de ces deux ' 
figures. 

Ces deux figures font plus douces quand la voyelle qui fuit celle 
qui eft mangée eft longue, que quand elle eft brève: comme on 
peut voir dans ce vers de Catule: 

Troja nef as, commune fepulc rum Eurdpx ,' ^ijlaque. 

La Synalephe femble aufti avoir une douceur particulière , quand 
le mot fuivant commence par la même voyelle que celle qui eft 
mangée à la fin du precedent , comme 

111e ego i j*u (juendam granit modulants avina. Virg. 

ErgO oninM longo fol vit fe Ttucrta lutin, jd. 

Quoy qu’il en foit , il faut toujours prendre garde que Ja pronon- 
ciation qui naift de ces figures ne foit pas trop rude ny delagreablc 
à l’oreille. Il ne faut pas même qu’elles foient trop frequentes , 
fur tout dans les Elegies, qui demandent une douceur toute parti- 
culière, au lieu qu’elles peuvent quelquefois donner quelque gravite 
pkis grande ou quelque agreemenr dans kt vers Héroïques, 

félon 
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félon les rencontres particulières: Comme en ce vers de Virgile, 

Phillida amo ante allai. 

qu’il a remply de figures par uue douceur affèûée ; qui convient 
à fon fujet. Comme au contraire il a voulu reprefenter quelque 
choie d'horrible , quand il a dit en décrivant Folyphêmc : 

Mouftrum hortnndum , informe , ingenJ , Ôcc. 

Et ailleurs : 

Te/a inter media, aîtjuehorrentts Marie Latines. 

Hors cela il ne faut gueres voir plus de deux fois ces figures 
dans un même vers. 11 ne faut pas même les mettre facilement 
au commencement du vers, ny au commencement du fiviéma 
pied -, comme dans Juven. 

Loripedem refhei derideat , cÆthio pem allai. 

Ny même au milieu du Pentamètre ; comme dans Properce , 
Utr cuits , ^intelque , Hefperidûmtfiee Cornes. 

On peut dire encore qu’elles n'ont pas beaucoup de grâce à la fia 
du cinquième pied dans le vers Héroïque , comme en celuy-cy de 
Catule : 

Difficile eft longum fabito deponexc zmorem. 

Quoy que Virgile l’ait fait diverfes fois, 8c fembîe même ! ’avoit 
affe&é en quelque endroit. 

Et ces figures font prefque le même' effet dans le dernier Dactyle 
du Pentamètre , fi l’on n’en ufe avec grande diferetion , comme 
Quadrtjugo cernes , ftpè reftftere etjuo. 

L’E&hlipfc ôc la Synalephe fc trouvent aulfi quelquefois à la fin 
du vers , dont la dernière lÿllabe eft mangée par le premia mot da 
vers fuivapt , qui commence par une autre voyelle j comme 
, ^Aut dssleis mufti Vtelcano decocpun honorem , 
vdnt fol Us mdam ■ "" «» " ' ' ■ ■■ Virg. 

, » * 1 - 

Omijftom de la Synalephe. 

La Synalephe s'omet quelquefois régulièrement ou par licence. 
Régulièrement , comme dans S , heu , ah, pr*h , va, vah , bei , 8c 
fcrablables Interjetions. 

O poser , ô hominum > dtvumqut atema poteftas. Virg. 

Heu ubi pa£la fides , iibi qtsa jura t e folebas l o v *d. ' * 

Par licence: Premièrement Ion que l'on confidere TH comme 1 
une confbnne, aiufi que nous faifons toûjours en François de nôtre 
H afpirée ne difant pas l 'honte , mais la honte. 

Poft habita colmffe Samo : hic tllius arma. Virg. 

Secondement quand le Poète prend cette liberté par une imitation 
des Grecs , comme 

Et foetus pecori Sc lac fnbdtuitur açtis , Virg. 

Mais d’une manière ou d’une auue 9 cette «million doit efhe rare , 

parce 
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parce qu’elle caufe ce que l’on appelle un hiattu dans un Vers , que 
l’on doit toujours tâcher d’eviter. 

La voyelle longue ou la diphtliongue qui n’eft pas mangée par b 
Synalephe dcvieut commune dans le Vers. Ainfi clic eft bscve dans 
ceux-cy ; 

Nomtn & arma locum fcrvant : te amict ntqtûvi. Virg. 

Crtdimtti ? an qui amant ipfi Jiti fomnia fingunt i Id. 

Au contraire elle eft longue dans ces autres: 

Lamenta gtmiiûyue , fœminco ululant. Id. 

^Anle tibi Eoat Atblantidet abjtondantur. Id, 

On en peut meme voir de longues 8c. de brèves dans un même 
Vers comme 

Ter ftmi conati impenert Pelio ojjam. Id. I. Georg. 

t ' * •* * 

Dt la réunion des fyllabes , qui comprend la Stne R ESE 
CT la S Y N E C P H O N E S E. 


Nous venons de voir comme les fyllabes fe mangent par Sjrntlephe, 
lors qu’elles fe fencontrent enfemble, l’une 4 la fin d’un mot, 8e 
faune au commencement d’un autre. Mais cette concutrcocc pou- 
vant arriver suffi au milieu d’un meme mot, on eft obligé fouvent 
de les réunir de même , ce que nous comprenons fous le mot de 
REUNION DE SYLLABES. 


Or cette réunion fe fait particulièrement: de 1 *E 8c de PI avec la 
voyelle fuivante, comme AnitamMo , aivcarta , de quatre fyllabes: 
Seu Unto futrua alvearia vtrnm* texte. Virg. 

Anteambulones & tegatnlot inter. Mart. 

Et de même : décrit , dccrant deefîtm , dette , prtbtnde de deux } 
etein , dehme en une lyllabe-: demeept , deindt , preinde , ttrti x tutreit , 
„ tmteit en deux: antetrt en ttois, 8c femblables. 

Et cette figure eft particulièrement en ufage dans ks Noms cq 
EUS & dans leur Génitif en El ; comme Mm/lent , Orpbens , ^An- 
theut diffyllabes : Comme encoie Mnejh . Tbtfh diflyllabes : Vljflti , 
v Acbtllci tnflyllabes. Et au Voàtif meme Pmtthen diflÿllabc , 8c 
femblables. 

Mais il faut remarquer que Pueftant defa nature une voyelle liquide 
apres 1’/, auffi bien qu’aprés le <7 8c le g, il s’écoule 8c (e mange 
toujours dans Juadeo, fntjet , & fuavit , avec leurs dérivez , fans 
qu’il foitbefoin d’appeller cela une lioence, puce que fionlcsYrouve 
autrement, c’eft plûroft par licence, 8c conrre la nature ;dc cet » 
qui eft liquide dans ces mots, dc même que dans an», 8c fam- 
blables. 


Tum celer arc fugam paririâque exceiert fuadet. Virg. 
Et met hj & male fuada fumet , ér tterptt cgtjUt, la. ■; 
Suave Item veei refenat eendxfw ,in*ntt . Hor. 


AVRR- 
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AVERTISSEMENT. 

Quelquefois 1a Synalcphe fe rencontre avec la Synerefe ; commune 
Uno codemque tu/it parta , par dm faut revinxit 
Serpentant fpirit ■■ Virg. 

Où l’on voit qu’il y a une Synakphe de l’a oui eft mangé en une-, 
puis une Syneiefe eu eodtm, qui eft diflyllabc, en foitc qu’il faut 
feander ainû , 

Vn’ iodenujue talit, SCC. , 

£t de même ; 

Uno codemque igni , ntftr» Dtphnis amire. Virg. 

Uuâ eâdemque via animafqat feyaontar. Id. ' 

De la Dierbse. 

La Diereft eft contraire à la figure precedente, & eft proprement 
quand d’une fyllabe on en fait deux , comme anU’i pour ««/«, vus* 
' pour vit 4 , dtjjoiucnd I pour dijfotvenda , dans Tibule : 

Stamina non alli diflblüenda Dte. 

■ ■ ■ .,.i . . . > 


DE LA CESURE . ' 

TL faut auffi pour bien mefurer les Vers, connoiftre ce que c’eftque 
la Ccfure. 

Le mot de Cclure vient de tadtn, couper : 8c l’on nomme de 
ce nom dans les Vers, la fyllabe qui demeure apre's un pied , à la 
fin d’nn mot, dont elle fembieeftre coupée, pour fervir de com- 
mencement au pied fuivant. 

Dans les vers Héroïques ou Hexamètres , la Ccfure donne beau- 
coup de grâce quand elle fe trouve apres le fécond pied} comme 
Arma virumejHt cano , 8tc, 

A moins que de cela il faut tâcher, qu’elle foit apres le premier 8c 
apres le troifiéme pied ; comme 
Illt méat irrare bavtt , 8cc. 

Mais le vers où il n’y a point de Cefiues , fur tour dans les Hexa- 
mètres, eft fort rude; comme 

Vrbem forum nnper cedit fortior ho/lis. 

Quoy qu’il s‘en trouve un dans i’Epithalame de Carole, qui fcft 
•ffime'î 

Ttrtia part data patn , par s data tirtia main. 

Tl 


Digitized by Google 


if 6 Aôregé’ dé la Noüw Metèode. 

Et celuy où il n’y en a qu’aprés le ttoilicme pied, n’eft guucspltis 
agréable : comme dans Lucrèce } 

Et jam entera , mort aies qua futdet adiré. 

Or il faut remarquer que la force de cette Cefure eft telle, qu’elle 
tend longue une fyllabe qui ferait brève de fa nature , loi» mime 
qu’elle n’cft fuivie que d’une voyelle ; il s’en uouve des exem- 
ples apres tous les pieds , comme 

' Feâoribus inhians fpirantia confuiit exta. 

Omnià vmcit amo'r , ér nos ctddmtu amort. 

Dona dtbinc aura gravia fefloqut eltphanto. 

Crajus homo infeftot linqntnt profùgus Hymtntu 

AVERTISSEMENT* 

L’on peut remarquer cecy en paflànt. Ceux qui deGreront Une 
plus ample connoifTance de toutes ces choies , 8c de pluGeurs au- 
tres que nous n’avons pas jugé à propos de toucher icy , pourront 
Voir la Nouvelle Méthode, qu’il eft bon même de mettre entre les 
roaius des enfâns G-toft qu’il feront en âge dé s’en pouvoir fervir. 
Quoy que nous ayons eu loin de renfermer en ce petit Livre tôat 
ce qui pouvoir eftre neceflàire pour eux, fie ce qui femble plus utile 
pour ceux qui commencent , n’y ayant rien qu’on doive avoir plus 
dans l’efprit à leur égard , que cette réglé de Kamus, confirmée par 
Je fens commun fie par i’cxpciience. 

Peu de Préceptes et Beaucoup d’usage. 

. * . 
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TRAITE' 


DES PARTICULES 

FRANÇOISE S, 

* ' • ' » * 

ET AUTRES FAÇONS DE PARLER, 

Tres-ulile aux Enf ans pour leur apprendre 
à compofer en Latin. 

A *■- 

A Particule A fignifiaht une diftance de 
lieu où quelque chofe fe fait , s’exprime 
par l’Ablatif , Comme ; Le General d’ar 
mée a efté tué à deux lieuës proche la 
Ville, Secundo ab Ufbe lapide rriilitU Prâ- 
feftus occtfus efi : -& beaucoup mieux par ad y avec l’Ac- 
eufatif; 11 eft tombé de fon cheval à vingt pas de fa mai- 
fon , Ad vigefimum pajjltm «* domo ex equo cecidit. 

. Quand elle marque l’enfeigne où eft, ou fefaitquel- 
que chofe , on l’exprime par l’Accufatif avec ai h Au 
Soleil d’or. Ad Solem aureum , A la Tour d’argent. 
Ad turretn argente am l , On dit aulfi, Le fils eft affisàla 
droite du pere. Ad dexteram patrisfedet filius. 

Quand elle lignifie , Selon , on l’exprime par l’A- 
blatif, comme; A mon avis vous n’eftes pas fage , «'.félon* 
mon avis, Med quidem fententiâ non [apis ; Il s’eft ainfi 
comporté à mon exemple , i. félon mon exemple. 
Exemple mto ità, Je gejfit t 

Quand elle lignifie le fignal qui fe donne pour faire 
quelque choie, on l’exprime par ad, avec l’Accufa- 

Y tif, 
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tif, comme; Les foldats s’affcmblent au fonde 1* clo- 
che , ad fonitum campant conveniunt milites. 

Quand elle fe rencontre avec un Nom de temps , on 
l’exprime par l’Ablatif, comme» A trois heures, ». à la 
troiliéme heure , Hora terùà. 

Quand elle fignifie , Sur , on l’exprime par ad, 
comme; A l’heure du dîner, i. fur l’heure du dîner. 
Ad horam prandii , A l’iieure du combat , i. furl’heure 
du combat , Ad horam pugna. 

Quand elle fignifie , Vers , on l’exprime encore par 
ad^ comme; Ma maifon eft fituec à 1 Orient, Domus 

tnea ad Orientem fita eft. j 

Quand elle fignifie le moyen par lequel onconnoit, 
on luge, on conje&ure quelque chofe , on l’exprime 
mxex, avec l’Ablatif; comme, A vos yeux, à vos 
paroles, à voftre vifage , je vois, je conjeaure que vous 
n’eftes pas fage* Exoculistuis , verbis, vultu, video, per* 

fpicio , conjicio te non fapere ,te infipienttm ejje. 

La Particule A , avec ces Adjedifs , Enclin, Propre, 
Preft, Commode, s’exprime par ad. Qui eft enclin 
à quelque chofe, Propen/us ad aliquid : Propre , com- 
mode, preft à quelque chofe , Aptus f commodrn, pa- 
rants ad aliquid i On dit auffi. Exciter , Pouffer .Solli- 
citer, Forcer à prendre les armes, ». pour prendre les ar- 
mes; Aliquem ad arma excitare , follicitare , compellere , 


cogéré. „ . _ ' 

A devant un Verbe , fe tournant par Afin que, 
s’exprime par un A ne point mentir, ». afin que je ne 


mente point, Ut non mentiar , ou ne menttar. 


A dire 


lllClltW |/v**** y - . 

vray , ». afin que je dife vray , Ut verc dicam. A par- 
ler plus fagement, ». afin que je parle plusfagement, Ut 

^Queî elLvoftre avis de ce procès \ Hàc de lite quid 
cenjes\ Je fuis de cét avis. Sic fentio. 

Après , fignifiant un degré de dignité , s exprime 
par a, on ah; Le premier , le fécond , le troifiéme 
d'après le Roy, Primus Jecundus t tertius à Rege. 

Apres y 
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Après, fuivy d’un Subftantif , s’cxpriipe par ptfl. 
Après ces paroles il partit , Po/t hec verba profitas eft. '• -, 
Après i avec un AdjeÔif, &c un Nomde temps, 
s’exprime par poft, qu'on met entre l’Adjeébf & Ip 
Subitantif avec un Ablatifs Après beaucoup d’années, 
Midtis pofi annis. Après quelques jours , Aliquot poft 
diebus ; on dit auffi, aliquot poft armas , aliquot poft dits. *, 
Après, avec un Verbe, lignifie la même chofe qu’- 
Ayant ou Eftant; c’eft pourquoy voyez ce quejediray 
cy apriès dans lés Participes. • • ■ r 

Un peu après j Paulo poflt ali quant opoft, Beaucoup 
après i Mult'o poft. Combien après , Qgawo pofi. Au- 
tant après que, Tamopùft quanta, > ' 

Après , lignifiant Enfuite , s’exprime par pofteà', 
deindi ; Que voûre compagnon parle, vous répondre! 
après, i, vous répondrez, enfuite, Loquatwr foetus tuus , 
deind'e , OU pofteà refponfum dabis. 

Avant , Devant , avec un Verbe * fe tourne par 
Avant .que. Devant que, & s’exprime par Antequàm , 
priufqukm; il déjeûne avant de fortir de la maifon» q 
avant qu’il forte , Ante jentdt , où prius jentat , quàrn 
domo egrtàiatur. . ~ , >•’ •* . • >> , 

Auffi toft que , dés auffi-toft qu’il aura reconnu 
eetta fraude, Simûl ut, fimul ac , ubi primkm , ftatim 
atque hanç fraudem afnoverït, , 

Auffi-toft dit , auffi-toft fait, Dittum ,fattum. 

Auffi que* avec un Adjeétif ou un Adverbe, s’ex^ 
prime par Tam quota, ou aquè ac-, li eft auffi doâe que 
fage , Æqut dottus eft ac fapïens. Auffi courageufemcnt 
que fagement , fortiter ac fapienter , Tam fortiter 
quam fapienter , ou Non pûmes fortiter quant fapienter t 
non minus dofius efi quam fapiens. , ■ •> \ 

Autant que , avec un Verbe < s’exprime par Tam 
quam , ou tantum quant ipn; Il travaillera autant que 
vous voudrez * Tantum laborabit quantum volueris , tam 
laborabit quàm vJueris: r r v.:<. r 

Quelquefois on l’exprime par Sic ut * ita ut 5 II eft 

Y 2 autant 
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autant aimé qu’il puiïïc eftre, Ità amatur, fie amatur,ut 
nihil Juprà. 

Autant que , avec un Subftantif fingulier , s’exprime 
par Tantum quantum avec le Génitif} Autant de pru- 
dence que d'efprit , Tantum ingenii quantum prudenti * , 
ou bien pzrtantus, a, um; Il a autant de fageffe que de 
courage , T ont à fapientiâ pr&ditus efi t quanta animi fort h 
tudine , ou bien tournant la phrafe * non rninon fapientiâ 
praditus efi, quàm animi fortitudine. 

Autant que , avec un Subftantif plurier , qui fe peut 
nombrer , s’exprime par , tôt quot ; il a autant de fer- 
* titeurs que d’ecus , Toi habet fervulos quot nummos. 

Quelquefois, Autant que, fignifie , Autant de temps 
que , & s’exprime pour lors par , Tamdiu quamdiu ; 
Nous avons autant étudié , que vous avez travaillé , 
Tamdiu fiuduimus , quamdiu laboravifii. 

On dit aufiï fort bien. Autant de fois que, Toties, 
quoties ; 11 fe fâche contre luy autant de fois qu’il luy 
demande de l’argent, Quoties peeuniam rogatur , toties 
petenti irafeitur. , 

Quelquefois on l’exprime feulement par Qyantkm , 
quot , quamdiu , quoties ; Il arefifté aux ennemis autant 
qu’il a peu, Quantum potuit , quantum in fe fuit , ho- 
fiibus olfiitit ; Il vous a autant attendu que vous l’a- 
viez ordonné , Quamdiu jujftras tî expeâlavit ; Il vous 
répondra autant de fois que vous l’interrogerez , Quoties 
rogabitur refponfum dabit. 

Il étudie autant que jamais , autant qu’aucun autre , 
autant qu’on puifle s’imaginer. Studet ut qui maxi- 
me , ut quàm maxime. 

Il eft autre que vous ne penfez, Alius efi ac put as, 
alius efi atque put as , alius efi quàm putas. 

Il a autrement répondu que les autres , Aliter refpon- 
d'tt ac cœteri , aliter atque cœteri , aliter quàm coeteri. 

B. 

Vous avez beau parler, i. en vain vous parlez, Fru- 
fira loqueris. 

Il 
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11 faifoit beau voir cette Ville brûler , Praclarum fa - 
î;* erat hanc Urbem conflagrantem vidêre. 

Voilà qui eft beau, i. la belle aétion, Egregium Jani 
facinus. 

Tout beau, ne vous fâchez pas, Bonn Vtrba quefo. 

Beaucoup, avec un Subftantif, s’exprime par MuL- 
tus,a, um , ou Plures; Il a beaucoup defoldats. Multos 
habet milites , plures babet milites. 

Ou par, Multum, avec le Génitif,, Beaucoup de 
pain & de vin , Multum punis er vini. 

Beaucoup, avec un Verbe, s’exprime par, Multum : 

Il s’eft beaucoup réjoüy , Multum gavifus eft : ou par 
un Adverbe qui convienne au Verbe ; 11 vous a beau- 
coup attendu, i. long temps attendu, Diu te expe Ravit. 

Beaucoup, avec un Comparatif, Aliter , & le Ver- 
be Malo t s’exprime par, multo , ou longi ; Beaucoup 
plus doéte , Multo doftior , longé peritior ; Il a beau- 
coup mieux aimé fe taire que de répondre } Multo ma • 
luit tacêre quam refpondlre } Il a agi beaucoup autre- • 
ment, bien autrement que je n’efperois. Longé aliter . 
multo aliter egit quam fperabam. 

On dit auffi, multo plus , multo minus , multo antè , 
multo poft. 

Bien loin d’étudier, i. au lieu d’étudier , voyez au 
lieu. 

Bien que , quand bien même , c’eft à dire , quoy 
que. 

_ Bien , fignifie quelquefois richeffes , il a beaucoup 
de biens , Divitiis affluit , facultatibus abundat. 

Bien avec un Verbe , s’exprime par l’Adverbe , dont .il 
porte la lignification ; il écrit bien , il parlebien , egregte 
pingit , eleganter loquitur. 

11 eft bien aimé de fes compagnons , à condifeipulis 
ptultùm amatur. 

Bien, avec un Adjedif s’exprime par le Superlatif^ 
jl eft bien jufte, que vous honoriez vos parens, aquijfi- 
mum «fit ut parentibus tuishonorem déféras. 

.. ' Y 3 Bien , 
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* Bien * fe prend quélqüefôis pour environ j il a bien 
deux cens chevaux, ». environ deux cens chevaux; 
Jutent os cir citer equos habet ; 11 eft bien cinq heures, i. 
environ cinq heures, quinta circitet hora e/l; venez, de- 
main me voir , die craflinâ conventas me qtttfo ; bien je 
viendray, conveniam utiqtà , ûrù..t ‘ 

i Tout va t’il bien ? fort bien , rettenl omniaï refît 
admodum , & biennePavois-je pasbien dit; at at norme 
frjuiixeram ; nous avons bien fait, vous avez, bien fait, il 
a bien fait , reü* faèlum ; q qu’il a bien fait ; ô prudent 
faôium. y . 

Vous avez perdu voftre livre; & bien quand je l’au- 
rois perdu , librum amift/H , ep* fi amifijfem quid tum , 
quid indi. ■ • • * 

- Tout va bien, béni t pr&clarè fe habent omnia; il eft 
bon que vous écoutiez le maître, open pretiume/l ut pu* 
ceptorem audlas j vel te pr&ccptàrem audire. 

A quoy bon lire tant de livres, quid attinet , qtùdopus 
e(l, tôt libros devorart i à quoybonces paroles, querfurt) 
foc verba. . , : - ' 

Je parle tout de bon, Loquor eçtra jocum , ferïo 
loquor. •-•••- ' * • - ■ c • 

C . . , 

çà,. parlant à plufieurs s’exprime par , agite v ça mes 
amis, agite amici . 

Avec un Singulier, on l’exprime par , ugty ça mon 
fils répondez moy, âge puer refpondè mihi. jigtdum , 
eft pour le Singulier, & le plurier, agedumpuer, âge- 
dum milites. ; • 1 ‘ 

Ils alloient deçà & delà , de cofté & d’autre p a Jf ,m 

vagabantur , hue tlluc vagabantur. 

Cela eft caufe que je fuis tombé, i. poiîfquoyjcfuis 
tombé, id in cauja eft cur cectderim. 

Pour plufieurs caufes , pour plufieurs raifons o£ 
confider'ations,««lm de cau/is. - ' / 

A caufe -, avec un Subftantif s’exprime par , ob , 
propten à caufe de l'amitié que vous me portez, ob 

tuam , 
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tpatn , propter tuam erga me amicttiam } ou par , 
caufa avec le Génitif* à caufe de voftre pere , &: de 
voftre vertu , virtutis tua , patrifque caufâ , ou par 
pré avec l'Ablatif; à caufe de la crainte , pré mttu , pra 
timoré , on dit-aufli fort bien ; à caufe de moy à caufe 
detoy , meâ cou fs, tus caufâ , au lieu de mei caufâ , 
tut caufâ. 

Quand on trouve en François , c’eft luy que , c’eft 
luy qui , c’eft pour cela que , c’cft pour lors que, 
c’eft que , & fetnblables , on n’exprime point en La- 
tin le c’cft ny le que ; c’eft luy qui m’a annoncé cet- 
te nouvelle, ». il m’a annoncé cette nouvelle, idnun- 
tii attulit mihi , c’eft vous que je cherche, i. je vous 
cherche, te quaro ; quand on le prie, e’eft pour lors 
qu’il fe met en colere. ». pour lors il fe met en colere., 
cftm rogatur , tune maxime irafeitur. 

C’eft pour cela que, c’eft à caufe que , c’eft pour 
cette raifon que, ». c’eft pourquoy , idcirco , quatre : 
obrem. 

C’eft ainfi que noua parlons , ». nous parlons ainfi, 
fie loquimur ; eft ce ainfi que vous parlez ? ficcini , 
itam loqueris > ce qui m’eftonne le plus , c’eft que les 
enfans font enclins au mal , ». ce qui m’eftonne les 
plus, les enfans font enclins au mal , quod mihi magis 
mirum videtur, juvenes ad malum propen fi fient. 

C’eft eftre fou , que de répondre de Ja forte , i ceux 
qui répondent de la forte, font fous, ftulti funt, qui fie 
refipondent. 

Ces façons de parler, ce n’eft pas adiré que, fe tour- 
nent en Latin par, pour cela; fi j’a manqué en cette 
affaire, ce n’eft pas à dire, que je doive eftre méprifé, 
i. je ne dois pas pour cela eftre méprifé , fi hâc in re 
peccavi ; non tdeo , non idcirco contemnendut fium. 

Pour avoir trop hanté les méchans , ce n’eft; pas à 
dire pour cela, que je le fois; 'Si nimum imprabos 
frequent avi , non ideo , non idcirco , non continub fut» 
improbut. 

,, Y 4 ' Com- 
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O jmbien , avec m V«be . s’exprime P« 
iUm , Combien a rtl '««‘“'nJiS ir<UH , efii 

Combien s’ cft-il mis en coler . ^ un Adverbe. 

Combien, avec un Adje&t . ' **** voftre livre, 

JX'-* . difficilement , 

& “^ef ™ •f^&^iSSSVZ 

quantum avec le Génitif, mer cedis ; ou par, 

recompenfe * ^^^n'de^rainte , combien de 
Quantus, a , ««M l^omoicu u Atdecus 

deshonneur, Quant** 5 pluriel, qui fe P eut 

Combien , avec un Subftam f plune^ ^ a ^ de 

nombrer , s exprime par , » 

valets , Qjtot habet fi r ™‘ mo fo u t , e» le V 

A condition, >• pourveu q * precipiterei 

«/, dummodc ; A condition q dummod» 

point les affaires : Eu legc ut , ma* , 

“ c œ ; *** «, & 

”°rJât U L“ t'rMi « ‘ fr»m fi "ommé a Â 

»— «s- - "* /ft 

<zc fi eUm noviffem. qVxorime pat 

Æ îtsrt 

g««7» x»ero peritilfimus effet. _ con £idera- 

En voftre confideration , “"J* ’ rncri- 

tion de vos 6 bienfaits» £ "‘ / * ' 

*«Or*w gratiâ. , advetfm ; 

Contre , s’exprime par , Cû » ,r< * » . „ a dver ■> 

i cs ‘ e s nne p mis , ««» , <» «'« • 

(cnf c- , Cou. 

% 


Digitized by Google 



\ 


Françoise s. i6f 

Contre la coûtumc , i. outre la coûtume , prêter 

ionfuetudinem. 

J’ay fait de mon cofté ce que j’ay pû , pro virili parte 
agi i pro viribus enixus fum. 

De quelque cofté qu’il fe tourne , quocumque fe 
vertat ; Je ne fçay de quel cofté tourner, quo me ver- 
tam nef cio, 

Ii vient des foldats de tous codez , undique affluant 
milites ; On écrivoit tous les jours de cofté & d’autre, 
de part & . d’autre , ultro- citrique ; diebus fingulis lifte- 
ra commeabant. 

Vous ne prenez pas les chofes du cofté qu’il faut, 
». vous les prenez autrement qu’il faut , res in alienam 
partem deflettis , res alio de torques , ou res fecus ac opor- 
■tet tnferpretaris. 

La guerre nous menace d’un cofté de la mort , de 
l’autre cofté de la fervitude , bine nobit bellum mortem 
intentât , illinc fervitutem. On dit auffi , bine , d’uu 
code, bine , de l’autre; ou bien , bine , d’un cofté, 
indl vero , de l’autre. 

On a combartu d’un cofté & d’autre , ex utrâque 
parte certatum e/l. 

Courage , réjoüiiïons-nous » bono animo, latemur f 

D. 

Dans, avec un nom de temps, s’exprime par, intra* 
Dans trois femaines, intra très hebdomadas , dans deux 
jours, intra biduum , intra duos die s. 

Lire quelque chofe dans quelque Auteur, i. chez 
quelque Auteur, apud Autorem aliquid legere , j’ay 
appris cette fable dans Ovide , apud Ovidium banc fa - 
bulam didici. 

La Particule , De , avec un nom de temps , fe tour- 
nant par , depuis, s’exprime par a, ou ab; De trente 
ans on n’a point oui parler d’une guerre, fi fanglante, i t 
depuis trente ans , à triginta amis ne bellum quidem ità 
fruentum auditum e/l. 

Quand il fe tourne par, Dans, on l’exprime par 

Y J irt-> 
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intra , ou ante , de dix ans il ne Tiendra à bout de 
cette entreprife , i. dans dix ans , ou avant dix ans 
il ne viendra à bout de cette affaire, intra decemannos , 
ante deeem annos , hujufce confilii finem non ajjeque- 
t(*r. 

On Ta pris par-devant , par-derriere , àepté, à fronte, 
à ter go , àlateribus cap tus eft. 

Quand la Particule , de, du, des , lignifie , A caufe , on 
l’exprime par l’Ablatif fans Prepofition \ tout le monde 
fe réjouit de voftre arrivée, i. à caufe de voftre arrivée, 
advtniu tuo omnes Utantur. 

Ou par pu, avec l’Ablatif ; De crainte qu’il avoitil 
n’a jamais ofé reciter la leçon , prs. timoré Itélionem redder* 
nujquam aufus eft. . 

Quand, de, du, des, fignifie changement d’état & 
de condition , on fe fert d'ex , avec l’Ablatif * D’efcla- 
ve je vous ay fait mon affranchy , ftei é fervo ut effet 
liber tus. 

, , De pauvre il eft devenu riche , ex inope , fattus eft 
dives. 

Quand de, du, des, fignifie, Touchant, on Pex- 
•primeparDe, avec l’Ablatif i l’Ambafladeur a donné 
des nouvelles des affaires d’Italie , i. touchant les affaires 
d’Italie, de Italie, negoftis Legatus varia nunciavit > de quoy 
parlez- vous , i. de quelle chofe parlez vous ? touchant 
qnelle chofe parlez vous ? quâ de re ioquerts ? , .. 

Il a doéfement parlé de la vertu, i. touchant.la vertu, 
qudm eruditiffimi de virtute locutus eji. 

De jour en jour , in diesfingulos , ou fingulis diebus. 

Les eaux croiffent d’heure en heure , in horas auge- 
feuritaqua. ' 

Ces façons de parler,’ Il n’eft pas fage de dire, iln’eft 
pas fage ae faire s’expriment par , qui, qu&, quod, 
avec le Subjonéfif; Il n’eft pas fage de parler ainfi, non 
fapiens e(i qui fie loquatur ... 

De, du, des, lignifiant une partie de quelque nom» 
bre ou de ‘quelque quantité, s’exprime par ex, avec 
: . l’A- 
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l’Ablatif » De deux cens qu'ils étoient , il n’en ell relié 
que vingt , en ducentis nuliùbus , viginti dumtaxat fu- 
per avère. , 

. Vous elles digne d'ellrc Iodé, *. lequel vous loyez 
loüé, dignus es qui lauderis. On peut aulïifefervir d’un 
publiant if, dignus eslaude. 

Que fi le Verbe François qui fuit cét Adjeéfrf, ell 
Pafiifi & que le Verbe Latin n'ait point de Palfif, il 
faudra tourner le Verbe par l'Aétif} 11 ell digne d’eltre 
imité , on tournera la phrafe , & on dira , il eft digne 
que tout le monde l’imite , dignus efl quem omnes imi- 
tent ur. 

Depuis que, ex quo , ex quo tempore. 

Depuis quand elles-vous arrivé , quamdudum , quatn- 
pridem advenifïi . 

11 n’y a pas long-temps , non ita pridem , proximè. 

_ A quel delfein me venez-vous voir , quonam me 
convenu confilio ; à delfein de vous faluër , eo conjtlio , 
ut tïbi falulem dicam , ou quânam mente , quonam animo 
tne convenu , eâ mente , eo animo , ut t'ibi faluttrn d'h 
cam. 

A delfein, fe tournant par, Exprès , s’exprime par, 
confulto , de in du fri k , dédit û opéra. 

Il l’a fait venir à delfein, confulto ilium vocavtt , ou 
de induftriâ ilium vocavtt. 

Devant , marquant quelque lieu , s’exprime par 
ante. 

Devant la porte de fon voifin, ante fores viciai fui , 
OU pra fonbus viciai fui. 

Devant , lignifiant , En prefence , s’exprime par 
coram. 

Devant le Roy, i. en prefence du Roy, coram Rege. 

Devant , fignifiant , Plûtoft , s’exprime par prius , 
11 ell revenu devant les autres, prias aliis reverfus ejî t 
OU prior aliis. 

Quand le Verbe, Devoir, marque obligation , on 
l’exprime par debco, p.u ttneor j Nous devons honorer 
• * nos 
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nos par en s , i. nous fommes oblige! d’Jionorer nos pa^ 
rens, parentibus noflrit honorent deferre tenemur , debe- 
mus . 

Au lieu de fe fervir de debeo & teneor , il eft beau- 
coup plus élégant de fe fervir du Gérondif du Verbe 
qui fuit, & dire , nobis colendi Junt parentes noftri $' nous 
devons avoir de l’horreur pour le vice , * vitio nobis 
abhorrendum eft. 

Quand il fignifie feulement une chofe qui fe fera fans 
obligation , on l’exprime par le Futur en rus , Nous 
devons demain nous promener vers la riviere , i. nous 
nous promènerons demain vers la riviere ; die craflinâ 
ad /lumen ambulaturt fumus ; Je dois fouper chez mon 
Maître un de ces jours , apud Praceptorem meum brev't 
fum cœnaturus , ou brevi cœnabo. 

De quel des deux eft venu icy , uter hue vénit. 

Dtj deux ans en deux ans , altero quoqui anno , fecundo 
quoqüè anno •, De quatre jours en quatre jours , quarto 
quoqtüè die; de trois femaines en trois femaines, tertiâ 
quâque hebdomadâ. 

H* 

La Particule, En, lignifiant Comme, s’exprime par 
tanquam * Il a répondu en homme do&e , ». comme un 
homme doâe , tanquam vir dodus re/ponjum dédit; il 
s’eft battu en homme courageux , tanquam vir fortis 
fugnavit. On peut auffi l’exprimer par l’Adverbe qui 
fe forme de TAdjeélif , dofti re/pondit , fortiter dïmica- 
vit. 

On dit fort bien. Marcher en Efpagnol, i. à la mode 
Efpagnole , Hifpanico more ambulare. 

La Particule, En apres un Adjeéïif, s’exprime par 
l’Ablatif j puiflant en armes , armïspotem , homme conli- 
derable en richeffes , vir divitiis pollens. 

Encore que , encore bien que , c’eft à dire , quoy que. 

En , avec un Nom de temps , s’exprime par , intra , En 
trois ans , intra triennium ; en quatre heures , intra qua- 
tuor horas , ou quatuor horarum /patio. 

Avoir 
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Avoir égard à ouelque chofe, alicujus rei rationem ha- 
ine , ou rtfpeftum habere ad aliquid. 

Sans avoir égard à la vieilleflc , rmllâ habita rationc 
fenettutis. 

Les ennemis font en un tel état, qu’ils ne peuvent 
pas même efperer de fe pouyoir defendre , eo ufque re- 
daéii Junt hoftes , ut defenfionis fpes mUa fit prorfus. 

F. 

De façon que, de forte que, ut y ita ut; L’enne- 
mi ravage toute la Ville, de façon qu’il ne pardonne à 
perfonne, totam Urbem grajfatur bofiis , ut, ita ut mtnin* 
prorfus parcat. 

De quelle façon , ». comment , quomodo ; de cette façon, 
hoc modo; en nulle façon, nullo modo. 

C’eft là ma façon d’écrire, i. j’ay coutume d’écrire 
ainfi , fie feribo y fie feribere [cleo. 

D’une autre façon, ». autrement , aliter , alto modo , 
aliâ rationt. 

En faveur de quelqu’un, in alicujus gratiam , alicu- 
jus causâ, alicujus gratiâ. 

En ma faveur,, en votre faveur, in gratiam meam , in 
gratiam tuam , in mei gratiam , in tut gratiam , meâ cau- 
jâ , tuâ caufâ. ^ ' , 

Ces façons de parler, Faites-moy la faveur, faites- 
moy la grâce, fe tournent par , Je vous prie; Faites- 
moy la faveur, faites-moy la grâce de me venir voir , con- 
cernas me , qu*Jo t 

Le Verbe Faire, fe prenant pour un autre Verbe, 
s’exprime par le Verbe dont il porte la lignification , 
Faire un Tableau, i. peindre un Tableau, Tabellampin- 
gere ; faire un livre , ». compofer un livre , librum com- 
porte } faire le fçavant , ». faire femblant qu’on eltfça- 
vant , fe doiïum elfc fimulare. 

Quand le Verbe Faire, lignifie Eftre, il s’exprime 
par e(fe ; Il fait beau temps , ». le temps eft beau „ fudum 
tft tempus. 

Il fait bon écouter les bons avis, i. il eft bon d’écou- 
ter 
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ter les bons avis falutaria audin çonfilU operi pre- 
tium eft. ■ , s 

Quelquefois le Verbe Faire , fignifie dire le prix de 
quelque chofe; Combien faites-vous ce paquçt, quan- 
ti aflimas , quanti fkris'i quanti judicas hune fyci- 
culutn. • • . 

Quand le Verbe Faire; fe trouve double, comme 
quand on dit faire faire quelque chofe à quelqu’un , 
on fe fert du Verbe, jubeo , qui fignifie Commander, 
ou du Verbe, euro, qui fignifie. Donner ordre. 

Quand la phrafe fe tourne par Commander , on 
l’exprime par, jubeo, & on met le Verbe fuivantà l’In- 
finitif dü Paffif ; Cefar a fait faire un pont , i. a com- 
mandé qu’on filt un pont * Qefar pontem conftrui jujfu. 

Quand il fignifie feulement ; Donner foin , on fe 
fert du Verbe , euro ; Je vous foiray foire un habit, tibt 
veftem contexenàain curabo ; On fe peut même feryir de 
jubeo , ou de euro , indifféremment ; Cafar pontem con- 
finât jufftt , ou conftruendum curavit. 

Quand le Verbe Faire, fignifie Pouffer , exciter * for- 
cer ',41 s'exprime par , Adduco , côgo , incjto , impeUo , avec 
ad-, & le Gérondif en dum, La nccefîité m’a fait faire ce 
trime, i. m’a pouffé à foire ce crime* ad id aimions por- 
petrandum me necejfitas impulit , eoêgit. 

Ce feul mépris m’a fait entreprendre la guerre, 
foUts hic me eoruemptus ad hoc bellum Jufcipiendum addu- 
xit ? cômpulit. " . • 

Quand il fignifie Faireen forte, oni’exprimepar fiicioi 
•efficio , optramdo. ■,’ > 

La douceur de voftre naturel m’a fait pardonner à 
cét homme , effècit humamtas tua , ut huicee homini 
igvoverim. 

Souvent le Verbe Faire* fuivy d’un autre Verbe* 
s'exprime par un feul Verbe , .qui a la force de tous 
les deux, comme, Se foire aimer des autres, c’eft à dire, 
attirer à foy l’amour des autres* aliorum fibi amorem alii- 
ctre , concHiare. 

Faire 
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" Fair« aflêmfekr'ies fpldats en un lieu» ». affembler , 
appeler, milites in locum cogéré , vocare. 

/'Faire attendre quelqu’un en un autre temps» i. le 
différer en un autre temps., aliquem in aliud tempus 
dijfèrre. \ 

Faire blâmer quelqu'un , i. le pouffer dans le blâme, 
Aliquem in vituperationem addücere. 

Faire courir un bruit, t. femer un bruit , famam 
fpargere. 

Faire cefler un bruit, i. reprimer un bruit, murmur 
teprimtre. 

Faire changer quelqu’un d’avis, i. le détourner de 
fon opinion , à fententia aliquem deterrere. 

Faire craindre les ennemis , i. jetter de la crainte 
aux ennemis , hoftibus metum incutere , tcrrorem injicere. 

Faire connoître la vérité de quelque chofe , ». prou- 
ver la vérité de quelque chofe , alicujus rei veritatem 
probare. . ’ ■ 

Faire efperer ou defefperer quelqu'un , i. pouffer 
quelqu’un dans l’efperance ou le defefpoir, in fpem 
aut dtfperationem aliquem addücere ; ou bien , alicui 
fpem aut defperationem trente , ajferre , ». caufer de l’elr 
perance ou du defefpoir. 

Faire douter quelqu’un , ». pouffer quelqu’un dans 
le doute, aliquem tu dubitationem addücere. 

Faire enfuir , ». mettre en fuite quelqu'un , aliquem 

fttgare , aliquem in fugam convertere. * . 

Faire eftimer quelqu’un de tout le monde , »*. ac- 
quérir à quelqu’un l’eftime de tout le monde , famam 
•vel afiimationem omnium altcui parère , conciliare , vel 
aliquem commendare. • 

Faire efperer beaucoup de foy, i. donner de l’efpe- 
rance de loy , magnam alicui exfpeplationem fuadtre , 
tno'vêre. • 1 ' - ’.*■ 

Faire efperer quelque chofe à quelqu’un , ». donner 
de l'efperance de quelque chofe à quelqu’un alicujus 
rei fpem alicui ajferre . , ' • '** 

Faire 
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Faire hair quelqu’un de tout le monde , i. attirer 3 
quelqu’un la haine de tout le monde , omnium odium 
alicui concitare. 

Faire naître des troubles, i. émouvoir , exciter des 
troubles, tumultus , fi dit iones movere , excitart. 

Se faire obéir de fes enfans, ». tenir autorité fur fes 
enfans , in filios auiloritatem t entre. 

Faire obtenir quelque charge à quelqu’un, ». ob- 
tenir quelque charge pour quelqu’un , munus alicui 
impetrare. ■ 

Faire pleurer quelqu’un , ». attirer les larmes de 
quelqu’un , alicui lachrymas elicere , vel ex alicujus 
oculis lachrymas elicere. - 

Faire parler quelqu’un, ». reprefenter quelqu’un 
parlant, aliquemloquentem inducere. 

Faire parler tout le monde de 'foy , i. eftre dans la 
bouche de tout le monde* in omnium ore verfari. 

Se faire regarder de tout le monde , ». attirer fut 
foy les yeux de tout le monde , omnium oculos in Je un- 
■vertere. 

Faire revenir quelqu’un , ». le rappeller , aliqutm 
revocate. 

Faire foûlever le peuple, »'. exciter le peuple, popu- 
lum concitare. 

Faire fouffrir plufieurs maux à quelqu'un , i. l’op- 
primer de plufieurs maux , variis incommodis aliqutm 
obruere , opprimere. 

Faire voir des marchandées , i. les expofer , les 
déployer , menés alicui explïcare. 

. Cela fait pour moy , id mihi favtt , id à me eft. 

Il ne fait que fortir de la Ville, ». il eftforti prefen- 
tement de la Ville, modo ex Urbe receffit. 

Je ne faifois que monter à cheval, que j’ay receu 
des lettres de la part du Roy , ». à peine avois-je monté , 
lors que je receûs, m» »» equum confcenderam, vel tantum 
confcenderam , vel mox in equum conjcenderam, cum a Rege 
tmhi reddit a junt liftera. 

le 
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Le Verbe, Il faut, .lignifiant eftre befoin s’exprime 
par , opus efl t opus habeo^Yl me faut des livres , i. j’ay 
befoin de livres, opus efl mWt libris , libris opus babeo. 

Qn : d i t . a uffi , ïlJjUbfe » tacito opus efl..' ; . 
Quand il fignifie j$re nepeflaire, on l’exprime par , 
necojjfjfix 11 faut que ,voiis renonciez, aux voluptez, fî 
.vous voulez ernbrafler la.ÿfrtu t fi vtrtutem ample ftivo- 
luer'is , voluptates cohtemnas necèjfe efl. 

Quand il fignifie, .feulepient , Il eft à propos, il efl 
convenable j il s’exprime par , oportet , decet , conve- 
nu ; Il faut que vous alliez au-devant, de. yoftre pere, 
oportet ut pat ri tuo obviât# procédas. j 

. Au lieu Ü oportet, t o’n peut fort-bien fe fèrVîr 'du Gé- 
rondif en dum ; Il faut combattre , certandum ejl i, il'me 
fout travailler , laborandum efl mihi. 

Si le Verbe eft fuivy d’un .Subftantif, il faut faire 
accorder le Gérondif .avec le Subftantif , poürveu que 
le Verbe gouverne PAccufatifi lime faut acheter du 
papier , papy us emenda efl mihi , , i. du papier eft à 
acheter à. moy 5: , ;l ,, ' ’■ 

Si le Verbe ne gouverne pas rAccufatif , Vous le 
mettrez feulemçnt au Gérondif en dum-, il fautfefervir 
des richefles, 8c mettre fon bonheur en Dieu, utendum 
j efl divitiis , o 1 Deo fruendum. 

Peu s’en faut qu’il ne’ foit parvenu à PËmpire , pa- 
rum abefl quin Imperium çonftcutus fit , vel nihil propius fa- 
âîum efl quam ut Imperium adeptus fit t vil nihil propius fa- 
£lum eft , quin Imperium confecutus fit. . ' 

Tant s’en faut que vous excelliez enfagéffe , qu’au 
contraire vous elles le plus imprudent de toute la Ville, 
tantum abefl ut fapientia excellas , ut etiam totius Urbis im- 
prudent i/fimus fis: vel adeo fapientiâ non excellt s , Ut potius 
tmprudentijjimus fis. , , , * .• 

Ï1 ue s’en faut pas.un t rieunus quidern abefl ; ni unus qui- 
dem defideratur. .- il. . 

Il ne s’en faut que quatre de tous , [ex pmnjbit s quatuor 
dnmUtxat defldtrantttr. i ,,’J * ‘ 
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Il ne s’en faut que vingt , qu’il ne foit le plus lo- 
vant du College, prêter vïginti Scholafticos Collegü dottifi- 
tnus eft : vel vigïnti exctpias , doâlijfîmus eft. ' 

Sur la fin de l’Automne , exeunte Autumno ; fur la 
fin du mois , fuir finem menfis , exeunte menfe. 

Il a efté fait Conful pour la fécondé , troifiéme, 
quatrième fois , fecundo , tertio y quarto Conful créa- 

tus eft. ... v 

La première fois que je vous tiouveray , ubt primum 

în me incides. . _ . , . , 

,Je vous' pardonne pour la première fois, a la 1e- 
conde , ou bien fi vous y retombez, vous ferez cha^ 
tié , primum parco , quod fi iterum in culpam cadas, pa- 
nas dabis. 

Chaque fois que, autant de fois que vous me. vien- 
drez voir, quôtiefcumque me cônvenies. 

Une autre fois vous m'écrirez plus au long , alias 
pluribus àdrhtfcrtbes . ‘ ^ ’ 

*■ Pâr fois/defOls'à autre, ahài , fubindè. > - 
Je ne l’ay pas même rencontré une feule fois, ni 
femel quidem rnthi occurriti ~ “f ’l'f- . 

Quelquefois vous répondez bien , tantoft mal, tth 

terdum dofte', interàum male refondis. - • • . ' 

Ruiner une maifon de fond ai comble, dmumfun • 
ditits diruere, evertere. "1 “ 0I *' a V ,J ‘ 

' Te parle du fond du cœür'î'/erio loquor , ex-antrtto 

De toutes mes forces , prd"üiiïbus meis , vel quantum 

« • *' ri . t -•A . t é i ■ i , t ** 1 i * "? 

* ft * -J • . . r «U / ^ »«« i 

Ces façons de parler , A force d’étudier , à force 
de prier, à force d’aimer, s’expriment en Latin, com- 
me s’il y avoitVPar une étude continuelle , par une 
étude affiduë , par des prières continuelles, pat un 
amour cohtinùel , ajfiduo ftudio, continuis precibus, 
affiduo amore- 3 Ainfi on dit, A force de pleurer , conti- 
nuis làcbrymis y d/fiduo fletu f a force d’aimer la vertu, 

continuo virtutis a more . . 

" AU 
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Au fort de fa maladie, i. au milieu de fa maladie, 

in medio morbo ,f*.viente morbo. 

Je vous le dis une fois pour toutes , i. pour la der- 
nière fois , id ultimum tibt dico. 

G. 

Prenez garde de trop parler , cave ne , vide ne ni - 
mittm loquaris. 

Je n’ay garde de le faire , non faciam. 

Quand on trouve ces façons de parler, Jen’ay garde, 
tu n’as garde , on les exprime fort bien par un Adje- 
<ftif; Il n’a garde de fe laifler tromper , i. il eft trop 
adroit pour eftre trompé, cauttor eft quant ut deci - 
piatur. 

Il n’a garde d’entreprendre une guerre fi douteufe , 
i. il eft trop prudent pour entreprendre une guerre fi 
honteufe , prudentior tjl quant ut bellum ita anceps fuf- 
cïpiat. 

Prenez garde à ce que vous faites, ad ta qua agis 
attende. 

H. 

A la hafte, raptim , quant citijfime, quant celerrimè . 
Haftez vous, propera. 

S’il arrive par hazard que, (i forte eveniat ut. 

De bonne heure, maturè ; de meilleure heure, ma- 
turités. 

Hors , dehors, lignifiant le lieu où on eft ; ou le 
lieu d’où on vient, s’exprime par, forts ; Que fe 
pafie-t’il dehors , quid agitur foris ; d’où vient-il i de 
dehors, undevemtt pris. 

Quand il fignifie le nom du lieu où on va» on l'ex- 
prime par foras-. Si vous fortez une fois dehors, c’eft 
fait de vous , fi femel foras abieris , periifti. 

Parler hors de propos, extra remvagari. 

I. 

L’Interrogation qui fe fait fans négation , s’exprime 
par, ne , qu’on met après le Verbe ; .Voulez vous, 
vijh*, entendez-vous , audifnt. On dit auffi vis? au- 
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dis ? On trouve auflî dans les Auteurs , audin pour au- 
difn , viden poui; videfhè. 

Si l’interrogation eft négative, vous l’exprimerez par, 
nonnè, numquid m • N’ avez vous pas efté au-devant de 
Cefar , nonn* obvi ^ 'efari profeftus es \ 

Quand on fait cès interrogations par, qui, qui, 
quod , on ne fe fert point de, ni; Qui eft*cequi'eftve-' 
nu ? quis vénit? que répondez vous ? quidnam refon- 
des ? qui eft cette païfanne ? qtunam eft h&c ruftica ? 

C’eft lej plus fçavant, qu’on puiffe jamais voir, qu’on 
puiffe s’imaginer, quàm peritifimus eft, quàm doiïift 
fimus eft. 

Il y a plufieurs jours, que jen’aypaseftudié, «.depuis 
plufteurs jours je n’ay pas eltudié , multis abhinc diebus non 
ftudui. •» 

Il y a long-temps que je fuisparty, dudum eft,priâem 
eft quod profeftus fum , dudum efl cum profeélus fum 3 ou \am 
dudum , jam pridem profettus fum. 

Il n’y a pas long temps, que vous efte^ fçavant, non dût 
eft , ex quo doùlus es , non ita pridem dotfus es. # 

11 y a quatre mois, que je fuis de retour, quartuseli 
tnenjts , ex quo reverfus fum ; quatuor funt menfes , ex qui • 
bus reverfus fum. 

Cela m'eft indiffèrent, i. je ne me mets pas en peine 
de cela , hâc de re non laboro,id non euro. 

Ces façons de parler. Une infinité defoldats, une 
infinité de richeffes, s’expriment par ces Adjeétifs, 
infinitus , a , um, ou innumerus, a , um ; comme s’il 
. y avoir, des foldats infinis, des richeffes infinies, in- 
finiti milites , infinité, divitu , innumeri milites , innu- 
mer a divitu. 

Infiniment, maxime ; La civilité fert infiniment X 
acquérir des honneurs , acquirendis honoribus urbanitas 
maximi prodeft-. Ou bien on fe fert d’un Superlatif Ad- 
verbe , qui convienne au Verbe ; Il a infiniment eftudié 
pendant fa jeuneffe, aâbuc juvenis quàm viglantiffîmé 
Mit tri s operam dédit. 

' • II 
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Il eft pareiïeux , jufques à s’ennuyer du College, i. il 
eft pardieux jufques-là, jufques à ce point, qu’il s’en- 
nuye du College, eo ufque pigritia venit , eo ufque piger eft,' 
ut etiam Scholarum ilium tadeat. 

L. 

Je ne Iaifieray pas de luy répondre, i. toutefoisje luy 
répond ray , illi tamen rejponfum dabo. 

' 1 II m’a écrit plus au long , pluribus ad me feripfit. 

Quand on trouve ces façons de parler, Au lieu de 
faire , au lieu de dire; bien loin de faire, bien loin de 
dire , & femblables , il faut voir fi la chofe eft bonne 
à faire, & pour lors il les faut exprimer par, cUmlkdc- 
beo ; Il s’eft vangé du rort qu’il avoit receu, au lieu de 
pardonner à fes ennemis, accepta injuria vindiâlam fump- 
fit , cum fuis inimicis ignofeere deberet. 

Il fe faut fervir icy de debeo, parce qu’il eft bon de 
pardonner à fes ennemis. 

Si, Au lieu, ne fignifie pas le devoir, mais un pou- 
voir qu’on a de faire quelque chofe qu’il ne faudroit 
pas faire, il ne faut pas le fervir de , debeo , mais de, 
poffum : Jofeph receut fes freres avec de grandes mar- 
ques de bienveillance , au lieu de leur reprocher leur 
ancienne cruauté , perhumaniter Jofeph fratres fuos exce- 
pte , cum eam quâ olim ufifuerant crudelitatcm , exprobrare 
patuijfet. 

Nous étudions au lieu de joüer lors que nous pour- 
rions jotier, fiudemus c'ùm ludere pojfemus. 

En l’une & l’autre manière, on peut tourner ces façons 
de parler par, Tant s’en faur. 

Vous caufiez au lieu d’étudier, i. tant s’en faut que 
vous étudiafliez, qu’au contraire vous joiiiez, tantum 
abefi ut fiuderes , ut et’tam , vel quin potïùs , ut potiits 
ktderes ; ou bien , adeo non fiudebas , ut potiits lude- 
res. , 

. Au lieu, avec un Subftantif, s’exprime par, pro , 
avec l’Ablatif ; Au lieu d’un coûteau il luy a donné 
un livre, pro gladio ilium libro donavit. ' . 
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M. - ’ r 

On luy fera rendre ce qu’il a pris, bon-gré, mal-gré». 
velit , nolit , qu&cumque rapuit , reftituet. 

Quand on a en François, mal-gré, on l’exprime par, 
invitus, a , um. Si la perfonne , mal-gré laquelle 
quelque chofefe fait , n’eft ny le Nominatif du Verbe, 
ny fon Cas , on l’exprime par l’Ablatif abfolu ; Il a 
obtenu cette charge mal-gré tout le monde , hoc munui 
omnibus invitis confecutu : eft j II eft demeuré en fa mai* 
fon mal-gré fon pere , invito pâtre domi remanfit. 

Si la perfonne , mal-gré laquelle quelque chofe fe 
fait, eft le Nominatif du Verbe, on mettra, invitas, a, 
um , au Nominatif ; Les miferables fouffrent malgré 
eux , tniferi inviti patiuntur. 

Si cette même perfonne eft le Cas du Verbe , il fau- 
dra mettre cet Adjeétif au Cas que demandera le Ver- 
be ; Les ennemis l’ont emprifonné mal-gré luy , tum 
hofies invitum in carctrem duxtrunt. 

Même , avec un Verbe , s’exprime par , etiam t 
tjuin etiam; J’ay receu vos lettres, je les ay leuës, je 
les ay même admirées , accepi litteras tuas , tas Ugi, 
quin etiam admiratus /um.. 

A mefufe qu’un chacun entroit , ut auifque ingrt- 
diebaii^/^ù^ 

Il vaut mieux quelquefois fe taire , que de parler, 
fatius eft aliquqndo tacére , qukm loqui , aliquando ta- 
cére prafiat i qukm loqui. 

Moins, fe prenant pour un Adverbe de quantité, 
s’exprime par, minus, avec un Génitif ; Moins de re- 
compenfe que de peine, minus mercedis qukm laboris. 

Moins, avec un pluriel, s’exprime par, paucior, 
ou minets multi ■ Alexandre a voit moins de foldats 
que Darius , minus multos , vel poncions milites ha* 
bebat Alexander, qukm Darius ; Ou bien on peut tour- 
ner la Phrafe , difant : Darius avoit plus de foldats , 
qu’ Alexandre , : plures habebat milites Darius , qukm 
Alexander. 

Ou 
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C . On dit*aufîi £o{t*bicB , Il eft moins doâe , que fa- 
gc. mtnùs doHus eft , jptàm fa/riens y non ita doâlus eft , 
ac fapitns ; non equ* eft doâlus , ac fapiens j vtl fapientior 

eft quàm doilior.- ■ „ ; -• r 

Je vous veux dire un mot -, peucis te volo . 

Pour le dire en un mot», ut paucis abfolvam. 

» En -un mot, »« rnultis t ni multa, ne plura. 

• • ,1 ; r ''P,. . 

, De la part d’Antoine > Antonii verbis , Antonii 
nomine, ab Antonio. 

Avoir peine à faire quelque diofe, i. foire quelque 
chofe avec peine, agri aliquid agere. 

, A peine eftoit-il arrivé, qu’il prefenta des lettres de 
la part du Sénat , ». à peine eftoit-il arrivé , lors qu’il 
prefenta, vix advenerat , citm à Sénat u lifteras ob- 
tulit. .. - • 

Pendant , avec un Subftantif,' s’exprime , par, per , 
Pendant la vie, per vitam. , 

Pendant * avec un Verbe , s’exprime par , dumt 
pendant , que l’un jolie . , l’autre fe promene , dum ludit 
alttry alter ambulat. v c» .► . , 

Le General d’armée a penfé eftre tué dans la bataille, 
i, fut prefque tué, mili(U Prefeâlus in prcelio feri inter- 
feâlus eft ; ou pour mieux tourner ^ peu s’en a fallu * 
que le General n’ait efté tué, parut» abfuit quin inte>- 
feâlus futrit , ou, profits nibil fallut» eft y quin inter - 
feâlus fuerit. \ 

.* Peu, avec un Subftantif fingulier , s’exprime par, 
parum , paululum , aliquantulum ; Peu de . prudence 
& d’efprit, parum prudentiel o* ingenii. / 

Peu avec un pluriel » s'exprime par , paucus , a, 
um\ Peu de foldats, pauci milites. 

. • Peu, avec un Comparatif s'exprime par , paulo , 
a U quanti» $ Un peu plus,un peu ra<?ins, paulo plus, 
paulo minus; aliquanto plus , aliquanto minus 5 un peu 
plus fuperbe, aliquanto fuperbior paulo fuperbior. 

Un peu de temps , pauli/per , t tantifper . ~ : 
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Un peu auparavant , un peu après , paulo ante , fouît 
J>c{l , al: quant o ante , aliquanto pofi. ■ 

A peu prés, plus minusvK U 

11 luy a dit à peu prés ces paroles , i. prefque ces paro- 
les, hïsferè ver bis ilium allocutus eft.' 

Peu à peu , fenfim , fine Jenfu , gradatim. 

La Particule, Plus, avec un Subftantif fmgulier, s’ex- 
prime par ,plus , avec un Génitif ; Plus de fageffe que d’e* 
fprit , plus [apienti& quàm ingenii. 

Avec un Subftantif pluriel , elle s’exprime par plures , 
ou plura, félon le genre du Subftantif j II a plus de che- 
vaux que de foldats, plures habet equos quam milites 5 II 
y a plus de Royaumes, que d’Em pires, plura funt Régna, 
quàm Imperia. • . 

Plus, avec un Verbe, s’exprime fort bien parle 
Comparatif de l’Adverbe, qui convient au Verbe} lia . 
plus efludié cette année, que l'annce derniere, i. il a • 
eftudié plus diligemment, diligentius hoc anno fiuduït , 
quàm novijfimo ’, il a plus refifté aux ennemis , qu’il n’avoit 
promis, i. il a refifté plus courageufement , ou plus 
long-temps , fortuits , vel diutius hofiibus obfiitit, quàm 
pollicitus fuerat. e .. , - ■ ■ 

Et qui plus eft, /.outre cela, de plus,ajoûtezàcelà, 
pratereà , addequod, quin etiam. 

• Et qui pis eft , zr quod pejus efi. 

Au pis aller il faut repondre, ad fummum refpondtn- 
dum eft. 

Ils étoient au plus cinq cens , ad fummum qaingenti erant. 

Il s’eft fâché contre luy plus qu’il ne falloit , nimît 
plus illi fuccenfuit. 

11 relloit environ deux mille foldats, plus ou moins, 
duo cir citer millia rntlitum J apeurant, plus minusve. 

Ils ont tous fupporté l’effort des ennemis , les uns plus, 
les autres moins, omnesad unum hoftium impet umfuftmue- 
runt, alii plus , alïi minus. , > • : ■ . ; 

De plus en plus , magts ae mag'is. 

Il a pleuré plus de quatre jours , ampltus quatuor 
. b X dictas 
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êiebttt lachrymatus eft , vel diebus quatuor lachrymatus eft, 
& ampliits. ' 

Il a régné plus de quarante ans en paix, quadraginta 
amplitts annis pacificus regnavit. 

Quand on trouve ces façons de parler, Plus un homme 
eft fage, d’autant plus un homme eft fage, il eft d’autant 
plus aimablequ’il eft fage, il fe faut fervir d’«o, 9*0, avec 
un Comparatif i ou avec magis , fi le Comparatif n’eft 
point en ufage, comme. D’autant plus un homme eft 
fage , d’autant plus il eft aimable , quo quifque fa - 
pientior eft , eb eft amabilior ; plus vous mépriferez les au- 
tres, d’autant plus vous ferez méprifé, quomagis altos con- 
temnes , eb magis contemnkris. 

Et vous, remarquerez , que quand ces fortes de compa- 
raifons fe rencontrent fans la Particule , que , on met toû- 
jours quo , auparavant, & eb en-fuite comme vous voyez 
dans ces deux exemples; que fi elle s’y rencontre , vous 
mettrez eb, le premier, &qub, en-fuite; Il eft d’autant 
plus aimable , qu’il eft modefte , eo amabilior eft , quo mode - 
ftior ; il eft d'autant plus eftimé , qu’il s’acquitte plus 
foigneufement de fon devoir , eo plans aftimatur , quo ac- 
curatius fungitur offtcio. 

. Quand D’autant plus fe rencontre avec un Sub- 
ftantif fingulier, il faut fe fervir de, major & majus, 
qu’on fait accorder avecleSubftantif; Il a d’autantplus 
de generofité, qu’il ad’efprit, eo majori fortitudine pudi - 
tus eft , que ingento. 

Si le Subftantif eft au pluriel , fervez-vous de plures , ou 
plura ; Il a d’autant plus d’amis, qu’il a de richeffes,*# 
plures babet amicos , que pluribus pollet divitiis. 

Quand il ne fe trouve qu’un Comparatif, au lieu de 
3«i,onfefert d equodi II aefté d’autant plus loué, qu’il 
a refifté luy feul aux ennemis, eb majorem laudcm confe- 
cutus eft , qu»d folus hoftibus obftiterit. 

On peut aufli fe fervir d'ut & ità , avec un Super- 
latif, pour exprimer ces façons de parler ; D’autant 
plus un homme eft fage , d’autant plus il eft prudent, 
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ut qutfque fapitnùjftmus ejl , ita o* prudentiffimus. 

11 eltoit fur le point de répondre , ». i! allait répon- 
dre, refponfum daturus erat. , • 

Venir au point de l’affaire , rem aggredi , de fummâ, 
rei agere. 

' Il n’eût pas plûtoft apperceu fon ennemy , qu’il le-; 
tua, ». à peine avoit-il apperceu fon ennemy , lors ; 
qu’il le tua, ou, fi toit qu’il eut apperçu , vix ho-, 
fiem adverterat , citm ilium ïnterfecit , ou Jimul ut ho - 
fttm eonfpexit , eum extemplo interfecit. 

Eft-il poflible qu’il foit party ! Itanl profettus ejl? 

Pour, lignifiant à caufe, s’exprime par, olr , pro- 
pter, caujâ, ou gratiâi à caufe de fa fageffe , obfapitn -, 
tiam, pr opter fapientiam , fapientie caufâ , fapientie 
gratta. 

Pour, lignifiant envers , s’exprime par i», ou erga^ 
l’amitié que vous avez pour moy , ». voftre amitié 
envers moy , tua erga me amicitia. 

La Particule Pour, fe tournant par qui, s’exprime 
par, qui y que, quod , avec le Subjonétif } je luy ay 
envoyé un homme pour luy dire , ». qui luy dit , ad 
eum hominum mi fi, qui illi diceret. 

Ces façons de parler, pour fçavant que vous foyez , 
quelque fçavant que vous foyez, tout gavant que vous 
elles , fe tournent en François par quoy que, & s’ex- 
priment par quamvis , Itcet , etfi , etiamfi ; pour fça- 
vant que vous foyez, tout fçavant que vous elles , 
vous ne pourrez jamais lever cette difficulté, ». quoy 
que vous foyez tres-fçavant , liât peritijftmus fit, hanc 
difficaltatem nunqukm folves. 

Pour, fe prenant pour en , s’exprime par »», il m’a 
- donné cette image, pour recompenfe de mon travail, 
». en recompenfe de mon travail , in laboris premium , 
hâc me imagine donavit. 

Pour , avec un nom de temps , s’exprime par in -, 
il m’a demandé mon livre pour trois ans , in tretannos ; 
me meum librum rogavit. ■ , * ’ 

t * Pour 


Digitized by Google 



F R A N f o i s E S. y 1$J 

Pour, fe tournant par touchant; s’exprime par , de, 
autem-, pour voftre livre je ne l’ay pas veu, de libre 
tuo, ne eum quidem vidi , ou librum autem tuum ne 
qutdem vidi , ou de cette autre maniéré, quod ad librum 
tuum fpettat ne, eum quidem viai. 

Il eft pour perdre la veuë, i. il eft en danger de 
perdre la veuë , oculis periclitatur. 

Il eft pour en mourir, ». il y a danger qu’il n’en 
meure , ptriculum eft ne moriatur. 

Soûs prétexte d’honneur & d’amitié , fpecie honoris 
cr amicitU. 

Souvent la particule Pour, ne s’exprime point; vous 
me prenez pour un autre , me altum putas. 

Cette armée avoit Hannibal pour Capitaine, hieexer -, 
titus Hannibalem ducem habehat. 

Pour un homme de trente ans vous avez bien mal 
répondu, i. veu que vous avez trente ans , cum m- 
ginta annos natus fis, indoôTe admodum refipondifti : 

Je l’acheteray à quelque prix que ce foit , quovis 
fretio , emam. Il prendra la ville à quelque prix que 
ce foit, ». à quelque danger que ce foit , quovis periculo, 
urbem invaàet. 

Vous venez fort à propos, commode advenis , opportu- 
ne advenu. 

Mal à propos, incommodi, intempefiivi. 

Parler fort à propos , ad rem appofit* dicere ; mal à 
propos , haud appofit* ad rem dicere , extra rem dicere. 

Il eft à propos d’honorer les Vieillards, Senibushono- 
rem deferre convenu , decet , confient aneum ejft. 

. . • Q. 

On l’a envoyé vers le Roy en qualité d’Ambalfadeur, 
ad Regem Legatus mijjus eft. 

Je vous attaque en qualité de foldat , te miles aggre- 

dior 

Quant à ce qué vous me reprochez, ». pour ce qui, 
regarde ce que vous me reprochez , quod fipeftat ad ea 
que mihi objicis. 

Quand 
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Quand la Particule', Que , ne fè peut pas^ tourner 
en François, par, Lequel ou laquelle, il ne la faut point 
exprimer en Latin , mais il la faut retrancher, & mettre 
le Nom fuivant à l’Accufatif, & le Verbe qui eft apres à 
l’Infinitif, & au même temps de l’Infinitif qu’il eft dans 
l’Indicatif: mais cette réglé n’eft pastoûjours vraye, &il 
faut remarquer que, » . 

Quand cette Particule, Que, eft fuivie d’un Imparfait 
de l’Indicatif, il faut voir fi la chofe, dontileftqueftion , 
eftprefente, ou paflee; fielleeftprefente, il faudra met- 
tre cét Imparfait au prefent del’Infinitif, comme. Vous 
badinez, je croyoisque vous écriviez , vous voyez que 
la chofe eft prefentc , c’cft pourquoy vous direz , nu- 
garis yputabam te fcribere. 

Si la chofe dont il s’agit, eft paflee, vous mettrez 
le Verbe au Parfait de l’Infinitif , comme, Tout le mon- 
de croit, qu’il furpafloit les autres en prudence, vous 
voyez que la chofe eft paffée, c’eft pourquoy vous 
direz , ntmo non extjlimat c&teris eum prudentiét fuperiorem 
ftiijfe. '• 

Quand le Verbe, qui fuit la Particule, Que, eft un 
Imparfait du Subjonctif, cét Imparfait s’exprime or- 
dinairement par le Futur de l’Infinitif, comme, Je ne 
pouvois m’imaginer , que vous arriveriez, ou que vous 
arrivaffiez aujourd’huy, mihi in ammum indupere non 
foteram , te hodie adventurum , ou te adventurum 

,Si cependant cét Imperfait du Subjonétif ne mar- 
quoit aucunement le Futur, il le fa udroit mettre au pre- 
fent de l’Infinitif, fi la chofe dont il s’agit, eftprefente; 
ou au Parfait, fi elle eft paflee , comme , Je penfois que 
vous dormiez prefentement , putabam te modo dormire ; 
On croyoit que vousfuflïez chez vous, quand ce crime 
s’eft commis, te domï fuifle , cum iderimmis admijfumejt , 
tmnes arbitrabantur. 

Si le Verbe, qui eft après la Particule, Que, fe trou- 
ve au Plufque-Parfait du Subjonétif, il le faudra met- 
tre 
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treau Futur de l’Infinitif, comme. On m’a mandé, 
que la Nobleffe auroit remporté la victoire, li elle eût 
livré combat , ficriptum eji mihi , fi prœlium commififfent , 
vitloriam Nobilts fuijfe relaturos. 

Si ce Plufque-parfait du Subjonélif , ne marque au- 
cunement le Futur, il le faudra mettre au Parfait de 
l’Infinitif j Je ne penfois pas qu’on eût chafie ce fervi- 
teur aujourd’huy , hune famulum ho clie expulfium fuijfe 
non putabam. 

Si la Particule, Que, après un Verbe, fe peutjour- 
ner par. De, ou quand cette Particule, De , fe peut 
tourner par , Que , on l’exprime encor par ut , avec le 
Subionétif , comme, Je vous permets , je vous dis, 
je vous commande de vous promener , i. que vous vous 
promeniez, permit to tibi , dico , imper oui ambules\ Aver- 
tifiez-le qu’il prenne garde à luy, mené ilium ut fibi cu- 
vent ; 11 importe au Roy de s’oppofer aux courfes des 
ennemis, i, qu’il s’oppofe, interefi Regis ut hoflium eut ■- 
fibus obfijlat. : . . .. v 

Souvent la Particule, Que, s’exprime en Latin, 
quoy qu’elle ne (oit que foûs-entenduë en François , 
comme; J’efpere venir à bout de mes entreprifes, 
i. que je viendray à bout , fipero me mea negotttt con~ 
feclurum ; Il croyoit prendre cette Ville là en dix 
jours, exifiimabat fit banc Urbern intra decem dits occu- 
pât urum. 

La Particule , Que , après txpeâlo , s’exprime par dum t 
ou donec ; J’attendray que vous ayez mis fin à voftre 
Procès , expeftabo dum , ou donec Luis tus. finem feceris j 
attendez je vous prie que je fois venu, expeùles qu&fo- 
donec venerim. . . . • 

La Particule Que, après les Verbes qui fignifient dé- 
fendre, empêcher, craindre, prendre garde , s’exprime 
par ne , ou quominits, avec le Subjonèfifj. Je vous dé- 
fends de fortir, i. que vous ne Portiez, tibi probibeo, ne 
egrediaris ; La valeur de deux Soldats a empefehé- 
qu’on ne prijl la Ville , dmnm Miluùm forfuudo im- 


Digitized by Google 



J 


L e s Partie ü l e s 

pedivit , ne, ou quominits Oppidum oppugnaretur. 

Je prendray garde de tomber entre les mains des en- 
nemis , i. que je ne tombe , cavebo , ne in hojlium 
manus incidam - t Nous craignions qu’il ne fût chafle de 
l’aflemblée , ne ex concilio expelleretur timebamus. 

Quand après le verbe Craindre, il fe rencontre pas, 
ou point, c’eft à dire, quand on fouhàite que la chofe 
arrive, au lieu de ne, on fe fertde ne non, ou à' ut feule- 
ment; Je crains que le Roy n’emporte pas la viâoire 
fur les énnemis , vereor ne non Rex , ou timeo ut Rex ab 
bejlibui Vicloriam référât. 

Je crains de ne point parvenir à la charge de Prêteur, 
i. que je ne parvienne pas , timeo ut , timeo ne non Prato- 
riam dignitatem confequar. A ces deux Exemples on fe 
fert de ne non , ou d'ut , parce que l’on loukaite que la 
chofe arrive. •*’••• 

Quand on commande à quelqu’un, on l’exprime par, 
cur , quid e/l cur,cjuin , quidm; Que ne parlez vous ? cur 
non laquer is , quid e/l cur non loquaris , quin loquaris , quidm 
loque ri i > ; 

Quand on fouhàite quelque chofe , on l’exprime par 
utinam ; Que ne fuis je Empereur, i . plût à Dieu que 
je fufle Empereur, utinam Imperarem. 

Quand on admire >quand on s’étonnede quelque cho- 
fe , fi la Particule , Que ; eft avec un Adjeéfcf, un Verbe, 
ou un Adverbe, on l’exprime par qudm 5 Qu’il eft fage, 
qukm fapiens e/l ; Qu’il court vifte; qnàm celeriter cur - 
nvç Qu’il écrit bien, qudm béni pingiti 

Si elle eft avec un Subftantif fiîigulier, on l’exprimé 
par, quantitm , avec un Génitif , Qu’il a d’efprit ! quan- 
tum illi e/l ingenii ! Que d'or, que d’argent ! quantum 
auri , quantum argentïl < 

Avec un Subftantif pluriel qui fe peut nombrer, 
on l’exprime par, quoi , Que de foldats , quot milites ; 
Que d’oyfeaux , quot aves. 

Quand la Particule, Que, fignifie. Seulement, on 
l'exprime par, folùm , tmtitm , dumtaxat\ Il n’étudic 
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que trois heures le jour, i: il étudie feulement trois 
heures , tribus folitm bons fer diem Jludet ; De fix cens 
foldats , il n’en eft relié que quinze , i. il en eft feule- 
ment relié quinze , ex Jexcemis militibus quïndecim 
dumtaxât fuperfuerunt. 

• Que fi vous dites , tjttod fi dieas , quod fi dixeris. 

Quand on fe fert de la Particule, Que, en fe fâchant, 
en commandant , ou en accordant quelque chofe , on 
l’exprime par le Prefent du Subjonélif, Qu’il s’en aille 
au plûtoft, recedat quàm primitm ; Qu’on chaltie ce 
ferviteur, & qu’on le chafie en-fuite, cafiigetur hic Jer- 
vus , poftta expellatur. 

Quand on défend de faire quelque chofe, on fe fcit 
de , ne y avec le Subjonélif ; Ne parlez pas davantage, 
ne amplius loquàris. 

Après les Verbes de douter, ou après une négation, 
on l’exprime par qum ; Je ne doute point qu’il ne re- 
vienne fain & fauf, nonmihi eft dubium , non dubito , qmn 
falvus e?" incolumis rever furus fit?- • 

Nous ne déjeûnons point , que nous n’ayons prié 
Dieu , non jentamus, quin DeUrn prias fimus precati. 

Ces façons de parler; Il ne fait que parler, il ne fait 
que rire , s’expriment par , femptr , perpetab , femptr 
ioquitur , perpetuo riàet. * 

Il ne fait que d’entrer, i. il eft entré prefentement, 
inox ingreffus eft ; modo ingrejfits eft. ' 

Quand la Particule, Que, fe rencontre avec des cir- 
conllances de temps; Il y a long-temps que; il yaplu- 
fieurs jours que; il n’y a pas beaucoup de temps que, 
on l'exprime par, citm, ou par , quodi II y a long- 
temps qu’il s’ennuye de l’étude , diu eft , dudum $Jl % 
pridem eft y citm, ou , quod lit ter arum ilium t&det; on 
dit auffi , jam pridem ilium t&iet , jam dudum ilium 
tadet. ' ■ J ' ' i 

Quelque grande que foit la chaleur du jour , quart- 
tufeumque fit diei dftus. 

Lequel des deux , tuer amborum , on dit auffi , uter 

ve - 
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vejlrûmé quis veftrûm , uter ex vobis , quis ex vobis'.' 

, R. 

Ce n’eft pas fans raifon que vous vous plaignez, i. avec 
raifon vous vous plaignez , merito quereris , ou non mm - 
tritb conquereris. . 

Cicéron a raifon. de dire , i. Cicéron dit fagement , 
,dit avec raifon , merito quidem ait Cicero , fapicnter qui - 
dem ait Cicero , non inftpienter fan i affirit Cicero. 

Vous n’avez pas raifon de faire la guerre, i. vous 
faites la guerre fans raifon , immerito quidem bellumgeris, 
OU non eft cur bellum géras. 

Il a apporté pour raifon qu’il eftoit, malade, i. il s’eft 
cxcufé fur fa maladie , tnorbum caufatus eft. 

, Il dit pour raifon que fon pere n’eft point arrivé,/, 
il s’excufe que fon pere n’eft pas arrivé, patrem fuum 
non advenifte caujatur. 

Raillerie à part, i. ferieufement, ferio , extra jocum, 
prêter jocum. 

A regret, c’eft à dire malgré, voyez. Malgré. 

S. 

La Particule, Sans, avec un Subftantif, s’exprime 
par , /»>, ou abfque avec l’Ablatif) Sans pain, fans 
argent , fine pane , abfque pecuniâ , ou par , dira , ex- 
tra, avec l’Accufatif ; Sans envie , , citra invidiam ; 
fans raillerie , titra jocum , extra jocum. 

Sans, avec un Verbe fans négation, s’exprime par, 
nec , nec tamen , quamvis ; Le Maiftre m’a donné ce 
prix, fans me l’avoir promis, /.& ne mel’a pas promis; 
ou bien, quoy qu’il ne me l’ait pas promis , Pr&ceptot 
meus hoc me prœmio donavit , nec illud mihi pollicitus eft , 
nec tamen illud mihi pollicitus efl , vel , quamvis illud non 
mihi pollicitus fit. 

11 a marché toute la nuit , fans fe fatiguer, i. & ne 
s’eft point fatigué , ou bien , & ne s’eft toutefois point 
fatigué , totam noâlem ambulavit , nec fatigatut tjl , 
vel , nec tamen faùgatus eft. 

Sans, entre une Négation, & un Verbe, s’exprime 

par, 
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pari qui »i Une va jamais voirfon amy, fans lefaluër 
de ma part, nunquàm amicurn fuum convertit, quin illi 
nomint meo falutem dicat. 

Si, Sans, fe peut tourner en François par, Avant 
que , devant que , on le pourra exprimer par , atitequàm * 
priufquàm , quoy^u’il foit entre une Négation , & un 
Verbe ; Je nereviendray point en cette Ville» fans avoir 
veu le Roy , banc Urbem priits non répétât n , qudrn Regem 
viderim , vel antequam Regem vider im, i. avant quej’aye 
veu le Roy , ou bien , quin Regem viderim. 

Sans, avec un Verbe, s’exprime tres-bien par le Sub- 
ftantif, qui fe forme ordinairement du même Verbe; 
Sans craindre, abfque timoré j fans fe fâcher, abfque ira- 
cundiâ } citra iracundiam. 

On peut encore l’exprimer par tin Participe; Il m’a 
attaque , fans y penfer : me inopinantem aggre/fus e/l ; il 
fortit, fans eftre bleffé , ilUfus exivit ; il çonfîderoit 
l’affaire, fans en dire rien, rem tacitus conpderabat ; il 
eft parvenu aux honneurs, fans eftre aidé deperfonne, 
à nemine adjutus ad honores pervenit : OU bien par Uti 
Adje&if, ou un Adverbe; Je l’ay fait fans y penfer, 
imprudent , imprudenter id feci ; il a repou (Té l’ennemy 
fans rien craindre, hoflem intrepidut , intrepidè repttlit : 
ou par un Ablatif abfolu ; Sans en parler à fdn pere,/* 
fon pere n’en eftant point averty , immonito pâtre ; il 
commença à haranguer , fans avoir falüé l’afïemblée , 
infalutato Concilio concxonem fuam aggre/fus e/l ; on le 
renvoya, fans touchera fon argent, intaflâ pecuniâ re* 
mijfus eft. 

Sans, s’exprime quelquefois par, ni fi ; Sans ce mal- 
heur les ennemis étoient mis en pièces , ni fi hit cafus 
intcrveni/fet , ab/que dubio ho/les fuij/ent profîigati. 

■ Sans , fe tournant par , Outre, excepté, s’exprime 
par >pr*ter; Ils eftoient environ fix cens mille hommes, 
fans les femmes ik les enfans , fixcetua circiter hominum 
milita erant ,pr&ter putros de muîitres . 

JL» Particule, SE, ayec un Verbe Neutre ; ou un 
7 ‘ - A* r “ ' Verbe 
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Verbe Imperfonnel, ne s’exprime point ordinairement} 

Il fe promene , ambulat ; Il fc repent , ilium paènittt\ 

Il >fe mocque de vous, illudit tibi j Ils ont honte, illos 

puder. ' r 

Quand elle fe trouve entre la Particule , On , & un 
Verbe, on l’exprime parle Paffif; On fe promene, arm 
bulaturî On s’eft battu , pugnatum eft. 

On peut auffi donner un Nominatif au Verbe, On 
fe querelle > moventur rix& ; On fe chicane pour la 
moindre chofe » de re minima oriuritur lit a. 

On exprime encore cette Particule, Se , devant un 
Verbe Aétif, & on la metauCàs, que demande le Ver- 
be» pourveu que le Nominatif du Verbe foit une chofe 
animée , comme , Il fe tua de colere , pr& iracundia fe 
interfecit, ou fefe interfecit ; Il eft venu jufqu’à ce point 
de folie qu’il s’eft précipité dans la riviere, eo démentit, 
lênit , ut in flumen fefe pr&cipitem dederit. 

Si le Nominatif du Verbe n’eft point une chofe 
animée , on n’exprimera point la Particule, Se, mais 
il faudra feulement mettre le Verbe au Paffif, comme. 
Ce Temple fe détruit, bot Templum , diruitur. Les 
pierres fe font brifécs, fracli funt lapides j Le Soleil s’eft 
obfcurcy. Sol obfcuratus efl; Celà fe prouve, hoc proba- 
tur. 

Quelquefois même il fe faut fervir du Paffif; quoy 
que le Nominatif du Verbe foit une chofe animée, quand 
cette chofe animée ne fait pas la chofe dont il s’agit , 
comme. Les Soldats s’éveillent au fon de la trompette: 
■vous voyez que les Soldats , qui font le Nominatif du Ver- 
te, ne s’ évèillent pas eux-mêmes , mais que c’eft le bruit 
qui les éveillé: c’eft pourquoy vous direz, adtubaclan- 
gorem è fomno milites excitantur. 

Si enfin vous trouvez la Particule, Se, avec les Ver- 
bes qui fe prennent imperfonnellement, on l’exprime 
encore par le Paffif, comme. Il fe rencontre des hom- 
mes, reperïuntur hommes ; Il s’eft veu plufieurs lignes 
au Ciel» multu in Goclo ftgnn vif a funt ; 11 s’eft tué dans 

ce 
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ce combat du moins dix mille hommes , in hocoe pr&lto 
decem milita ad minimum hominum occifi /uni, ou 
ecci fa. 

Quand le Verbe, videor , qui fignifie. Sembler, fe 
rencontre devant un Verbe Imperfonnel, il dévient Im* 
perfonnel aufli ; U me femble que les Eicoliers s’ennu- 
yent de l’étude, mihi videtur Scbolafiicos lïtterarum t&de- 
re j II me femble que vous vous repentirez, videtur 
mihi fore tu te pœniteat. 

Si le Verbe qui eft avec, videor, eft un Verbe Perfon- 
nel, il faut tourner la Phrafe , retranchant la Particule* 
Que, & faire que ce qui eft le Nominatif de ce Verbe, 
foit le Nominatif du Verbe Sembler, mettant le Verbe 
qui eft après, videor, au même temps de l’Infinitif, qu’il 
eftoit dans l’Indicatif, comme , 

Il mefemble que le? Efeoliers joiient,». LesEfcoliers 
me femblent jouer , Scho.lajlici ludere mihi vide » - 
tur ; Il me femble que vous avez répondu , i. Vous 
me femblez avoir répôndu , ' vident mihi refpondlfie j 
Il me femble que les foldats prendront la Ville, i. Les 
foldats me femblent devoir prendre la Ville, milites 
mihi videntur XJrbem occupaturi ; Il me fembloit que le 
coq chantoit, /.le coq me fembloit chanter , mihi vide- 
batur gallus cantare j II m’a fetnblé que vous eftiez reve- 
nu, i. Vous m’avez femble eftre revenu, reverfus «JJe 
mihi vifus es. 

On peut cependant fe fervir de, videor, comme Im- 1 
perfonnel, quoy qu’ij foit fuivy d’un Verbe Perfonnel, 
comme , Il me femble que vous n’eftes pas fage , mihi vi- 
detur te non fapere; Il me. fembloit que vous aviez perdu 
l’efprit , te mihi mente cecidijfe videbatur. 

La Particule , Sur , fignif\ant,Dè , ou Entre ^s’exprime 
par , ex , avec l’Ablatif, Sur vingt pains il en* ehoiû, dou- 
ze , ». de vingt pains , entre vingt pains , eft vigintipanibus , 
duodecim elegit. 


La Particule , Tant, fe tournant par,, Autant, s’ex- 

Aa a prime 
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prime par , tam , quam , tantum , quantum , tôt, quot , fui- 
vant les réglés qu’on en a données. 

Si on ne peut pas la tourner par, Autant, il la faudra 
exprimer par, tam , tantum , tôt , &femblables, & le 
Que, d’après par, ut -, 11 a eflé comblé de tant d'hon- 
neurs, qu’il ne fe peut pas davantage, tôt honcribus cumit- 
latus e/l, ut nihil fuprà-, IJ a tant couru, qu’il eft enfin 
tombé malade , tantum cucurrit , adeo cucurrit , ut tandem 
incident in morburn. 

Ces autres façons de parler , Tant il eft fage , tant il eft 
modefte, s’expriment par > i/4 , , ou adeo -, Jeluy con- 
fierois volontiers mes biens, tant il mefemblefage,y<?cH/- 
taiesmea > illi libentor confiderem , adeo fapiens mihi videtur , 
ita fapiens mihi videtur. 

S’il fe rencontre un Subftantif , au lieu d 'ita , tam , 
ou adeo , vous l’exprimerez par, tantus ,a ,um\ Je vous 
ierviray tant que je pourray, tant eft grande l’amitié que 
j’ay pour vous, quantapotero tibi pr&Jlabo of/icia , tanta ejl 
rnea erga te amicitia. 

Tant que vous vivrez, /. autant de temps que vous 
vivrez , quamdiu vixeris. 

Ces autres façons de parler. Tel que, s’expriment par, 
talis , qualisi II eft tel que je vous avois dit» qualem 
ïibi dixeram talis eft-, ou par, is qui ; Elle n’eft pas telle 
<]u’on penfoit , non ea e/l qu& putabatur ; 11 eft d’un 

tel naturel, qu’il méprife tout le monde, eâ e/l induit 
ut omnes afpernetur. 

Du temps des Cefars, C&Jarûm atate. 

Nous fommes en un temps où nous devons , i. que 
nous devons,/^ atatis fumus ut debeamus. 

En même temps, uno eodemque tempore. 

Avec le temps il fera fage» temporis decurfu Japiet. 

Tort ou tard il faut partir, ferius,otyus abrundum eft. 

A tort & à travers , incon/iderate » temere. 

Trop, avec un Subftantif ftngulier, s’exprime par, 
nimis , ou nimïitm ; Trop de fuperbe, nimis fuperbit, 
mmihpn fuperbU : ou par > nimjus, a , um , qu’on fait 
" " *• ac- 


Françoise s. 

accorder avec le SuMhntif, Trop de hardiefle, nimia 
audacia ; trop d’efprit , nimium ingenium. 

Trop, avec un Subltentif pluriel, s’exprime, par, plu- 
res-, Vous avez trop de biens, pour n’avoir pas de crédit, 
pluribus divitiis polies ; ut auôloritate non valeas , quàm ne 
auttoritate non valeas. 

Trop, avec un Adjeëtif, s’exprime par un Compara- 
tif, & la Particule Pour, qui fuit après, par quàm ut ; 
Il eft trop prudent, pour tomber dans cette faute, pruden- 
tior eft , quàm ut hanc culpam admittat. 

V. 

C’eft en vain que vous demandez pardon , i. en vain 
vous demandez pardon ,fru{lrà veniam rogas. 

A la veuë du Sénat, i. en prefence du Sénat, coram 
Senatu. 

De quatre on en prenoit un , de huit on en prenoit 
un, de vingt on en prenoit un, i. on prenoit tous les 
quatrièmes, les huitièmes ,& les vingtièmes, fumebatur 
quartus quifque , ottavus quifque fumebatur , vigejfimus 
quif que fumebatur. 




'Aa 


3 


RE- 


Digitized by Google 



2P4 



RECUEIL DE QUELQUES 
mots les plus communs traduits 
en Latin. 


DE L’H O M E. 


JJTOmmci homo 

1 1 vir, i. 
Femme , fxmina , 


a, mil- 


lier , is. 

Homme ou femme ma- 


riée, cor.jux, ugis. 

Homme marié , tnari- 
tus , t. 

Femme mariée, ttxor, is. 

Se marier, prendre un ma- 
ry, nubere aluni, ou 
cum aliquo. 

Se marier , prendre une 
femme, uxortm ducere , 


o , is. 

Nouvelle mariée, nym- 
pha , a. 

Femme grofle, mulier gra- 
vi da. 


Femme accouchée, puer- 
pera, a. 


Sage femme, obflemx , 
tels. 

Nourrice, Nutrix , icis. 

Enfant qui ne parle point 
encore, infans, sis, in- 
fantulus, i. 

Enfant, garçon, puer,i. 

Petit «enfant, puerulus, i. 

Enfant né après la mort 
du per e,poftumus, i. 

Jeune homme depuis 
quatorze jufqu’à dix- 
neuf ou vingt ans , ju- 
venis , is , adolefiens , fis. 

Fille, virgo , mis. 

Petite fille, puella , a. 

Jeune fille en âge d’é- 
tre mariée , virgo nubi- 
lis. 

Vieillard , fenex, enis. 

Vieille, anus, us. 


DES PARTIES DU CORPS HUMAIN. 

Le corps , corpus ons. Le derrière de la telle , 

Telle, caput fuis. , occiput ,itis. 

Le devant de la telle, Le fommet de la telle, 
fmcipitt , ins. vtrtexy icis , 

Avoir 
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Avoir mal à la telle, ca-, 
put dolère, capite dclére , 
eo , es. 

Se grater la telle, caput 
fcabere , o , is. 

Se découvrir, ofter Ton 
chapeau, caput uperire , 

' io , is. 

Se couvrir , mettre fon 
chapeau, capui tegere, o, 
is. 

Par telle, in fmgula capita. 

Nous payons par telle, 
ftnguli folvimus. 

Faire figne de la telle en 
accordant, annuo, is. 

En refufant , abnuo , is. 

Vous me rompez la telle, 
mi ht caput obtundis. , 

Les cheveux ; crines , ium, 
capilli , orum. 

Chevelure , perruque , 
fartes , coma , arum. 

Se peigner, caput peâiere, 
capillos peflere ,o ,is. 

Faire les cheveux, alkus 

capillos tondêre ,eo, es. 

Oreille, aurif , is. 

Efcouter , prelter les oreil- 
les , au'res prabere, eo , es. 

Le cerveau , cerebrum , i. 

Ven e,vena, a. , 

Artere > arteria , a. 

Le front, frons,tis . 

La temple, tempus , oris. 

Le fourcil , fupercilium , iï. 

La paupière , palpebra a. 


Le poil des paupières, d- 
lium , it. 

Curer les oreilles , aurc 
putgare, o 7 as. 

Cure-oreille , aurifcalpium, 
ii. 

Oeil, oculus , 

La prunelle de l'œil , pu- 
pilla , a. 

Cligner les yeux, rùfto , as. 

En un clin d’œil , momento 
oculi , punflo temporis. 

Crever les yeux à quel- 
qu’un , alicui oculos fo- 
dtre , io , is. 

Ebloüir les yeu x,oculorum 
aciem perfiringere , o , is. 

Larme, lacryma , a. 

Pleurer , lacrymor , ans. 

Jolie, mala, a, gêna, a. 

Il le dit mieux au plu- 

, riel , gêna , arum , les 
joues. 

Nez , nafus , r. 

Nez camus , nafus firmus. 

Un camus , fimius. 

Narines , tiares , ium. 

lylouchez vous , emunge 
nares. 

Seqtir, rendre odeur, oleo, 
e *-. 

Sentir , flairer , odoror , 
aris. 

Barbe, barba, a. 

Faire la barbe , barbam 

radere. 

Mouftache, myflax,cis. 

Aa 4 La 
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lç6 Des Parties du 

La lèvre , labrum , i , la- 
bium, ». 

Bouche » os , oris. 

Dire , dico, is. 

Parler, loquor , eris . 

Cracher, fpuo , is. 

Toufîçr, tujftoyts. . 

Hüneume ,rheuma > atis. 

Avoir le rheume ,rheumate 
laborare ,o ,as. 

Crachat ,/putum, i. 

Salive ,/aliva ,a. 

Gencive ,gingiva , a. 

Dent, dens ,'ti s. 

Le palais de la bouche, 

palatum , i. 

Legouft , gujlus,us. 

Goûter» gnjfio,as. 

Gofier , gorge , guttur , uris. 

Mâcher, dentibus premere , 
o, if. 

Nettoyer les dents, dent es 
purgare , o , as. 

Cure - dent , dentifcal- 

■ piutn , if. 

G rincer lés dents, dentibus 
frendere. 

Faire cracquer Tes dents, 

dentibus crepare. 

A belles dents , mordicus. 

Mâchoire > maxilla , a. 

Menton ,<mentum , i. 

Le coû, «//«»»> i. 

X-C derrière du coû , eervix, 
ici s. 

Gorge , poitrine , pettus t 
o*h. < 


Corps humain. 

Le fein , finus , us. 

Mamelle , mamma,A,ma- 
milia , a. 

Donner à téter, mammam 
prabere ,eo , es. 

Le bout delà mamelle, le 
tétin > papilla , a. 

T éter* latteo , es. 

Sévrer , ablattare ,o,as. 

Du lait , lac, lattis. 
Eftomac» Jlomachus , i. 
Ventre y venter, tris. 

Les entrailles , vifeera , um. 
Le Cœur, cor , dis. 

Boyau, intejlinum, i. 

Le foye »jecur , oris. 

Le poulmon >pulmo , cnis. 
La rzttCyfpleny enis. 

Le nombril , umbilicus , i. 
L’aine, inguen, inis. 

Urine , urina ; a. 

Uriner , urinam reddere. 
Efpaule,' humérus , i. 
AiÎTelle, axilla , a. 

Le bras , brachium , ». 

Le coude , cubitus , i. 
Main» manus,us. 

Main droite , manus dex- 
fera > a. 

La gauche » manus fmi- 
JlrA , a. 

Le poing» pugnus, i. 

Un coup de poing, pugnus, 
i. 

Donner des coups de poing, 
• pugnis aliquem percutere 

Ils 
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Us fe battent à coups de 
poing , pugnis inter fe 
contendunt. 

Doigt , digitus y i. 

Chiquenaude , talitrum » i. 

Donner une chiquenaude, 
talitrum alicui infligere , 
o , is. 

Pouce , polie x , icis. 

Second doigt , index icis. 

Montrer au doigt , indice, 
as. 

Doigt du milieu, digitus 
, médius. 

Doigt d’après , digitus an- 
nulant. ■ 

Mettre un anneau au 
doigt > digito annulum 
inferere > o , if. 

Loter> annulum e digito 
deducere , detrahere , ot is. 

Petit doigt, digitus auri- 
cularis. 

Ongle , ttnguis , is. 

Dos , dorfum , i. 

Côte , co/la > a. 

Reins « renes , um. 

L’endroit des reins, lurnbi, 

orum. 

Cuiffe , coxa , a ; fémur , 
oris. 

DES ANIMAUX / 

Animal à quatre pieds, 
quadrupes , edis. 

A deux pieds , bipes , edis. 

Bétail ,pecus,oris. 


Genoüil,£«M#. 

Mettez-vous à genoux , 

fiecle genua. 

Prier Dieu à genoux, flexis 
genibus Deum precari , 
or y aris. 

Jarret, poples t itis. 

Pliez le jarret , poplitem 
fie£le. 

Jambe , crus , uris. 

Le pied > pes ; edis . , 

Aller à pied , pedibus incede - 
re , o , is. 

Fouler aux pieds , pedibus 
aliquid conculcare ,o ,as. 

Donner un coup de pied , 

aliquempede percutere , io , 

. is. 

Marcher à cloche pied , 
altero fufptnfo crure am - 
bulare y o , as. 

Plante du pied > planta pe - 
dis. 

Cheville du pied, talus, is 

Talon, calxyds. 

Orteil , ou doigt des pieds, 

digitus pedis. 

La peau qui couvre tout 
le corps, cutis , is. 

Un os, osoffts. 

La moüelle , medxlla , a. 

QUATRE PIEDS. 

Gros bétail , armentum , t. 

Troupeau ,grex , egis. 

Be{\c,beftia,A. 

Belle fauYage»ym*, a. 

A a 5 A- 
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19& Des Animaux 

Agneau, agnus,i. 

Mouton, vervex, ecis. 
Brebis, ovis, ». 

Afne, afinus, i. 

Bœuf, bos , bovis. 

Taureau , taurus , i. . 
Vache, vacca, a. 

GenifTe, juvenca , *. 

Veau, vitulus , i. 

Bouc, hircus, i. 

Jeune bouc, hadus/t. 
Cerf, cervus , i. 

Biche , . ctrua , a. 

Chameau catnelus , i. 
Cheval, equus , i. 

Cavalle » equa, a. 

Chèvre, copra, a. 

Chien ou chienne, cams, 
is. 

Petit chien, catulus , r. 
Chien de chaffe, conisve * 
naticus. 

Chaffer, i/OTor, tris. 

D E S O Y 

Oyfeau , w. , 

Voler , volo, os. 

Chanter, canojis. 

Ai ûe,-ala,A. . 

Plume , , a. 

Oeuf, ovutn ,i. 

Coque d’œuf, ovittfia. 

Nid , nidus i. 

Faire un nid , nidifco , as. 

Le bec ,ro(îrum ,i. 

Bequer, rojiro aliquid fê- 
tera , Mtingtre ,o.,is. 


à quatre pieds'. \ 

Abayer, latro , as* 

Daim, dama , a. , 

Lapin , cuniculus , /. 
Léopard, pardus, i. 
Lièvre, /*/>«/, oris. 

Lion ,leo,onis. 

Lionne, leAna,A. 

Loup , lupus, i. ' 

Louve , lupa , a. 

Marte , martre, fouine, mar- 
• tes,is. 

Ours , urfus , i. 

Pourceau ,porcus> t. 
Pourceau malle , verrat , 
verras is. 

Truye, fus, fuis. . 
Rat&fouri s, mus,uris. * 
Renard» vulpes,is , 

Singe, / imius , ii r 
Guenonne , guenuche , 
Jimia, a. 

Taupe, talpA, a. 

Tigre, ùgrisidis. 

SEAUX. 

Aigle, aquiia,A. 

Aloüette, olauda ,a. 
Autruche , flruthfocame - 
lus , i. 

Beccalfe, callinago, inis. 
Bufard » butta , onis, 

.Caille , cfiturnix , ici s. 

Canne ou cannart* axas, 
, ' atis. 

Cercelle , querquedula , a. 
Chappop, cape , onis , ca - 
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Chardonneret ; carduelis , 
is. 

Chauve-fouris» vefpertilio , 

’v o»;V. 

Chotiette, nofîua , 
Cigogne» ciconia» a. 

Coq , gallus , /. 

Corbeau , cor vus , i. 
Corneille, cornîx, icis. 
Coucou, cucullus , i. 
Eitourneau, Jîurnus, i. 

Fai fan , phajianus , 

Geay ,graculus , i. 

Gelinote , phafana , a. 
Grive, turdus , i. 

Grue, grus , 

Gryphon , gryphus , i. 
Héron, ardea, a. 

Hibou , bubo , ouïs. 
Hortolan , miliaria , 

Huppe, upupa , 

Lin ote » linaria, a. 

Merle, merula,A. 

Milan , milvus , i. 

Moineau ,paj}er, is. 

Oy e 3 an fer t eris. 

DES PO 

Un poiffon , pifcis, is. 
Poillbn à coquille , pifcis 
conchatus ; concha , <*. 
Efcailler du poiffon , 
quammo , as. 

Eventrer le poiffon ,pijcem 
exentero , as. 

Poiffon falc, falines,/â//&- 
menta,orum. 

« 


Paon , pavo ,onis. * . 

Perdrix, per dix ,icis. 

Perroquet ,pfitacus,i. 

Vie, pieu a. 

Pigeon, colamba^i. 

Pigeonneau , columbula , a. 
pipio , enis. 

Pigeon ramier , palumbes » 
palumbus , i. 

Pinfon ,fringilla , a. 

Plongeon , mergus , i. 

Pluvier , pardalus , i. 

Poule, gallina,A. 

Poule qui pond » matrix 
gallina,A. 

Poule d’eau , fulix, icis; 
fulica, a. ■ 

Pouffm , pullus gallinaceus. 

Roitelet , tegulus > i. trochi- 
lus, i. 

Roflignol» lufctnia,A. 

Serin» Jiren , tnis , acan~ 
thus 3 i. 

Tarin, citrinella , a. 

T ourterelle , turtur , uris. 

Vautour , vultur , uris. 

I S S O N S. 

Pêcher, pifeor , ans. 
Détremper , deffaler le 
poiffon » jalfamenta ma * 
cerare. 

Poiffon à écaille , pifcis 
fquammatus. 

Nageoire de poiffon , pin - 

na,A. 

Efcaille de poiffon ,fquam- 

ma , 
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ma t a. 

Coquille de poiflon, con- 
cha ., a. 

Arête de poiflon ,fpina , a. 

Alofe , alofa , a-. 

Anguille, anguilla, a. 

Baleine, balana , a; pha- 
Una » a. 

Barbeau , barbus , i. mul- 
lus , i. 

Barbue , rhombus , i. 

Brochet , lucius , ij . . 

Carpe , cyprinus , i. cypria- 
nus , i. carpio onis. 

Congre , conger , gri } con- 
grus , i. 

Dauphin, delphtnus ,i. del- 
phin , inis . 

Efcrevifle, , cri. 

Eltourgeon , ftlurus, i.aii- 
penftr , eris. 

Goujon, gobius , ii. gobio , 
onis. 

Grenoüille*, rana , a. 

Haran, halex,ecis. 

Haran-for , halex infutna . • 
ta. 

Heriflon ,echinus > i. 

Huître , ojlrcum , i. ofltea , 

a: 

Lamproye , lampetra , a. 
murina , <f. 

Limaçon, coclea , a. U max , 
«or. 

Loup marin , /«/>#* «ar/- 


. nus;labrax ,acis. 

Marquereau , fcombrus , i. 
fcomber ,bri. 

Merlan , aphia , 

Merlus j , i. 

Merluche, falpa , a. 

Morue ou moluë , mo- 
rhua , a. 

Moules, mufculi , orum. 

Mûnier , têtard , capito, 
onis. 

Mullet , rouget, mulus , 
i. Mugil , ilis. 

Perche , perça , a. 

Porcelaine poiflon à co- 
quille, porcellana i a. 

Ray c,raia. 

Rouget, rubellio , onti? 

Roufle, ruttlusyi. 

Rouflette, citharus , i. 

Sangfuë , hirudo , inis. 

Sardin e, farda , a. far dî- 
na, a. 

Saumon ,falmo,onis; falar , 
aris. 

Sol ç,foled, a. 

Tanche, tinca, a. 

Tortuë , tejludo , inis. 

Truitt t,trutta, a. 

T urbot , rhombus , t. 

Vive, traco,onts. 

Toute forte de gratte 
poiflons, cet us. i. cet . 
orum. 


DES 
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DES SERPENTS , VERS, INSECTES, 

& Belles rampantes. 


Araignée, aranea t a. 

Afpic, a/pis, idis, 

Baiilic, bajilicus , ». 

Bourdon , fucus , ». 
Caméléon , cbanuUon , on- 

ttSy 

Chenille» campa, a. 

Ciron, acarus,t. 

Couleuvre , colubtr , bri. 
Crapaut , bufo , oms. 
Crocodille, crocodilus , ». 
Dragon, draco,onis. 
Efcarbot , fcarabeus -, ei. 
Fourmi , formica , a. 
Guefpe, vejpa , &. 

Hydre , hydrus -, i j hydra , 
hydn. 

Lende, Uns, dis. 

Lézard, lacerttts , i ; lacer- 
ta, a. 

Mouche , mufca , a. 
Moucheron , cuUx , icis. 
Moûche à miel, apis,is. 

F (Iaini de moûches , exa- 

'* DES CHOSES 

Le Ciel, Coelum ,i. 
LesCieux, ÇœU.orum. 
Adre , aflntm , i. 

Le Soleil, Sol , is. 

La Lune; Luna,&. 
Eftoille,S/fM<a,*. 

Luire, luceo, es. 
Efchauffer , caUfacio , is. 


men apum. 

Rayon de miel , favus , ». 

Faire du miel, mellifico ,as. 

Cire » cera , 

Poux , pedïculus , i. 

Pu<re fpuUx , icis. 

Punaife, cimex,tcls. 

Salamandre , Jalamandra , 

£. 

Sauterelle, Itcufia, a. 

Scorpion, feorpius, ii;fcor- 
pio ,oms. 

Serpent, anguis , u i draco , 
oms. 

Ramper comme un fer- 
pent, ferpo , is. 

Petit ferpent , anguiculus , ». 

Un ver, ver mis, is. 

Ver à foye, bombyx, icis. 

Tout ver qui mange les 
habits , les livres , ou 
autre chofe , tinea , a; 
teredo , inis. - 

Viper c,vipera,a. r 

INANIMEES. * 

Le Soleil , la Lune s’é- 
cUpfent » Sol déficit , Lu- 
déficit. 

Eclipfe du Soleil , Solis 
defcÉlus. « 

Elément, Elément um , ». 

Le feu , ignis , is. 

L’air, air , aèrisc * • 

L’eau, 
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Des chofes inanimées. 


L’eau atjua , a. 

La terre, terra , a. 

La Mer , Mare , is. 

Nuée, nubes,is. 

Bruine» brouillard , nebu- 
la,A. 

Beau tems , temporis fere- 
nitas. 

Tempêté » tempe fias, ans. 
Orage, tempête de vent, 

i procella , a. 
pluye, imber , bris, pluvia , a. 
Petite pluye , pluvia te- 
rnis, • 

G refie ,g r ando , inis, 

■Gelée, gelu. 

Glace, glacies, ci. 

Gelée blanche» pnsina, &. 
Neige, nix , niyis. 

Rofée, ros, roris. 

Vent, vent us ,i. 

Vent propre, vent us fecun- 
dus. 

Vent contraire, vent us ad- 
verfus. 

Vent doux , aura, a. 

Foudr e,fulmen,inis. 

Efclair , fulgur , uris. . 

Tonnerre, tonitru. 
Tenebres, tenebrA, arum. 
Un fleuve , une rivicre , flu- 
mcn , inis i fluvius , s*. . 

Un lac. lacus,us. 

Ruifieau , petite riviere, 
rivus , i. 

Eftang, (iagnum,i. 
Fontaine , fons , tis. 


Source» fins ; tis * origo, 
inis. 

Royaume , regnum , i. 

Province , provincia , a. 

Ville, Urbs, bis. 

Faux-bourg , Suburbium , 
H. 

Bourg, bourgade, village, 
pagus , i;vicus,t. 

Château , caftellum , i. 

Citadelle, forterefle, arx, 
arcis. 

Montagne, mons, ■ tis. 

Colline, collis,is. 

Vallée, valli s » is. 

Ifle, infula , &. 

Rocher, rupes , is. 

Rocher efcarpé , rupes pu- 

> rupta. 

Rivage, ripa, a. ■ 

Chemin, iter ,i fine ris. 

Un pont ,pons,tis. 

Bateau, navire, nazis, is, 
navigium , h. 

Aller par Mer & par terre , 
terra. Marque ambula- 
re ,o,as. 

Aller par eau , navigio vebi, 
or ,eris. • 

Faire naufrage , naufra- 
gium facere,io ,is. 

Un port , portas , us. 

Sortir du port, è porta fol - 
vere> o,is. 

Arriver au port , appello , is. 

Elire arrivé au port » portum 
tentre to , es. 

DE 


.De la Campagne. 

DË LA CAMPAGNE. 


3 ° 3 


Les champs, rus, rurit. 

Se divertir à la caippagne, 
rujlicor , ans. 

Un païfan , rujlicus , i. ra- 
die anus > ». 

Pleine campagne , plani- 
fies , es. 

Champ, terre labourable, 
ager, gri. 

Blé fur fon pisd , fegts , 
«fis. 

Labourer, colo, is-,aro,as. 

Charrue , aratrtim » 

Semer, fero ,ts. 

Herfer, occo,as. 

Faire la récolté des blez & 


des fruits , fruges collige - 
re ,o y 'ts; metere o , » 

Faire vendange, vindemio, 
as. 

Arbre , arbor , oris. 

Bois, foreft ftlva>&. 

Bois de haute fûtaye ,filv* 
alfa. 

Bois taillis, filva c&âua. 

Petit bois, bocage, filvu- 
la, a. 

BuifTon, dumus , i. 

Pré t.prafum, i. 

Vigne , vignoble , vine- 
fum. 

Verger, pomariujn ,ii. 


DES INSTURMENS DONT ON SE SERT 
' ' ’ * à la Campagne. 


- Faux ,falx,akis. 

Bêche ou hoyau , bipaliut », 
ii i ligoy onis. 

Bêcher , pajlino , as. 
Coignée , hache ,afcia , a. 
Chariot , charrette , jdrra - 
chum i;-. vehiculutn , ». 
Coin à fendre du bois, cu- 
netss , ei. 

* Corbeille > fcrobs , obis ; /por- 

ta, a-, canifirum » ». 

• Corbiljon , corbula , a. 
Doloire» fcie,ferpe» àola - 

bra ,a. < 

Efchelle , /cala , a ; climax , 
a ci s, 


Efcourgée, foüet, lorum , 

i f*- 

Faucille, /ecula, a. 

Fléau , pertica , a. 

Battre le blé avec le fléau, 
/rumentum perticâ flagel- 
« lare. 

Fourche, furca ,<e. 

Hache, ficuris ,is. 

Hotte* /porta dojfuaria , a. 
Houlette, pedum , ». . •. 

Laqs,piege, pedica , &. 
Lévier , veftis,is. 

Lime, lima , a. 

Louchet, bêche à foüirla 
terre, ama,*. , 

Mail- 
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Maillet, tudes,is . 

Pelle , pala , a. 

Pannier d’ofier * qualus , i ; 
qualttm , i. 

Picotin corbillon * carbu- 
la, a. 

Rabot , uncina , a. • ' 

Rets, caflv , if. 

Charrette , plaujirum , r. 
Efîieu, axiiyis. 

Roüe, rota > a. 


Rayon de la roüe , tou 
radius . 

Timon, ttmo t onis* 

Claye * crûtes , if. 

Pieu, vallusyi. 

Tariere, virehrequin ,fo* 
ret , terebra , u * 

Percer % terebro,as. 

T enailles , forceps , ipis. 

T ombereau , banneau , ben- 

na,A. 


DU JARDINAGE. 


Jardin , hortus, u ■ 

J ardin potager , hortus olitor 
rius% . 

Jardin deplaifance, hortus 

voluptuarius. 

Jardin à fleurs , hortus co - 
ronarius . 

Allée de jardin , arnbula- 
. tio y onis. 

Carreau , couche dejardin, 
parterre, area a. 

Efpalier, palatA arbufcuU, 


arum . 

Pepiniere, Jeminarium > ». 

Berceau , cabinet de jar- 
din, umbraculum , ». ; 
caméra, A. 

Cafcade, aqua lapfus ,us. 

Jet d’eau, aqua faliens. 

Canal , aqua du6lus. 

Arrofoir , hydria irrita, 

, A. 

Arrofer le jardin , hortum 
rigare. 


DES LEGUMES. 


Herbes potagères , olus, 
eris. . 

Afperge , afparagus , i. 
Artichaut , cinara , a. 

Câpres , capparis , is. 

Carde , cinara cofla , a. 
Cerfeüil , cherephyLlum , i. 
Champignon ,fungus , i. 
Ciboule , petit oignon , H- 

v pula , A. 


Chou, brajtca, Ai caulis, 
is. 

Cicorée, cichoreum , i. 
Citroiiille, citrina ; cucur - 
bit a y a. 

Concombre, cucumis , tris. 
ILpinarlSy fpinachia, orum. 
Laiétuë , iattuca , a. 

, Melon , pepo , oui s. 

Naveau ,napus, i. 

Oignon, 
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- „ dte Jardinage. • • .* V. ^Of 

Oignon ; tapa , a. t • Pourpier, portulaca , 4 u 
Ofeille, lapathum, ù. Porreau, porrus, i. 

Perfil ,> apium , ii. Rave, <2. : 

PinprenelJe pinpinella , <e. ,■ 

DES FLEURS ET HÉRBES DE SENTEUR. 


/» ' i /T*' 

Fleur,/oj,or«.’ 

Anémone , anemona ,i. > 

Bafilic ; ocymium , ». . 
Capucine , cucullatus jlos. > 
Chèvrefeuille , caprifolium , 
». 

Buis , /. _ 

Jafmin , jafminum , ». ; ; 

Imperialle > Jlos imperato- 
rius , ».- 

Jonquille, jonchilla , 
Hyacinthe, hyacinthus , ». 
Gyroflée , caryophillum , ».- 
Lavande, ca/fa, <«. 

Laurier rofe , foar»» rofa- 
cea , ^ 

Lis, l'ilium i ». 

Lilach, colutea, a. 
Marguerite , bellis , »d». 
Marj o laine , . amaracus -, u 

DES A 

** t , J, r 

Arbre, or». 

Arbri fléau , arbufcula , <e. 
Racine , r*d»x , ic». , 
Prendre racine , , raâictt 
agere , 0 , is. ; 

Rejctton d’arbre,, propa- 
ge, i»is. 

Tronc d’arbre , truncusi 

U 

m ' 1 * \ 
**'*-". 


Martagon, lirium, ii. 
Narcifle , narùjjus , i. 
Oeillet i caryophyllus , j. 
Pavot, papuvtr , or». 
Penfée , flatnmea , <e. 
Paflevelours , amaran- 
thus, i. 

Renoncule , ranunculus , i. 
Rofe, ro/a, &. 

Rofier J rofartum , ii. 

Rofe mufeade , rofa aro - 
matica , <e. 

Soucy , caltha , 4. 

T ournefol , heliôtr opium , ». 
Tubereufe, tuberofa , <e. 
Tulipe, tulipa, &. 

Thym , thymus , i. 
Violette, viola, a. 
Cueillir des fleurs , jîorw 

/fgere , 0 , ». 

t B R E S. 

.■ ^ .< - 

Efcorce, liber, bri-, cortex y 
ic». , . 

Moufle, mufeus. i. 
Branche, ram»; , i. 
Branche avec fes feüifles, 
ramus frondofus. 

Branche avec fon fruit, 
termes ,ilis. 

Feuille , front , dis. 

B b ■ ' Botïr- 
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Bourgeon , gemma , a -, ocu- 
lus , i. 

Le haut de l’arbre, cacu- 
men arboris. 

Ombre, ambra , 4. 

DES ARBRES 

Arbre fruitier, arbor fiu- 
âlifera. 

Abricotier, malus armenia- 
ca. 

Abricot, malum armenia- 
cum. 

Amandier, amygdalus , i. 

Amande, amygdala , 4. 

Cerifier, cerafus, i. 

Cerife , cerafum , i. 

Châtaigner , cajlanea ar- 
bor. • ' ■ ■ 

Châtaigne, cajlanea , 4. 

Citronnier , citrus , i. 

Citron, citreum , eu 

Coignier, malus cotonea. 

Coing, cotoneum , «. 

Figuier , ficus , i. 

Figue, fias , *»». 

Grenadier , ma/w punica. 

Grenade , malum puni- 
cum. 

Meurier, morus, i. 

Meure, morum , 1. 

Noyer , ou la noix, mx, 
mets. 


Sauvageon , * arbor ; filve • 
firis. . , • . . 

Enter, greffer un arbre; 
arbor em infertrt , 0 ,. is. 

Greffe , furculus , i. 

FRUITIERS. 

CafTe-noix , nutifrangibu- 1 
la y a. 

Caffer une noix , 
franger*, 0 , is. 

Coque de noix, pu- 
tamen, inis. 

Olivier, olea, 4. 

Olive, oliva, 4. 

Oranger, malus aurea. 

Orange, malum aureum. 

Pêcher , malus perfica. 

Pêche , malum perficum. 

Poirier , pyrus , i. 

Poire , pyrum , ». 

Poire de bon chrétien ,py- 
rum volemum. 

Pommier, malus , ». 

Pomme, malum r ». 

Fruit meur, maturus fru- 
élus. 

Qui n’eft point meur, im- 
maturus. 

Fruit, dé garde, fruftuscon - 
dltaneus. 

Qui n’eft point de garde, 
ftuüus fugax. 


DES 
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DES ARBRES NON FRUITIERS. 


Àrbrés non fruitiers, arbo- 
res non fruttiferé . 

Aulne , alnus , ». 

Bouleau , betulla ,- ê, 
Cedre, cedrus , i . 

Charme , carpinus * j. 
Chêne , quercus , m. 
Coudrier , corylus, ». 
Cyprès, cuprejfus , ». 
Ebene* ébenus , t. 

Erable , 4f«r * tris. 

Fraîne ( fraxinus , ». 


Heftre , /<»£«», ». 

Houe, aqnifolia , i. 

If, taxus, i. 

Laurier i lmrus,i. 

Lfege , /#£«■ , eris. 

Orme , ,• ». 

Peuplier, populus , ». 

Pin* pinnsi ». 

Pomme de pin , nux pmtài 
Sapin* abies, élis. 

Saule , falix , itis. 

Tillot, tiüa , 4. 


DES ARBRISSEAUX. 


Arbriifeau , arbü(ium , 1 . 

Câprier, câpre , cappar * 
aris. 

Cafle, C4ji4, a. 

Corail, coraUium ,»ï. 

Arbre d’encens, ou l'en- 
cens, thttSy uris. 

Efpine, fpma y é. 

Efpine vinette , fpina ap. 
pendix. 

Fraife , ou le fraifier , fra- 
gum , ». 

Framboifier, «»&#». 

Firamboife , tàtum merutn. 

Genet , genijla , 4. 

Girofle arbre ,• caryopbil- 

lum , ». 

Grofelier, grojfularid , 4 . 

Grofeille, grojfula , 4. 

Lierre, hedera, 4. 

Myrrhe, myrrha , 4. 


Mirte, myrtus, ». 

Oiîer , vimen . inis. 

Railin, racemns, i. 

Grappe de rat fin , ira*, 4. 

Vigne, wW*, »V. 

Sarment de vigne , /ir- 

mentUm , i, 

Provigner la vigne, «tto» 
propagare , 4, 4». 

Tailler la vigne ,- •www 
putarei o t as. - 

Déchaufler la vigne , vittm 
ablaqueare , 0, 4 f. 

EchalaiTer la vigne , «wVwaf 
pedare t 0, as. 

Epamprer la vigne , l’é- 
bourgeonner , 
pampinare, 0, as. 

Peupler une vigne , vi- 
neam frequentare , 0, 
as. 

fcb i 


flotiéc 



$08 B h bled & des habits. 

Hoüer la vigne, t mm e, as. 

fodere , io , is. Echalas de vigne, admini- 

Vigneron, vinitor , cris. culum , i. 

Vendanger , vindemiare. 


DE CE QUI REGARDE LE BLED. . 


Toute forte de bled , fru- 

mentum, i. 

Bled encore fur pied , fi- 
ges i eus * 

Epy de bled , fpica, 4. 
Barbe del’épy, arifla , 4. 
Froment» triticum , i. 
Seigle , fecale , is. 

Avoine, avena , 4. 

Orge, hordeum > «. 

Veffe, vejfîa, 4. 

Ris , oryza , 4. 

Fois , pifum , i. 

F évc,faba t 4. 

Purée > jus e pifis tritis , 
pulmentum piforum . 
.Yvroy e>îûlium,ii. 

Lentül t t lens ytis. 

Farine , farina » <e. 

Moudre , frumentum tno - 
. lere, 0 » «. 


Moulin, piflrinum , i. 
Fleur de farine > iras. 
Pétrir la farine* farinam 
fubigere , 0 ,is. 

Son , fur fur , #rw. 

Paille, <e. 

Chaume, culmus, i. 
Semence, femen, inis. 
Moiffon, me(fis y is. 
Semer, ferere,o t is. 

Faire la moiffon, metete\ 
0 , is. 

Gerbe, manipulas, i. 
Dixrae, décima , <ej 

Payer la dîme , decumam 
folvere , 0 , is. 

Lever les dîmes , décimas 
colliger e, 0 ,is. 

Dîmeron , celuy qui leve 
la dîme , decumanus i. 


DES HABITS. 


Hâbit, veJUs , is. 

EftofFe, pannus , i. 

Eftoffe fine, /e»«w pannus. 
EftofFe groffiere , denfus 
pannus. 

Eftoffe defoÿe, fericum, i. 

bombyeinum , i. 

T afetas , multitium , u. 


Efcarlatte , coccinium . ii. 
Velours, heteromallum fe~ 
ricum. 

Futaine , xilinum , u 
Coton , xilum J. 

Toile, tela , 4. 

Fin lin, bijfus , i. 

Lin, Umtm, i * 

Linge , 
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Vts Habits , 309 

Linge, linteum , *. . Habit :de pourpre , ou de 

Chanvre, cannabum, i. cramoifi > ve/lis. purpu- 

Habit de foye , vejlis Jeri-, re*. 

ca; vejlis bombycina. Habit de velours , vejlis 
Habit d’ecarlatte » vejlis heteromallea. 

couine*. Nettoyer fon habit , vejlem 

Habit de deüil, vejlis lu v tergere , 0, is. 

gubris. Se deshabiller , vejlem po- 

Habit déchiré; rapetaffé, nere, o,is. 

vejlis lacera; pannofa. Habit fourré, vejlis pellicea. 

Habit de laine , vejlis la- S’habiller, vejlem induere , 
ne*. 0 , is. 

Habit de broderie, vejlis Habit allant jufques aux 
*cu piSla. talons , vejlis talaris . 

HABIT D’HOMME. 

Bonnet de nuit, notturnus Eguillette, ligula,s. 

pileus. Gouffet i bourfe; poche. 

Bonnet ; chapeau , pileus , per a , a ; crumena , a. 

ci. .. Bas de chauffes , tibialia 

Bonnet, quarré» quadratus ium. 

^ pileus. Chauffett t, caliga, a. 

Cordon; fpira , a; galeri Se chauffer, mettre fes bas, 
cingulum , i. tibialia induere , o , is. 

Cannfole; chemife,' indu- Jartiere, perijcelis » is. 

ftum, ii ; fubucula , a. .Soulier, calceus , i. . 
Calotte, calantica, a. Se chauffer , mettre fes 
Collet , CAjitium > ii. fouliers, calceos induere , 

Pourpoint , thorax , acis. 0 , is. 

JMettre fon pourpoint, tho- Courroie de fouliers, cal - 
racem induere , 0 ,is. cei ligula , &. 

Jufte-au-corps , fagulum.i. Chauffon de toile , foccus 
Manche, manica , /. lineus. 

Agrafe; boucle , Jibula, a. .Botte, ocre* i, a. 

Calçon , fubligaculum , i. Se botter, ocreis injlruere 
Haut de chauffe, bracc * , /ê, o, is. 

arum. Bottine, caliga , a. 

r ' . Bb 3 Efpe- 
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î 10 J Habit de Femme . 


Efperon, ealcar , aris. 
Mettre Tes éperons , calca- 
rtbus pedes armure , o,as. 
Piquer fon cheval , equo 
calcar addere , o , is. 
Pantoufle, crepida , *. 
Semelle , folea , a. 

Sabots ,galliu , arum. 

Gant , cbyroteca , a. 
Bouton j globulus, i. 


Se boutonner, globulos in* 
ferere , o , is. 

Se ganter , chymecas in» 
ducere , o ,ts. 

Manteau , pallium , ii. 
Longue robe , toga , a. 
Ceinture , cingulum , i. 
Robe de chambre , toga 

t domeflica , a. 

Mouchoir , fudariolum , i, 


HABIT DE FEMME. 


Coëffe, calantica , a. 
Mouchoir de col, ftro- 
phium , ii. 

Efcharpe , vélum , i. 

Cape , capicium , ii. 

Robe ; jupe ; cotte , tumca; 
toga, a. 

Cotillon , tegula , t. 

Corps de juppe , toga tho- 
rax, aris. 

Cimarre , grand manteau, 
cyclas , adis. 

Bufc , pettoralis palmula , ' a. 
Braflelets , brachidia , ium. 
Frange, fimbria, a-, lim- 
•. bus , i. 

Dentelle , vitta denticula- 

-/ • 

Ruban , vitta , a. 

Ruhan; paffement, t&nia, 
ta. e 


Pendant d’oreilje, inauris , 
is. 

Aiguille à telle , difcrimi- 
tialis acus , us. 

Colier , momie , is j torques , 
ir. . 

JUn fil de perle, unionum 
circulas, i. 

Bague , gemma , a. 

Anneau , annulas , i. 

Mafque , Iqrva , a. 

Pierreries * joyaux , gmt' 

• mta momlia. 

Miroir , fpeculum , i. 

Se mirer , in fpecult faeitm 
confulere,o , is. 

Eventail ,fiabellum , i. 

S’éventer, os ventilare , o , 
as. 

ParalTol, umbella , *. 


DES 
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i 

Prendre fon repas , eibum 
fumiré , o , is. 

Manger , comedere , o , is 

Boire bibere » o > is. 

Donnez-moy à boire » da 
mihi potum. 

Je bois à vôtre fartté, [tiH 
propino , as. 

Je ne mange point de teur- 
re» butyro non ve/cor $ 
tris.' 

Déj eûrier > jentare , o » as. 

Déjeûné , jentaculum , i. 

Dîner» prandere ,eo,es. 

'Dîné prandium , ii. 

Goûter, mtrendam fumere , 
rf» Oiis. 

DES. V 

Pain, panis tis. 

Morceau de pain» frufium 
panis; buccea punis. 

Croûte de pain» crufta [pa- 
nis. , 

Mie de pain panis medul- 
la*4i 

Mietede pain» mica* a. 

Pain blanc» panis candi- 
dus. 

Pain d’épice» panis molli • 
sus. 

Pain bis» panis cibarius. 

Bifcuit, btfeottus. 

Gâteau j tart e* placenta a. 

Chair » caro , tamis. 


E P A S. 

Goûté» merenda 

Souper , cœnare ,o> as. 

Soupé, cœna,a. 

Allons quérir à déjeûner; 
à goûter , earnus ad jen- 
taculum; ad mtrendam. 

On nous appelle à diner ; 
à fouper» ad prandium; 
ad cœnam vocamur. 

Avoir faim » eJurire,o,is. 

Avoir foif» fi tire, o > is. 

Elire dégoûté des viandes» 
cibos faftidire , o » is. 

A bon appétit il n’y faut 
point de fauce » opti- 
mum condimentum fa- 
més. 

ANDES. 

Chair de bœuf » bubula 
caro. 

Chair de veau, vitulina 
caro. 

Chair de mouton , verve- 
cina caro. 

Chair de pourceau , {ailla 
caro. 

Chair de volaille , aviaria 
caro. 

Gibier, venatica caro. 

Chair de venaifon , ferma 
caro. 

Chair rôtie; du rôty, caro 

Chair boüillie ; du boüilly, 

B b 4 caro 


3 12 Des Viandes. 

caro elixa. - -, Tj ;y fpanicttm. 

Une fricafTée, frixium »«. Potage * boüillpn f jV» 
Achis, carnis minutai > alis. juris jufculuni> j. 

Èfpaule de mouton , *r r Potage d’herbes » jus htr- 
mus vervecinus. : ■' b arum. N 

Eclanche } gigot de mou- Potage } foupè , offa , 
ton , vervecina coxa , Boüillie * puis , 

Longe de veau > lumbtts Laid caillé » laç coagula • 
vitulinus. tum. 

Pâté, artocrcas » «/*/. Çreme de laid, cremor ' 

Andoüille , billa , <e. 

Sancifie } boudin, boteU 'Fromage, cafeus, et. 

lus , V ; farcimen , inis. ", Beurre ; butyrum ,i. 

Jambon ,pema, &. Battre fe beurre , butyrum 

Oeuf , ovum, if, A cogéré ,o,is. 

Oeuf frais, ovum recensé ‘‘ Traire le laid ? mulgere , 
Saufle ; ragouft , condi- eo, es. 5 

mentum , i. . Aumelette, ovorum intri - 

Sel» fai, alis. ta, a. 

Grain de fel , mica falis. . Oeufs au laid, intrita ex 
Vin, vinum , i. ovis er latte 

Vin mufcat » vinum faler - Oeuf en coque , fut, teftç 
num. incoflum ovum. 

Vin nouyeau , muflulh. Prendre , avaler un œuf. 
Vin verd» vinum acerbum. ovum forbêre, eo>es. 

Vin pur, merum,i: Efpices , aromata , a tum. 

Vin clairet , vinum purpu- Canelle , cinnamomum, i. 

reum. . Poivre, piper , eris . 

Mettre de l’eau dans foii Gingembre , xànxibef, eris,. 
vin’, vinum aquà tem- Mûlcade, nux aro'matica. 
perare.' Giroffie , Garyophiüum , 

Eau de vie j efpritdevie ? Salade, acetaria ,orum. 
aqua vinaria j vini la- Vinaigre, acetum, i. * 
tex. \ - Huile, oleum,i. . ; . 

Hipocras , vinutn aroma- Veijus ,omphacium, ij. 

ticum. ' 1 Efpicer les viandes carnes 

Vin d’Efpagne» vinum Ht- aromatibus condire>o>is. i 

» * • . Zr ■ 1 O 
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Succre, faccharum , ». Maflcpain ; faccharites pa- 
Confitures , falgamt 1 , o~ nis. 

rum. » Oublies, obelias , a } nebuU, 

Confitures au fucre . faU arum. 

gama faccharo condita. Crieur d“ oublies , obeliarum 
Confitures feches , falga- prtco , onis. 

ma ficca . , Macaron, artolaganus' fac- 

Confitures liquides , faU char eu s , er amygdalus. 

gama liquida. Bifcuit aux peu fs & au fuc- 

Confire des fruits , fruâius cre , cruftum dulcia- 
faccharo condire , io , is. rium. 

Dragée, pajUllus faccha - Friandiiés, cupedu, arum, 
reus. 

• CE QUI SERT A LA TABLE. 

Table ronde, menfarotun- Ecuelle, fcutella,a.' 

da. * Eguiere, pot à l'eau, <*$«4- 

T able quarrée , menja qua- lis , is. - 

drata. Fourchette, furcula, a. * 

Table en ovale» menfa Fontaine, fons , fontts. . 

ovata. Robinet , epiflomium , ii. 

Affictte , quadra , & ; or bis. Laver les mains , manus 
is. lavare , o , as. 

Banc ou efcabelle , feam- Effuye-main , mantelium , 
num , i. ii. 

Baffin, pelvis , is. Effiiyer les mains , manus 

Baffin à laver les mains, tergere , o> is. 

malluvium , ii. Nappe, mappa, a. 

Baffin à lavfcr les pieds, Plat, difeus } patinus , i\ 
pelluvium , ii. patina , &. 

Bouteille, flaccon , lage~ Panier, canijlrum, i. 

na , a. Saliere , falinum , ». 

Cuve à laver, labrum t i. Serviette , mantile , is. 
Cruche , urceus , et. Tafle ou verre à boire, cra- 

Çoûteau, culter , tri ; cuU ter , eris ; feyphus , i. 

tellus , li. VaifTelle, vaja , arum. 

Çuillier, cochlear, aris. • Couvrir la table, mettant 

B b 5 nappe. 
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nappe, affiçtte , &c. men- Un plat des. viandes , fer • 
fam injlrucre , o , i s. culum > i. 

Servir à table , minijlrare » o, Deflervir la table » cibos fub- 
as. legere , o,is. 

Se mettre à table s menfa Ofter la table « menfam au - 
accumbere , o , is. ferre , o » M. 

Mettre les viandes fur la Les convives» convive. 
table » cibos apponere . o , is. 

DE LA MAISON» ET DE SES PARTIES. 


Maifon» Aomus » us\ odes» 

• ium. 

Maifon Royalle» regta , <e. 

Maifon de plaifance * aies 
■voluptaru ; mulu amœni- 
tatis villa. 

Cabane; maifon de cam- 
pagne, cafa , a. 

Palais , palatium , ii. 

Métairie, magalia* tlorum ; 
villa , a. ' ' * 

Fondement , fundamen- 
tum , i. 

Muraille, paroy, paries , 

, etis\ mur u s , ri. 

Efcalier» fcaU, arum. 

Marche de l’efcalier >gradus, 
us. 

Chambre, conclave , is. 

Chambre où on dort, cu- 
biculum , i. 

Garderobe pour mettre 
lçs habits » vefliarium , ii. 

Salle, aula , <e. 

Alcôve, zera , a. 

Refe&oire , lieu où on 
prend fes repas » tricli- 


nium » ii. 

Cabinet, gynaceutn* et. 

Eftude » mufaum , ai. - 

Grenier» horreum , et. 

Cave cellier , vinea cella- 
ria. <■ , 

Bûcher » lieu où f on met 
le bois , cella lignaria. 

Dépenfe» cella penaria. 

Cuiline, culina j ou esqui- 
va » a. 

Le dedans de la maifon » 
pénétrais* lis. 

Chapelle » facellum • i. 

La face delà maifon , adium 
faciès ; front » tis. 

Le bas de la maifon » ima 
domus. 

Le haut de la maifon » fu - 
pera domus. 

Le toit » te£lum>i. 

Couverture du toit » tegu- 
• lum , ' 

Tuile » t égala lateritia » a. 

Ardoife» ardoftus lapis. 

Voûte, caméra , a. 

Galerie» porticus , us. 

Plan- 
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Plancher fur lequel on 
marche , pavïmtntum , 
r. 

Plancher de deflus, lacu- 
ruxr , 4 r/f. 

Lambris, bujuear, tris. 

Balcon , podium , ii. 

Poutre , tignum , »'. 

Soliveau , tigillnm , ». 

Eftage, contignatio , enis. 

Lieu fecret, privé, fonça, 
a; latrina, a. 

Cour, art a , a. 

Puits» puteusy ei. 

Tirer de l’eau du puits , * 
puteo atjuam haurire * 
io t is. 

Porte, janua , <*. 

Grande porte à deux bat- 
tans, valve y arum. 

Ouvrir la porte , januam 
aperire,io, is. 

Fermer la porte ; januam 
claudere , 0 , is. 

Frapper à la porte , pulfare 
januam. 

Rompre la porte , forts 
tffringere , 0, is. 

Gond de la porte, car do, 
inis. 

Serrure, fera , a. 

Cadenat , catenaria fera , a. 

Loquet , cadivus peffùlus , i. 

Verroüil, pejfulus ,»$ obex , 
ici s. 

Clef, clavis y is. • 

Clou, Clavus , i. 


Feneftre, fenejlra, a. 

Feneftre de bois» fenejlra 
lignea. 

Feneftre vitrée , vitrtum 
fpeculare. 

Chaffis; jaloufie, cancelli , 
orum. 

Cheminée, caminus, i. 

Canal de cheminée , camim 
m fpiraculum , i. 

Manteau de cheminée, ca- 
mim cortinayA. 

Suy tyfuligOy inis. 

Jambage de la cheminée, 

camini fulcrutn. ». 

Atre foyer , foc us y i-y lar, 
laris. 

Landier; chenet , Julcrum 
focarium ii. 

Soufflet, follis » is. 

Efcran , umbella focaria. 

Pincette» forceps, ipis. 

Pelle à feu» pala; pala fo- 
caria ; batillum, i. 

Feu, ignis, is. 

Faire du feu, ignem acctn- 
dere ,o*ts. 

Efteindré le feu , ignem 
extinguere, 0 , is. 

Couvrir, le feu, operire ig- 
nem , io , is. 

Rallumer le feu , fopitum 

ignem excitare, 0 , as. 

Cendre, cinis, eris. 

Se chauffer , ad ignem ft 
calefacere, io* is. 

Avoir chaud , colère > eo , es. 

Elire 


\ 
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Eftre fort échauffé, afiucr o, is. 

re. o ,as. S’approcher du feu, adig* 

S’échauffer, calejcere , o, nem accedere , o , is. 

is. S’éloigner du feu. ab igné 

Avoir froid , frigére , eo , es. recedere , o , is 
Se refroidir » frigefcere » Braife de feu , pruna » a. 


* DE CE QUI APPARTIENT A LA CUISINE* 


Marmite; pot ,olla, a. 

Couvercle de marmitte, 
operculum, i. 

Anfe de marmite ou d’au- 
tres chofes, anfa » a. 

Mettre la marmite fur le 
feu , ollam igni imponere , 
o,is. 

Efcumer la marmite, ahe- 
num]defputnare , 0 .as. 

Efcumoire , cocblearei cri- 
brartum. 

Chauderon, ahenum , i. 

Poëlle à frire , fartago'* 
mis. 

Gril , craticula , a. . 

Couloire, colum , ». 

Réchaut, foculus, ». 

Croc, harpago > 

Coquemart, cucuma a. 

Lardoire, lardaria. 

Lardon , ligules , a. 


Larder , larâofigere , 0 » is. 

Broche , veru , indcelin. 

Mettre la viande à la bro- 
che , carnem in veru irh 
ducere , 0 , is. 

Tourner la broche , verfa- 
re veru. 

Celuy qui tourne la bro- 
che, obéit verfator. 

Tourne - broche infini- 
ment » inflrumentum 
vtrfando veru. 

Lèchefrite , pinguarium , ü. 

Graiffe , pinguedo . inis j 
fagina > a. 

Mortier» mortarium > »;'.) 

Pilon , pilum , ». 

Seau» Jitula a. 

Four ydibanus, ». 

Bluteau; fas, cribrum , »*. 

Torchon; penicillus ; />m- 

, ». 


DES AUTRES MEUBLES DE LA MAISON. 


Chaire, cathedra , «. 
Chaire à bras , cathedra 
brachiata. 


Fauteüil , cathedra hono - 
raria. 

Buffet, abacus,. 

Cofre » 
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Cofre, area , <*. 

Caille, cap fa* &. 

Caffette, capfula , a. 

Layette > tiroir > cap/ella* a. 

Tapis, tapes, etis. 

TapiiTeries, aul&a , orum. 

Tableau» tabella , <e. 

Luftre» Lychnephorum fpe- 
culum. >. 

Chandelier* candelabrum 3 
i. 

Chandelle, candtla , 

Mouchettes , forfex, icit j 
volfella, a. 

Lit de falle» lit de repos, 
grabat us , i. 

Se repofcr, quiefcere , 0 > is. 

Lit pour dormir, cubile,js; 
leftus * ' i. 

Se coucher, cubare, 0, as. 

Aller coucher , ire t«W- 
tum. 

Dormir , fomnum capere , 


Quenouille du ;lit , ee/«- 
mtlla, d. 

Paillafle , culcitra ftramu 
ma. 

Coetre , culcitra plumea* 
Matelas , culcitra lança. 
Drap, liuceüil; ïinteum'j i. 
Chevet , cervical , # ails. 
Couffin , pulvinus , i. 
Couverture , ftragulum . i. 
Courte pointe ; lodier, loaix, 
ieïs. 

Ciel de lit, umbella, a. 
Rideaux de lit , Jiparia t 
orum. 

Baffinoire , ignitabulum , i. 
Baffiner le lit , leiïum igni - 
tabulo tepefacere ,io , is. 
Se lever du lit, eltfto fur - 

gere,oy is. 

Ronfler, ftertere^o, is. 
Réver , fomniare , 0, as. 

Pot de chambre , matuia , 


to.is. 


A 

< 


DES ESCURIES. ] 


Ecurie, equile. is. 

V alet d’écurie , equifo , onis. 
Eftrille, firigilis , is. 
Eftriller, Jlrigili defricare t ‘ 

0 as. 

Râtelier , clathratum pra - 
fepe. 

Auge, alveus. i. 

Cheval, equus, i. 

Monter à cheval , equum 
eoT>feendere t 0, is. 


Aller à cheval» equo ince- 
dere , o , is. 

Defcendre de cheval » ex 
^ equo dcfcenderc , o , is. 

Faire avancer Ton cheval, 
equum agere , o ,is; inci - 
tare , o , as. 

Arrêter fon cheval , equum 
Jifiere , o , is. 

Seller un cheval , feU 
lam mponerc» 0» is. 

Bride, 
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Bride , lorum , i ; fremm, r j 
haberut arum. 

Brider un cheval , eqttum 
frenare, o y as. 

Lâcher la bride , habenas 
remittertiO , is. 

Tenir la bride , habenas 
adducere , o , is. 

Têtiere, capijlrum ,i. 

Poitrail, antilena , a. 

Mord de bride , lupatus , ù 

Gourmette, lupati catenu- 
la , a. 

Selle, ephippium, ». 

Eftrier, fcandula , 

Sangle, fingulum , ». 

Croupiere , pojlilena , <e. 

Carrofle, currussâs ; rehe- 
da , <£. 

Cheval de carrofle , 

rhedarius. 

Mettre les cheveaux au 
carrofle , eqtrn ad cur- 


rum adjungere , o is. 

Cocher , awng* , rfo- 

dartus , ». 

Laquais, pedtfequus , ». 

Aller en carrofle , <wm< 

wfc', or ,eris. 

Monter en carrofle, 

<&»» confcendere , o , i». 

Defcendre de carrofle , ex 
rheda defiiire ,io , i». 

Carrofle à deux chevaux, 

biga , arum. 

A quatre chevaux , quadri- 
ge , arum. 

Cheval de felîe , ephïppta- 
riu : equus. 

Cheval de main , equus 
hotiorarius. 

Cheval de bât , equus cli- 
tellarius. 

Cheval de louage , equus 
conduflitius. 


DU TEMS ET DE SES PARTIES. 


Temps, tempus , oris. 

Perdre le temps , tempus 
terere ; ab fumer e. o,is. 

Beau temps, temporis fere - 
nitas , atis. 

Mauvais temps , nubilum 
tempus. 

Il fait beau temps , fudum 
eft tempus. 

En peu de temps , brevi. 

Il y a long temps, jamdu- 
dum } dudum e/l. 


Je n’ay pas le temps , non 
vacat. 

S’accommoder au temps , 
fervire tempori j obedirt 
tempori. 

Se donner du bon temps, 

getjjio indulgent, eo , es. 

Venir à temps, opportune 
venire , to > is. 

A contre temps , intempe- 
ftive. i 

Employer fon temps à l’é- 
tude i 
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tude, impendere ; imper- 
tire tempus fludiis. 

An) année* axnus » i. 

Siecle; efpace de cent ans, 
f&culum t i. 

Efpace de cinq ans , lu- 
firumA. 

Efpace de trois ans ; de 
quatre ans , triennium ; 
ejuadriennium i ii. 

Saifon, anni tempejiatf atis. 

Le Printemps, ver, eris. 

L’efté , Æfias , atis. 

Automne, Autttmnus » i. 

Hyver, Hyems , émis. 

Au commencement de 
l’année , inemte anno. 

A la fin de l’année, exeunte 
anno , abeunte anno. 

Mois, menfis , is. 

Janvier, Januariusn i(oû$- 
entendant , menfis ; com- 
me dans les autres noms 
de mois. 

Février, Februarins , ii. 

Mars > Martius, ii. 

Avril, Aprilis , is. 

May, Mains , ii. 

Juin , Junius, ii. 

Juillet, Julius , ii. 

Aouft, Augujius , i. 

Septembre , September * 
bris. 

Oétobre, Oâlober > bris. 

Novembre » November» 
bris. 

Décembre * Deeember . bris. 


Le jour » dits » et. 

Les anciens contoient 
les jours des mois, par Ca- 
lendes* Nones 8c Ides. Le 
premier jour de chaque 
mois s’appelle Calendes. 

Les Nones font le fep- 
tiéme dans les mois de 
Mars , May , Juillet , 8c 
Oéfobre , 8c le cinquiè- 
me dans les autres mois de 
l’année. 

Les Ides font toujours 
huit jours après les Nones , 
c’eft à dire, le treiziéme 
dans les mois qui ont les 
Nones le cinquième , 8c le 
quinziéme dans ceux qui 
les ont le feptiéme ; Ainfi 
on dit le premier jour de 
Mars , Calendis Martin ; 
le feptiéme 8c le quinzié- 
me de Juillet, No»;; Julii, 
ldibus Julii. 

Le cinquième, le trei- 
ziéme de Janvier . Nonis 
Januarii , ldibus Januarü. 

Il y a donc fix Nones 
dans les quatre mois icy 
nommez, depuis le fécond 
jufqu’au feptiéme inclufi- 
vement, 8c ouatre dans les 
huit autres depuis le fé- 
cond jufqu’au cinquième 
inclufivement auffî. 

Maius fex Nonas , Qèloher , 

Julius Mars. 

Qua- 
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fhiattuor at reliqui , dabit 

ldus quilibet oêio. 

Ainfi on dit le i.i. 3. 4. 
5 . de Mars , fexto , quint 0 , 
quarto i tertio Nonas Mar- 
tiales ; le fixiéme» pridie 
Nonas , foûs • entendant 
toûjours ante. 

Le 2. 3. de Novembre, 
quarto i tertio Nonas No- 
vembre ; le quatrième , 
pridie Nonas Noyembris, 

Il y a huit jours qui ap- 
partiennent aux Ides> de- 
puis le huit dans les quatre 
mois nommez » jufqu’au 
quinze} & depuis le lixié- 
me dans les huit autres 
jufqu’au treiziéme 5 On 
dit cependant, le huitième 
de Juillet , pojlridie Nonas 
Julii ; le fixiéme d’Avril, 
poftridie Nonas jiprilis : 
mais pour dire le 9. 10. ir. 
12. d’Oétobre , on dira, 
feptimo i fexto , quinto , 
quarto , ldus Ottobris le 
9. 10. il. de Février, 
quinto, quarto , tertio ldus 
lebruarti. Le j our d’après 
les Ides, poftridie Iduum. 

Pour les jours qui ap- 
partiennent aux Calendes , 
ils fe content depuis le 
lendemain des Ides , .juf- 
qu’au premier du mois 
fuivant , & plus on conte 


de jours dans le mois,- fe 
moins il relie de Calendes: 
c’eft pourquoy on dira, le 
17. 18. 19. 20. de Décem- 
bre » âecimo fexto , decimo 
quinto , decimo quarto , de- 
cimo tertio calendas Janua- 
rii i & non pas , Dectmbris 
parce que ces Calendes 
fur lefquelles on conte, 
11e font pas du mois de 
Décembre > mais de Jan- 
vier» 

La nuit, nox, nottis. 

Au point dujour , 
prima aurorà. 

Au déclin du jour ; ce 
qu’on appelle , entre chien 
& loup , crepufculo . 

A midy, meridié. 

A minuit, media noffè. 

Le matin » mani. 

Le foir, vefpere. 

Semaine» Hebdomas , adis j 
Septimana, a. 

Dimanche, dites Dominical 
Lundi , dits Lun&. 

Mardy , dies Martu* 
Mercredy , dies Mercurii. 
Jeudy , dies Jovis. . 
Vendredy» dies Veneris. 
Samedy , dies Sabbati. 

Jour de Felle, dies Feflus. 
Jour ouvrier, dies opera- 
rius ; dies prefejlus. 

Je vous donne le bon jour* 
fol Vf, falvus fis * 

Je 
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Je vous donne le bon foir, r& [patio. 

* __ placidatn noftem ùbi de- Quelle heure eft-il ? quota 
precor. eft'hora ? 

Heure, hora,a. En un moment, momento 

En une heure , unims bo - temporis , puntto temporis. 

DES NOMS DE NOMBRE. 

Un, unus , tus ; Premier, Quatorze , quatuordecim ? 

primus , i. T. I. quatorzième , decimus 

Deux, duo. a, o, Second, quartus. 14. XIV. 

fecundus , i. z. II. Quinze, quindecim^ quin- 

Trois, ires, ia ; Troifié- ziéme, decimus quint us. 

me» tertius , ii. 3. 111 . 15. XV. 

Quatre, quatuor : Ce nom. Seize , fedecim } feiziéme, 
& tous les autres nombres decimus fextus. 16. XVI. 
jufqd a cent, font indecli- Dix-fept , feptemdecim; 
nables, 4. IV. dix-feptiéme » decimus 

Cinq, quinque ; Le cin- ftptimus. 17. XVII. 

quiém e,quintus,i, $.V. Dix-huit, cHocUcim ; dix- 
Six ,fex > Sixième, fextus , huitième » decimus ocla- 

6. VI. vus. 18. XVIII. 

Sept , feptem i Septième, Dix -neuf, novemàedm » 
feptimus. 7. VII. dix -neuvième, decimus 

Huit, 0SI0 ; Huitième, nonus. 19. XIX. 

odlavus , 8. VIII. Vingt, viginti-, vingtième, 

Neuf , novem j Ncuvié- vigejimus. 2.0. XX. 

me, nonus. 9. IX. Vings&un, vigindunum t 

Dix, decem ; dixiéme, de- umtm fupra vigimi ; . 

dm us. 10. X. vingt -unième , vigeji- 

Onze, undteim 5 onzième, mus primus. 2,r. XXI. 

undecimus. 11. XI. C’efI ainfi que l’on ex- 

Douze , duodecim ; dou- • prime le relie des nom- 
ziéme, duodeàmus. iz. bres, mettant le petit 

XII. _ nombre après le plus 

Treize, tredeciv>\ treizié- grand, comme,' 

me, decimus tertius. 13. Vingt- deux , viginti duo j 

XIII. ' Yingt - deuxième , vigefi- 

C c mus 
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lit 

mus fecundus.rz. XXII. 

Vingt-trois , vigintt très , 
vingttroifiéme , vigeji- 
mus terrius , & ainûdes 
autres. 

Ttente, triginta. 

Trentième , trigejlmus. 30. 
XXX. 

Quarante , quadraginta ; 
quarantième, quadrage- 
ftmus , 40. XL. 

Ginquante , quinquaginta ; 
cinquantième , quinqua - 
gefimus. 50. L. 

Soixante , fexaginta ; foi- 
xantiéme , fexageftmus. 
60. LX. • 

Soixante & dix, feptante; 
feptuaginta : feptantié- 

me , feptuagefimus. 70. 

LXX. 

Quatre-vingt , ottogintà j 
oétantiéme, oâtogejîmus. 
80. LXXX. 

Quatre-vingt-dix, nonagin- 
ta ; nonantiéme , nona- 
gejimus. 90. XC. 

Cent» centum centième , 
centejimus. 100. C. 

Deux cens , ducenti , & , a ; 


deux-centie'me , ducentf 
fimus. zoo. CC. 

Trois cens, trecenti , a,a- t 
trtcentefimus. 300. CCC. 

Quatre cens , quadringenti , 
<e, a - 7 quadringenteftmus . 
400. CCC. 

Cinq cens ,quingenti 3 
gentcfimus. 5 00. D. 

Six cens , fexcenti -, fexcen- 
tefimus. 6oo. DC. 

Sept cens , Jeptingenti ; fep- 
tingentefimus. 700. DCC. 

Huit cens , o 6 lingtnti ; 0#/»- 
gentefimus. 800. DCCC. 

Neuf cens, nongenti ; «0». 
gentejimus. 900. CM. 

Mille , »?;//« ; millième, 
millefimus. 1000. M. 

Mille hommes, wÆe A0- 
«i/nei ; ou milita homi - 

8«7W. 

Deux mille hommes , 
««Y/e bomines ; ou duo 
milita kominum. 

L’an mil ftx cens foixante 
& lix , anno millefimo 
Jexcentefimo fexagefimo 
fexto ; & ainfi du refte, 
1666, M.DC.LXVI. 


DE CE QUI REGARDE LES CLASSES. 
ET LES ESTUDES. 


College» Gymnaftum , ii. 
Principal du College , Gym- 
najïarcha , a. 

Soûs- principal , Progym - 


xa/iarcha, a. 

Profeffeur , Profe/for > oris. 
Profefleur de Philofophie, 
PhilofophU ProfeJJor , oris. 

Pro- 
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ProfefTeur de Rhétorique * 
EloquentU Profeffor. 

Profeffeur de Grammaire, 
Grammatics. Profejjbr. 
Penfionnaire , conviëlor , 
oris. 

Portier du College , Ofiia- 

riui , ». 

Claffc, fchola, â. 

E'colier, Scholafticus , i. 
Porte - feüille , membrana , 
£ j gerifolium , ». 

Livre, liber , bri. 

Marge, margo , in». 

"Pige, pagina, a. 

Feuillet , folium , ». 
Couverture delivre, oper- 
culum , i. 

Feüilleter un livre, /i£r#«* 
evolvere , o t ». 

Papier, papyrus , •*; 

4 . ' 

Feuille depapier*^/Vyr4,4. 
E'critoire < calamotheca , 4. 
Encre» atramentum , i. 
Plume, calamus , i. 

Fente de la plume , ri- 
4. 

Bec de la plume, «$i# 
calami ; roftrum calami . 
Tailler une plume, 4 />rarr 
calamum. 

E'carner une plume, m/4- 
/nw» Met are ,o,as. 


Canif, cultellus , i ; feab- 
pellum , i. 

E'crire» fcribere,o t is ; liste- 

* r» mandare , £>,<». 

E'criture feriptura , 4. 

Lettre; caractère , littera t a. ' 

Lettre miffive , epiftola , 4. 

Theme, fcnpt'to , on». 

Faire fon theme , /£rn»» 

comporter e , 0 , if. 

•Copie, exemplar t ans. 

Leçon , leftio, onis. 

Reciter fa leçon , lettionem . 
recitare } reddere. 

- Sçavoir fa leçon , leftioncm 
ttnére ; callére , w,«. 

Expliquer fa leçon , lettio- 
nem exporter e , 0 , ». 

Il a fait dix fautes en Ion 
theme; en fa leçon, &■ 
des ih cempofitione ; i» 
Utfione trravit ; pecca • 

*w>. 

E'pandre dç l’encre fur 
fon papier; fur fes li- 
vres, papyrum'i libros 
atramento inquinare ; in- 
ficere , io , ». 

Diéler , diftare , 0 , as. 

E'crire ce que l’on diète, 
dittata excipere , io,is . 

Sonner pour appellcr les 

• E'coliers en dalle, ftg~ 
num dartto , 4;. 


Ce z DES 
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DES JEUX. 


Jeu , ludus , i ; lufus , us: 

Jeu de hazard, aléa , aléa \ 
ludus aleatorius. 

Jouer, ludere, o, is j luio 
vacare, o, as. 

Sabot, turbo , inisitrochus , 
i. 

Joüer au fabot, turbinent 
circumagere , o, is, 

E'courgée j foüet , fiagel- 
lum, i; fcutica , a. 

Voyez-vous que mon fa- 
bot tourne bien , vide , 
•vide quantum meus cir- 
cumagitur turbo. 

Volant, -volatile t is. 

Joüer au volant, voUtili 
ludere , o , is. 

Pallette, palmula,A. 

Les plumes du volant, ptn- 

n & , arum. 

Quilles, trunculi , orum. 

Jeu de quilles, trunculo- 
rum ludus ; métullarum 
ludus, i. 

Jeu de quilles; le quarreau 
où on . plante les quilles, 
métullarum area, a. 

Abattre des quilles , trun- 
culos dejicere , io, is. 

Drefler; planter les quilles, 
trunculos erigere ; fiatue - 
re,o,is. 

J’ay eu deux quilles d’a-r 
lée, & fept de rabat, 


primo jaâlu trunculos 
duos dejeci , feptem fecun- 

. do . 

Combien joüerons-nous ? 

quanti certabimus ? 

En combien metrons- 
nous la partie ? quot nu - 
meris contendemus ï quo- 
to numéro flabit Victo- 
ria r 

En trente-deux , trigejîmo 
fecundo. 

Qui pafle pert , qui ftatum 
numerum fùperaverit ca- 

. det vittoria. 

Pietez-vous bien, abferva 
lineam j intra feopum 
pedem contint', Jla intra 
limites. 

Il ne fe piette pas comme 
il faut, meta excedit. a 

Boule, globulus , i. 

Jeu de boules , globulorum 
lufus , us. 

Jeu de boules, lieu où l’on 
joii globulorum area, a. 

Joüer a la boule, globulit 
ludere , o, is. 

But ,f copus, i) meta , a. 

Toucher le but , metam 
attingere , o , is. 

Débuter une boule ; l’ôter 
de fa place , globulum 
excutere , io » is. 

Joüer aux dez, tejferis ; 

talis 


Digitized by Google 



Des jeux. $Zf 


toits luâere,o , it. 

Cornet à remuer les dez, 
fritillus, i. 

Table àjoiier aux dez, 
alveus tejjerarius. 

Jetter les dez, tejferasmit - 
ten i jacere . io , is. 

Dames pour joüer, ferupi 
lu for ü ; toleoU luforia. 

Damier» feruporum alveo • 
lus , i. . , . . 

Jeu de dames , feruporum 
ludus, i. 

Joüer aux dames , ferupis 
ludere, o , is. \ 

Double dame l’une fur 
l’autre, duella > a-, du- 
plio , onjs. 

P rendre, une dame ; feru- 
pum auferre , o , is. 

Damer, ferupos gtmmare , 
o , as. 

Joüer au pair , ou non- 
pair, par impar ludere , 
o , is. 

Palet , difeus , i. 

Joüer au palet , difeo lu- 
dere jOyit. 

Jetter fon palet, difeumvt- 
brare ,o , as. 

Caiïer un palet , difeum 
franger e , o , is. 

Baie , pila , a. 

• Raquette, réticulum ,i. 

Jeu de paume, pila ludus. 

Jeu de peaume, le lieu où 
l’on joüe ,fpharifierium,ii. 


Joüer à la paume, pila lu- 
dere ; pilam exercera ; pii A 
, fe exercer e , eo, es. 

Jeu de la grande paume, 

, laxior pila ludus. 

Jetter la balle , pilam mit - 
tere , o , is. 

Une chafle , pila mora * pi- 
loris inftitio, onis. 

Gagner la chaffe, inflitio- 
■ nem vincere.,... 

Marquer les chafles , mo- 
ras notare; /ignare ,o,as. 
Renvoyer la balle , pilam 
retorquére, repellere. 
Recevoir la balle > pilam 
excipere, io , is. , 

La balle a fait un faux 
bond, apte non refiluis 
pila. 

La balle fait des bonds, 
fubfultat pila. 

Prendre la balle du pre- 
mier } du fécond bond , 
primo -y fecundo fallu pi- 
lam excipere y io , tu 
Les filets, retia , ium. 
Envoyer une balle dans les 
filets, in rete pilam im- 
pellere ; infliger e > o, is. 
La corde qui eft au milieu 
du jeu de paume » refis , 
is. 

Jetter une balle dans la 
grille , in craticulam pi- 
lam immittere , infiigere , 
o,’ts. 

-c 3 Qui 
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Qui fçait bien joüer à la. 
paume» piUperitus. 

Qui n’y Içauroit joüer, 
piU imptntus. 

Prendre la balle à la volée, 
volantem p'tlam rtmitttre % 
o » is. 

Gagner le premier jeu de 
la partie » primam lufionis 
palmam vmcere. 

Perdre la partie» totâ lufio- 
ne cadere ,o t is. . 

Billard; jeu de billard, 
ludus tudicularis ; OU 
trudicularis. 

La table du jeu de billard; 
area , <e. 

L’arceau du jeu de billard 
ou la petite porte de fer. 


arculut* uportuîa , £ 

Belôufe de billard, fundu- 
la 3 & ; barathrttm y i. 

Billard avec quoy on poulie 
la bille , cLava , a \ tu- 
dicula , a. 

Bille de billard , globu- 

. lus . i . 

Joüer au billard , globulis 

- tudicularibus luderc. 

Mail, tudicula , a; pilaris 

- tudicula. ». 

Jeu de mail» lufus majoris 

globi tudicularis. : 

Jeu de mail; le lieu où on 
joue» ftadium tudicularis 
fph&ra majoris . . 

Joüer au mail. * • tudiculA 
globum depellere , a,iV 





RE- 



RECUEIL 

D E QU E L QU ES VERBES 

E T 

REGLES DE SYNTAXE, 

Curieufeument recherchées pour l’utilité de 
la Jeunefle. 


. LE VERBE AVOIR. 

L’Indicatif. 

S. ZeprefenX, J’ay, tu as. il a. 

P. Nous avons, vous avez» ils ont. 

S, L'Imparfait . J’avois, tu avois.il avoir. 

P. Nous avions , vous aviez , ils avoient. 

S. Le premier parfait , pay eu, tu as eu, il a eu. 

P. Nous avons eu» vous avez eu» ils ont eu. 

Vous remarquerez que le François a trois temps 
doubles, le parfait de l’indicatif» L' imparfait & le plus 
que parfait du’fubjonétif , dont l’un s'appelle le premier 
temps » & l’autre le fécond ; c’eft pourquoy nous di- 
rons icf » le premier parfait , & en fuite , 

S. Le fécond parfait , J’eus, tu eus, il eut. 

P. Nous eûmes, vous eûtes, ils eurent. 

S. Le plut que parfait* J’avoiseu, tu avois eu,ilavoiteu. 
P. Nous avions eu , vous aviez eu. Us avoient eu. 

Ce 4 S. L: 
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S. Le futur , J'auray , tu auras , il aura." 

P. Nous aurons, vous aurez, ils auront. 

L’I MPARFAIT. 

S. Aye, qu’il ayt. - 

P. Ayons, ayez, qu'ils ayent. ' 

Le Subjonctif. • 

S., Le prefent , Quej’aye, que tu ayes, qu*il ayt. 

P. Que nous ayons, que vous ayez, qu’ils ayent. 

S. Le premier imparfait , J’aurois , tu aurois , il auroit. 

P. Nous aurions', vous auriez, ils auroient. 

S. Le fécond , Que j’eufle, que tu eufles, qu’il euft. 

P. Que nous euffions, que vous euffiez, qu’ils euflent. 
S. Le parfait , Que j’aye eu , que tu ayes eu , qu'il ayt eu. 
P. Que nous ayons eu, que vous ayez eu, qu’ils 
ayent eu. 

S. Le premier plus que parfait , J ’aurois eu , tu aurois eu , il 
auroit eu. 

P. Nous aurions eu .vous auriez eu, ils auroient eu. 

S. Le fécond , J’eufle eu, tu eufles eu, il euft eu. 

P. Nous euffions eu, vous euffiez èu, ils euflent eu. 

S. Le futur , J’auray eu, tu auras eu, il aura eu. ' 

* P. Nous aurons eu, vous aurez eu, ils auront eu. 

L’Infinitif. 

Le prefent & l'imparfait , Avoir. 

Le parfait vr le plus que parfait , Avoir eu. 

Le futur , devoir avoir. », . 

Le participe prefent & imparfait , Ayant. * 

Le participe parfait , Ayant eu , ou qui a eu. 

Le participe futur , Devant avoir , qui aura , , ou qui* 
doit avoir. 

Quoy que les enfans fçaehentbien conjuguer le Ver- 
be aétif François , comme le Verbe aimer , ils ne font 
pas pour cela exemts des difficultez , qui fe rencontrent 

dans 


Digitized by Google 



Quelques Verbes. $ *2 

dans les autres Verbes. Il y a des Verbes dont Taétion 
rentre dans celuy qui la fait , en quoy on les doit bien 
exercer j Et comme ils s’y trompent fortfouvent, j'ay 
crû qu’il eftoit bon de leur en donner icy un, pour le 
leur faire conjuguer, & pour y avoir recours en cas de 
befoin. 

• • » 


LE 

VERBE SE PROMENER. 
L’INDICATIF. 


Le prefent. 

S. Je me promene» 

Tu te promenés A 
11 fe promene. 

P. Nous nous promenons. 
Vous vous promenez, 
Ils fe promènent. 
L'Imparfait. 

S. Je me promenois , 

Tu te promenois. 

Il fe promenoit. 

P. Nous nous prome- 
nions , 

Vous vous promeniez, 
Il fe promenoient. 

Le premier Parfait. 

S. Je me fuis promené, 
Tu t’es promené , 

Il s’eft promené. 

P. Nous nous fommcs 
promenez. 

Vous vous elles pro- 
menez, 

Us fc font promenez. 


Le fécond parfait. 

S. Je me promenay , 

• Tu te promenas. 

Il fe promena. 

P. Nous nous promenâ- 
mes. 

Vous vous promenâtes. 
Ils fe promenèrent. 

Le plus que Parfait. 

S. Je m’ctois promené , 
Tu t etois promené. 

Il s’êtoit promené. 

P. Nous nous étions pro- 
> menez , (nez , 

Vous vous étiez prome- 
us s’êtoient promenez. 
Le Futur. 

S. Je me promeneray, 

- Tu te promèneras , 

11 fe promènera. 

P. Nous nous promène- 
rons, 

• Vous vous promènerez. 
Ils fe promèneront 

Ce s L’Im- 
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L/ImPeratif. : 
S. Promene -toy. 

Qu’il fe promène. 

P. Promenons - nous , 
Promener- vous. 

Qu’ils fe promènent. 
Le Subjonctif. 

Le prefent. 

S. Que je me promene-. 
Que tu te promenés. 
Qu’il fe promene. . 

P. Que nous nous pro- 
menions , 

t Que vous vous prome- 
niez» 

Qu’i s fc promènent. 
Le premier Imparfait. • 

S. Je me promenerois, • 
Tu te promenerois, 

Il fe promeneroit. 

P. Nous nous promené- 
rions , 

Vous vous promené- 
riez. 

Ils fe promeneroient. 

Le fécond Imparfait. -, 
S. Que je mepromenafie. 
Que tu te promenafies. 
Qu’il fe promenait. 

P. Que. nous nous pro- 
menaflions» 

Que vous vous promc- 
n afliez, 

. Qu’ils fe promenafîent. 
te Parfait. 

Que je me fois prome- 
né. 


Que tu te fois promè- 
ne. 

Qu’il fe foit promené. 

P. Que nous nous foyons 
promenez , 

Que vous vous foyer 
promener. 

Qu’ils fe foient prome- 
nez. 

Le premier plus que 
parfait. 

S. Je me ferois promené. 
Tu te ferois promené. 
Il fe feroit promené. 

P. Nous nous ferions pro- 
menez. 

Vous vous feriez pro- 

. menez. 

Us fe feroient prome- 
nez. - . 

Le fécond plus que parfait. 

S. Je me fuife promené. 
Tu te fuifes promené, 
11 fe fut promené. 

P. Nous nous fuflions pro- 
menez. 

Vous vous fuffiez pro. 
menez. 

Ils fe fuilent promenez. 

Le Futur. 

S. Je me feray promené. 
Tu te feras promené, 

'1 fe fera prcimné. 

P. Nous no'üs ferons pro- 
menez, 1 

Vous vous ferez pro- 
• menez, 

Ils 


Digitized by Google 



Quelques V trber. 3 $ I 

Ils fe feront promenez.. _ g Le participe prefent e?* 

L’I NFIKITIF. imparfait. 

Le prefent 0“ L'imparfait. Se promenant. 

Se promerier. Le participe parfait. 

Le parfait & plus que S’èftant promené. 

parfait. ' . Le participe futur. 

S’eftre promené. Devant fe promener t qui 

Le futur. Te promènera» ou , qui» 

Se devoir promener. fe doit promener. * 

C’eft ainfi que fe conjuguent les Verbes qui ont ME, 
à l’indicatif» & SE à l’Infinitif» comme s’étonner» je 
m'étonne-, s'ennuyer , je m'ennuye ; fe repentir, je me 
repens. ... . ’ 

Il y en a d’autres qui ont au Parfait, je fuis , quoy 
qu’ils n’ayent ny ME à l'Indicatif, ny SE à l’Infinitif, 
comme arriver, je fuis arrivé -, retourner» je fuis retour- 
né , monter, je fuis monté ; venir» & fes compofez, je 
fuis venu-, entrer, fortir, je ftiis entré, je fuis forty, & 
quelques autres , qui conjuguent le relie de leurs temps 
comme le Verbe Aller» qui retrouve dans le Rudiment. 



FIO, Je deviens , ou Je fuis fait. 
L'INDICATIF. LE SUBJONCTIF. 

Le Présent. . 


S. fe déviens , ou je fuis S. Que je devienne , ou que 
fait. ’ ‘ je fois fait. 

Fio , fis » fit. , Fiam , fias , fiat. I 

P. Fimus , fitis-, fi unt. P, Fiamus , fiatis » fiant, 

.. - u L’I MF R F A I T. 

S. Tefois fait , t»u je déve- S. fe fer ois fait , ou je dé- 
ttois. ■■ . viendrais. 

Fiebam, bas, bat. Fierem, res, ret. 

P. Fiebamus , bâtis » bant. P. Fieremus, retis,rent. . 

Le 
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Le Parfait. 


s. J’ay ejlé fait ,ou je - S. Que j‘ aye eftê , fait , ou 
fuis devenu. | ^ 1 que je fois dévenu. 

Sum , ou fui 5 » f Sim , 0 « fuerim. 

Es , wfuifti 1 P J Sis , ou fueris. 

Eft, ou fuit V Sit, cwfuerit. 

♦ P. Sumus , ou fuimus f "ï P. Simus, ou fuerimus. • 
Eltis, ou fuiftis * ^ g j* Sitis, ou fueritis. 

Sunt, ou fuerunt, F- j Sint, owfuerint. 

ou fucre 


Le Plus qjje Parfait. 


S, pavois e/lé fait , ou ^ S. 
f e/lois devenu , g* « 

Eram, ou fueram ^ S 3 ^ 
Eras, ou fueras , 

Erat, ou fuerat " 

P. Eramus , ou fueramus 
Eratis» ou fueratis 
Erant, fuerant 


TnTi 

■I a ^ p - 

V J, 


f' aurais été fait, ou 
je ferois dévenu. 
Elfem , ou fuilfem. 
Elfes 3 ou fuilfes. 
Elfet , ou fuilfet. 

Elfemus,*» fuiflemus. 
Effetis , ou fuilfetis. 
Effent, o» fui lient. 


Le Futur. 


S. Je feray fait , J ou je 


S. J'auray tfté fait , ou 


déviendray. 
Fiam , fies > fiet. 


ü* J wj** J—** f 

■ f 3* l je feray dévenu. 

^ ^ Ero, 0 «fuero. . 

[“j Eris, ou fueris. 
Erit,e#fuerit. 

P. Fiemus, fictis , fient. ^ §> ^P. Erimus , ou fuerimus. 

■. *- j Eritis , ou fueritis. 

^ Erint , ou fuerint. 

L’INFINITIF. . 


Le prefent & l'imparfait. Eflre fait , ou devenir , fieri. 
v Le parfait er le plus que parfait. Avoir tfté fait , ou 
eflre devenu , faâum elfe , ou fuilfe. 

Lt 
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te participe prétérit. Qui a eflê fait , ou qui ejl devenu , 
fattus, a, um. 

Le participe futur. Qui fera fait y ou qui deviendra , 
faciendus, a,um. 


GAUDEO, JE ME REJOUIS. 

L’INDICATIF. , LE SUBJONCTIF. 
S. Je me réjouis. S. Que je me rejoùijfe. 

Gaudco, es, et. Gaudeam,as,at. 

P. émus, etis, ent. P. amus. atis, ant. 


L’IMPARFAIT. 


S. Je me rtjoùiffois. 
Gaudebam, bas» bat. 

P. bamus, bâtis, bant. 


5* Que je me rejoùifSe , ou 
je me rejoürois. 
Gaudcrem, es, et. 

P. émus, etis, ent. 


L E 

S. Je me fuis rejo'ùi. 

Sum , ou fuit 
Es , ou fuifti 
Eft , ou fuit 


Parfait. 

f" S2 T s- Que je me fois rejo'ùi. 
^ ^ Sim,o«fuerim. 

g 1 Sis , ou fueris. 

Sit , ou fuerit. 


P. Sumus, o»fuimus f ^ P. Simus'» eu fuerimus. 

Eftis, ou fuiftis < < > Sitis, ou fueritis. 

Sunt, ou fuerunt, ) E» ] Sint» ou fuerint. 

ou fucre ^ J 

% 

Le plus que Parfait. 

S. Je m’éteis rejet «y. ^ ^ S. Je me [trois rejoüy. 

Eram , ou fueram ^ > Effem , ou fujffem. 

' Eras, ou fueras ï g» j Efles, ou fuifles. 

Erat , ou fuerat • ^ Effet , ou fuiffet. 


P. Era- 
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‘P. Eramus, ou fuera- 
raus. 

Eratis, <wfueratis. 
Erant , ou fuerant. 


m 

J .*r 


P. Efiemus , ou fuifle- 
mus. 

Efletis , ou fuifletis. 
Eflent , ou fuiffent. 


LE FUTUR. 
S 


A 


cr<a 

i» 

B ? 

w 


m 


L 


J 


Je me feray réjoui. 
Ero , ou fuero. 

Eris, ou fueris. 

Erit, ou fuerit. 

P.Erimus, ou fuerimus- 
Eritis, o«fueritis. 
Erint, ou fuerint. 


S. S e me réjoui ray. 
Gaudebo. 
Gaudebis. 
Gaudebit. 

P. Gaudebimus. 
Gaudebitis. 
Gaudebunt. 

L/IMPERATIF. 

S. Réjauy toy. 

Gaude , ou gaudeto. . 
Gaudeto. . . 


P. Gaudete , ou etote. 
Gaudento. 


L’INFINITIF. 

Le prefent çy imparfait. . 

Se rejouyr, gaudere. 

Le par f. ey plus que par/. 
S'ejlre réjouy , gavifum efle, 
ou fuifle. 

Le futur, gavifum ire. 


Le gérondif , gaudendi, O, 
um. 

Les fuptns, gavifum’, u. Le participe futur , gavifü- 
Le participe prefent, gau- rus, a, um. 
dens, entis. 


Si deux Subftantifs fignifientchofesdiverfes.cequ’on 
connoit quand on trouve ces partiç.ulçs,.de, 3u, des 
entre deux Subftantifs, il faut mettre le fécond au gé- 
nitif, comme, le livre de Pierre, liber Pétri; l'amour 
delà vertu, amor •virtutis . ■■ 

Au lieu du génitif on peut faire quelquefois un adjeâîifdk 
feond fubjiantif , comme , la fagejfe de Dieu , fapientia Di- 
vina, pour fapientia Dei; le Join d'une mere , cura ma- 
terna , pour cura matris. 

: > \ Le* 
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les adjeâlifs , Us pronoms , er le relatif , qui , quæ, 
quod, au neutre fingulier, ejlant pris pour fubfianrifs , gou- 
vernent très - élégamment un génitif, extrcmum rei, pour 
extrema res , lu fin d'une chofe ; reliquum facultatum, 
pour reüquæ facultates , le refit des biens ; id temporisa 
pour id tenapus, ce temps là-, illud negotii, pour id ne- 
gotium , cette affaire ; quid rei affers , pour quam rem , 
qu'eft-ce que vous apportez. ï aliquid monftri alunt, pour 
aliquod monftrum , ils èlevent quelque monfire. 

de la Particule, QUE. 

Quand la Particule, QUE, fe peut tourner par. Le- 
quel , ou , Laquelle , on l’exprime par qui , que. , quod , 
le faifant accorder avec le Nom qui eft devant en genre 
& en nombre , & le mettant au cas que gouverne le 
Verbe qui fuit après; Ainfi pour dire, Dieu que j’aime, 
c’eft à dire lequel-j’aime , vous direz, Deus quem amo ; 
quem à l’Accufatif , parce que Amo gouverne l’Accufa- 
tifi La leçon que j’oublie , c’eft à dire, laquelle j oublie, 
Leâlio cujus oblivifcor ; Cujus au Génitif, parce que Obi.* 
vifcor gouverne le Génitif; La leçon que j’étudie, c’eft 
à dire» laquelle j’étudie; Leâlio cui fiudeo , Cui au Da- 
tif, parce que Studto gouverne le Datif. 

Quand on trouve en François, quel, quelle, le- 
quel, ou laquelle, que faut-il faire? 11 faut remarquer 
que ces Relatifs fe prennent ipour celuy qui fait , ou 
pour la chofe faite; S’ils fe prennent pour celuy qui 
fait, on les met au Nominatif, comme. Lequel de 
vous deux a parlé ? Uter vefirum locutus efi \ S’ils repren- 
nent pour la chofe faite, il les faut mettre au cas que 
demande le Verbe, comme. Quel homme menez- 
vous , Sjuem hominem ducis ? Quelle leçon étudiezrvous, 

1 Gu -nam leâlioni fiudes ? Quelle hiuoire avez-vous 
oubliée; Cujufnam obi: tus es hifiorie J On peut aufîi 
fjic bien mettre le Relatif avant fon antécédent* 
6c pour lors ils feront au mefme cas, comme, les. 1er-* 
très que vous m’avez envoyées m’ont cfté fort- agrea- 

1 * 
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blés , Quas ad me mififii Hueras fuerunt tnihi jucundijfm a; 
Le livre que vous m’avez donné eft bon, Quem tnihi 
dedifii librum bonus eft. 

Remarquez, que. le Relatif , qui , quæ, quod , doit 
ejlre ordinairement conftderé comme entre deux cas d’un 
même Subfiantif , exprimez, ou fous- entendus , er alors 
il[ s'accorde avec V antécédent , er mefme avec le Nom 
juivant j en cas , comme avec fon Subfiantif ; Exem- 
ple } Le lièvre que nous pourfuïvions a difparu , Quein 
leporem fequebainur evanuit: c'efi à dire , Lepusquem 
leporem. Autre Exemple; Lepus quem feque- 
bamur evanuit, c'efi a dire » Lepus quem leporem. Et il 
efi même très-bon* quand les enfant trouvent ce Relatif 
en François * de les obliger de repet tr le Subfiantif qui efi 
fous-entendu , foit quand ils tournent leur François , [oit 
quand ils mettent leur pbrafe en Latin ; comme le meffa- 
gtr qui efi arrivé* c'efi à dire , le mejfager lequel meffager 
efi arrivé , Tabellarius qui tabellarius advenif; L'hon- 
neur que vous efiimez , c'efi s dire ; l'honneur lequel 
honneur vous efiimez, Honor quem honorem æftimas. 
Cefar fe fert fouvent de ces façons de parler j er mémo 
on le doit faire abfolument , quand Jl y a Jujet de quelque 
ambiguité ; comme fi on di/oit * j'efiime fort le dijciple de 
Socrate qui m'efi venu voir aujourd’huy , Socratis dif- 
cipulum plurimi facio , qui difcipulus hodie ad me ve- 
nit ; oit on voit qu’on ne fçaurois pas à qui fe rapporte - 
roit ce * qui , fi on ne re pet oit difcipulus. Quand il ne fe 
trouve point d'ambiguité » il fufpt de fous-emendre ce Sub- 
fiantif 5 comme , L'honneur que vous avez acquis par 
vofire courage , Honor quem tuâ animi fortitudinc 
confecutus es. . . 

Quand la Particule QUE, eftant après un Verbe, ne 
fe peut pas tourner par, Lequel ou Laquelle, il la faut 
pour lors retrancher» & mettre le Nom on Pronom à 
l’Accufatif» & le Verbe fuivant à l'Infinitif, & au mê- 
me temps qu’il eft dans l’Indicatif 5 comme. Nous fça- 
yons que vous étudiez foigneufement , Scimus te quàm 
- accu. 
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tueur atijfisne Jludere; Je fuis alluré qu’ Alexandre a fur- 
pade tous les autres , Certus fum Alexandrum cœteros fu- 
perafie. Tout le monde efpere que le Roy remportera la 
viétoire, Sperant omnes Regem viftoriam relatum ire , aut 
relaturum ejfe. 

1 Si le Verbe n’a point de Futur à l’Infinitif, quand 
l’Ecolier en a befoin , que faut-il faire? car les Verbes 
qui n’ont point de Supin, n’ont point aufli de Futur 
à l’Infinitif; Il faut pour lors exprimer la Particule, 
QUE, par Fore ut, ou par Futur um utx & fi le Verbe 
eft au Futur au lieu du Futur vous le mettrez au pre- 
fent du Subjonétif; comme, J’efpere que mon com- 
pagnon étudiera, Sperofore ut, ou futurum ut condifcipu- 
lus meus Jludeat ; Je croy que les méchans Ecoliers fe re- 
pentiront, Puto fore ut, ou futurum ut improbos Scholafli- 
eos pœniteat. 

Remarquez que les Auteurs ont fouvent mis Fore, avec le 
Futur de l'infinitif-, Faéturos fore , Liv. Ad me foreven- 
turum , Cic. fore hoc futurum , Plaut. 

Si ce Verbe eft à l’Imparfait ou au Plufque- parfait 
du Subjonétif, vous exprimerez encore la Particule, 
QUE, par Fore ut , ou futurum ut, &vous mettrezle 
Verbe Latin au même temps duSubjonétif, que vous 
le trouverez en François» comme, On m’avoit mandé 
que vous auriez honte de voftre lâcheté , Scriptum mihi 
fuerat , ignavia tua for» ut te puderet ; On difoit que vous 
auriez favorifé les plus courageux , Fama erat fore ut 
fortijfimis favifies. 

Quand la Particule, QUE, fe rencontre après un 
de ce6 Verbes » Oportet , Polo , Cupio , Fado , Curo , 
Rogo, Precor, operam D6 , & femblables, il lia faut ex- 
primer par,l#,& mettre le Verbe fuivant au Subjonétif, 
comme i 11 faut qu’un Ecolier étudie , Oportet ut Scholafii - 
eus Jludeat', Je fouhaite que mon pere vienne , Cupio ut 
pater meus veniat j Je feray en forte quel’artnée revien- 
ne , Operam dabo ut txercitus revertatur. 

Voyez la Particule, QUE, dans le traité des Particules. 
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De la Particule A, devant 7un 
Infinitif. . . 

Quand la Particule A , devant un Infinitif fe peut , 
tourner parle Participe François en ANT , on l’expri- 
me par le Gérondif en DO, avec IN, comme , il pafle 
fon tempsàjoüer, i. en joüant , Tempus terit in ludendo. 

Si le Verbe eft fuivy d’un Subflantif, on peut fort bien 
du Gérondif en faire un Adjeétif, le faifant accorder 
avec le Subftantif, & les mettans tous deux à l’Ablatif, 
pourveu que le Verbe gouverne l’Accufatif , comme. 
Mon frere a employé un jour entier à confulter les Hi, 
ftoriens , in confulendis Hijloricis f rater meus totum diem 
imper, dit. Si le Verbe ne gouverne point l’Accufa- 
rif, il faut feulement le mettre au Gérondif en DO, 

& le Subftantif fuivant au Cas que demande le Verbe , 
comme, Il employé tous les jours cinq heures à étudier 
fes leçons, ln Jîudendo leftionibus quotidie quinque hora$ 
infumit. 

Au lieu de il Gérondif en DO , on peut mettre le Gérondif en 
DUM, avec INTER; Inter loquendum, En parlant'. 
Inter fpoliandum , en dépouillant. 

Si cette Particule A devant un Infinitif ne fe peut 
pas tourner par le Participe en ANT , comme quand 
on a en François à fay-e, à vendre, à acheter, fionne 
peut pas dire en faifant , en vendant î en achetant, il fe 
faut fervir du Gérondif en DUS , DA , DUM , & le faire 
accorder avec fon Subftantif, comme , J’ay une haran- 
gue à faire, on ne peut pas dire, j’ay une harangue en 
faifant, vous direz , Habeo orationem comporiendum • Il m’a 
donné un livre à vendre , on ne peut pas dire, il m’a don- 
né un livre en vendant, c’eftpourquoy vous direz, Dédit 
mihi librum vendendum. 

Si la Particule A fe rencontre entre un Adjeflif &un 
Verbe au prefent de l’Infinitif, fi ce Verbe fe peut tour- 
ner 
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ner par le Paffif, on l’exprime par le Supin en U, com- 
me, Difficile à faire,/, à eftrefait. Difficile faùlu Hor- 
rible à voir, /.àeftreveu, Horrendum vifu. 

De ia Paîrticuli De. 

Quand la Particule DE fe rencontre entre deux Sub- 
flantifs , il faut mettre le fécond au Génitif, comme 
nous avons dit cy-devant} mais fi elle fe rencontre entre 
deux Verbes, il faut mettre le fécond à l’Infinitif, 
comme , J’av refolu de me taire, Decrevi filtre ; Vous 
elles obligé de répondre , Teneris refpondere . 

Si cette Particule DE, eft entre un Subllantif & un 
Verbe, il faut mettre le Verbe au Gérondif en DI, 
comme. Le defir de parler, Defiderium loquendï : J’ay 
deflein de fortir, Eft mihi confilium abeundi. Si le Verbe 
eft fuivy d’un nom Subllantif i vous ferez tres-éle- 
gamment un Adjeélif du Gérondif, que vous ferez 
accorder avec le Subllantif fuivant, & les mettrez tous 
deux au Génitif, pourveu que le Verbe gouverne l’Ac- 
eufatif, comme, Le defir d’acquérir la Vertu , Scudium 
acquirenda Virtutis ; La volonté de lire un livre» Vo tan- 
tas legendi libri. Si le Verbe ne gouverne point l’Accu- 
fatif , il le faudra mettre au Gérondif en DI, & leSub- 
flantif fuivant au Casque demandera le Verbe , comme, 
J’ay le pouvoir de vous pardonner, Eft mihi poteftas 
ignofeendi tibi. 

Il y a quelques Adjettifs qui veulent aujfi le Géron- 
dif en DI , quand ils font devant un Prefent de l'infini . 
tif, comme , Qui defire commander , Cupidus dominandi; 
Qui eft incapable de regner, Incapax regnandi. 

On trouve auffi dans les Auteurs l’Infinitif au lieu du 
Gérondif en DI, Tempus cçnari , pour conandi. Liv. Oc - 
cafio cumulare , pour cumulande Plaut. Ce Gérondif en 
DI, fe trouve quelquefois avec un Genitifpluricl ; Collo- 
candi fiderum , cupiens orandi caufarum, 
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De La Particule , ON. 

Quad la Particule ON fe rencontre devant un Verbe 
qui a un Paffif, il faut tourner la phrafe par le Paffif , & 
mettre le nom Subflantif au Nominatif. Exemple. 
On chaflfe les Soldats , i. les Soldats font chaffez , Mili- 
tes expelluntur. On aime Pierre , i. Pierre eft aimé , Pe- 
trus amatur. Si le Verbe n’a point de Paffif, il faut 
tourner la Particule ON par ils, comme, Oncourt,/. 
ils courent, Currunt; On parloit , i. ils parloient, Lo- 
quebantur. Si cette Particule fe rencontre avec poffum, 
de'beo , Joleo , & incipio > devant un Verbe qui a un Paf- 
fif ,, il faut encore tourner toute la phrafe par le Paffif, 
& mettre le nom Subflantif au Nominatif, Exemple. 
On doit aimer Dieu , i. Dieu doit eftre aimé, Deus dé- 
bet aman-. On peut renvoyer cet Ambafladeur, i. cet 
Ambafladeur peut eflre renvoyé , Hic legatus petefl re- 
mitti ; On a coutume de châtier les parefleux, i. Les 
parefleux ont coûtume d’eftre châtiez. Soient pigri ca- 
Jligari ; On commence à eftimer les belles lettres,!, les 
belles lettres/commencent à eftre eftimées , Humaniores 
htter&, incipiunt ffiîmari. Si les Verbes qui fe rencontrent 
après la Particule ON, & ces autres Verbes, pofium ou 
debeo , filto & incipio , n’ont point de Paffif, il faut tour- 
ner la Particule ON par ils, comme. On peut, on 
doit, on a coûtume, on co mmence à travailler, Pojfunt, 
debent ,folent , incipiunt laborare. 

Quand la Particule ON , fe trouve avec un Verbe fui- 
xy de la Particule QUE , il faut encore tourner toute la Phra- 
fe par le Paffif, <& mettre le mm Subftanftf qui efi après U 
Particule QUE, au Nominatif , çr le fécond Verbe au 
même temps de l'Infinitif qu’il efi dans l’Indicatif , comme , 
On dit que Cefar pleura la mort de Pompée > i. Cefar efi 
dit avoir pleuré la mort de Pompée, Dicitur Cæfar Pom- 
peii mortem fleviffe; On croit que le Roy déféra les enne- 
mis, i. le Roy efi creu devoir défaire les ennemis , Rexho- 
ftes crédit ur deleturus. • 

Re- 
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Remarquez qu’on peut mettre aujfi ces Verbes comme im- 
per formels. Exemple. On croit , on dit que vous fitr- 
pafierez les autres , Creditur , dicitur te cæteros fupe- 
raturum ; On croyoit , on a dit que vous efliez coupable de ce 
crime , Credebatur , di&um eft te hujus criminis efle 
confcium. 

De la Particule POUR. 

La Particule POUR, devant un Infinitif, s’exprime 
par AD, avec le Gérondif en DUM, comme. Pour 
étudier. Ad ftudendum. Si le Verbe eft fuivy d’un Sub- 
ftantif, il le faudra mettre, avec le Gérondif, àl’Accu- 
fatif, les faifant accorder en genre, en nombre, & en 
cas: pourveû que le Verbe gouverne P Acc. comme. 
Pour acquérir des honneurs. Ad acquirendos honores-. 
Pour foulager la mifere des pauvres , Ad fublevandam 
pAuperum mifenam. Si le Verbe qui eft aprésla Particu- 
le POUR , ne gouverne pas l’Accufatif, il faudra 
le mettre au Gerondifen DUM, avecAD, ôdeSubftan- 
tif au cas que demandera le Verbe, comme, Pourétu- 
di,er la leçon , Ad ftudendum leftioni ; Pour favorifer 
les citoyens , Ad favendum civibus. 

Si la Particule POUR , devant un Prétérit parfait de 
l'Infinitif, fe peut tourner par , De ce que,- elle s’ex- 
prime par QUOD , ou QUIA, comme. Il aeftéchâ- 
tié pour avoir frappé fes compagnons , C aftigatus eft 

? uod condifcipulos verberaverit , ou quia condifcipulos ver- 
eraverit. 

La Particule POUR, devant toutes fortes de Ver- 
bes au prefent de l’Infinitif, fe peut très .bien tourner 
par, Afin que; & pour lors elle s’exprime par ut, avec 
le Subjonctif , comme , Le Maître parle pour eftre 
écouté , i. afin qu’il foit écouté , Loquitur Pr&ctptor ut 
audiatur. Nous nous promenons pour nous bien por- 
ter, i. afin que nous nous* portions bien, AmbuUmus 
ut rebîe valeamus. 

Or vous remarquerez que fi U Verbe qui eft avant 
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la Conjonction UT, e(l Prétérit , foit imparfait , parfait t 
ou plus que parfait ; il faut ordinairement mettre le Verbe 
fuivant a C imparfait du Subjonctif ; comme, J' étudiais , 
i’ay étudié pour parvenir aux honneurs * Studebam, ftu- 
dui , ftuduerain ut ad honores pervenirem : mais fi le 
Verbe qui e(l devant la Conjonction UT, n'ejl pas un prétérit , 
il faudra mettre le Verbe fuivant au prefent , comme , Je 
vous prie, je vous prier ay de me ramener , Te rogo, te 
rogabo ut me reducas. 

Si cependant l'aôlion qu'on veut faire , n’efl pas encore 
pafsée , on peut mettre le prefent après UT , comme , On 
m'a envoyé vers vous pour vous offrir la paix , Ad te 
rniflus fum ut pacem offeram ; Il faut icy le prefent , 
parce que l'ogre de la paix e(l encore prefente. 

On peut encore exprimer la Particule , POUR , de- 
vant un Verbe par ces Ablatifs, CAUSA, &GRATIA, 
comme, Pour joùer; Ludendi causa ; Pour travailler, 
Laborandi gratia. Si le Verbe eft fuivi d’un Subftantif , 
on peut fort bien du Gérondif en faire un Adjeétif, le 
mettant au Génitif avec le Subftantif, & les faifant ac- 
corder en genre & en nombre , comme , Pour cultiver 
la vertu, Colende. virtutis causa-. Pour fuir le vice, Vi- 
tandi vitii gratta. , 

Si le Verbe ne gouvernoit pas l’Accufatif, on ne 
pourroit pas faire un Adjeélif du Gérondif, mais il fau- 
drait feulement mettre le Verbe au Gérondif, en DI, 
& le nom fuivant au cas que demande le Verbe, com- 
me, Pour flatter les Princes , Principibus adulandi cau- 
Jâ; Pour étudier les leçons , Studendi leftionibus gratta. 

Souvent Cattfâ , & Gratiâ, font foûs-entendus dans 
les Auteurs; Hue venérunt milites te falutandi. 

Vous trouverez d’autres façons d’exprimer la Particu- 
le, POUR , dans nôtre Traité des Particules. 

De La Particule, SI. 

Quand la Particule, SI ; eft devant un Adverbe ou 
un Adjeétif fuivi de la Particule, QUE, comme quand 
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on dit, fidoéteque, fi foigneufemeut que; il faut l’ex- 
primer par ITA, TAM, ou ADEO * la Particule QUE, • 
par UT, & mettre le Verbe fuivant au Subjonétif, com- 
me, II a fi bien compofé qu’il a remporté le prix en ■ 
prefence de tout le monde* Itaeleganter compofuit , ut 
coram omnibus pr&mium fit confecutus. Dieu eft fi boa 
qu’il aime les hommes -, Deus eft tam bonus , ut amet 
homines ; Jean eft fi parefleux , qu’il nctudie jamais , 
Joannes eft adeo piger , ut nunquam ftudtat. 

Quand cette Particule, SI , eft devant un Verbe , il 
la faut exprimer par, SI, comme. Si Pierre vient. Si 
Petrus veniat ; Si tu écoutes , Si audis. 

Si cette Particule , SI , fe rencontre avec 'deux Verbes , 
dont l’un J oit au Futur & l'autre au Prefent , on les peut 
tres-bien mettre tous deux au Futur , [oit de l'Indicatif, 
foit du Subjonctif, comme , Vous viendrez , fi vous m' ai- 
mez, Venies fi me amabis, Veneris fi me amaveris, 
Venies fi me amaveris, Veneris fi me amabis. 

Voyez les Particules. . 

Des Adverbes de Montrer. 

• Les Adverbes dont on fe fert pour montrer quelque 
chofe, veulent le Nominatif ou l’Accufatif, Exemple; 
Voilà l’homme, Ecce homo , ou hominem ; Voilà la 
maifon; En domus , ou domum. . . 

Remarquez que En , Ecce , ne gouvernent rien d'eux* 
mêmes: car quand on dit Ecce homo , on foûs-entend 
Adeft , tomme s'il y avoit , Ecce adeft homo , quand on 
dit, Ecce hominem, on foûs-entend Vide , comme s'ily 
avoit , Ecce vide , ou refpice hominem ; En Davus , ou 
Davum >c'eft à dire. En adeft Davus , ou En vide Davum 

De la Particule PLUS. 

# 

Quand la Particule, PLUS, fe rencontre fans article 
avec cette autre Particule , QUE, comme quand il y a , 
Plus doéte que Jean , plus fort que Pierre, & fembla- 
bles , il fe faut fervir du Comparatif, & fi la Particule,' 

Da 4 QUE, • 
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QUE, qui fe rencontre ordinairement après, eft fuivic 
d’un Subftantif , il ne la faudra point exprimer, mais 
mettre le Subftantif fuivant à l’Ablatif , comme , Plus 
doéte que Jean, Doâlior Jeanne ; Plus fort que Pierre , 
Tortior Petro. On la peut cependant exprimer par, 
Gluant & mettre le Subftantif fuivant au même cas 
que celuy qui eft devant, & dire , Dottior qudm Joan- 
nés , fortior quant P et rus ; Je n’ay jamais connu perfon- 
ne plus fage qu’Antoine, Ne minent unquàm nom fapitn- 
iiorem Antonio , ou quant Antonius , ou quant eft An- 
tonius ; mais ce dernier eft moins ufité. 

Si cette Particule , QUE, eft fuivie d'un Verbe, & 
non pas d’un Subftantif, vous l’exprimerez par .Quant, 
comme , 11 a répondu mieux que je ne penfois , Dottim 
rejpondit quant putabant. 

Si cette Particule, QUE.-amés un Comparatif eft 
fuivie d’un Adjeétif ou d’un Aâverbe , vous l’expri- 
merez par, Giuàm , & vous mettrez l’Adjeétif ou l’Ad- 
verbe au Comparatif auffi , comme. Il eft plus fage que 
courageux, Sapientior efi quant fortiori Plus courageufe- 
ment que fagement, Fortius quant fapientiùs. 

Si la Particule, PLUS , eft exprimée par Magis , 
vous ne mettrez point cet Adjedif ou cet Adverbe au 
Comparatif, comme , Il eft plus pieux que fçavant, 
Magis efi dottus quant piusi Plus pieufement qu’agréa- - 
blement , Magis pie quant jucunde. 

Quand la Particule, PLUS, fe rencontre avec un 
Verbe ou avec un Adje&if qui n’a point de Compara- 
tif, II la faut exprimer par Magis , & la Particule QUE, 
par Gptiàm , comme , Un homme de bien aime plus la 
vertu que les richdfes , Vir probus magis amat mrtutem 
quàm divitias ; Les médians font plus à craindre qu’à 
cftimer, Improbi magis tinter di funt t quàm aflimandi. 

Magis fe trouve quelquefois dans les Auteurs avec un 
Comparatif, Magis duLcius, Plaut. Magis beutior avo , Virg. 

Remarquez auffi que le Comparatif ne gouverne de 
luy-même aucun Cas , & qu’on neluy donne un Ablatif 
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après lirçr , qu’à caufe de ces Prépofitions , Pra, ou Pro , qui 
font foûs-entcnduës ; c’eft pourquoy on trouve dans 
Apulée, Senior pr& cœteris , forttor pr& cœteris ; & dans 
Pline, Me prêt cœteris minoris fattum. 

Quand un de ces articles. Le, la, les; De du, des; A, 
au , aux , fe rencontre avec. Plus, devant un Adjeéhf, 
comme quand on dit, Le plus doéte. Du plus doéte, Au 
plus doéte,ilfe faut iervir du Superlatif, & mettre le nom 
îuivant au Génitif, comme , Le plus doétedes Efcoliers , 
Doiïijfîmus Scholafticorum : ou à l' Accufatif avec , Inter , 
Dottifftmus inter Scholaflicos : ou à l’Ablatif, avec , Ex, Doc- 
tijftmus ex Scholaflicis. On fe fert aufii du Superlatif 
quand on trouve, Port, ou, Tris, devant un Adjeétifou 
un Adverbe, comme } Trés-promt, fort-promtement , 
Velociffimus , velocijftmii Très- prudent , fort-prudem- 
ment, Prudenti/fimus , prudent i (Jim è. 

Si cette Particule , Plus, fe rencontre avec un Verbe 
ou avec un Adjc&if qui n’ait point de Superlatif, il 
faudra l’exprimer par Maxim i , comme. Il > le plus 
eftudié de tous, Maxime omnium /induit } La Prudence 
eftla plus neceftaire des vertus, Prudentïa e/l omnium vir- 
tutum maxime necejfaria. 

On fe peut aujft fervir du Comparatif , quand le Pofttif n'a 
point de Superlatif , comme , Le plus jeune de mes freres , Junior 
fratrûm. 

Quand on ne fait comparaifon que de deux , on fe 
fert feulement du Comparatif, comme , La plus forte 
des mains , Fortior manuum. 

Si la Particule , Q U E , fe rencontre après un Su- 
perlatiLiilafautexprimerpar, Qui , quA , quod, comme. 
Le livre que je tiens eft le plus agréable que j’ayejamais 
leu , Quem librum manibus teneo ,ejl omnium quosviderim 
j ucundiffimus. \ 

Si ce Superlatif eft Adverbe, ce que s’exprimera par , 
Quant , comme , Le plus foigneufement qu’il a peu , 
Quàm accurratijfîmè potuit . 
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Remarquez qu’on trouve fouvent dans les Auteurs , le 
Comparatif au lieu du Superlatif ; Fortiora animalium qui- 
tus craffior eft fanguis , Plin. Duo majora omnium navigi a 
fummerfa funt , Q. Curt. Imbecilïora quaque animait a, 
Tacit. 


De L’Ablatif Absolu. 

Pour fe fervir avec feureté de l’Ablatif abfolu dans 
la compofition , il faut très-bien fçavoir le Traite des 
Participes, que vous voyez cy-defl'oûs. 

Des Participes. 

Les Participes Latins gouvernent le Cas du Verbe 
dont ils font dérivez, comme , Docens pueras , dodus 
à Pr&ceptore , dodurus fapientiam , à parentibus do- 
cendus • Imitant bonos , imitatus bonos , imitaturus bonos , 
Crimmatus alios , criminatus ab aliis ; Abhorrent ab im- 
probis. 

Si vous les prenez pour des noms Adjeftifs , ils gou- 
vernent pour lors le Génitif, comme, qui ne peut fouf- 
frir le tavail, Laboris impatiens ; Amateur des lettres, 
Litterarum amans } Qui à le cœur à l’argent , Sitiens pé- 
tunia. 

Des Participes François en, Ant payant ^ 
eftant , 8t ayant efié. 

On peut abfolument parlant exprimer ces façons de 
parler par, ubi , citm, poftquàm , dummodo , tournant 
la phrafe par, lors que, veu que, après que, pourveu 
que , prenant garde au temps , nombre , & perfonne 
que demande le Verbe, & ayant égard aux réglés fui- 
vantes. 

Or vous remarquerez que le Participe du prefent 
en ant , comme, aimant, jo'üant , veut eftre au même 
temps, nombre 3 & perfonne que le Verbe qui eft après 
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luy , comme , Mc promenant j’étudie , Cùm ambulo 
fiudeo ; Se promenant il étudioit , Cùm ambulabat , ou 
ambularet ftudebat ; Vous promenant vous étudierez, 
Citm ambulabis ftudebis. 

Quand le Verbe eft au pariait, ou au plus que par- 
fait, il faut ordinairement tourner le Participe par l’Im- 
parfait , comme , Se promenant il eft tombé , Cùm 
ambularet cecidit ; En courant il a efté pris , ou il avoit 
efté pris, Cùm curreret captus eft. ou captus fuerat. 

Pour les trois autres Participes , Ayant , eftant , 
ayant efté, ils veulent eftre encore au même temps , 
nombre, & perfonne que les Verbes qui fontapréseux, 
comme, Eftant révenu il a appelle fes domeftiques, 
XJbi rever fus eft , famulos advocavit ; Ayant eftudié 
vous ferez eftimé fçavant , Cùm ftudueris eftimaberis 
doètus. Si cependant ces quatre Participes fe peuvent 
tourner par, veuque, puisque, pourveu que, vous 
les exprimerez toujours par , cùm , ou dummodo , er 
les mettrez au temps que vous trouverez à propos , 
comme , Ne cultivant pas affez la Vertu , vous ne 
pourrez pas venir à bout de vos affaires , i. vcu que 
vous ne cultivez pas affez la Vertu , Cùm virtutem 
fatis non colas , conftlia tua ad finem perducere non po- 
teris ; Eftant interrogé il devoit repondre, ù veu qu’il 
eftoit interrogé. Cùm interrogaretur refpondére debebat ; 
N’ayant commis aucun crime , on n’a pas dû le con- 
damner à la mort, i. veu qu’il n’avoit commis, Cùm 
nullum crimen admififjet , capite damnari non debuit ; 
eftudiant , rayant eftudié plus que les autres, il n’y a 
pas de doute que vous ne les furpaffiez , Cùm c&tcrls 
• diligentiùs ftudeas , on ftudueris , non dubium eftquin 
ipfos fuperaturus fis. 

Eftant aufîi hardi que vous dites , fon cnnemy n’ofe- 
ra jamais l’attaquer , i. pourveu qu’il foit aufli hardi 
que vous dites , dummodo eâ ftt audaciâ quâ ajj'cris , hc- 
JUs tpfum ni aggredietur quidem. i 

Quoy qu’on puiffe exprimer ainfi ces façons de par- 
ler. 
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criminatus ab aliis , pr& triftitia occubuit. Si le Participe 
eft le Cas du Verbe, il faut le mettre au Cas que demande 
le Verbe, comme, Nous l’avons mené en prifon eftant 
chargé des depoüilles des ennemis, Eum fpoliis hoftilibus 
onuftum in carcerem duximus ; Les Romains ayant pris la 
ville la mirent à feu&àfang, Urbem captam ferra cr ftam - 
ma Romani deleverunt j , Nous l’avons trouvé chantant 
fur le bord du fleuve , Ad fiuminis ripam tum canentem 
invenimus. Si enfin le Participe n’eft ny le Nominatif 
du Verbe, ny fonCas, vous le mettrez à l'Ablatif abfo- 
lu , comme , Le Maître enfeignant, les Efcolicrsécoutent, 
Praceptore docente , audiunt di/cipuli ; Lesfoldats eftant dé- 
faits, il faut que la République péri tte , Profligatis militi - 
bus yintereat Refpublica necejje eft. 

S’il fe rencontre un Participe du Prétérit- A&if , le 
Verbe Adtif n’ayant point de participe Prétérit en La- 
tin, vous le tournerez par le Participe du Prétérit Paf- 
fif, comme, Ayant renvoyé fes chevaux il a efté obli- 
gé de revenir à pied , *. fes chevaux eftant renvoyez, 
Remijfts equis , pedibus domum redire coaftus eft j Ayant 
tué plufieurs Citoyens, Il a enfin elle tuélui-mefme,;. 
plufîeurs citoiens ayant efté tuez , Permultis civibus in- 
ter ft Elis , ipfe tandem inter fedus eft. 

On trouve quelquefois dans les Auteurs un Ablatif ab- 
folu au lieu d’un Nominatif; Non potes effugere hujus cul- 
pe. pænam te patrono , Cic. Eum me judice errorent diff'olvam 

tibi, Agel. Et c’eft: une façon de parler qu’on ne peut blâ- 
mer, puifque même Prifcien foûtient qu’on dit fort hien , 
Me legenteproficio. On trouve aufli un Ablatif abfolu au 
fmgulier avec un nom au pluriel , Prafentc nobis t pour 
prafentibus , Plaut. Abfente nobis, pour abjentibus , Ter. 

De la Conjonction. 

Il y a des Conjonéiions qui veulent l’Indicatif, Etft , 
tametft, quamquam , quonÿtm , quandoquidem , perin- 
de ac , nonne , nunquià ; Les autres gouvernent le Sub- 

jonéîif* 
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jontif; Cum pour quamvis , & lors qu’il fignifie , Veu 
que,pourveu que; Dum lignifiant, Pourveu que, juf- 
ques à ce que ; Dummodo , ut , quo , qu 'm , quajt , quoml- 
nus , ne lignifiant, quominus , quamvis , nift , quamquam 
pour quaji ,pcrinde eu fi, 8c quelques autres. 

De l’Interjection. 

Les Interjetions, O > HEU, PROH, gouvernent le 
Nominatif, l’Accufatif, & le Vocatif, comme, O quel* 
le douleur > O quantus dolor , Heu dolor , Proh dolor. 

O perdu que je fuis , O me perditum ; O race mal- 
heureufe» Heu fiirpem invifam ; O Dieux, O hommes. 
Proh Deàmatque hominum fidem. 

' O Dave , me méprifez,«vous de la forte ? O Dave , fr- 
eine contemnor a tel 

O trop heureufe» Heu nimium felix ; O douleur. 
Proh dolor. 

Ces deux autres, HEI, &VÆ, veulent toûjoursle 
Datif; Ah que je fuis malheureux, Hei mihi ; Malheur 
à toy , Va tibi. 

Remarquez, que ces Interjetions , O , HEU , PROH , 
ne gouvernent point d’eux-mêmes l’Accufatif, & que , quand 
on leur donne ce Cas , ce n'efl qu'à caufe de quelque Verbe , 
qui efl foûs-entendu : car quand on dit , O me perditum, 
on foàs-entend Sentio , ou Videte , O pulchrum caput, 
i. Videte, refpicite pulchrum caput. 

Hei er Væ ne gouvernent point non plus le Datif, mais le 
Verbe Eft , qui alors a la force de Verbe acquifitif ; comme 
s’il y avoit, Hei eft mihi, Væ eft tibi. 

F I N. 
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